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2: PausanrAs, Lrvne VI. 
mais fculemenr à ceux donc la victoire a été illuftre , non plus 


que d'honneur plurôt à un coup du fort qu'à leur force & à 
leur e gen un moc je ne ferai mention que de ceux qui 
ontexeellé Fe rous les Autres sou qui onr eu des flaruës [2] 
fairés dE 14 main des plus’habiles ouvriers. à 
A droite du temple de Junon vous verrez la ftatuë d'un 
Pepe Eléen, Hivn a Ne le prix de etes ; ke se nom. 
mé Symmaque fils d'Efchyle. Près de lui c' colaïdas « 
. A enfans HS au pe ea 
ie, 


étoit fils de Proxene , & natif de Phénée ville 


seu Enfaicé vi 
lenus ; l'infcriprion porte qu'il étoic Eléen d'origine, qu'il eut 


flatuës à des hommes ordinaises 4 je + [4] Qui parmi ler enfant, de. Il 

crois done que par ce reume l'auteur en- LE intclestratrd Que ces peu 

tend de fmplés particuliers qui n'e expoññent des enfant à des com 
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la vidtoire à la courfe {1} des chevaux de felle, & que le che. 
val qu'il montoit évoit de fon propre haras, Près de Cléogene 
on voit , Pyrrhus &Troïlus, tous erois Eléens fils 
d'Alcinoüs , tous trois vainqueurs per Oly: , mais 

yrrhus 


dora ri mr 
ju'aucun ne à l'avenir difpurer 
ke pris. À ne ire char atre- 
lé de deux chevaux ; & à la courfe du char attelé de 


ÉE 
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es du {1} pentathle. Le fecond c'eft Polyclès 
À 


au rapport de l'infcriprion avoit déja été couronné aux jeux 
aux jeux js & aux jeux Néméens. 

Le Pancrariafte { 2 } qui fuir eft une ftatuë de L) 3 C't 
Xénargès, le premier de la ville [3] de Scrare &c des 
Acarnaniens , qui ait é le prix du pancrace , il évoir fils 
de Philandridas. Depuisl'irrupcion [4] que les Pertes 


À * vainqueurs Jeux 
Olympiques. Car outre ceux jai , il y cut un au. 
tre Xénargés , un Lycinus, un Arcé: , &un Lichas fils 
pe marre Sn s dre Et Coude L - 

vainqueur à sè ,& 
TO ne done see dom Men Es Lg 
il s'appliqua enfuite à courir avec des chevaux d'un âge für, 


& par ce moyen il remporta la 5 ika deux ftaruës dans 
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Arcéfilas pere de Lichas fut deux fois. Pour Lichas, 
s'étant dans le remps que les Lacédémoniens étoient 
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Ï Près de cerre flaruë vous voyez celle de Thrafy- 

bi éen ; c'éroit un devin de la race des lamides , qui em. 

Blors fon minier en areur de ceux de Manrinée contre Agi 

idas & roi de Sparte, comme je le dirai plus au 

Tong dans l'hiftoire d'Arcadie. Un lézart {2} femble courir fur 

l'épaule droice du devin, & à fes picds il y à un chien dont le 

5 el ouvert en deux comme une viétime dont on examine 

le foye, Il n'eft pas nouveau que les devins exercent leur art fur 

msrs RE ip d'un veau, Sphere les 


font pr arr a ere 
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prix Cr fur les enfans, Antiparer de Fr ne ce. 
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Li. CLEA A couromns fon ter »refpenderant ; dre. dix Cixeron dans 
cocher pour voir que C'étoiene le Livre de La divination, 
Rs chevaux qui avoient En 3} Aéais antux peuple s rt. 
Reno Leds fur dou # SR ae Rp pa 

ces appch mains cette efpece d'aagure, 
doit æroientune Voyez Pline, Liv. 18, ch, 3. 
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? 
vendiquent-ils les deux que j'ai nommez , prétendant qu'ils 
étoient de l'ancienne ville de Zancle , & non pas Meffèniens, 


id fi-côr ls eurent récouvré le Péloponnefe, 
sr pu bonheur du côté des jeux 
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te tous fes camarades À là Sata pe Scomins, 

Rip roclamé vainqueur au péntathle, & fe vie couronner 

aux jeux Néméens. finfefiption ajoute qu'il com 
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Ellen & ds Thébe combi SL à pe amer apr là 
défaire des Lacédémoniens À Plus loin e'eft la face 
de Labax hron , puis celle d'Ariftodeme fils de Thra- 
fis. Le premier, de la ville de Ne de 


ar deux vies QU remporta au Jeux Pythiqu 
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mocrite { 1] Sieyonien qui de mañere en maître renoît fon are 
de Critias d'Arhénes ;carProlychus de, Corcyre fut l'éleve de 
Grivias & le maîere d'Amphion , qui eur éleve Pifon de 
Calaurée , fous lequel Pifon Démocrire fie fon LA res À 
Vous voyez enfuite Cratinus d'Egire ville d'Achaïe , le plus 
beau garçon de fon remps & le meilleur achlèce, il renverfa 
par tre rous les jeunes gens qui eurent l'audace de lurcer con. 
vre lui, & vidoricux avec rant d'éclar, ilobrinrdes Eléens 

fon maître d'exercice auroit une flatué auprès de lui 

de Crarinus a été faire par Cancharus {2} de Sicyone fils d'A- 
léxis & difciple d'Euty Eupoleme qui fuit fit faire la fienne 


par Dédale le Sicyonien ; l' porce qu'Eupoleme Eléen 
À la courfe aux jeux Olympiques avoir remporté 
deux fois le prix du aux jeux Pythiques , & une fois 


aux jeux Néméens, On raconte À fon fujer que trois direéteurs 
SAN Dire AR PONE da CE RES po at Roger ANR 
eclaré vain j 


xite des combattans, Eupoleme fur Meur au ju. 
RATES tdi troie: vtr qi 
| Fr les deux le Sénar d'Olympie &Jes 


[11 De de Démtrite $3- - de l'auteur; & en cferil fe concredit lb 
venien Pline ; Liv. 54, €h, 8 ; nommé : même dans cet endroit de & verfon, 
dite parmi les ftstuaires qui ex- d le 
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mandez par Mardonius furent taillez en pieces près de Pla. 
tée, Jefüis obligé de rapporter ce que l'on dir, mais jeine fuis 
pas toujours obligé de le croire, Je n'omerrrai pas les autres 
avantures de cer Œboras , lorfque j'en ferai aux particulari- 
tez de l'Achaïc, La ftacuë fuivance eft celle d'Anriochus de 
Lépréos, faire par Nicodamus. On apprend par l'infcription 
que cer achlére remporta le prix du pen: une fois aux 
EN x fois aux Pychiques, & aurant aux 

éméens ; car de fon remps les Lépréares n'éroient pas ex- 
clus des jeux Ifthmiques, comme les Eléens le furent du remps 
d'Hyfmon , qui a à ftacué auprès d'Antiochus, Cet Hyfmon 
fie une étude parriculiere du pentathle , & y réuflit fi bien 
qu'il fur couronné à Olympie &à N'émée ; pour les jeux Ifthmi- 
Fe ils Jui furenc interdies comme aux aurres Eléens. On 
ie que dans fon enfance il fur fujet à des catarrhes qui lui 
ayoient afoibli les nerfs ; il furmonta cette indifpofition à for- 
ce d'exercice, & lorfqu'il fur le d'exercice auquel 
il s'étoit adonné lui value plufieurs viétoires : il eft repré 
té avec des contre-poids fathlére, & fa flatuë eft de Cléon, 
ge Hyfmon c'eit le jeune Nicoltrate d'Erée en Arcadie , 
de Xénoclidas, qui remporta le prix de la lurre, cetre 
flatuë eft{ 1] de Pautias, en qui l'art & l'habileté d'Ariftocle 
de Sicyoncavoient paflé comme de main en main, car il écoit 
le fepriéme maître forti de certe école. Dicon fils de Calli- 
brote fuit Fee ; c'eft ce fameux achlére qui fur proclame 
vainqueur à la courfe jufqu'à cinq fois dans les jeux Pychiques , 
trois fois aux jeux mes quatre fois aux jeux Néméens, 
une fois À Olympie dans cu des enfans , & deux fois dans 
la ed pig ner pers an né us 
rem le victoires ie ÿ j â 
D ne 
£ ire racufe, Caul cit une 
ile dalle. qu a De Lide pen le par une trdupe d'A 
<héens fous la conduire de T yphon. Duranc la guerre que Pyr- 
shus& les Tarentins firent aux Romains plufieurs villes d'Ira- 
lie furent détruites , les unes par les Romains , lesautres par 
les Epirotes, Caulonia for de ce nombre ; les Campaniens dont 
les Romains riroienr le plus de fécours la prirent & la rafé- 
1] Cette faut 48 de P'antias. ÿ k 
EEE nt rte 
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10 Pausanuras, Livae VI. 
rent, Allez près de Dicon vous voyez Xénophon fils de Mé- 
néphyle , natif d'Egion en Achaïe, vainqueur au pancrace ; 
& un peu plus loin bee d'Ephefe qui remporta le prix 
du fade doublé. La ftaraë du premier a été faire par Olym- 
pus, & celle du fecond par un fharuaire de même nom que l'a 
thléte , &quiétoit , non de Sicyone comme quelques-uns pré- 

tendent, mais de Mellène fous Tchome. 

ant la ftacuë de Lyfander de Sparte, fils d'Ariftocrite ; 
ce font les Samiens qui lui ont érigé ce monument avec {1} 
deux infcriptions , done l'une marque cetre particularité , l'au- 
tre contiéne un éloge de Lyfander ; ce qui monere que ces 
peuples & les autres foniens faifoient leur cour rancôr à l'un, 
tantôr à l'autre felon le remps & l'occafñion. Car lorfqu'Alei- 
biade éroir pour ainfi diré à leurs portes avec une bonne Rorte, 
ils lui rendirent toute forte d'honneurs, jufques là que les Sa. 
miens lui drefférent une flatuë de bronze dans le temple de 
Le Mais les Achéniens ayant été bartus{:] à Egepotamé , 
xfander eut fon tour, & le même peuple de Samos lui con- 
facra une ftatuë à Olympic. Les Ephéfiens lui firenr le même 
honneur dans le cemple de Diane, & non-feulement à Iui 
mais auffi à Etéonicus, à Pharax , & À d'aurres Spartiates 
d'afféz médiocre réputation parmi les Grecs. Enfin la fortune 
« encore changé , & les Athéniens fous la conduire de 
ayant remporté la viétoire für les Lacédémoniens au. 
près de Gnide vers les côres de Dorion , les Loniens furene 
encore s'accommoder au temps. Conon & Timothée eurent 
chacun une ftatuë de bronze dans le temple de Junon 4 Samos , 
& même à Ephefe dans le temple de Diane. Or ce que firent 
alorsies 1: , C'eft ce que l'on à vû de tour remps ;ear les 


nr à pipe 2 fortune & pris le parti du plus 


ET Près de Lyfander crus Ephéfien qui ie ee 


LE 
dû pugilat fur les enfans fon nom eft Arhénée, 


Li] Auvr deux L'auteur 
ces doux 


de JapnerÀ Olyanpie ; & la foconde : une ville dé 
Que Lyme af hosorus LG ponte) le MySedats l'AGe 
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Softrare de LE pa a que l'on furnom. 


eue Dim 
Su ta S chere Le 
il la couronne main yons 

des Elens. Ce "Ce Léon Léonÿfeus faifoic à La lutce comme Soitrare 
ne terrailoir fes adverfaires , mais il 
rue. qui évoient coneraints de de- 

made ae der Le Sa flaruë cit un ouvrage 


Er réege ès 


de Pythagore de , auffi excellent ftaruaire qu'il y en 
aiceu, On dir que ce ythagore avoit appris fonarr de Cléar. 
que Rhéginien aufli & difciple d'Euchir de Corinthe , qui 


avoir eu pour maitres Sya yadras & Chartas tous deux de Sparte. 
Le rm ia es & de l'art dans lequel il a excellé, 
ne dois pas oul 1 a la rêre ceinre 
+ a ed muet LS ri achiére 
mis en bronze par ce grand ftatuaire. Ci qu Says 
Eléen , fils de Lyfianax & de la race des lamides, 
Tes prix du pape aux jeux Néméens, deux fra } 
LA ag Era mere 
n Achénien, M eh Pal de lle 'Achenes 


Cm Ahead ile Para Qt pal 
Re aus une a ce par dix couronnes; 
£n reçut mpie , une à à Corin- 
NE Si Nine Le lies mibt ie acte 
à leurs 7 émane contre les 
comme voit par une infcription qui ne contient 
que ce que je viens de ie. Que han veu je juger de l'occa- 
I fut tué par le cemps où vivait Lyfppe qui à faïe & 
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flaruë , je crois que ce peur être le combat de Cheronée oit il 
paya de fa perfonne avec lesautres Achéens ou bien le combar 
nd auprès de Lamia en Theflie conrre Antipaer roi 
& Macédoine où où Chilon pur fe trouver feul de fa nation, pie 
pure envie de fignaler fon courage. Des deux ftatuës qui fui- 
vent, l'une eft Molpion qui fur couronné par les Eléens com 
ame l'infeription en fait foi ; l'autre n'a ni titre ni nom, On 
croit que c’eft la ftatuë d'Ariftote de la ville de Sragire en 
Thrace, & que comme ce Philofophe eut beaucoup de crédic 
auprès d'Alexandre &c enfuire auprès d'Antipater pere 
de fes LS ou quelque foldar à qui il avoir rene Grvice 

lui fir é ce monument. Sodamas que l'on voir après étoit 
de la ville d'Affe dans la Troade près du mont Ida: C'ett le 
premier des Eoliens fortis de certe contrée qui ait été cou. 
ronné à Olympie, il TNT See re mad 
re pq Ne rennes 

& Agéfilas ; je crois qu'il Lacé- 
ns sun Rstue hors de sp pays; maïs 
il mérita certe difti par es férvices & par fa mort ÿ car 
il finir fes Rene 
te quiait rivé des honneurs de la ture. J'ai rapporté 
ae au long en donnant la dde rois de 
Lacédémone, Évanrhe de Cyzique qui vient a 

le prix du pugilar dans la claffe des hommes à OI 

l'avoir déja remporté dans la clañle des enfans à N: «à 
Corinthe. Enfuice c'eft un Macédonien qui s'étoit rendu célé. 
Te De son 


La flatuë qui fuic a à éré Bi RE 
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deux fois à Némée , (deux fois à Coriathe pour avolr 
blé le ftade , il n'éroir ee 


Decere ville à ga rsemi mage 24 pd 
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on prétend. qu'il éroir Crérois de la ville de Gnofe , 
l'en ayant été € par une émeure populaire, il vine à 

Himéra où l'on lui donna droir de bourgeoifie avec routes les 

be dre ever ques ne eng mere 

ayant été vainqueur aux jeux Olympiques il fe di 

Se laville d'Himérs, 

SR SN Ent 
ce par Ly & placée fur un grand piedeftal. Polydamas 
Pi ad Dr ol ZE pe rer 
les cemps -héroïques jufqu'à nous. S'il y a eu quelque race 
de péens rene le GécL héros, ik faut encore l'exceprer ; 
il étoir fils de Nicias , & né à Scorufle { 1 } qui ne fubfüte plus 
aujourd'hui. Car Alexandre cyran [ : } de SR Er 
la ville de Scotulle par compoñition fe moqua des condi 
du eraité , & s'étant rendu maître du théatre où la plüpart 
des habicans étoient affemblez , il les fic inveftir par fes gardes 
an ro PU D 
sous les hommes furent maflacrez. À l'égard des femmes & 
€nfans ils furenc faits efclaves & vendus à prix d'argent. Ce 


ne Rte Pol + bien d'autres que lui fe 
diftinguez au combar du pancrace ; mais je ne crois 
que datés ape ajouté can de ele aions à l'éclat de 


couronnes. 
La à fe de la Thrace, qu'enferme le fleuve 
RÉ en 
de bêres fauvages & fur-vout de lions ; les lions y font en 
grand nombre , que l'armée de Xerxès paflanr par ce pays, ils 


{1} Erméà Searafe, C'ésoirune vil. rès &ls de Coecheis » qui lai doons 
at sdit nom. à 
Etienac nee, dide. C'eft ain qu'il four 
Ua 1 Tran de P'héris. U y à où LE serge 8 
feurs villes de dé nom; celle-ci étoir vant Paufniss même dans fs Arca- 
ea Thetlalie,Savostété bise par Phé  diques , ch. 37. Bi 
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fe mirent aux trouffes de fes chameaux qui portoienc les vi: 
vres, & en firent une furieufe boucherie, ils infeftenc particu. 
liérement la plaine qui eft au pied du monr Olympe ;car cer. 
te montagne touche d'un bout à la Macédoine , de l'aurre à la 
Theflalie & au fleuve Pénée. Ce fut fur cetce montagne que 
RS TEE 
furieux & us grands ; il s expofé à ce péri 
primer Fe abarrie aies pieds le lion: de La Forèe 
Némée. Voici une autre preuve de fa force , ou pour mieux 
dire un autre prodige. Etant un jour au milieu d'un troupeau 
de vaches , il prit un fort caureau par un de fes de der- 
riere , & le eine fi bien , que quelqu'efforr que fie cer animal 


morts à fes pieds, a&ions , les unes fone 
repréfentées le de fa , & lesaurres fonc 
racontées dans une inferi Mais l'oracle d'Homére fur 
accompli en la perfonne de ce géant , il devoit périr par fes 


danger fes 
prirent & la fuire ; lui feul refta & de fes mains 
voulut fourenir la roche qui fe dérachoir , comme s'il eut été 


[1] Ser Ogdiawm. Le vexte porte » fe. Le fils d'Arraxeruès f nommoit So 
far Hogée. C'eft sue faute de copifte  cundianus as rapport de Crefas , &e 
NRA de NÉE Ames Ogrlianus au rapport de Diodore de 

N'y 3 jrmals eu d'Uègée roi dePs ‘Sicile, Pashaier, 
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fuffifant un cel fardeau ; mais la montagne venane à sé 
crouler i 


fur enfeveli fous fs ruines. 

Auprès de Polydamas vous voyez rroisathlétes, dont deux 
étoient Arcadiens denation & le croifiéme Athénien, Le pre- 
mier eft Provolas de Mantinée , fils de Dialée qui remporta 
le prix du pugilat fur la jeune; il a été mis en bronze par 
FE re de Rhégium, Le fecond eft Narycidas de Phigalie 

de nr Or te à Ja luree; fa ftatuë eft de Dédale 

le Sicyonien, Callias d'Achénes eft le troifiéme ,& eur le prix 
du pancrace ; fa ftatuë eft un ouvrage de Micon Achénien , 
peintre Sftaruaire, Androfthene qui fuit étoit de Ménale & fils 
de Lochéts ; il a eu deux fois la palme au combat du pancra- 
ce, & c'eit Nicodamus de Ménale auffi qui a fair fa ftatuë, 
Euclès de Rhodes vienc après ; celui-ci fils de Callianax étoit 
delarace des Diagorides par {a mere qui éroir fille de Diago- 
ras ; vai RAS Ru ED AS LR 
it pas déshonneur 1 Naucÿdès 1] ft fuivi d'Agé- 

nor de Thebes qui ES tous les jeunes gr de fon âge à 
la lurce ; ce font les Phocéens qui one fait la dépenfe de @ 
ftaruë , parceque Thé pe d'Agénor étoit leur hôte 
à Thebes , & l'ouvrier doueis font fervi eft Polyclere d'Ar- 
gos, non pas celui qui a fait la ftatuë de Junon, mais{1]un 
autre qui fur éleve de Naucydès. Damoxénidas de Ménale 
vainqueur au pugilat a eu pour ftatuaire le célébre Nicoda- 
mus fon compatriote. Laftratidas jeune Eléen qui eur le prix 
de la lutte fur les enfans a fa ftaruë dans lemème rang ;ils'é- 
voit or diftingué à Némée dans ce genre de combat ; 
&P las fon pere fut proclamé vainqueur du double ft2. 
de. Ce for Parabolas qui pour entretenir une noble émula. 
ÉRRAeCrE eut mn re es à 

mpie , il yeûc desregiltres où rous les noms des vain 

PA t ré où SE 

C'eft ici le lieu de raconter ce que j'ai oûi dire d'Euthyme, 
athlére fameux par les viétoires qu'il a remportées dans les 
combats du Pope , & par fes autres avantures. Il étroit de 
ces Locriens d'fralie qui Fébtecrec le Cap Zéphir; (on pe: 


LU} Mir mu autre qui far éleve de Olyrmpiade. L'aurre poftérieur fit Éles 
bn LA 1 ya done où deux Poly- ve de, Lagoon 
dheres. Olymptade, n'a pas compritée 
voir M'Argos &#loriffoit En la 87e Malagne) quiet 


Cuar. 
vL 


Le LA pd D dr 43 
re fe nommoir Aftyclès, on dit qu'Euthy: 
mééroit fils du terre Clans DC Etes dans 
criens de celui de'Rhégium , & qui a, dit.on , là verra de ren. 
dre les ci, muetres ; car celles du pays des Locriens jufqu'au 
Cécine € comme routes les autres, & dès que l'on a 
paifé le Aeuve & que l'on eft du côré de Rhégium, l'on n'en 
gs aucune, Euthyme pafloit done fils de ce 
fleuve. Il remporta le prix [1] du pugilar en la foixanre &c qua. 
torziéme Olympiade ; mais l'Olympiade fuivante il n'eur 
le même Ep tar bla ra se Mages 74 
che de ilar & le prix du pancrace aux mêmes 


il ne pur remporter le prix du pancrace , filavoit 
12 forces contre cer antagonile. a rare 


voir difputé le prix du en priver Euth 
Re eat pe 


ee re 


do 

2e mu din gomines immans ponders dofus Led 

Pagé great enr À Prod, tapas qu vopeer 
verge. 


Cifupusre atimé tanser mm ingre tie foto derniere kes athlères & torraffonent, 
hajute firrogue vigebamt, Eros hag ead 
13] Car Théagent de Thafe ayant obliger leur adverfise à £ rendu. 
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Jralie, où il combactit contre un héros; voici comme on ra. 
conte cetre avanture, 
Ulyle s'en retournant en Gréce après la nerve. 
za long-temps D Pen s bats la cempêre il fur obligé 
lufieurs pores de Sicile & d'Italie, & nommé- 
au MT Là un de fes 
compagnons dans le vin & la débauche fic violence à une jeu. 
men les habitans venger Cet atren- 


Mais ayant poses ue la su _. 
aux habitans de reiter dans leur ville; & de râcher er feulemenc 
d'appaifer les Manes du héros en lui confacrant un temple 
avee-une portion are pus as xen En dévoiiant vous les ans 
une ne us belle qu'ils pourroienr trouver ; ce 
LT ils iron dé ivrez de la perfecution qu'ils 
Pen Or Euthyme A pe rom à Témele 


entrer dans le remple. Là il a Sao 
ee d'une US il pepe pr d'abord 


puis l'amour; cerre lui 
M er peur Wal délivrer. nn ps 
A 4 D OR Lire 
de {a défaire Les récipiter 
Ja mer, Les habitans de Témeffé _. 


de pom) Éd On ajoute que cet Euth: 
re leile 'difpn HR 


Mantes de mes fa mort ; qu'on lui avoir érigé deux fa. 
Sp me Stra  qubs,l'uncen fon pa) RES CRT 
Fes pre YA get Lux en un me 
“trans CURLUENTT de la foudre » 
HA ES EU red remets de » que 


en lit qu'Enehyme eutles moi » 
peurs divin Kara, &sprs es 
Tome 


> 


18 PaAusanras, Livaz VL 
Le pee og van 

la ville de Témele , elle fubfifte encore aujourd'hui , à ce 
que j'ai appris d'un négociant qui ÿ avoir été. Ce que j'ai 
rap} ufqu'ici n'eft que fur le récir & fur la foi d'aurrui j 
mais je me fouviens d'avoir vi auffi certe hiftoire dans un ca. 
bleau fair d'après un ancien original. Ce tableau repréfenroit 
un jeune homme appellé ris, le fleuve Calabrus, la fon: 
traine Calyca , la ville de Héra, & celle de Témeife avec le 
démon {1} qu'Euthyme chaffa ; ce démon {+} étoit fort noir; 
d'une effrayante ; & couvert d'une de loup ; une 
inferi lui donnoir le nom de Lybas. il eft cemps que 
je reprenne le fil de ma narration, 


Er . _ apr, der bg + 
me qui à LT à Mégare. peries-fils 
Ditserses ne nf oranhol-p ae or 


d'exercice amena elle-même fon fils Pifidore à Olympie 

jeune athléce eft en bronze dans l'Altis auprès de na ed 

marernel. On dit auffi que Diagoras amena aveclui fes 

fils Acuñilas & Damagéte , & que cesilluftres athlétes ayane 

CRÉES SR Sn aus 
LA 


abus 4: 
Nacre Sn 
dec ci que Le génies online Le fete, 


» 


La 


Voxace pu Aprés 

été vainqueurs porté: gx 08 fur leurs és 
les Dre les d'os fie de Se ra 
dés fleurs far fon paflage , & admiroient fa gloire & fon bon. 
heur d'avoir de tels enfans. D Diagoras étoit Meffénien d'ori- 
pue par fa mere qui éroir propre fille d'Ariftomene ; fon fils 
rès avoir été couronné à ras mpie remporta huit 
fois la aux jeux Lthmiques , & fepr fois aux jeux Né- 

méens j'ai oui dire qu'il avoir eu auffi une fois la palme aux 
x Pythiques mais fans avoir combartu. Lui & fon neveu 


rium ville d'Icalie. Mais Doriéüis étant revenu à quel 
rare Abo) il fe déclara ouvertement pour les Lacédé- 
Fo cd queslà qu'ayant armé une flotte à fes dépens & 
livré aux Athéniens il fur pris par une de leurs galé- 
res & mené vif à Achénes, ame rs en, te vd 
comme paf arqerr ame ui peu auparavant 

£ des derniers malheurs Donne 
TEE 


hiftoire d'Athénes. Il dit que np 
ne, commandée par Conon , les Rhodiens à l'inftigacion de 
ce Général ke des Lacédémoniens pour em- 
éco ri de Rhodes pour alier du ce dPépemete Ae 
pris par crever i le condui à Spar- 
te, où de rendre compte de fa conduire il fut 

Se re er À ré nd 
es re aux Lacédémoniens la même dont on ae. 
cufa les Athéniens, 6 ge state der 6 hrafyllus & vous 
les officiers qui avoienr combattu avec lui [1] auprès d'Argi- 
AY End à duré, à om fr d'après Androrion qui avoit fait 


Pausantas, Livre VI 
D Telle fur la glorieufe deftinée de Diagoras & de fes 
defcendans, 


Après certe illuftre famille vous voyez Alcénéte de la ville 
de Loréoite fes enfans, Alcénére éroit fils de Théance ji 
remporta le prix du celte fur les hommes, & l'avoir déja rem. 
Eee auparavant fur la jeuneife. Hellanicus & evo _ 

Curent auffi Lara ae du ceïte dans la claffé des 


po ru RENE ED À es red 
tymphale + couronn À Olym, 
doublé le  R deux fois à ser 
ir Corne me ne Sara As 
mier qui fe nourrir de vi y CAT AvANt. 
si de Éiee urr de on 

pr 


éd de Pa rte lès Eléen , pren penrachle CT eft auprès, 


iles " 
mais aufli van 

mier, pour le RCI Pin sg, Le 
chlére qui fuit ft Evanoridas vainqueur des enfans à 
la lutte tant aux jeux Néméens qu'aux Olympiques ; & com 
me il fut dans la füite un des. directeurs des jeux, ileut grand 
eat 15 papers ee A les 
nez. émarque de certe nce d' ie que 
Pa pu canon mn pr prix 


milieu du facrifice il fe en loup, & que dix ans 
D Len dre lens LORS ne vient aflu. 


Dé 14 ville de Srymphale, An melle fair 
gd ve de Péanc  sou M ae da on 19 Le Die 
d'hari Va Enr Déstale , Potycie- 
{3} | BASE | &,& 


OYAGÉ DEL tres 


iA 

rément point des Arcadiens , on 
ï ii i cft coute fimple oople , Démasque Leg», , "5 vlsoran 
. Les rte Attali à fais plouer certe pure qu il 
de qui vienr 2 SMS go 
* Ammon a a courfe 
faire ame 8 Le jour me LE same 9 elle fe 
rrouva pofée. On dit qu'il fur auif vai à la courfe du 


raie Fétsusdes Pass, 2e arc éroir fort difficile à ma- 


nier. Etant obligé de faire pp pare 
temps cecre habitude ; d'il ue la rep: KE lon arc 
fe refufaà lui , il s'en plasla Suche s'en fervir ; ne fe retrou. 


ma bucher & fe jecra dedans ; aétion qui à mon avis 
tien [r} de la folie que du Après Bacis, vous 
trouvez athlétes d'Arcadie , comme Eurh de 
Ménale deux victoires es #la lurce, l'une 
fur les enfans, l'autre fur les hommes ippe Azan de Pel- 

è SR 


fois 

ilne fe di bre & La forcune ne 
ROLE la AE te 
dans un payer Bu i cxcelloët à bien repeéén- 


cÿ 


Jah étre que dou die cnpié Cu Tags 
contraire que dans r 
pour opprimer 1ù Hibereé de És citoyens voulant fe rendre 
maître de la citadelle d'Athénes , Timafthée lui aida à exécu. 
ter ce defltin ; mais les Achéniens ayant repris la citadelle , 
pe son 

vous verrez enfuicecft Th: d'Egine; il eue 


. Lee lui qui à faic fa ftatuë. Polichus étoit fils & dif. 
ciple de S 
frere de 


mens v  nrene2 

nom 

DR nets 

ve rem end pr 


pret RÉ eee 


veux dire celle RTE 


fur la 

Quant au char de Gélon que l'on voir au même rang, 

fai pas de Fay [1] de chan qu'en cie pal ee 

fl ne foie par de l'avis de ceux, Étape big As 
be 


el iPatare tn Cup de Sale evo eq 


“é RE ARTE TT ji fi É Hi it y: 
NRbReNe JEU 8 PIE, 
te ce li HER £s H 34 0 
Ë Fe Sue hl in sa 
: AUHTR HAE LE BILLEE HER TNETE 
55 HE ff LT sEr4 Fruit LINE HS if 
po An sl ie ls Hi 
#£es : te fe HE 
lui TRI RL RTE Bi ul 5e 


MIRE HiNenints in 

JE ja É ie, 1h fi | il nl 
HU He si Li; ji fi 
a A ju 
Pr 4 ARE sa EME . E 
A ns LH l fi 
“Hipiiine fu He 
ÉRRIE If HLRHEIEMTA ET TE) 


PE 


Voyracoz pe L'Eripr. 15 
Juï fie une ftaruë, & l'ouvrier qu'ilemploya fut Glaucias 
de l'ile d'Egine. 11 eft repréfenté fous la forme d'un maîere 
d'efcrime ou d'exeréice | parceque c'étoit l'homme de fon 
temps qui avoit la main la plus adroice & la plus propre d tous 
re forte de mouvemens. Apres fa mort les Caryftiens l'inhurné 
rent dans une Île , de cree encore aujourd'huil'île Glau: 
eus, Vous voyez enfuite Démarare de la ville d'Hérée & rou. 
te fa famille, c'eft-4-dire, fon fils & fes pericyfils, rous illuftres 
pe la couronne d'olivier qu'ils eurent chacun deux fois à 


bouclier cel Sens de notre temps, Mais dans la füice 
ce 
Lies 


les Eléens & tous les abolirenr cer : Pour Théos 
pompe fils de Démarace Ro in ble &fon fils 
au, du mêmie nom que fui. Mais furen. 


core viétorieux à la Pres On ignore de qui et fa ftatuë ; à l'é- 
re de fon pere & de fon ayeul , l'infcriprion faie 
ñ qu'elles font d'Eutélidas & de Chryfothémis tous deux 
feulpreurs er Ar mais fans dire de quelle école ils 
de Nicolaïdas Tarentin que l'on voiraprès 

fut-auifi vainqueur au pentathle, & dans la fuice il devine le 
meilleur maître d'exercice 7 rs eur de fon temps. Pancarcès 
ce jeune Eléen fi chéri de Phidias, & qui eur le 

prix de la luere fur vous les jeunes gens dé fon a Mar déja 
parlé. Le plus de lui et Cléoithene de la ville [1] 
Eee à la courfe du char en la foixance & 
rem l'a placé derriere cetre faruë que 

1 À Jupiter après le combar de Platée ; 
La 9 Re ‘er fur unchar artelédéquarreche: 
vaux , d'olunoatage A éladas. L'infcriprion rad 
D Sp EceneR as prtroiers loient Phcœnix 
Corax , es deux autres qui éroienr 4 côté joug, l'un {2} à 


; ville d Epidamer.Epidsrm.  üskes des totis de foat ; en forte 
DE purent yro8 que Les mt obens ER 
tetes Évoit tine ville d'Ulyrie. ug » & les deux d'Acôtébossdu 


2} Les deux ancre qui étmentàct. Pat core railon ces deux «fu milioi 
vé du joags drc-Les Grecs ne meuoient étaient ayyelles Leretiss, » &es 


Cuar, 


16 PausANLIAS, Lrvaz VI. 
droire, & l'auvre à gauche fe nommoiene Cnacias & Samus, De 
tous ceux qui onreu dés haras chez les Grecs, Cléofthene eft le 
prémier que l'ona honoré d'uneftatuë à Olympic. Milriade d'A. 
thénes& Evagoras de Sparte y ontaufli chacun la leur, Miltiade 
Éd der nt ; je dirai ailleurs És fonc fes autres préfens, 
pidamniens oceupene encore le pays qu'ils occupoienc 
du temps de Cléolthene, mais non Rae même ville ; celle 
u'ils habirenc agjourd'hui fe nomme 1 mn du nom 
b fon fondateur, & elle eft à quelque di de l'ancienne, 
Après Cléofthene vous voyez de fuite Lycinus d'Hérée, Epi. 
cradijus de Mantinéc, Tellon de Thafe, & Agiadas d'Elide, 
tous vainqueurs dans la claffé des enfans, Lycinus à la cour- 
fe, les autres au combar du cefte. Epicradius eft de Ja façon 
de Pcolichus d'Egine, Agiadas de celle de Serambus du mê- 
Le 5, la ftatué de Lycinus eft de Cléon ; pour Tillon , l'on 
ne de qui il eft. 


Plus loin vous trouverez quatre ftaruës que les Eléens onc 

igées à Philippe roi dé Macédoine, à fon fils Alexandre , à 
icus & à Anti: Ées trois premieres fonc des ftarues 

s. Non loïn de ces rois ft Théagence-de:Thaze fils 

de Timofthene. Mais ceux de Thaze lui donnent une autre 
naifance ils difent que Timofthéne étoit prêtre d'Hercule 
dansieur ville, & que à fémme ayant eu commerce avec le 
phantofime d'Hercule qui avoir pris la reflemblance de Ti- 
mofthene, il en naquic Th , qui à l'âge de neuf ans 
comme il revenoir de l'école Lips par la place pu. 
blique , prit rantde goût pour aneltaruë de bronze qui y était, 
qu'il la mit für fon FRA TR TX 
tuë d'ane divinicé. Le poupleirrité de ce vol vouloir maña: 
crer le jeune Théagenc. sage citoyen diflipa cerre mulri. 
tude, émpêcha qu'onne maltrairât le jeune enfant & lui or- 
donna n PC ere ru as 


routé la Grece la force prodigicufe de cer enfant ; j'ai raconté 
une partie de fes victôires aux jeux Olympiques en parlant de 
fon combar contre Euthyme & de l'amende à laquelle îl fue 
condamné, On dit qu'en cette occafñon Drométs de Manri. 
Jofiqu'it d'agidfoie de difputer le prix de autres, ile Les mertoienc ai milion rés 
Erpride rn #mnsepitohg pe Frvant les meilleurs pour lescüeez.: "1 
avoit deux chevaux moëns foces que Les 


VoyaAce D# L'ELrpr. 27 
née eut le prix du pancrace [1] fans combatrre ; & qu'ilef le 
mier qui l'air eu de certe forte, Théagene le remporta l'O. 
ympiide fiivante, IL fuvaulfi couronné trois fois à Delphes 
comme vainqueur au combar du celte, neuf fois à Néméc, & 
dix à Corinthe pour avoir également réuffi | +] au pugilar &'au 
ce, Maïs [3 ] à Phries en Theflälie il ne Ja 20 u'à fe 
jgnaler à la courfe , & il doubla le ftade avec le même fuccès. 
On dirai que fétrouvant dans la patrie d'Achille le plus grand 
de vous les héros , il voulue par une noble émularion left 

du moins à la courfe; en un moril compta {4]jufqu'à * couron. 
nés qu'il avoir meritées en différensendroirs, Après fa morcun 
de fes ennemis s'étant approché la nuic de fi ftatue Ja fufti. 
ea par vengeance, comme f Théagene en bronze eût pu fen- 
tr cer afronr. La ftarué étant tout-à-coup fur cet in, 
, fes fils la citérenr en juftice comme coupable de la mort 

d'un homme, &le peuple Thafe la condamna à être 
dans la mer, fuivant rs de Dracon qui dans les loix qu'ila 
données aux Achéniens fur le meurtre , veut que l'on extermi. 
nejufqu'aux {s} chofesinanimées qui foit en rombanr, {oir par 
quelqu'aucre accident ont caufé la mort d'un homme. Quel. 
ue remps après ceux de Thafe ayant fouffert une famine cau. 
par Le ftérilité de la rerre envoyérent confulter l'oracle de 


t. qui avoit menées, Gr. Le verte dir jufqu'à gua- 
fês forces an combat du celle - torse cmt couronnes, Amafelifoir. 
contre Euthyme , ne fe rrouva plus en ré cent; mais comme cenombre eften 
dat de di Le prit du pantrace à core incroyable, ft vifible qu'il y a 
Drométis. C'eftune fre deccque Pau faute dans Je texte, & j'ai micux aimé 


PAS Emirates mo chere [4] 79 FA * couronner qu'il avais" 


Re, SE ÉPnrReRt à 
3 à 3 s 
à rie es Peut que l'onextrrmime aux 


inanimées » dre. J'ai dépatait voir 
loi de Drscon le Jégi 


Le, qui obéifoirà Procéfilas ;l'aureeen  Æns. Dracon donna fs loix aux A! 
Achaïe , qui croit (as Ia domination re er ra 
d'Achilles ccla étant , Paufaias f des ce égiflateur éroir d'uve, févériré 
trompe, & prend, l'une de écs-villes ontré, ail Solon qui vint après sbo= 
pour l'autre, Car Pluies en Théfalie Le pepe ge La Ed 
n'éoir pas la paie d'Achille, celles qai concernoient l'homi 


Pausanias, Livar VI, 
PPÉAE CHPAMUUL LA Se CARRE 
de ra me vapor rer 
mais ans en recevoir aucun Ils envoyérenr donc 
inur cos REA d'Dcplis ere tree deep Re SUP A 
mr Pure 10 DE crpsudies: ln coléie de 
dieux n'écoie point ceflée. ue x Pytile ur répon: 
dit par ce vers, 

Er voire Théagene, eft-il compté pour rien + 


bn tre 

Für-vout lui adrefférent leurs vœux. Sa ftatu eft done aujour- 

d'hui dans l'Alris , & c'eft un ouvrage de Glancias d'Egine. 
Gr. Ps de Théagenc on voit un char de bronze arrelé de deux 
XIL RCE Met monte dedans, es oui 


ie s Sen 8 
idee papes pe mage à Jupicer, 
LL 


exenfans font de Calamis. de ce char il y a'un autre 
Hiéron qui a été aüfi eyran Syraeufe. Célula la 
mort d' SET ae Era LA «go 


puiffance, gouvernement. Sa domination com. 
Ben ce) ae à de la cene ce PROTe 
4" fu ps he ae Pr & 

fon fils Gé. 


lave avec Nes fille pue Lorfque les Romains voulu. 
le, tnoienr de la 


Lg ot nue Paafinis ne pourroie ni avec 
Pauhoier Nu ÉA ert avec lererngs 

phe dsl One wuriiS fl voïs puquel ce Hiéron 

sur ve lnarke, Sas quoi ce que dit 


: VosAG® De L'Errot. 1 
moitié de cette île ; Hiéron fe mic de leur côté ; mais les Ro. 
mains écant devenus enfüite les plus fores, il pailà du leur & 
fiv alliance avec eux, croyant icur amitié La folide que celle 
des Carchaginois, Enfin Dinomenc| 1] de la ville de Syracufe , 
ennemi juré dela ryrannie & ducyran le rua de {à propremain, 

que temps pe il voulu faire le même traitement à 
rare frere d'Epicydas, qui nouvellement arrivé d'Her- 
& [2] à Syracufe commençoit déja à foulever le peuple ; 
mais Hippocrate fe défendir mieux , & fes gardes maflacré. 
rent Dinomene, Les fils d'Hiéron érigérent à leur pere deux 
atuës, donr l'une eft é: ; routes les deux fonc de Micon 
fils de Nicocrare & natif de Syracufe, 
Après Hiéron vous verrez Aréüs fils d'Acrorare, roi de La- 
, KAracus fils de Clinias. Aréüs cit répréfencé mon. 
tant à cheval ; ce fonc les Eléens qui ont fait les frais de 
fa ftaruë ; comme les Corinthiens ont faic les frais de celle 
d'Ararus. Jai fairuncample mention de l'un & de l'autre dans 
Ieslivres précédens, Aratus fur proclamé viétorieux à la courfe 
du char, ER ;ilenvoya des 
chevaux pour difpurer le prix de la courfe aux jeux Olympi- 
ques; c'eit par cette raifon qu'il à un char de bronze dans 
l'Alus, & autant que j'en ai Lg té Ja victoire en per- 
fonne qui monte fur ce char, On voir enfuie Callon fils 
d'Harmodius & Ua ai fils de Mofchion , tous deux 
Eléèns, rous deux illuitres pouravoir pes le prix duceite 
für la jeuneffe. C'eft Daïppus qui à fair la ftatuë de Callon; 
pour celle d'Hippomaque on ignore de quel feulpreur elle eft, 
On dir que cerarhlére triompha de trois anragoniftes fans re- 
cevoir de pas un le moindre Zai t plus Tégore belfure: 
Théocrelte Cyrénéen fuié FR après; ilnourrilloie 
dés chevaux d'la maniere des Libyens ; fon ayeul parernel por- 
toit le même nom; l'un & l'autre fe fonc nguez par des 
courfes de chevaux à Olympic, & le pere de Th avoit 
xemporté pluficurs vidoires aux, jeux Ifthmiques dans le niê- 
Ci] Enfin Dimonone ; Ge. Suivant Hiéron ; Panfanias fe 


11 ya doc faute dans le texte , où la mé. avant û 
roles à Manque À Pain; & quand La À D'Hnteft, Petite ville en Sci 
mêsne ‘oo fl ft qu'Hyérnyme %e, Aou hui Grarté. 
pastis di fe fur auifi appellé Di 

} 


_—_ 
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me pee. decombat ; une inferiprion gravée fur le char de fon 
fils en faic foi. L'achiéce fuivanc elt Hégéfarque fil: d'Hé. 
mofbrate de Tritée, qui eur le prix du non-fculemenc 
À Olympie, mais à Corinche À Delphes, & à Némée 
fuivant une infcription en vers élégiaques , où ceux de Tricée 
que née ,cæ qui pouvoit être vrai alors : cat 
villes d'Arcadie qui one eu quelque réputation font affez 
Connuës, on n'en ignore point l'origine, L'Ange is Le 
ue ‘leur. gro a toujours renuês dans 
nr: fonduës dans la ville de Mégilopoll, celles 14 
Frey Vues du moins dans le decret des Arcadiens semer. 
commun confencement de ces peuples. Or Triréen'eft 
bre ni des unes, ni des aucres , & l'on he connoît DRE 
la Grece d'autre ville de ce nom , que celle ct en Achaïe: 
Mais il fe peut bien faire que du rempa d'H Tritée 
für une ville d'Arcadie & qu'elle en air ré 
quel ne atitres que nous rene AT font aujourd'hui 
Le ur d’ qu'ilen foie la flatuë 


rs br jrs D pra Aux dernieres 
pour faire fa cour A Hiéron fils de Dinomene il fe dit de Syra- 


clone qu va mai de que M 
a été polée par Chionis lui-même , LE a de 
cédémone , c'eft parler en écourdi , car Piaf the 


Et de ee rire 
er 


ation de Kuhnius, ru gere .#& 
al Re Pline, Liv. is à Era téfse en fudne voir LS 
séntion de deux Marwalses de ce noms l'infriptice ne quadrer avec 
L'union 161 Ohms Te RO ée 
tre en là 15f". Paudoias parle 
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Eléens introduirofene un jour cer ufage. C'eft fe cromper en- 

core plus lourdemenc que de prendre la ftaruë qui eft adoffée 

contre cerre colonne pour la ftacuë 7 vo 

Pr LR vel Hermogéne de Xancbe eft enfuice ; il 

évoie de Lycie , & il ne s'eft gueres moins diftingué que Chio. 

nis, ayant eu la couronne d'olivier huit fois en l'efpace de crois 

A mn que enable ét gere cour M Le 
jen il étoit à 

Miäuires de Polirès donnentencore : d'admiration. Il éroit 

de Cérame {+} ville de la Carie pierreufe ; il eAaça rous ceux 

| > hr temps fe mêlérenc de difpurer le prix de la courfe à 

ie, & jamais homme n'eut tant em EN 

| lui [3] on avoit mis un temps confidérable à ir la care 

| siere; pour lui, ilab ce temps , & en un même jour il 

rémportoir le prix du fimple fade , du ftade doublé, & de là 

plus (4) courfe. avoir couru lui deuxiéme ou lui 

uatriéme l'ufige. & vaincu ceux que le fort lui avoit 

Re porcine Mit le prix avec ceux qui 

de courfe étoienr demeurez vidoricux , 


tous fes concurrens il fur couronné 
Près de la colonne de Chionis on voit Duris de Samos , 


sfque c' i l'afaite, dans les mamnRrirs dès le de 
a ER ter gi qd pt 
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» & fout de Éyegree Le some 
ds cote 
Cnmmtoeans eme du Ou — (4) Bt de ph mçe re Ce 
canton 4] Er dé la 
Le plis node &c le plus moncsgnent, On toit > Let digue, où 
ne trouvers en tft cette ville la mefire, 


n'en pes poici 
pat aillouts Care faute avoir Suidas die ook de 34 fées; 
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Eu ue cnrs ES f 2 0 rt og la même PTE 


E fut peer ot ns à rés leur récabliffment {1} ils lui 
un ouvrage d'Hi Polyera- 
te |:1]} Sr rad re Ms delai e 
Diallus fils de Pollis ; il évoie de Smyrne : où on dit qu'il fuc le 
premier des Ioniens qui remporta le prix du les 
enfahs, Les deux fuivans fon Therkloque de Corcyre, & 
Ariftion d'Epi fils de Théophilès ; ils onr été mis en 
bronze par Polyclere re ous les deux furent vain. 


vien nfice c'et le premier raie en 
En  dai in oee RL On en 
naar olyclere d'Argos. À côté de Bycelle 
rm rm © 
thagore de Rhégium l'a repréfenté armé, fournit 
la carriere avec fon bouclier. Mnaféas eft d'A 
de Cyzique , ville du continenr de l'Afe. L'inferi ie 
eh nee 22 Fa : 
k des peuples venoienr A 
muse bjcard ile moindre velige miles ais 
res de Ti fils de Cléocrire qui étoit de cetre ville nous 
rame “ps À Om me De 
ueur au t à Olympe, & autant 
CE or en ca oi ee CEE 1e 


toient pas fore du je te pete er 
l'on couronnoït aux jeux Néméens & aux Ifthmiq #n2 
“age sed de Corinrhe in que j'en 


rue toujours comme f elle avoir écé conduire ; tourna autour 


ft incroyable; d'auure La déter- Pebyerateryean de Sames.Le roc 
Each poire A? Frs manque suffi dans Le ter 
Tes tom DE Te a Fou 
1] Erqu'api apparement 
ri avoir eu une (se 
nee Me 2e de Er a tag pot 
pass parceque rh er eqan derobé certe carconitance. s. 
ques moe qui " le fers impardut, En 
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‘delabome[1]avec la même adreffé, au bruit de la tromperre 
“redoubla de force & de courage , paffa roures les autres, & 
comme fi elle avoic fenti qu'elle gagnoit la viéboire vint s'ar- 
rêver dévant les directeurs des jeux. Phidolas ayant été pro- 
clamévainqueur, il obrinr des Eléens d'ériger un monument 
où lui & A cavale fuflent reprefencez, Lycus’un des fils de 
Phidolas remporta auf le prix de la courfe des chevaux de 
main, On le voir à cheval contre une colonne avec une 
infériprion qui arcelte qu'il fur couronné une fois à Corinche 
& deux foisà Olympic. La paie certe infcriprion ne sac 
corde pas avec les regi Eléens ; car l'une des viétoires 
de Lycus tombe en la 68< Olympiade felën l'infcriprion, & 
des regiltres des Eléens n'en font aucune méneion ; je dis ce 
pie j'ai vi. Après Phidolas & fon fils vous verrez deux Eléens, 
gathinus fils de Thrafybule, & Télémaque ; celui-ci eur le 

x de la courfe de chevaux. Agachinus {2 ] fur redevable de 

ftarué aux foins des habicans dy Pellene en Achaïe, comme 
Ariftophon fils de Lycinus célébre pancratiafke duc la fienne 
aux Athéniens, 

En la foixante & dix-huitiéme Olympiade Phérias d'Egi- Gr. 
ne qui fuitimmédiatement Ariftophon d'Achénes ,ayanrparu XIV, 
trop jeune & foible pour fourenir le combar n'y fut pas 
admis ; mais FORTE fuivante il remporta le prix de la 
Jurte far la jeuneflé, Hyllus de Rhodes qui vient après fur re- 
ns pour une raifon coute contraire ; à l'âge de dix-huirans 

fe préfenra pour combarrre dans la claflé des enfans ; on le 
juges [3] crop âgé. Il combattie dans la claffe des hommes 


Ur} Tourte autour dela borne, Dans onrasherre ne er ce 
tomres lescourfés de ehevaux &dechars vrai. fmblable que l'on ronrmêt 

À falloir tourner ausour d'une bome fois autour d'une borne qui étoir.re= 
plantée dans un lieu éeroir &c de difficile Ron deuil À difficile à 


fort périlloutes, für-rour pour les chars [2] Mgatbèmes far redevable de fa flan 
Le M opt Van eq tu » Gr. On feat bien qu'il y aiciquel. 
a des de Pindire qui DR eee CE 
dire ‘on roumoir doure devroir dire en pen 
re Mens Bo leur poter Honmt 
me ce qui ne peur ve 

Paudnias ne dicrien decelaj durent ee 


air que 
fon filence 8e ce qu'il raconte ici de la On la ji cé. 
avale de Phidolas me porre à croire par a um de 
her tie ns D h + fais fous 
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& eur le prix ; il fur enfuire couronné à Corinthe & à Némée; 

il n'avoir que vingt ans ep rer y pol qe À 

posa | saisis 

ner Lo mieu hop Hs x. 2 

pail a! : rix 
LR Dund Oiympl res alla à 
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gomni ot ie, & fur les plus forts maître 
‘exercice le détia à combattre dans la claffé des enfans , & 
un puiffanc achléte par des fic entre. 


de la victoire que Crocon d'Eréerie remporta À la courfe des 


fois dans la claffe des enfans , les autres dans 
mes ; il eut un faccès vout pareil aux jeux Pyrhiques. 


corps À ü 
la feule application de fes doiges, fansécrafer ni preffer ce 
sil le cenoir G bien que ne ne pouvoit le lui arras 
cher. 1l:mercolt le pied far uû palee praife d'Ucile & per con: 


frveor momarders Année 
Do nn Po nd. 
Otpmeiaue Coke eye os | LE Poe ati CU aus 


ME 
+ Vovacr pr x ct 
(4 r quelque cfforr l'on fit, il 
ni ous péble de (branler ci de ll Eine cher pied. 
LE la rêce avec une corde en guife de ruban , pais 
il fa refpiration ; dans cec érar violence le fang fe por- 
tant au front lui en enfloir cellement les veines que Los 


rompoit. I renoir le bras droit derriere le dos, la main ou. 
vene , le En joints , & alors nul homme 
n'eûe pu lui féparer le petit doigt d'avec les autres. Le forc 
de cet arhlére fi robufte fur à ce que l'on dit, d'être dévoré 
par les bêtes fauvages. 11 appersue aux environs de Crotone 
un vieux chêne dont on avoir fendu le tronc en deux avec 
des coins. Milon fe fianc à fa force voulut achever de fendre 
ce chêne avec fes mains; comme il cffayoir , les coins combé. 
rene & les deux parties venant à fe rejoindre lui prirent les 
mains ; en cer érar il fervit de pârure aux loups donc il ÿ a 
tonjours grand nombre en ce pays-là. 

Pyrrhus fils d'Escidas, ce Eu ie d'Epire 
a fait de fi grandes a@ions , & dont j'ai parlé dans mes mé- 
moires fur l'Attique a auffi fa ftatuë dans VAlis ; c'eit Thra- 
dre Eléen qui a confacré ce monument à fa gloire. Près 

cé sors on voit fur une colonne un petit homme qui tient 
ane 3 ce fut lu qui après Sacadas d'Argos remporta le 
rix de la flute aux jeux Pythiques, Pour Sacadas , il jota aux 
Fax qui rec iniez par Le Amphiétyons , & où l'on ne 
Couronnoit poinrencore le vainqueur; mais depuis il fur cou. 
ronné deux fois. Après eux P yrhocrire de Sicyone fut couron: 
né fix fois à Delphes, où il joua feul. On fçair qu'il joùa £x 
fois de la Aure durant l'exercice du peneathle à Olyapie, & 
en mémoire des preuves d'habileré qu'il donna dans fon art, 
on ni éleva une colonne & une ftaruë avec cetre inferipri 
Pour tonferver Le mémoire de te furnemmé Callinicus 
frleur dé flute: Le plus e de la col cet Cylon, 


?, 
vain au pentarhle ; faftaruë a té faire par Théron de 
; Démarate autre Meffénien qui eut le prix du pugilac 
dans la clafé des. enfans, c'eft une flatuë de Silanion Athé- 
nien ÿ Anauchidas fils de Philys Eléen , vainqueur À la lutte 
dans Ja cladè de jun en li an cl de om, 
) 
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nom de l'ouvrier n'eft pas marqué pe fils d'Adama 
te Tarenrin qui remportale prix duftade & de courfe, 
eftun te d'Agéladas Fan os. Après és ve vous 
voyez un jeune homme à cheval & un homme auprès. L'in- 
cripri que Le jeune homme eft Xénombrore [1] de 
Cos la Méropide, qui fur vainqueur à la courfe de chevaux; 
cevre ftatuë équelère eft de Philorime d'Egine. L'autre eft Xé- 
nodicus vainqueur au pugilat parmi la jeuncfe , c'eft une fta- 
tuë de Pants Pychès qui fuic So SARA run 
machus , il vainquit au pugilat tous les de for $ 
fes foldars lui a 4 flaruës , sa gr faites 
Lyfppe; car il paroïr que ce Pychès commanda dans la fui 
un corps de troupes étrangères & qu'il e fignala à la guerre, 
fuivenr Mencpcoléme d'Apollonie fur la mer lonienne, Phi. 
lon de Corcyre , vainqueurs l'un & d'autre à la courfe i 
les cnfans, & Hiéronyme d'Andros quiau pentathle à Jr. 
ie cerraffa Tifaméne Eléen, celuiJà même qui dans la fuite 
lervie de devin aux Grecs à la fameufe journée de Platée con 
tre les Perfes & contre Mardonius leur chef, Hiéronyme ft 
de la façon de Sromius. Après lui c'eft un jeune athlète qui 
étoit aulfi d'Andros & qui fut vainqueur à la lutre Proclés Als 
de Lycaftidas il ef de la main de Somis; Suit as 
ui rem) x fois le pri & 
ce RE es 
Cuar. _Archippe de Miryléne fe diftingua far-rout au combat du 
XV. cefte; mais fes ciroyens lui attribuent bien d'aurres vidtoiresy 
ils difène qu'avant l'âge de vingt & unan ilavoir été couronné 
à Olympie, à Delphes, 4 Némée & à Corinche. Zénon qui 
fuir éroir fils de Callitelés & natif de Lépréos dans la Trie 
gui 4 il remporta le prix de la courfe fur la jeunefé ;rc'eft: 
yrilampès Meffénien qui a faic fa ftaruë, Pour Clinamaque 
qui fuit , on ne LE pl il ft, nous avons feulemenc 
Lena ns & qu'il eur cour l'honneur du pentachle 
s la claffe des enfans. Pantarcës que l'on voit après éroie 
auili Eléen, les Achéens lai éri une flaruë parcequ'il 
avoir ménagé la paix Po és à les Eléens , & que par fon 


L1].De Ces La Aérpide. Con où eq RE TEE ange 
gr 
û ee 
rapide » À canie de Méropiens qui ha prend, 
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entremifé tous les prifonniersfaies de pare & d'autre durant la 
pucrre avoientrété renvoyez. Dans Îa fuice {1} il fur procla. 
mévainqueur à la courfe deschevaux, & il eut une ftaruë à 
Olympiepour monument de fa viétoire. Les Ecoliens firent le 
même honneur à Olidas qui éroir aufi Eléen. Charinus autre 
Eléen à une ftatuë dans l'Alris avoir doublé le flade, & 
fourni la carriere avec fon bouclier. À côté de luic'eft Agelès 


de Chio qui vainquir rous les enfans de fon âge au pugilar 
Tiéomnde de Sardaigne l'a mis en ed, rad de 


rs Spore sr Re rio 
te fon propre pere, ce Clicomaque [ » } fur célébre en fon temps. 
À Era Arr qe) arr 2 
i Log trame pe À os pire race, À 
Delhi fat couronné crois foi Rank y ‘avantage au 
du Pancrace, Aux jeux Olympiques il fur le fécond 

quia pad dr même jour le prix du 
[ pancrace, cent quarante & unieme 
Dlrmpiade le combar du pancrace lui valut encore la victoire, 
L'Olympiade fuivante il difpura le prix du pancrace & celui du 
pugilac : le même jour Caprus Eléen fe préfenta [4] au pan. 
race & à la lurre; déja ilavoit remporté le ix de la 
luete’, Clicomaque avertie les direéteurs que le droit du pan. 
crariafte étoir d'ouvrir la fcene fans s'être épuifé par d'autres 
combats : la remontrance parur jufte,on le mit [ 5 }aux mains 
avec Caprus, cependant il fuccomba ; mais il eut {a revanche 
au pugilat où il paya également de courage & de force de 


è 

2 Dani la foire il lamé ; Fe ils 

EE Rd TEE que RE rés 
. du 

A ne robe € els orale 

compolée qu'ils appelloient 

Susssresie 8e où l'on faible EBoct de 


, nya anne tour De cocps. à 
Eee faennens 


œ dans 

Liv. 4, & Paulanier La me paroïr corrompu ; & ne dir poine 
DE % far les RE RE 

AT [at encore vainquesr du pancratialte louve 
EAU lon qmbtql fans s'être épaust À d'autres coebass , où 
encore que le pe falloir paspar. ne devoir pas mcesre Capris aux mains 
Eh gg tre vd avex Clisomaque , par 

« remporté Le prix de La Jurse, 
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corps. Celui qui fuir eft Face fils de Mérrodore, deux 
fois vainqueur au pugilat à ba à , deux fois à Delphes, à 
Corinthe & à Némée ; ce font les Erychréens qui l'ont honoré 
d'une flatuë. Les Syracufains en ont érigé deux à Hiéron dans 
l'Alris, & fes fils lui en ont confacré une croifième; j'ai déja 
dir que ce Hiéron avoir été tyran de Syracufe comme un autre 
Hiéron fon prédecefltur. Timoptolis Eléen fils de Lam 
doit fa ftatuë à ceux de Palée que l'on Moit auerefois 
lichiens , & qui compofent aujourd'hui la quatriéme cribu {1} 
des Céphaléniens, Vous voyez enfuire Archidame fils d'Agé- 
filas , & auprès de lui un inconnu en équipage de ch 4 
Démerrius & fon fls Antigonus font auf en Poe sc'etce 
Démecrius qui fur fait prifonnier en combartane concre Sé- 
leucus ,& ce font les Byzantins qui ont confacré ce modument 
à la gloire de ces He edue de Sparte cft au même 
HE sil rem prix el here la jeuneffe re uen. 
te-huitiéme Olympiade, Sa ftaruë ancienne que le cem, 
face line Après Eute- 


a prefque € ériprion qui eft fur la bafe. Après Euré- 
das dut Aréus roi de je tra ileft fuivi Péc 
Eléen , le feul jufqu'à préfenc qui foir forti quatre fois vi 
sieux du penrathle à ec rer À ss du fade 
doublé, & celui de Ja courfe avec le bouclier. On croit que la 
flaruë fuivanre eft Proléméc fils de Lagus ; il a deux jeunes 
enfans À côté de lui, On voir enfuice deux ftatuës de Caprus 
fils de Pychagore ; il fur couronné deux fois en un même jour 
€n qualité de vainqueur à la lutte & au pancrace ; c'eft le pre. 
mier athlére qui £ foi diftingué de la force. J'ai die ci-deffus 
1 fut fon ant ifte au combat du pancrace. Il eur pour 
À la lutte Péaninus Eléen gs précédenre Olympia. 
de avoit éré proclamé vainqueur dans le même genre de com 
bar, déja illuftre par le prix du pogilac qu'il avoit remporté 
für Îa jeune aux jeux ythiques, & par les prix de la lutte 
& du cefte qu'il avoir eus Sr PR So rm 
mes jeux. Ainf Caprus eut befoin de force & de courage 
pour l'emporter fur un vel adverfaire. 
ax Anauchidas & Pherénicus oncauifi leurs ftaruës à Olympie 
Gr. tous deux étaient Eléens, & tous deux fe diftinguarent À 
Lx] Des Cébaténiens ; siof appel. la mer Tonienne à l'entrée du golfe de 
Lez du non de Céphale comme Paufs-  Patras;clle a porté untemps le nor de FA 


nilas l'a dix dans fon livre, Cé. Telshes. 
phase ; où Céphilonie cit une Ba 46 
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Poeme de Démetrius & Seleucus 


à vous les autres Eléens. L Eos de REP 
fervit dans l'armée des Etoliens , & que par amitié pour ces 
pose Ne An > lus 
vous voyez les (Éruës dé la Grece her re- 
ce couronne d'une main Antigonus tuteur du jeune Phili 
fils de Démerrius , Le Pate Pig En pp ,r 
couronne TE nid à Prolémée 
fils de Lagus. Suie Eleen ; l'infeription fair foi qu'aux 
ë Olympiques rés : re la Hnihons 1e bou. 
aux j iques il cut ix du doublé , 
x ve, Ne ren 


ir Le pets les Argiens le miffène 
ns de jus oui M codes à Nésée durant [:] 


deux que vous enfuite font Ménalque Eléen vain. 

au pentachle, & Philonide fils de Zorus ; celui-ci natif 

la Cherfonnefe de Crére éroir un des coureurs d'Alexandre 
£ls de Philippe, c'eft-à-dire un de ceux qui portoient les ordres 
tarriere fours Né 

D) Unes do fes te Le D tree ae 
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cæ Dr FD pob acts s'arrêter faifoiene 
dans l'efpace {1} d'un jour une incroyable. Après 
Pond. c c'eft Brimias Eléen qui tut vainqueur au ; 
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mon qui Lou PE Neade qd 
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nacre) r avoir été vain, A read rot 
qu'au double Had de, Afamon & Nicandre étaient cadet 
US eut Pyrilampès pour ftaruaire , le fecond Dai 
fuire de ceux-ci un voit Evalcis d'Elide qui dans he 
ap er a Eqe Mg dm & Séléadas de 
Lacédémone qui le remporta à La lutte dans là claffe des hors 
mes, Là fe voir Eee di A Ter 
c'eft le char de Polyphite Lacédémonien ; fon pere 
eft fur la même colonne : rous les deux mérirérent la couron. 
ne d'olivier, d'Arts êe À nn era ie re 
Lampus s fils d'A fout deux Eléens pou 
Cons À se Pi dv pus Save farue , foic par. 
ôtes , foit parcequ'ils en avoient reçâ 
nets, green ant L: A 
le prix urte 
remporta | dela! Ar eat Andrea 
sfr @ frarut Dinofthene Lacédémonien SE A 
fut vainqueur à la courfe, & fit 90 mg SE pan 
une colonne avec fà ftatuë’aduiléc contre. 
es Ai De 1 UN LUE 
pe Faso. “avais Théodore qui Tee prolané 
éres üivent voir are 
vangocur a pa Salud Lai qui ue lepas 
ur la jeuneffe, & Nélaïdas cree 
À'imple mt à cure ave boue , on në 
SAS pe ffént rous trois Eléens ; on dit de A 
Lu rss Elan dant pute chan eu 
fut choif pour arbitre, Sa ftatuë ft un 
de Sthenis O| pain PAPE x o vo ne tag 
de Prolémée. Yeux Eléces fuivent immédiarement 
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VoyaAcr ox L'Errnr 4: 
me le prix de la lutee à Olympie, & deux fois à Delphes, 
lauere cf Cléarefthe qui fur vainqueur au pentachle, Vous 
verrez en dérnier lieu le char de Glaucon Athénien fils d'E- 
téocles , monument de la viétoire qu'il remporta à la courfe 
du charavec des chevaux fairs. : 
Voilà ce Fe fe préfencera de plus curieux à quiconque par- 
ris finvanc l'ordre de ma defcriprion. Mais fi du 
monument de Léonidas vous allez au grand aurel , voici ce 
que vous trouverez fur votre droite: premierement deux fta- 
tués d'achléres, c'eft-à-fçavoir Dinocrare de Tenédos, & 
Crianius d'Elide, l'un vainqueur à la lurte, l'autre à la courfe 
avec le bouclier. Le premier a été mis en bronze par Dio. 
nyfclès de Miler, le fecond par Lyfus de Macédoine. En fe. 
cond lieu deux autres achléres , Hérodote de Clazomene , 
& Philinus de Cor, fils d'Hégépolis. Hs doivent leurs flaruës 
l'un & l'autre aux foins de leur patrie, Les Clazoméniens one 
fair cec honneur à Hérodote, parcequ'il fur le premier d'en. 
tr'eux qui remporta le prix du fade fur la jeuneffe, & qui 
fur couronné à Olympic ; & ceux de Cosont érigé l'autre mo. 
ument à Philinus comme à unathlécé du premier rang, qui 
avoir été Es vainqueur à la courfe aux jeux Om ji. 
ques, quatre fois à Delphes, aurant à Némée, & onze fois 
aux jeux Ifthmiques, Le Prolémée que l'on voir enfüite eft le 
fils de Lagus, quia été placé 1à par un effee du zele 
l'Ariftolatis Macédonien, Après Ptolémée c'eft Butas de Mi- 
ler, fils de Polynice, vainqueur au pugilat dans la clañfé de 
Ja jeunetfe ; il cit fuivi de Callicrate natif de Magnéfie für le 
Lethée, qui fut couronné deux fois pour avoir remporté le 
rix de la courfe avec le bouclier, Cerre flarut cit de Lyfppe, 
ous voyez enfuite Emantion qui ue vainqueur du ftade 
la clañfé des enfans , & Alexibius qui eur le prix du pentachle, 
Ce dernier étoir d'Héra en Arcadic ; fa ftaruë a ré faire 
par Accftor, Pour Emantion l'on ne peut douter qu'il ne für 
è , mais on ignore quel a été fon ftaruaire. Les deux 
fuivans font Hermé s d'Agonéüs de Colophon , & 
Icafus fils de Lycinus & d'unefille d'Hermélianax ; tous deux 
en leur remps l'emportéren à la lutee für les enfans de leur 
age 3 CEE la ville de Colophon qui à fai les frais de la ftacuë 
d'Herméfianax, Près d'eux vous verrez deux Eléens qui dans 
la claile dés jeunes gens eurent cout l'honneur du gg x 
Tome IT. 
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41 PausaAntASs, Livre VI. 
l'un ef [1] Chorilus, mis en bronze par Schenis Olynthien, 
l'autre cit Théotime qui a eu pour feulpreur Derondas de 
Sicyone ; ce Théotime étoir fils dé Mofchion qui fervit fous 
Alexandre dans la guxrre contre Darius & contre les Pèrfes, 
Suivent deux aurres Eléens , fçavoir Archidimus vainqueur 
à la courfe du char à quarre chevaux, & Ligna qui tour , 
nic la carriere avec fon bouclier & mérica la palme. Son in 
feription qu'il étoir de la race de Clyrius & de Mé: 
lampus. En effr Amychaon fur pere de Mélampus ; Mélam: 
pus (2) fuc pere de Mandius & d'Antiphare ; Ancphre fur 
pere [3] d'Oiclés, donr naquit Amphiaraüs d'Aleméon, 
Fr eut Clytius d'une fille de Phègée, Clyrius fçachant que 
oncles maternels avaient fait perir Aleméon rompit avec 
Es fe retira en Elide. Vous voyez Sr 53 ç Br 
ui fonc accom, ées de confdé ; l'une 
dk celle dAléciees Eléen rad rires de Sicyone: 
Aléxinicuseur le prix de la lurce für la jeuncfie, l'autre eft celle 
de Léonrium ;on ditque celle-ci a été FES 
Eumolpe arriere perir.fils de Déicrare qui avoir époufé lafœur 
de D pres Quant À Gorgias il évoit fils de Carmanride ; on 
dir qu'il fur le reftaurareur de l'are oraroire PE alors étoie 
enricrement negligé & prefque oublié. Il fr admirer fon élo- 
uence dans l'affémblée des Grecs A Olympiques , & 
fon ambaffade [4] d'Achénes, où il fur envoyé avec Ti- 
fias. Ce dernier fort verfé aufi dans l'art de parler ajouca 


conformes À ce que it Homére donnoit À ceux qui étoient cout. 
toufontes pour … fours prèes à parler de vour &e à fourenir 
& à ce que rapporte également le pour & ke contre, 


. VoyacE DE pus 4 
beaucoup d'ornemens au difcours, Il com, un plaidoyer 
très-éloquent dans la caufe d'une euh Syracufe qui 
éoir en procès un interêt pécuniaire, Cependant Gor- 
gias fue plus eftimé des Athéniens, gr qui devint lety= 
ran de la Thefalie, le merroit au-dellüs de Polycrate, done 
la ion étoit fi grande dans l'école d'Athénes. On dit 
que jas vécut cent cinq ans. La ville de Léontium que 
Les Syraçufains avoient détruire a été rérablie de mon temps. 

Après la fatuë de Gorgias on voir le char de bronze de 

« PDAs La ja ru RAR NERNAS 
LI $ , d'où l'on u'i vainqueur à la courfe du 
char. Ont eroie qu'il Lorie Bls de Mnaféas , ce coureur que 
les Grecs appelloient le Libyen ; ce monument eft un ouvra- 
ge de Fr de Rhégium. J'ai vü au même lieu une fa. 
tuë {1} d'Anaximene. Cet Anaximene a écrir une hiftoire de 
la Grece où il remonte jufqu'aux premiers remps, & il a fair 
aufi l’hiftoire de Philippe & d'A , C'eft la ville de 
Lampfque qui lui a érigé certe ftacué dans l'Alris, par re. 
connoi pour les grands fervices qu'elle en avoir C4 
Car voici la rufe dont il fe fervit pour dérourner la colere 
d'Alexandre, <* f portoit roujours aux oies excès com 
me on € ayant appris Lampfacéniens 
rage Se ia le roi fs DR entra dans une celle 
fureur contre eux, qu'il ne vouloit rien moins que metere 
leur ville à feu &à Les habirans dans cette extrémité 
crurent ne pouvoir mieux faire , que de lui députer Anaxi. 
mene qui éroit connu de lui & pour qui Philippe avoit eu de 
la bonté, Alexandre informé du fujer uoi il venoir , prie 
les dieux de la Grece à rémoin & jura de faire cour le contraire 
de ce qu'Anaximene lui dema ir. Lä-deflüs Ansximenc 
r' & lui die, Seigneur, je viens vous demander une gra. 
ce, c'eft de faire tfclaves les femmes & les enfans des Lampfa. 
céniens, de dérruire leur ville & de brûler leurs remples. Ale. 
xandre ne fçur qu'oppofèr à cet artifice, & comme il étoit 
lié par fon t, il fur forcé de pardonner à la ville de 
Lampfique, Le même Anaximene fe vengea d'un de fes en. 
nemis d'une maniere également fanglante & adroite, Il éroit 
+) Une Patti d'ncninrat, Cet _& hiftoclen, Les deux sutres pou dite 
LL en 2 cumON, ten étoiene philosophes. 
doit de Lampäque He rois oeareus Er Fü 
y 


is Pausaxtas, Lrvnm VE Na 
… aq 2 8 ifes 
‘étant avec {1} Théopompus ï 
il écrivit une hiftoire pleine de traics malins conere les Athé: 
niens ,les Lacédémoniens & les T'hebains, Dans cette hiftoire 
ilioiea pe er br 2e ,&illaré: 
ee toutes les villes de la Grèce nom de cet 
, ce qui rendit Théopompus extrémement odieux à 
rous les a À ve DNS ne s'étoie érudié 
à bien & fans pré; Aux VErS 
sr Pme mis ragga 
pas qu'ils foient de lui. Sotadès pad Pntequt 
ne fur proclamé vainqueur à la en la quatre. 
vinge.dix-neuviéme Olympiade, & qualifié Crérois comme il 
l'étoir. L'Olympiade il reçue de l'argenr des Ephe- 
fiens pour fe dire d'Ephefe ; les Crérois l'ayanr fu , ils l'exilé: 
à Oiyrple. Cm Pres Sdames d'Éeie qu pr re da 

F Praxi j k 
2 quan manie Op & Rens 
punre qui en la foixanre & uniéme fur couronné comme 
vainqueur au pancrace. Ils ne font pas loin de la colonne 
d'Œnomais, leurs ftaruts font de bois: celle de Rhexibius 
eft de bois de figuier , l'aurre eft de bois de cyprès &s'eit mieux 
{x} confervée que la il = 
Cuar. Dans l'Alris au Nord du cemple de Junon l'on trouve une 
XIX. enceinte fermée par une baluftrade de pierres , & de ces pier- 
res {3} qui approchenr de la beauté du marbre de Päros ; au 


vai cg. 

rage ; qui écoit un morceau d'hiftoire, [1] Er s'ef mnieux conféruée que 
coment 'é- ë mare 

robes Eng rs So rends ee 


À cms , din-al , dans l'imcriqut des vallée, [n'a pas coca la force due 
Es srloprem learn dlrad moe grec dont fe fert Paudinias, 


3 dé ces pieies qai apr 
re Lee 


ETC Re. Or ieet trouvera cetcrne expliqué, 
cuvéage ne roue poiar celui -L mé- jrs (es 


s ons ei pi v'Erivr. 
peace lé mont Sarurné. Sur cetec baluftrade on a de 
pluñeurs édificés qui ont le nom de tréfors , & qui font En 
Er cuis ter date 4 : rad qu les de la Grece ont 
ns ve dans le cmple d'Apollon à Delphes. Vous voyez 
| lieu le ones des ee day 4 
singe Sicyone en la erente-rroifiéme Olÿmpiade 
Mn vs prie nn je Fra Din: FA 
ï ie ot l'une de l'ordre Dorique, l'au- 
a de l'ordre lonique, & routes deux de cuivre ; je ne fçai 
di ice u e cuivre de Tartélle , comme les Eléens 
rer h die que le Tartéile eftun fleuve d'Eff Rene Me qui 
tombe dans la mer par deux emboachures , enrre le: 
une ville de même nom que ce fleuve, leplus a téable 3 
vous les fleuves d'Efpagne, & >dicon, monte & bail ré- 
ro A LEUR Notes 
sa a d'hui le Bœris, $ rendent 
set ile d'Efpa que l'on one LT CAE s" DT 
ur Quoiqu'il en fuit, pour revenir aux deux 
miches, Chess lniipein di Quid für la plos petite , dir qu'elle pefe 
cinq cens talens, & qu'elle fur conficrée à Jupi rer Olym 
par Myron & par le peuple de Sicyone. Dans le créfor des Si 
PU ee OM 6 Eu ets Bee 
ta: jeux en fecond lieu un bôu- 
rs couvert de James ne RÉ ee hiftôrié en dedans, 
pinces un cafque & des borres. Une infcriprion nous 
ab ce fonc des dépoitilles remporcées fur les enne- 
à Jupi ie (53 par les Myons, On nc fçair 
der AH queces peuples. des! Pour mot je mé fa 
viens que Thhcydide en parlant des Loctiens qui étoient voi 


Er] SéfdnenivredeTanefe.Stra ponins Mets & Pline , c'eft Currefe 
de kr ke fleuve) : 


" veulenx 
le Tarrefe. U y avoir Liga Fr LA (r2 
dose un Beuve & une ville de ce nom, du détroie de Gale Ouen ile 
MES abat ree Came ne TU 
der" AtlaTar Carteis, 


safe des Anciens. Le cuivre de cette con lburge obéerve 
trés était mêlé d'or & d'argent à VOILÀ, PEL dre ru il éroit 


poñtquot il étoir & edlinsé. Fes Moser & non roots 
NE Carrels, Le venue dit Camps à run, 
Prolomée ; Straboa, Pot 


D 


Füj 


46 PAUSANIAS, Le VL 
fins de la Phocide comprend parmi villes & en. 
tr'autres le Modems, eur donc Les Mon repas à 
parlé für le bouclier, &c rer de me apr 
nent du pays des Locriens font le même ps pm 
que l'on en peut dire ; car-les lettres fonc 
tellement effacées par le temps, qu'elles ne fonr plus lifibles. 
On garde encore dans ce trélor l'épée de Pélops done Ia 
Le gant End gr Sécu ira ce 
<'eit un préfene de Miltiade fils de Cimon, qui le premier de 
pre 1} régna dans la Cherfoanefe de T en er 

en vicux caracteres Al 

rar ssiques porte braces 


goss. ee Pot à nus Anciel ete ar Miguel 
curiofitez qui y bear vrc confiftent en une 
ftacuë de Jupiter, & en crois cuirafles de lin , qui ont été don. 
nécs par lon qar les habians de aprèsune vidoi 
re Phéniciens dans on combat naval, d'au: 
Se par Lo Epian Les deux mess 
crez Epidamniens ; ils des faruës 

re, faices Théoclès fils d' Egyle. hr ons x 
an A qu Pr DNE enlever les 


press Hefpérides, * um dragon 
VS ar aq Tps "me 
tortille autour de l'arbre. mr re gravée fur le or 


RES ah Régna ee de Erxo, comme Paolmier 
dass Ha de tr le Miltisde 
ÉEr LE re 

pe araene mo dm PT things 5 
antiquité le die expreffément dans fon 


a = crie Career 

tréfor des pidamniens a été conftruic rrbus & 

Se 
rès. Crux A 

Ge que heille de nt ce carre Brindes & Hyüdrunre 


sa; re sep er are 
d' parordre & ss l'empire d'Hadrien. Letréfor des 
Sybaries couche prefque à celui des Cyrénéens de Li, 


4 or rires Bu a que des ftaruss 


Romains. 

Sélinunte étoit autrefois une ville de Sicile ; les habiransen 
ont été chafez par les Carthaginoïs ; Person nr decor 
&tion ils avoient auf confacré un tréfor à Jupiter pien, 
où l'on voit une ftaruë de Bachus , de ,les 

mains & les pis font d'yvoire, Dans celui des M ï 
qui ft on vous montre un Endymion, C’eft une ftatuë 
quieft toute d'yvoire à la réferve de l'habit Je ne fçai pas ce qui 
a caufé la ruine [+] de Méraponte ; mais dé couce cette ville il 
n'eft refté que 1e théaere 6 le mur d'enceinte, Les Mégaréens 
für les de l'Attique ont auffi leur rréfor à OI “= ie. Ils 
y ont dépolé plufieurs petites flaruës de bois de cédre femées 
Br Ac Déc fe Dénes grrr hd 
Ac & Dé font sle dieu 
Aa Mine procge He ercule flon fa cou: 
br ep net préfencement lcremple de Ju- 
non avec les Hefpérides. Sur le non dE FOUR rate 
éfenté la guerre des géants avec les dicux , & au-deffus dû 
Éoae ro on voie un boclier avec une infcriprion qui porte 
que ce créfor à éré bâti des depouilles-que les Megaréens 
avoïent remportées fur les Corinthiens. rm que cerre 


vi&oire eft celle que les Mégaréens remporté ne 
que Phorbes cit {5} Archonte à Athénes, ee mr sors 


2 td gaqemtor La] Enr Archonte à Abéen. Ce 
ces ecmps -R mot vient trop fuvene pour ne ke pas 


toner que! 

TR e ee à gilbex, SK qui avoir La peinciqule auto 

pape ré. Narroïr fait socicz DES 
2] Dr Metapest( ville d'irsbéqui nf ke roc d'Archonces ; 
Bcenfuise smier écoie dit Aschonte par 

te du nom de Métapes fs de 663 & à Leces fo en À l'as 


ES 


Cr, 


combar qui fe donna contre les s , la ville de Mé. 
gare fi. bâtir le rréfor don il s'agit. pr de renfer- 
me font de Dontas Lacédémonien qui fur éleve de Dipæne 
& de Scyllis, ainfi elles font fort anciennes. Le dernier créfor 
cit cour Conere le ftade, L'inferiprion porte que l'édifice & les 
tres u'il contenoit font. un monument de la pieté des{s} 

ds Je is es quiet csranjoned has il n'z 


ne d'à dd La ballade de ds lice qu sépns oue à 
XX. l'entour s'étend comme j'ai die, le mont Saturne, Les Bafiles 
qui fonc les prêcres de Saturne lacrifent ous les ans ce dieu 
sn TR RON s:opsmpis «de Mars dens-le 
tem) L L montagne vers le Septen- 
perse pr l'efpa AE ea & ces tréfors 


d'annenr ane préc que polis a 
auffi la fienne qui eft obligée de mures la chalet el 
ge sales ihcations requifes, & qui offre au dieu 


omsre léens une cff RAR pre PATATE 
Dans car ce 
doubles y asncurl dei à dci Lurbe de pepe 


ple de Lucine, & elles chanrenrune hymoe & brülent des 


RE émane pie Kad Pen 0 
durant un tenape. ” 
À dd rte Acoga er à Par Gé- “oi Plus avant, Je ln ts Là +8 érriei 


di de 4€ rp érès, & le fes demande 
ue ville de 1s Sale, dire Le di come leçon, Amañée à oct 
LULTO = ral ronds cet crnfsode, 


parfums 


Voyacs pe L'ELipr, 27) 

res en l'honneur du dieu, mais elles n'ufènt point de vin 
leurs libacions, Jurer par Sofpolis eft pour les Eléens un 
ferment invivlable, Quant A ce dieu, voici ce qu'ils en racon- 
tenr, Les Arcadiens äyanc fait une irruption en Elide , les 
Eléens marchérenc conere eux, Comme ils éroient fr le poine 
de livrer bataille , une femme fe préfenra aux chefs de l'ar- 
mée, portant entre fes bras un enfant à la mamelle , & leur 
die qu'elle avoicété avertic en fonge que cetenfane combar- 
troie pour cux. Les Généraux Eléens crurent que l'avis n'é- 
toit pas d négliger ; ils mirent cer enfant à la cêre de l'armée & 
l'expoférenc tour nud, Au moment que les Arcadiens com. 
mencérencd donner, cet enfant fe transforma tout-4-coupen 
ferpenr, Les Arcadiens furenc f cArayez de ce prodige qu'ils 
prirent la fuire ; les Eléens les pourfaivirenc vivement , en fi 
rentün grand carnage ,& remportérenc une vidoire fignalée. 
Comme par cetre avanture la villed'Elis fut fauvée, les Eléens 
donnérent le nom de tt Sofipolis 4 ce merveilleuxenfanc, & 
Jui bâtirene un remple à l'endroiroù changé en férpent il s'é- 
toit dérobé à leurs yeux. Et perfuadez que la déelle Lucine 
avoir fingulierement préfidé Fa naifance, ils lui decernérent 
auffi un cemple & des facrifices, Les Arcadiens qui furent ruez 
dans le combat eureñt une fépulrure commune fur une émi- 
nence au de-là du fleuve Cladée ; cerre fépulrure cit à l'Oc- 


Près du cemple de Lucine vous verrez les ruines d'un rem. 

le de Venus firnommée la Céleite, On ne laiflé pas de facri 
r'encore À cerre déeff fur des aurels qui fonc reltez. Au de. 
dans de l'Alris fur lechemin par où l'on va en au rem 
ple de Jupiceril y à un lieu confacré à Hi mie ; c'eftun 
arpentde térre qui eft entouré d'une muraille de pierres féches, 
Les femmes s'affémblenc läun jour de l'année pour faire un 
facrifice À Hi mie Sc ui rendre encore d'autres hon- 
meurs, La cradition des Eléens eft qu'Hippodamie craignant 
la colere de Pélops à caufe du {1} meurtre de Chrylippe done 


Lx] Lane de Sifipalir. Cenomelt Cynodire , Corinchus, &e. Et d'une 
de re%s, ferves jefanve jecon=  concubine it eut Chryfippe. Comme il 
Lost s 8 de m'en, abs La vilir, aimoit celui - ci plus que tous Les ane 
Kid du sueurrre de Chrfigpes tres, Hippeamie confeillsà Aurie » À 
de. Pélops eut dé @ femme Hippods-  Thycfle & A fes aurresenfans de le tuces 
mie plifiéuirrenfans ; Atrée, Thyeile, ce qu'ils ren : enilaite pour fie la co» 
Tome 1]: ci 


AL: 


so Pausaxias, Livazs VL 
elle éroie coupable , fe retira à Midée ville de l'Argolide, & 
qu'elle ÿ mourur. Mais après fa mort Pélops par le confil de 
l'oracke fit rapporter fes os à Olympie, Près des dernieres 
ftatuës faices aux dépens de ces achleces qui onr été mis à l'a. 
mende on trouve un chemin décobé d'a inf qu'on l'appel. 
EE pe ve directeurs des jeux & les athléres par 


ques: Vis-d-vis de ces fiéges cf un autel de blanc, où 
À rhécielt d Cats Chamyes [1}a coutume de fe placer 
pour voir les jeux ; car cette prêtreflé a plufeurs prérogari- 
ves chez les Pr Mr Ana me A à 28 A à 
affifker. Le fade eft précède org les 
athléces, & que l'on nomme la . Vous y voyez un 
rombeau que les Eléens difent être celui d'Endymi 

Au de-là de certe partie du ftade où fe mettent les directeurs 
D Ar nn re 
Ce lieuet pré fée l'on nomme {2} aulli la bar- 
riere, & f le à une proûc de navire done 
l'éperon pp og aa a dar La 
j le portique [3] d'Agaptus, s'élargit d'un & d'autre 
rer nd eft furmonté d'un dau. 
phin de bronze. Les deux côrez de la barriere ont plus de 
perl mire or bouah ee PE: 
dshgeià ire & à gauche tant pour les chevaux de felle, 
que pour les chevaux d'attelage ; ces loges fe tirent au fore 


deur dans leurs loges. Vers le milieu de la proûe eft un au. 


Lecce de « Üs ferctirécene à Ma. n'y en a point d'entre, Muis ici por le 
ele ville de Tri » & leur mere &  motdehamieril Éerentendreune, 


retira à Midée. de 
snlbee di Ua Dedtaes des le 
dira bien-uie La rabfon de ce T0 

farm, 4 

2] D'une l'on nomme La qu'il Éaut lire, & 000 
DES É Dern OT 
#5 Dome, lt font oynerum cartere. namptus POUC 09 mot 
Ori enren grec s ni canteres en latin dans a premier Elisqeesch, 


pére En de Lie k 
Let rs comme d'un poctique qui 


a de 


he + 


Voxacr Dr L'ELtne, sr 
tel de brique cruë ue l'ona foin de blanchir à chaque Olym- 
ce 


piade, Sur cet autel paroïr un aigle de bronze qui a les ailes 
éployées , & qui par le moyen d'un reflore s'éleve & fe fnie 
voir cous les rs, en même remps que le dauphin qui 
eft à l'éperon s'abaiflé & defcend jufques fous rerre. À ce fignal 
on lâche le cable du côré du portique , &aufli-rôr les chevaux 
s'avancent vers l'autrè côté , où l'on en fai auranr. La même 
chofe fe pratique de rous les côtez de la barrierc , jufqu'à ce 
les combareans avec leurs chevaux & leurs chars f& foienc 
aflémblez auprès de l'éperon où l'on a foin de les apparier. 
Incontinenc après ils entrent dans la lice ; alors c'eft l'adreffe 
des écuyers & la viteffe des chevaux qui décidenr de la viétoi. 
re. Clécœras elt celui qui-a imaginé cecce barriere , & il s'en 
fçavoic fi bon gré que dans une inferiprion qui eft au bas de 
flaruë à Arhénes il en tire coute fa gloire, Car il fait par- 
ler ainfi {à ftaruë. Cléeres fl Ares Hi a inventé La bar. 
riert d'Olympie, ef celui qui m'a faire. On dit pourtant [1] 
qu'Ariftide la perfectionna après lai. 

La lice eft compofée de deux côtez , donc l'un eft plus lo: 
que l'autre, Le premier ft en maniere de rerraflé; au bour 
! a un aurel de figure ronde confacré [:}4à un génie qui eft 

leffroi des chevaux, & que l'on appelle par cette raifon [3] 
Taraxippus. En cffér quand les chevaux viennent à paflèr de- 
vanc cét aurel , ils prennent l'épouvanre fans que l'on fçache 
pourquoi, & la peur les faifir rellemenc que n'obeidant plus 
nid la voix, ni à la main de celui qui les menc , fouvent ils 
renverfenr &le char & l'écuyer. Auf faic.on des vœux & des 
facrificesi Taraxippus pour l'avoir favorable. Au refte les Grecs 
ne fone nullement d'accord fur ce génie. Les uns difene que fous 
cer aucel cit la fépuleure d'un homme originaire du payx qui 
étoirun excellenr écuyer; ilslenomment [4] Olénus , d'où ils 

que la roche Olénienne fur les confins de l'Elide a 


PU eg sante Lure dou Dons 696 


C3] Que l'an appelle par cétte raifon 
ro À nn génie. Le même i pes are és (actes 
ve fait de un deu, Mais Pau. dpouvanter , & Je, agans un Cheval, 


anis ve le qualifie point ainé, C'efl- [4] Oiémur, C'eit sin qu'il faut live 

je me fers du terme degéaie -faivancie témoignage d'Egienne de Bye 
Qui tient de malien entre «lieu & l' Mince qui fair cer Lance a 
au, La fuite faicudfèx voir que les Grecs & d'Anaxithée dr": 
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1} bornes on voir une {taruë d'Hippodamie qui tient un ru. 
dans fa main , comme pour couronner Pélops für déja 

de la vidoire. 

L'autre côté de la lice n'eft pas faie en terraflé ; c'efbune TT 
colline qui n'eft pas fort haute, & au bout de laquelle on a XXL 
bâti un remple à Cerès furnommée [1] Chamyne , furnom 
connu aux Eléens depuis long-remps, parceque ce fur là, di. 
fent-ils , que la rerre s'ouvrir pour recevoir le char de Pluron, 
& qu'elle f referma enfuire. Mais felon d'autres , Pantaléon 
fils d'Omphalion qui avoir ufurpé la fouveraine autorité à Pi. 
fe & qui [3] confcilloic aux habicans de fé foutraire à la do. 
mination des Eléens, fe voyant craverfé par un homme de 
Pife nommé Chamynus, le fit mourir & confifqua fes biens 

furent employez à bâtir un remple À Cerès , d'où et venu 
le furnom de Cerès Chamyne. 11 fau que je parle auffi du 
GS d'Olympie ; c'eft-là que s’exercent ceux qui veulenc 
fpucer le prix du penrachle & de la courfe. On y voit une 
Cerès & une Proferpine de beau marbre du mont Penrélique ; 
l'une & l'autre ont été données par cet Hérode que l'on fur- 
nommoit Atricus ; il les fe faire pour remplacer deux fta 
tuës plus anciennes que l'on y voyoit aurrefois, Une baluftra. 
de de marbre environne un trophée qui fur anciennement éri. 
fé à l'occafon d'une vidoire remportée fur les Arcadiens, En 
<ntranc dans le gymnafe vous voyez À main gauche une en. 
cine de moindre erenduë où s'exercent les athlètes. Le por- 
tique qui regarde le foleil levant eft fuivi de pluficurs aucres 
édifices ‘& font au midi & au couchant, & qui fervent à lo- 
er les athléces. Quand vous avez pailé le Cladée , vous voyez 
le fépalcre d'Œnomabs, c'elk un rerrre environné d'un petit 
mur, Au-deflur vous appercevez desruines d'édifices qui éroienc 
âce Fe l'on eroir les écuries de ce prince, La frontiere d'E. 
lide du côté de l'Arcadie appartenoit autrefois aux Pifécns ; 
fencement elle appartient aux Eléeus , & du refte elle fub> 
telle qu'elle éroir. Au de-là du fleuve Erymanche vers 

2] A l'awe des bornes, dre, Lerexcc _aifmsent que la même borne ne pouvoir 
aa divin ri pes pos être Fret péailicufe pour Jes 
à l'une dei bornes, y avoit donc plu uns & pour les autres, 
feurs bornes dans La lice , & cœla de. [2] Surmemmée Chamgne , ilenva 
voit être, puifque les chevaux de file dire liraifün, 


& les chars érolém obligez de tourner » ér.Jelis 
} 


LE 
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mont Saurus on voir un vieux temple d'Hercule qui rombe en 
ruines , & la fe de Saurus x bandit qui infeftoie 
tour ce cancon &c qui fu rué par Hercule. Une Hritre qui a 
fa Loerce au dE pb an pleil duimonc Sara, &-vR to: 
ber dans l'Alphée vis-à-vis du mont scene riviere 
Er yat Jaon & fépare le cerrivoire de Pile d'avec l'Ar- 
A quarante ftades du mone Saurus on trouve le cemple d'Ef: 
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faire les honora d'un magnifique rombeau ,ce qu'il fie , dit-on, 
autant pour la gloire d'Hippodamie que pour la leur, Peut. 
êcre aulli ne fut-il pas Fiché de lailler un monument de la 
viétoire qu'il avoir remportée fur un re qui étoit fameux 
lui-même par tant de victoires, En fi l'on en croit l'au- 
teur du catalogue des femmes illuftres, après Marmax le pre. 
mier qu'Œnomais vainquit & À qui il en coûta la vie , ce fur 
Alca fils de Parthaon. alus , Eurymaque ,& Crota. 
lus eurenc enfüite le même fort. Je n'ai pu fçavoir de quel pays 
ni de quelle Famille étoienr ces trois combattans. Pour Acrias 
qui les fuivit de près on peut croire qu'il étoit Lacédémo. 
nien & qu'il avoit fondé la ville d'Acria, Œnomaiüs rriompha 
enfuite de Capétus , de Lycurgue, de Lañus, de Chalcodon à 
& de Tricolonus; es cinq périrent comme les autres, Les Ar- 
cadiens difent que le étroit petit-fils de ce Tricolonus 
qui eut pere Lycaon. Après lui Ariftomaque , Prias, Pé- 
lagon, Eolius & Cronius eurent la même deftinée ; vaincus à 
la courfe ils furenc immolez à la cruauté du vainqueur, ns 

ues-uns ajoutent Eryrhrus fils de Leucon & petit - fils d'A- 
amas, lequel Erythrus donna fon nom à la ville d'Erychres 
en Béotie ; enfin à cerec lifte { 1] on ajoure encore Eionée fils 
de Magnès & peric-fils d'Eole. Tous ces héros ont une fe 
ture commune , & l'on dit que Pélops rant qu'il régna à Pife, 
alloïe chaque année les honorer fur leur tombeau. 

Un fade plus loin vous trouvez quelques veftiges d'un rem. Gr 
ple de Diane Cordace ; furnom qui vient de ce que les XXIL 
compagnons de Pélops en célébranr des jeux à l'honneur de 
Diane & en action de graces de la viétoire remportée par Pé. 
lops, danfoienc à la mode dé leur paysune danfé de cé nom, 

eft en ufage parmi les habirans dû mont Sipyle, Non loin 

ce temple eff une perire chapelle où l'on conferve les os dé 
Pélops dans un c de bronze, Mais à l'endroit où étoie 
Pife il ne refte plus ni murs ni édifices | rout ce lieu eftd 
fentun vignoble, On dicque Pife avoireu pour fondateur Pifus 

T1) On ajoute encre Fione, 1 faut autre erreur, La leçon de Paulmier eft 
Vins avec Palmier se) Mamie méper® fondée fir les témoignages d'Homères 


étoic corrompu | mais en voulant Îe ar. toutes les reftininioms de ce avane 
ges à ef tombé labony déss ns tqs Pur hrareus 6 I MN AbER 


on 
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ils de Perierès & peric.fils d'Eole, Les habirans furenreux:mê: 
mes caufe de leur ruine, ils irritérent les Eléens en voulanecé 
lébrer les jeux Olympiques de leur propre autorité, Les Eléens 
jalouxde leurs privilegesappellérentä leur fecours Phidon d'Ar. 
ges qui par {a tyrannie s'étoir rendu odieux à tous les Grecs, & 
lourenus par un fi puiflanc Allié ils donnérent ces jeux en la 
huitième Olympiade, Les Piféens & Pancaléon leur roi, fils 
d'Omphalion , ayant raffemblé routes leurs forces donnérent 
à leur cour ce fpeétacle en la rrente-quatriéme. Ces Olym- 

iades fonc regardées par les Eléens [1] comme de faufles 

lympiades , & iln'en cft poinc fair mention dans leurs fiftes, 
non plus que de la cent quarriéme , en laquelle les Arcadiens 
voulurent préfider aux 1e En la quaranre-huiriéme Damo- 
phonfils de Panraléon fe rendie fufpedt aux Eléens, parcequ'a- 
près avoir marché avec eux contre Pife, à force de prieres& 
d'inftances il les obligea à revenir fans avoir rien exécuté de 
confidérable. Sous le régne de Pyrrhus fecond fils de-Panra- 
léon & frere de Damophon, ceux. de Pife déclarérencla guer- 
re aux Eléens, En même cemps les Maciftiens & les Scillun. 
tiens peuples [2] de la Triphylie fe foulevérenr contre les 
Elécos, & ceux de Difponce qui éroient encore plus voifins 
füivirent leur exemple, Ceux-ci avoient roujours eu une fe. 
crerte inclination pour Pife , à caufe de Difpontée fils d'Œ- 
nomaüs qu'ils reconnoifloient pour leur fondateur. Mais le 
fuccès de cerre guerre fur que les Piféens & leurs Alliez fe vi- 
rent chaflez de Îcurs villes, d'où s'enfüivit leur ruine rorale. 

Si d'Olympie vous allez à Elis par les. montagnes, vous ver- 
rez devant vous lesruines de P ylos en Elide, Elisen cit éloignée 
de quatre-vinge ftades. Pylos avoit éré bâtie comme j'ai die, 
par Pylas [;] de Mégare, fils de Cléfon ; cetre ville dérruire 
par Héreule & rebäcie enfuite par les Eléens cit depuis long 
temps déferre. La riviere de Ladon paifé au milieu &va fe jet. 
ter le Pénée. Les Eléens font perfuadez que c'eft de leur 


Cr] Cour de (Ar Oense mms parceque rois diffétens peuples 


Le texte die qu'ils s'y réunirent & ne frent plus qu'un feu 
Anelympiates c'eft-3-dite , des Olyme corps. 
Piaades qui écoiene alles, C3] Par L'ytas de Atéçare, U ya dns 
La} d'enples dela Trphyle. LaTri- Jeccxte fylars ais c'eft Pylar- qu'il fase 
toir une province qui ffoit lice, cosmimeidans nliv.ps 0 
partie de l'Etidé/S «Liv. 8, dit 8 clans Panfinias au ch, 39,de 
qu'elle fur ainfi nommée du mor pour, fes Attiques, 
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Lu vente dre 
P par d'OI ont 
k d'Héraciée près duquel 
de-là ya une fontaine qui va romber dans ce fleuve, 
& fur le bord de la fontaine un rem, en mp ar 
rhone rage 2e ; car on les nomme Cal 
Synallaxis , Pegée, & lañis ; 
daim En mme Rss en red 
“or rte enr 
ar re a cu die on 


d' éa voici la raifon que l'on en donne. Âlphee, 
no pepe ps 
res. ni par aucun autre moyen il ne pouvoir l' r 
fer, refolur de l'enlever. Diane qui fe doura de 
dira à Lérrins, où faire fa cour à la déelle , rer 


na fans rien 3 s cetee avanture Diane fie 

ceux de Létrins. les Eléens 
ot on Pen er A Krspinsd 
re Diane Elaphiéa , &x° en croire, 
on Ipbies, mais ce moe s'étans corrom 
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TRS, he qu me ep vue cafe, <'eft un ancien 
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ces & gr cm Certe grande rage pl 
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on la nomme e den far, Dans an autre on s'exere à a courfé 


u'élle contient un de terre; < ven 
prises métis cue-mines ane k mains lesath! Le 7 
rs ls fieurs au 


| quelques divinitez , l'un à Hercule Idéen fur. 
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<e, & l'autre regarde un quartier Le fond de 
72 pos ay or ch ads node 
ornez de ftaruës. Du côté de la vous voyez la ftatué de 


peter born 
arr ere rime te un autre côré deux 


fa 
SaeerVr 3 PoPlde LT le &les jeux, 
qe oem L'Amour cit fur le même 
pisdeftal 4 la droire des ee ss 


on en leurs Sete des 
fa ne years 
tre à P. me. Les Eléensonrdansleur place : rc 
tre rem, finguliere, ce temple ane 

médidcre tome de murs , il cf facon: par des piles 
de bois de chêne. On croit à “Elis que c'eit La leure de 
quélque grand perfonnage , mais on ne fçait pas de qui ; s'il 
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enfaut croire un vieillard que je queftionnai , c’eft le tombeaæ 
d'Oxylus, Les fcireMarrones qui de faire le voi. 

Le ic Jindrs; ont sufbicur loglr dans le 

Cuan Prèsdecerte un C'eft un perityle, 
XXV. done le toit cft tombé & où il n€ refte plus aucune ftatué ; il 
éroit confacré aux Empereurs Romains, Derriere le portique 
à eee re me des Corcyréens vous trouverez 
un cemple de Venus , & abprès un morceau de terre qui en dé. 
pond; cerre Venus & le nom de Céleite , elle ef d'or & d'y- 
voire , &c'eft un ouvrage de Phidias ; la déeffe a un pied {1} 
für une cortut, Le morceau de verre qui eft de la dépendan. 
ce du remple eft encouré d’un petit mur. Au-dedans il y a une 
baloftrade fur laquelle on a pofé une flaruë de la Venus Vul. 
ire y certe lieu eft de bronze & aflife fur un bouc de mè- 
me méral , l'ouvrage cit de Scopas. On voit encore À Elis un 
temple & une enceinte dédiez 4 Pluton. L'un & l'autre ne 
s'ouvrene qu'une fois l'an, & mème alors il n'eft permis qu'an 
feul facrificaceur d'yentrer. De rous les peuples connus les. 
Mléens fonc les fuls qui honorent ke dicu des enfers d'un culce 
- . Voici la raïfon de ce culte; Hercule à: la rêce 
d'une armée vint affiéger Pylos en Elide ; dans cecre expédi- 
tion Minerve a ER 2 Pluron ae er 
toujours rendu de grands honneurs prit leur & par 
‘amour pour eux & par haine [+] contre Hercule. Les Eléens 


re qu'au fiége de Pylos Hercule arccignic le dieu des 
are avis Bern ie Pr dot. 
leurs. guerre d'A gamemnon & con. 
ere les ens Ni ; comme le dit Homére:, vint au fe. 
cours des Grecs, fuivant les idées du même il n'eft 

hors de la vrai-femblance que Pluran à défendu les Py. 
Biens, Ce dieu a done un temple chez les Eléens comme leur. 


mu Valeic ton proue GR Br 
houc À conf de on impodicité , & 
Vers “élelte 2e contraire avoit le 
pied farunesorgué pour marquer lamo-  pardois. 
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ferve du des pieds & des mains qui font de marbroblanc. 
nr er ra 0 où l'on rend les 
nocurs divins à Sofpolis; ropréfencé d'après une appa- 

sition en < ann en ae 
pluficurs femé d'éroiles ,renanr d'une main une 
Lorne Dans le licu le plus fréquence de la ville 
on voit une ftiruë de bronze comme nature; c'eft un 
barbe, qui a les mains appuyées fur fa pi- 


laine, ranrôr de lin &eancôr de foye. Quelques. Se er 
pen re ie 


le Satrape, du nom d' icftà Patras ville voi. 
Sir Il ya eu un Corybante FE ps l'on 


au. s de débicenr {1}au fu 
Dans la citadelle d'Elis 


“vrier à repréfénré un coq , 
cit le phes courageux ip MA rar 
cialemenc ere RG ar is ÿ 
“compte environ fix. Cerre Sicileëc 
re lo er À 
nom , elle l'a pris d'un Arcadien. Homère dans le dénombre: 
des de l'Elide ne”fair aucune mention de cerre 
dans la fuite de fon ouvrage il fair bien voir qu'elle 
ne lui éroir pas inconnué , Nil dir que Polydamas fe mor- 
régner] Otui de Cy \ 


, 
on orbinatreenent ‘ 

l'attitude dont pré nd 
Lal Surreur mue planre qui perte de 


dm dû Aline at él drame ét 


Let 
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dans le pays des Séres ne vient pas d'une plante comme en 
Elide, Ilsoneuneefpece de ver que lés Grecs nomment un fre, 
ue les Séres eux-mêmes nomment cout autrement. Cet 
eft deux fois plus gros que le plus fcarabée , du 
reflemble À ces araignées qui fonc leur voile fous des 
, &ila huic pieds comme elles. Les Séres élevenc de 
À foye dans des lieux {r]où le froid & le chaud ne fe 
trop fentir, L'ou ces petits animaux confifte 
lets de foye forr déliez , qu'ilsroulent aurour de leurs 
les nourrit de panis durant quatre ans ; la cinquiéme 
, Carils ne vivent pas plus long-temps, on leur don. 
À manger du rofeau verd donc ils fonc fort friands ; ils 
en en, & crevent après. Quand ils font morts, on 
Tone po rom une A E les deb €. 
ans la parce là plus 
reculée de la mer e Cipast j'ai oùi pra put 
s que c'éroit non là mer rouge , mais le feuve Sérès qui 
oir cette île, de la même maniere que le Delra en Egypte 
eft vour environné du Nil & non d'aucune mer, Les Séres & 
ceux qui habitent les îles adjacentes comme Abafa[:] & Sa. 
céa fonc repurez Echiopi ques-uns néanmoins croyenc 
ce font des 


Sas qu ne vo mêler avec les In- 
Lens Mots ce n'eft pas de quoi il s'agit préfenrement, D'E- 
avoir cent cinquante-fept ftades ; car aujourd 

fleuve hs lépartion re qi autrefois étoiene 
bornez du eôté de la mer[3} par le cap L 
pare 
d'AmaRe, Pardaiss aurefte parle dela les peuples de l'Arabie, Le y 
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VOYAGE DE L'ACHAIE. 


E pays qui eft à l'Orient vers la mer entre les 
Eléens & les Sicyoniens eft aujourd'hui nommé 
Athaïe par fes propres babitans; il € nommiie 
Alaucrefois l'Egiale, & fes häbirans f difoient Egi 
2 léens du nom d'Egialée ancien roi de Sicyone, À 
ce que diféne les Sicyoniens. D'autres croyenr que cette con 
trée qui pour la pion partie eft maritime avoit pris fon 
nom de la firuanion, le mot ssgsnleren Grec fignifiant le riva- 
dela mer, Quoiqu'il en foir, après la more [1 }d'Hellen, fon. 
ls Xuchus chaffe de Theffalie (par fes frères, qui l'accu. 
foïent d'avoir pillé les tréfors de leur pere, fe retira à Achénes 
où il époufa une fille {3} d'Ercthéc, dont il eur deux fils, 
Achéus & lon. Ercthécérant more, fes enfans qui «li “ 
À qui lui fuccederait convinrenr de prendre Xuthus pour juge: 
de leur différend, Celui-ci décida en faveur de [4] Cécrops 
[1] La mrrt d'Hollen, Helen [4] Uné file d Fredtbée. Ceue lle 
étoit fils de Dénoilion & de Pyrrha, Les ée que Xethas épouds & moen- 


Grecs fiwent appelez de fa mods ff. mair 
louer. 4) En faveur Le (=) 
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0 te rer er des autres, de 
| que chaffé encore de l'A il vinc dans l'E. 
| ; giale, où il finir fes jours. Achéds de fes fils ayant raffem. 


Eh mé € cé Sn 
fcetlar: Meur ca cfix le RRee 


le dénombrement des troupes 
rot rec À Frs 
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u'ils étoient venus s'y établir, c'eft qu'Archandre impofa à 
Bis de oo de About; rm 6 cn ARE. 0 PA 
tranfplanté d'un lies en un astre. Les enfans d'Achéüs s'étanr 
on mn, ie ge marne ce 
pe rad pme rue a ue nom 
d'Achéens, ce qui n'empêchoit pas que les Argiens ne fuffene 
auf appellez Danséens d'un nom qui leur éoit p & 

ticulier. Mais dans la fuite les Doriens chafférent d'. &de 


3 
l'avantage & pouflérent les Ioniens jufqu'à Hélice, où ceux. 
igez de capituler 


ci fe voyant d'être forcez,, furenc 
pan hr Car ils 
enterrérent js 


Cuar. 
régner. fon frere 

juroic qu'il ne lui obéiroir jamais, "L' 

SIDE PES ER TER 
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4 l'oracle de Delphes, la Pychie en faveur de M 
don & lui seal le royaume d'Achénes. Nilée & les autres 
fils de Corus ne pouvanc Éd certe préférence réfolurent 
d'aller chercher ailleurs, Ils furent fuivis de quelques 
Athéniens de bonne volonré & de la plûparr des Ioniens, Ce 
fut la troifiéme colonie qui fortie de Grece, compolée d'une 
multitude étrangere & commandée ans un chefé , Car 
Li mer asparvane Tolas in , neveu (ercule à 
mené une colonie d'Achéniens & de Thefpiens ca Sar- 
Res, environ un fiécle avanr que les Toniens quirtaffent 
ren ns autre Thebain, fils d'Autéfionà la cêce d'u- 
Lacédémoniens & de Min que les Pélafg fe 
D alla s qui pres 


Ale Théra Latroifiéme lade fur donc 
. conduifiren les fils de Codrus, 
rien de commun avec la leur , rap ce de 
Leur pere & de leur ayeul, Codrus& Mélänrhus, étoient Mefté- 
niens , ori CR yioss 8 Athéniens du côré de leur me- 
re, Mais P rees fe joïgnirenr aux Joniens. Pre- 
miérement il y eut des s'des Thcbains fous la conduite de Philoras 
pedir-fils de Pénélée, En fecond lieu des Orchoméniens Mi: 
dr caufe de l'affinicé qu'ils avoienr avec les fils de Co- 
Troifiémement des Grecs de vous les iris de la 


"ous ces avanruriers voile en Afe, fe répandirent fur 
la côre ; & s'emparérene les uns d'une ville, les aucres d'une 

autre. Nilée avec fa troupe £ rendit maître de Miler, 
Si l'os a veu so ain de Miles, ARE 
Le pays qu'ils Joie 


pre d'Anax qui en étol ere 
en école 

ra En nine hs Ce Det cd. 

br Bd qi pr se Ms qu ra mo À 


&à cour le terrivoire qui en dépend | ce Milerus écoir forti 
Len ln NAN Ce U 78 dus le vexte de Disaryir , mais je Lis avec 
Li 


tour ce qu'il ÿ avoir d'honvnes à la réferve de ceux voyant 

Jaisille pee cherchérent our Glue dass à da fuite, Les nb A, 

& les fil dors 

avec elles, Ce certain ;-c'eft que l'on voit encore le 

tombeau de NC apr près de la porte, & à la gauche du 

chemin qui mene À Didymes, Le temple & l'oracle d'Apollon 

fubfitoient à Didymes -temps avant la € 

des Toniens, La Diane d'Ephefe eft auiti 

ne que cette époque ; à Pise a a 

l'antiquiré du cemple de core défie, lorfqu'il a die que les 

Amazanes l'avoient bâti en allant faire la guerre aux Athé- 
vinrent des rives du 

semi 

c quelque rémps a 


Téhécoir l'écar dpi iv or 
fit une defcenre avec qui füivoienr > 


Grecs , mais Androcle 
Le combar ; les Ephefñens rapporcérent fon corps à Ephefe 


ce se 


Vornar br L'Acnaïr 7 
il fue inhumé, On voir encore auÿ [ei far 


avoir des “ia fils de Penclée, & 
Le 


Pour Myunte, fes habitans ont été de l'abandonner 
Lndper Le oo An res AS 
cerre ville un golies  Méandre auprès, à for- 

L Las Fat G pire anses de da 


avec la mer & ve- 


drérent une fi quantité dé coufins & de moucherons 
qu'il fallue dé . Les du pays fe retirérenr à Miler 
emportant avec cux rous s & jufqu'aux ftaruës de 
leurs dieux. Auffi n'ai-je rien vû de beau qu'un tém. 
ple de Bachusqui dit de marbre blanc, La même chofe arriva 
aux Atarnices qui fonc au-deffous de Pergame, 


Colophoniens ont à Claros un temple & un oracle d'A: Cnar. 


Les 
pollon qu'ils difént être d'une grande antiquité. Voici felon 
qu 


Le doit wa Gésécal de 
J À Lohan se regret 
LD HrPm ES SSie rene Therréoe, 


Afesil 


RE VIT. 
die mit a côre &s" 

Therfandre ls de Polynice & les Ds prrene That 10 ; 
ja beaucoup de prifonniers qu'il Pme mere 
de Delphes. Parmi eux écoit Mano qui venoit de perdre 
réfas fon pere, mort en allant à Haliarte. La réponfe de l'a. 
racle fut 1 Es ps cuflent É 
étrangeres. Aufli-tôr Et une paflènr 

& vont defcendre à Claro: te LS OR 


be prennent les armes , 
pes Dors eat a sa 
éroient fes com, & ce 
Le aux Crises “or 
r Manto , il l'é mp ur 
la fuire chafla les Cariens deroure certe côte. 
les loniens firent alliance avec les Grecs qui s'éroient rendus 


mêmes loix: pes 

drus, de chefs de la colonie étaient devenus rois des Toniens, 
Mais bien-côr la mefntelligence fe mic entre ces deux freres}, 
Proméchus tua Damafñéthon & s'enfuit à Naxe où il pe: 


er pa dpt mie 
que j'ai déj t la ville de 


Gébarqe à 


rent les armes contre lui pq re 


ED po à = + 


aisée 
ces d'eau douce, 
canton étoir anciennement 


prune fils de Codrus & chef d'u 


2t:4s5p 


LE) Ar be de Cadre Let noms 
pot Acdropompe 


pes Sabosire rte 


I 


| Voracr pe t'Acnaïr. n 
fleuve [1] Alens, on trouve le tombeau d'Andrémon à la gau- 
che du chemin. Les Orchoméniens Minyens de leur côté s'érabli- 
tenta Téos fous la conduite d'Athamas petir-file, à ce que l'on 
dit, de cet Athamas qui eut Eole pour pere. Téos fut une des 
villes où les Grecs & les Cariens furent compatir enfemble. Apæ- 
cusarriere-petit-filsde Mclanthusy amena auf des loniens qui ne 
troublérent en rien niles l RE nd 
che enlüice il y vint encore un cflaim d'Athéni 
& iens, Les étoient commandez par Damafis & 

Naoclus tous deux fils de Codrus, les fconds par Gerès qui 
étoit auffi de Béotie : ces nouveaux venus furent reçus avec 
amitié par À) 

en Een jtren leurtradition ils vinrent autre- 
fois de Crére avec Erythros fils de Rhadamante, lequel Erythrus 
donna fon nom à la ville qu'ils habirent aujourd'hui, Mais ils n'é- 
toient pas les feuls d'habirans. 11 fe méla parmi eux des Lyciens, 
des + & des Pamphyliens ; des Lyciens à caule de leur an- 
Cienne confanguinité avec les Crétois , car ils éroient originaires 
de Crére, Sdefcendoient de ces anciens Crétois qui qui 
le pays avec Sarpedon: des Cariens, comme ayant été autre- 
fois liez d'amitié avec Minoss des Pamphyliens enfin comme for- 
tis aufli de race . ie veux dire , de ces Grecs qui après la * 
prife de Troye furent A eo 
fe joignit encore un certain nombre d'hommes, que 

£2] autre fils de Codrus tira de chaque ville d'lonie, & qu'il 

emrer dans Erythres, Pourles Clazoméniens &ies Phocéens , 
Hors meneute AR sratens der loniens. En 

ces Joniéns, après avoir emserré de 

SE Stade dou rene 
iens, qui leur donnerent Parphorus. Sous les aufpices de ce 
Lil pee apr aqua tigi mprht 
après ils l'abandonnérenr, & s'en érant retournez dans la nouvelle 
Jonie ils fonderent Scyppium vers les confins de la Colophapie. 


{:} Le Alens, Le tone dit ke lesplesfoides. Amalée & Octétes d'y 
ALORS Jane na es dasiuer, 
trouve nulle part, il n'eft pas douseux [2] Cempes arr Ale de Codes. Le 

Je texte n6 foit corrompu, & qu'il texte die Cléiquu 1 mais Ce Compur 
RC Le Mer L'an Ligne En ne ec Meur comme 
parhédhibleuve Alens, corne du fiers Scabor, dns Folyenue, & dass 
CORSA R ES Etienne de Byfance, 

Come LL, x 


dE 


“# Pausantas;Livans VIL 
ii s'en dégoürerent encore ; & en étant fortis ilsle fixérent ef. 
fin dans le pais où ils font aujourd'hui & bâtirent la ville de Cle. 
pr nn opera 
me qu'ils pañrenr dans l'île qui eft fituée vis-à-vis. Enfuite Ale- 
andre voulut joindre l'île à la ville par le moyen d'unechauflée,, 
‘ce qui en auroit fait une Clazomene ne tur à 


LE 


ene & de 


Gaara Ter yeale , 
" Mimas, Sinour en croyons le 


phiptoleme , Phœnix 
eur deux filles, 


pere. Les é : 
re, & l'ayant vaincu ils le chañiérem de fon Île, lui & 
amiens, fous prétexte qu'il avoit voulu fe liguer avec les Ci 


MORAL MEN An A bus ne sus 
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siens contre les Ioniens. Une partie de ces fugitifs alla s'éta. 


Dardanie, & sg proue lee de leur nom Samorhrace, 
ae je dans le continent qui 
au de-là de Samos ,& y btirenc unc fortereile auprès d'A. 


6... PausanrAas; Livae VIE 
Dédale , au lieu que Smilis n'écoir gueres connu que des Sa: 
miens & dés Eléens. Mais du moins paffe-til pour conftant 
chez ces peuples que la ftatuë de Junon à Samos eft die lui.s2 

Quant À l'île de Chio , voici ce que nous en apprend Ion 

(Tr) tragique & hiftorien. Nepeune félon lui vine dant 
une’ile déférce il ÿ rrouva une Nymphe donc il devinramog 
roux. Il en"eur'ün fils, 6e le jour qac la Nymphe le mie am 
monde , il tomba une f grande quantité de neige que le nom 
Jui en demeura ; il fur appellé Chius, parceque Chrenen Gree 
fignifie de La ee Neptune eut encore d'une autre N ymphe 
deux fils oh Ses les premiers habi. 
trans de l'Île, Énfuire Œ ÿ vine de Crète avec fes fils, 
Talus ,Evanthe , Mélas, & Athamas ; il ÿ régna& fes 
enfans après lui. De fon temps les Cariens & les Abanres de 
l'île Eubæe s'écablirenc auf à Chio, Aux enfans d'Œnopion 
faccéda HE mn c'éroic un LP ronge < Eubæe, 
qui fur Ja foi de l'oracle de Delphes venu chercher for- 
tuned Chio. Hector un de fes: étant parvenu à la 
couronne fit la guerre sux Abances &aux Cariens établis dans 
Pile, Une partie fut taillée 
tion & fur obligée 

fé l'ile  fouvinr 

dans l'affemblée 

fut dans cerre 

décerna un rrépied. Ji 

faics; mais il ne nous dit 
Fürène compris dans le di 
. Smyÿrne éroic dès lors habitée comme elle l'eft préfenrez 
sent, c'écoie une dés douze villes apparrenantes aux 
Lés loniens ayañr affémblé un corps de troupes à 
affiégérent Smyrne & la conquirent fur les Eoliens. Dans 
füice ils rent aux habitans le droit SANTE des dépu” 
téz Al'affémblée des Etats généraux d'Ionie. Mais rout cel 
doie Ne ne 
Jourd'hui, c'eft [1] Alexandre fils dé Philippe qui l'a bârie fü 

Æ11 lon pocte rravique. Ton écoit de ler de la poëée, a incirulé du nou 
AE L' io 6 ee tas be 2 me 

# Alexandre | 

FN eue dre a ro 


AN fauve Cain best bot æ bé de ni … 


NoracE re Pare pe 7? 
tineapparition qu'il eur en . On die que ce prince en 
chalant fur ous Fay 5 Fe à par La chafle même 
près du temple des Neméles ; fatigué qu'il étoit & trouvant 
un plane fur le bord d'une fontaine il fe coucha auprès &s'en. 
dormir. Là durant fon fommeil {1} les Némefes s'étant ap. 

lui, elles lui ordonnérent de bâtir une ville dans ce 
E: ,& d'y transférer les babitans de Smyrne. Ces peu- 
ples en ayane été avertis envoyérent auili-tôr À Claros 
confuleer l'oracle fur ce qu'ils avoient à faire ; la ré fuc 
‘ils féroienc infiniment heureux, s'ils alloïient habiter le mone 
'agus au de-là du Méles ; c ils changérent volon. 
tiers de demeure, J'ai die les N Apprie cn pei 
en reconnoiflent squi one eu , difenc-ils, la Nuir pour 


mere 
pere deseelle qu'ils honorent À Rbamous. 

jouit du plus beau ciel du monde. La 
rempérarure de l'air y eftextrémement douce & agréable, On 


let, &un autre à Claros de Colophon; ces deux-là ne 
font-pas achevez. Les Perles ont voulu brüler celui de Junon 
à Samos,& celui de Minerve à Phocéc ; quoiqu'endomma. 
2 RO tonte lterre ils caufenr encore de l'admira. 

Le remple d'Hercul à Esychres & celui de Mierve à 
Priene vous RAR PAS cm per ihesne 
té dont eft la ftaruë de la 3 celui-là par fon antiquité, 
La flatuë d'Hercule n'eft ni dans le gode de celles d'Egine, ni 
même. dans le de l'ancienne école d'Athénes. Si elle 
réffemble à quelque chofe , c'eft aux ftatuës Egyptiennes tra 
vallées avec arr, Le dieu eft fur une efpece de radean , & les 
Erychréens difenc qu'il fur apporté ainf de Tyr en Phénicie 
mer, Îls ajoutent que le radeau entré dans la mer lonien. 
s'arrêta au promontoire de Junon, autrement dit le cap 


jen 
sil 
E il 
il 
ï 


f 
( 
f 
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72 Pausant:As, Livar VIH, 
Meflhre, parcequ'en allant d'Erythres à Chio on le crouved 
moitié chemin, D'aufli loin que ceux d'Eryrhres & de Chi: 
apperçurent la flatuë du dieu, tous voulurenr avoir l'honneur. 
le la tirer à bord, & s’y employérenc de roures leurs forces, 
Un Erychréen nommé Phormion pêcheur de fon métier, & 
qui avoit perdu la vit par une maladie fur averti en fonge. 
que files femmes d'Eryrhres vouloient couper leurs cheveux 
& que l'on en ir une corde ,on ameneroitleradcaufans 

Pas une Erychréenne ne fe mettant en devoir de déférer à c@ 
fonge ; des femmes de Thrace qui bien que nées libres fervoient. 
à Erychres facrifiérenr leur chevelure ; par ce moyen les Ery= 
thréens eurenr la ftarut du dieu en leur poñléffion ,& pourréz 
cor fer le zele de ces Thraciennes, ils ordonnérenrqu’el2 
les feroient les feules femmes qui auroient la liberté d'entrer: 


cette ftaruë M) COEUR Na come eue Mais 
fur-roûur par la maniere dont tout l'ouvrageeft façonné ,&en2 
par les heures & les graces de marbre blanc, 

D nr eme Ve 5 
temple d que l'on voir à Smyrne a été fair de mom 
temps; il cit bâti entre une montagne fort haute & un bras 
de mer, qui a cela de particulier qu'il ne mêle {es eaux 
aucunes aurres, 

Mais l'Ionie outre Ja beauré du climar & la il 
fs temples a bien d’autres chofes qui méritent qu'onen 
ke. Dans le erritoire d'Ephefe vous avez le feuve Ceni 
Je mone Pion_ainfi nommé [1] à caufe de la fertilité de 
terroir , la fontaine [21] Alipia , & aux environs de Milet la. 


Alexandre ef conérmée par une mé de mot grec mess prmgu 

SU ae IL NE ce de Te 
waité qu'il a Ent für le news Pan 
abeus de 1 


l'emporte Hadrion, 
Li] Le mens ou aimé nommé, rés 


Uma Ras ee 


ÊEE 2ry cnanns 
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facré d'Apollon , où il y a des 
s de ce bois le fcuve Alens 
de l'Ionie le plus Enr pis 
eaux. Lébédos eft à vole pou 
& magnifiques, À en per r re ze 
le promoncoire Macria & plufieurs, les uns 
dans le roc fur le delamer, lesau. 
re Les Clazoméniens 
pardon dr où ils rendent une efpece de culre à Aga- 
memnon, Auprès eft un es bre br Ariel 
mere de P. , & ils font je ne Bus dlder qu a à yrrhus 
berger. Les Erythréens ont lciris’ qui a donné 
LE hr rer Arr os 
promontoire qui avance dans la mer , & d'où fort une fource 
d'eau , la &cla plus fine qu'il y y ait dans toute l'Io- 
nie. Les Smyméens leur pays la riviere de Mélès. 
Pr hma iorrq er nine où l'on 
qu'Homére compofoit fes poëmes. A Chio l'on voir le com. 
ion , de curiofité par lui-même , & par les 
que lon raconte de ce héros. A Samos fur le 


Léontichus; il eft afez ordinaire 
an er rm ri 
En un mot l’Honie eft pleine de curiofitez qui ne le cédenr gue- 
res à pas une de celles que l'on rrouve dans les autres endroits 
= la des] les Achi 

oniens, éens 

nr mue di Le En Ted 
confiftoit en doure villes qui Le Lane ER DE 
C'eft-ä-fçavoir Dyme , que l'on trouve la 
d'Elis, enfüire Olene, Phares, Tritia, RUNON Egon, 
Cerynée, Bure, Hclice , Eges, Egire 


Let 2 da pinguede , craïfr. Ovide Liv, 9, de &s métamorphofes. 

dt ici & Li » Fi » Comic. Les 

Le onu > non rer a rss 

een mihrnn le veste, prouve por l'astorité 
hs 


pain Phi RUTSS Canoe, RE qu'elles s'appelloiens da kor 
mésamorphotéeenune focuaice. Voyes donne ici. Lyts à 


RL 


$o. Pausantas, Livaz VIL 
derniere du côté de la Sicyonie. Les Achéens &cleurs rois sé 
tablirent dans coutes ces villes, qui auparavant écoient hab 
tées par les Loniens, Les principaux rois des Achéens éro 
Daïmene , Sparton, Tellès & Léonromene , tous fils de Tifase 
mene ; car leur aîné Comérès étoit déja pailé en mr - 
» 


Tir 5 
cédémoniens , foic des Athéniens, ils n'arrivérenr même 
Lai ,éeft la caifon pot quoi. 


ne fe metroicnt en 

qu'enflez d'a... 

voir autrefois conquis le pas 
à être commandez par les 


fa À 
lorfqu'il fur quefti 
À Chéronée où roure la Grece évoit réunie contre les de 
niens & contre Philippe , les Achéens firent leur devoir, 
ne marchérent pas en Thefälie pour courir même fo 
ué les Achéniens à la journée de Lamia , c'eft qu'ayant é 
défélcien Béorie ils n'écoient pas remis encore de pe 
du moins ainff lé difent leurs hiftoriens. Dans le remps 48 
J'écois à Parra, celui qui me moncroir les euriofitez du, 
mn'ailur 


MOREL Au an 


su 2 Me rep ” #r 
n'aura Cure qu'un € é crouvad certe 
bataille à neo Chili & me que ce Chilonéroie 
ti homme qui s'étoic fair de la répuration à la lurte. Je fçai 
ot roi quil ÿ'eucauffi un Lydien nommé Adraite Qui 
linacion s'atticha aux Grecs & voulue fuivre leur fort. 

Lydiens lai érigérent enfüite une flaruë de bronse devant le 
Er a de Diane Perfique avec une infcriprion qui porte que 
cetAdrafte moururen combartanr pour les Grecs contre Leon: 
nâtus Quane à l'irruption que firéne les Gaulois lorfqu'ils 

Tes Thermopyles , ni les Achéens , ni les res 
ples du Peloponnefe ne crurent pas dévoir beaucoup s'en allar: 
mer. Ils  perfuadérent qu'ils n'avoienc qu'à fi r l'ifthme 
de Corinthe depuis le port Lechée , jufqu'au port Cenchrée , 
Parcèque ces Barbares n'ayant point de farre ils ne pouvolenr 
pénétrer que par cer efpacé de cerre qui efl entre les deux 
mers; ééisle fentimene de tous les Peloponnefens, 
Et lorfque ces mêmes Gaulois ayanr par tour moyen raflem. 
blé des vaifféaux furenc pañlèz en Afie, voici en quel érar fe 
trouva li Grece. Aucune Puillance n'écoic afféz fupericure 4 


Fautre pour enereprendre de lui donner l'exemple où delui fai. . 


relax loi Les Lacédémoniens avoientreçü à Leudres une playe 
qui faiguoicencore ; d'ailleurs d'un côté les Arcadiens rétinis 
contre eux dans la ville de Mégalopolis , de l'aurre les Mcité. 
nicus à léurs portes & roujours pi 4 les barceler ne leur 
Fra pas dereprendre lcurancienne fupérioriré, The- 
dévruite par Aléxandre & rérablie peu d'années après par 
Caffinder n'avoir pas eu le remps de & relever, Les Atheniens 
avoienc à la verité l'afèdtion de la plûpart des Grecs qui fe 
fouvenoieur de l'état foriffant où avoir ére Athénes, mais les 
Le ne aie Lai s le moindre Frs 
 Oren ce remps. (J de rece 
rouchez de lincerée Vs de la Bee ne et 
de leur inrérr particulier , les Achéens l'emporraient fur 
iles aurres en force & en Car premiéremenr 
rouresileurs villes à la reférve de Pellene avoient été exempres 
de la domination des ryrans ; en fecond lieu la guerre & la 
pefte les avaient épai que toures les au. 
cresparciés dela Grece, non-feulemeneles Etats 
d'Achaïe écoient toujours mais on y agicoit fans 
elle tour: ce qui étoir du bien public, i avoit plu aux Achaiens 
Tome 14. 


D 


Car. 
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0 PausaniAs, Lrvnm VII 
de cransférer ces Etats à Egium , parceque de routes leurs vi 
les depuis qu'Hélice avoir eré fubmergée , Egium étroit Ia, 
confidé & la plus riche, Les premiers qui envoyere 
leurs dépurez À certe affèmblée furent les Sicyoniens. Les aus. 
tres peuples du Peloponnefe fuivirent. l'exemple des Sicros 
niensgles uns plurôt, les autres plus card ,& enfin ceux mês 
me qui habicotenc hors de l'ifthme ,‘attirez par le accès dé 
cetre efpece de confédération, voulurent aufli ÿenerer. Les 
PE er mr pe aber part, 
& bien.tôt après ils déclarérent la guerre aux Achéens En” 
ce Agis fils De qe dr eee hs x 
après fur reprifé par Aratus Général des Si: quel. 
me emps de-là Cléomene fils de Léonidas 6 d 

Foitse de l'autre maifon royale, défie Ararus & les Achéeni! 
€n bataille rangée auprès de Dyme, puis il fie La An. J 

nus & avec les Achéens. Antigonus ares 
acédoine fous le nom du jeune Philippe den Ce Ce PE 4 


[ 
“ éxoit fils de Démérrius , &- An 
n & beau.pere du jeune prince, C ram gt venoit de: f 
r la paix avec les Achéens , comptant pour rien de violer 6 
foi des Trairez & de fes fermes , la rouraulli-rôr moe q F 
feu & à fang la ville de Mégälopolisen Arcadie, Mas peude m 
cemps après, lui & les Lacédémoniens furent vaillez en d 
ces par Antigonus à Selañe, & cer événement fur regard n 
comme une jufte punition dé eur infideliré. Laiflons-là Cléo m 
mene, nous reviendrons À lui quand nous en ferons aux affais 
res d'Arcadie, | 
Philippe fils de Démérrius forti decurele re Le 
le ro de Macédoine des mains d'Anrigonus, qui le lui rés He 
mie fans des Non.feulemenc il ne defcendoir pas de Philip Lie 
pe fils d'Amyntas, mais fes pores avoienréré fujers de ce P. eu 
£e. Néanmoins à la faveur de fon nom & par l'ambition [ 
avoit de marcher de les pas du premier Philippe, il éroit Le 
aux Grecs, lui, il ne pointe l'a von 
Douue s'agifoit de fe faire des créatures dans les cf 
& de gagner ceux qui préféroienr leur inrerèe br 
leo à l'nrerde Eoentun de leur pare. Malei cequ pr 
tomba jamais dans l'efprieau fils d'Amyntas | en buvar FA 
miliéremenciavee-les Grands de: fon royaume il fçavoiefis Fe 


bien-empoifonner-ceux quilui étoient fufpedts jee 


+ 
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lui coutoit rien, éc il comme une bagatelle de fe dé. 
ni poifon. I renoic garnifon Macédo. 
ritanedanstrois places qui lui ouvroient route la Grece ; auili 


fewancoie-il d'en avoir les clefs. L'une de ces places éroit Co. 
tinché duns le Peloponnefe, & il eur grand foin d'en bien for: 
défier laciradelle: La feconde écoie Chalcis für l'Euripe , qui lui 
fervoir de rempare contre les Grecs del'ile Eubæce, de la Béo. 
tie & de la Phocide, La troifiéme éroic [1] Magnéfic fous le 
one Pélion ; certe derniere étoir une barricre contre les 
Mhetäliens & contre les Ecoliens, De plus , ne harce. 
Hoir concinuellemenc les peuples de l'Attique & de École foie 
€n tenant la campagne , foit par des dérachemens qui rava- 
viene leurs terres & fe retiroienc incontinent après. J'ai die 
ans mon r livre que les Grecs & les Barbares s'uni- 
rentaves les Achéniens contre ce prince, & j'ai raconté auffi 
de quellemaniere les Athénicos & leurs Alliez épuifez par la 
longueur de la fürent enfinobligez d'implorer le fccours 
des Romains, Peu de cemps auparavanr les Romains avoiene 
für marcher quelques croupes moins pour fecourir l'Ecolie, 
que pour obferver les deiféins des Macédoniens; mais dans Le 
befoin où f rrouva Athénes, ils envoyérent en Grece 
Une bonnc'armée fous la conduire { à } d'Atilius ; c'écoir lenom 
de famille de ce Conful ; car les Romains der le 
Er Déras 
URSS un [4] trois noms, & plurôr plus que moins, 
2 pre ; 
1] La rrvifiéur Étoir 144 Pau. nouveaux Nobles qui pur l'acqui 


en forte que dam cent 
ans où confondra ces faux Noblésavec 
Semen nes 


Mais its eut chaton vrois 
LARGE eu Chacre er mme 
nom, & un fernom , Afaros Tublur 
Creer, Mareur Terentiur 'avre Vas 


#4 Pausanwras, Lrvns NII. 
Atilius avoit ordre feulemenr de défendre les Athéniens 81 
Ecoliens: contre les armes de Philippe il pafla fes ord 
Heitiéa en Eubæe ; & Anricyre dans la P s'eto 
foumifés À Philippe ne pouvant faire autrement, Atilius afiés 
rev vs prieée ee a que 
puis juger. la raifon iles Romains le rapp c 
& Eairene (i) Flaminies Os x 
Cuar, = Ce nouveau Général ne fut pas pe arrivé que paif 
VIL {ur le ventre à uncorps de Macédoniens qui couvroit Eréth 
il prit cerre place & l'abandonna au pillage. Enfuire:il alias 
mévere le fiège devant Corinthe où il y avoit garnifon Macés 
donienne, & en même tempsil dépura aux Achéens les 
prier de venir joindre leurs forces avec les fiennes fuivant 
emens qu'ils avoient pris avec les Romains, & la bon 
volonré des Romains pour les Grecs. Mais les Achéensine 
Dr pere patent à Flominius, ni à. 
prédéceifèur d'avoir détruit d'anciennes villes Grecquesr 
qui n'avoient manqué-en rien aux, Romains, & done tout le: 
crime étoir d'avoir ccdé à la nécellité en recevant la loi de 
vainqueur. D'ailleurs ils prévoyoient que les Romains après: 
avoir chaffé Philippe & les Macédoniens prendroient leur plus 
ce, &afujertiroïenta leur tour l'Achaïe & coure la Grece, Ce 
railons furent agitées avec beaucoup de chaleur dans le Co 
feil des Achéens, mais les partifans des Romains l'em, 
rent, & il fut arrêté que les Achéens aideroient de 
toutes leurs forces; de forte que Corinthe fur bien-rôt oblis : 
de fe rendre, Les Corinthiens fe voyant délivrez du j 
Macédoniens fe liguérenraulfi-rèravecles Achéens., coms 
me ils avoicnr déja faie, lorfqu'Aratus Général des Sicya 
Hiens eur chalfé dé laciradelle de Corinche la garnifon qu' (a; 
tigoëus y avoit mile, & tué Perfée qui en étoir le Coms 
mandanr, + «4 


Depuis la prife de Corinche les Achéens furenc 
comme les bons & fidéles Alliez des Romains, &en 
rant un rémps ils fe montrérent rour devotez à leurs 
vez ; car ils allérenr avec eux en Macédoine faire la 
Philippe , enfuire ilsles accompagnérenr dans leur 
contre lés Evoliens , & enfin ils marchérenr en Syrie fous, 


RO Flamninr en faplate. Tie:Live & vous les Auteurs 
RD RSrE défent Famiainss + h 
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a fs 
Pons combattre Antiochus & les Syriens, Dans là 


firent aux Macédonièns &aux Syriens ils ne fui. 

Vire ve d'inclination qu'ils avoient pour les Romains, Mais 
da Dee déclarérent contre les Lacédémoniens , & 

en cela ils lacisirent leur reféntiment particulier ; car depuis 
gr ils avoient plus d'un grief contre eux, C'eftpour. 
DS € le cyran Nabis homme cruel & fanguinaire eur 
aufi.côr à fe se ‘eux, ils les affu. 

lolutions du Confeil d'A leur jo rene 
ar a A & enfin rafé. 
ga 0 Ces murs avoient été faits affez à la 
Ja ville contre l'armée de Démérrius & 

une celle de P yrchus qui en formérent le fiège. De. 
Lee jus les rebârit & para rien pour, les rendre 
En re in s démolirent , & abos 


delire & Lacédémonienne, c contenuë 
duos Lycurgue sy accouramérencieur propre} er 
neife Mais je A cela plusau long, lorfque j'en 
aux affaires d'Arcadie, 
les Lacédémoniens lafez sun auf pefant 
Er des Achéens curent-recours [1 étellus & à fes 
ucs. À Roy ete de Rome. , les envoyoir non 


, avec qui au conçraire les 
pur us dr pe mb des plaintes 
on a Hienc de ce Princcll éroit 


li de Fe. _. car après avoir eu du 
La Pa ï “uvre donner bataille 
à Emo 2 pe de poler a! Nés van & taillé en pieces, 


2o0.feu de lon armée, mais 

Dane en la es na er rs e évacueroir roures es Pre 

Et dans la Grece ; encore cette paix qui Jui 
nb ne fur-elle qu'un vain nom, puilqu'au fond 1 


mains, Ain l'on vit arriver ce que la Sybille fins 
CRE hauc Ars rédit long-rem rl vant, 
s Qere parvenu un A4 


1} 4 Ar LEE {a] M de C 


rire 
T: En 
Li ses TE 
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Se dire les fersaux pieds & devint comme | Ps 


$6 Pausamras, Livaæ VIL 
dé gloire fous Philippe ils d'Amynras romberoir en décad 
<e Le cn ruine fous unrautre Philipe. Car l'oracle qu'elle 
dit étoir conçu en.ces rermes , Marédemiens gui veas 
d'obéir à des rois iffus des anciens rois d'Arges sang: 3e 
Philippes feront tous votre bonheur > vatre 
doaners des maitres à de grandes villes Ge à des nations le 
… vaiacs par des pesples fortis de: l'Occidens, @ de l'Orie 
a x fan reffeurce d- vens coœvrira d'ance honte 
les. Romains i le royaume de Mac 
Faso Pros au Couchant de l'Europe, & ils 
rar par Actalus roi de Myfe& par les Myfiens qui 
à NE, 
C..— stMais rendre. le:fil de ma narration, Mérellus &l 
ET ve d aux plainces des Lacédémoniens , pu 
rent les Achéens 


que ni Mécellus ni Jesautres n'étoiene. réci d 
la convocation des Etats, i 

montré Îcurs ordres , & qu'ils ne 

cret du Senar, Les Au 


injuftesenvers les Achéens ; carayane 

nm S 
après la more du tyran les Acheens les ramenérencen leur ÿ 
Nr pce dure MONT 
pendant ces ingrats introduits dans le Sénar à Rome 
rene les Achéens encore plus que n'avoient fait les An 
deurs. Auffi dès qu'on fçur en Achaïe qu'ils étoienr fortis 
Rome & qu'ils revenoient , on ne pas de leur 
leur procès & de les condamner à mort. Dont 
ils envoyérenr À pe ar ‘autres Députez pour ÿ 
tablement le.di pa a ve 
démoniens. Mais leur pl 1e 2 l 
parcequ'ils aménoiènt avec eux Arétis Alcbade « 
tonte leurs ennemis. Ce quiacheva d'irriter 
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Il irla détenfe des Achéens, avec beau- 
FE TR rar Ja conduite des ms par on 
difcours. Les s'en moquérenr; ils foutinrent 
& Alcibiade n'avoient fair aucun vort aux Achéens , & per- 
mirentaux Lacédémoniens de dépurer à Rome, quoique 
07 pm les Achéens &les Romainsil fur exp: 
ment ue les Etats généraux pourroient envoyer à Rome 

S Laon pan le pour- 


ivé nom. 
pr: “ie set ab x mine pouvoient empêcher ne 


Après quoi les Romains renvoyérenr les mêmes Commiflaires 
en Grece avec plein pouvoir de terminer certe querelle en la 
mänicre_ qu'ils jugeroient la plus convenable. Appius & fes 


Collégues ne furent lucôt arrivez ; qu'ils rappellérent à 
“x Le ris REA Pantts Plafiouss 


eur pays comme complices de la mort de Philopæmen | & 
Er re s 

dis-je, d' porter leurs plaines à Rome , & pour les ap. 
TL en eee se les 
€ L 
DE Cine spin Le rappel de cul ALES 


D. 


, qui renoienr 
Xerxès 
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cer corn y'ilne croyolt pas que ce file conere 


Lars 2en 

$ sucres eraitres perfuadérent à ceprince qu'il ne. falloie 
avôirranede douceur pour les es Pape ae À rc 
peuple d'Achénes, ils furenc eaufe que certe ville & plufieurs 
autrés 


rent que deux cens hommes , ils fubirent le joug des Macé. 
doniens, On voit par ce dérail lesicritus Latines Les 
temps furenc comme une autre pelte qui défola routes les villes 


envo enf pour 
conformément aux véês du Sénar. Dès que ces Com. 
miflaires furent en Grece, Callicrare leur fit fa cour & n'ou. 
blia rien pour leur plaire; il remarqua qu'il y en avoic un qui 
n'étoit pas fort porté pour la juftice ; il s'arcacha fur-cout à le 
+] En Réane, À veut dire , dat es Romains fe chaif£ de fes états par 


liez firent la guerre à Perfée, irent la Macédoine, & y 
fuite [4] dix 


ga mt ce Livaz VIL 


fuada qu'il prendre féance d 4 
EF d'achats, Le Commire à vins en cf. & lat 
pleine affémblée il fe plai dec que es paiffans de 
nation eee mare oieng 
afüité contre les Romains; peine 
de mort concre ces mal - pr les 
nômmeroit vous par leur nom. Sa crasi 
ge”, on lui die eh mnt de ces | 


monde eur la hardieffe de rs 
rm mm Lo 2 : 
fée & lex Macédoniens contre les inrerérs des Romains ;ilp 
Ja ainfi à re ro de Callicrare. ere bomme de 
ration es Achéens je rép 
» dll à l'acculrion incenée. Jai a Ë 
» Achéens, mais je n'ai jamais Eu de liaifon avec P. 
res offénlé les Romains en era 

ver mon innocence foie le Confeil 
was le Sénat de Rome £ pd rer 


ue le Ha 
sa Co imlaire lai, RÉ re rl 
pers que toag ceux qui étoient accufez 

pour y être ji CR Sen pal 
De fils d'Amynas ni Alexandre, 


fo acédoine, ds à À ph 
dre ne les bu 


RE ÉS32 FESLRE 6 CR TRSEIEORNI =p 00 0 0 


ous 
Sn pr o Er L- 
les villes de l'Etrurie, Les Achéens envoyérenten vain 2 
rez. fur Déparez Sa pr MP rem à 
enfin au hour de dix-fepr ans on les érut afféz punis, 8 e RE 
dit la libérré à ces miférablesquife rrouvérenc réduirsà m e 
de trois cens l&s autres Wa me can . Pour a ä 
efcholent dé fe fiuver, lorfqu'on les condaifoirÿ Rome,ou: age 


| VOTAGE DE L'ACHAÎE DE 


s'enfuyoienc de leur prifon ; f on les aterappoic , il n'y avoit 
faifoje mourir, 


D * Les Romains les Lacédémoniens & les Ar- Crar. 
déni te leur limices, envoyérefiéens XL 
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CE PausaniAs, Livae VIL 
ayant de nouveau maltrairé les habitans , ceux-ci dépurérene) 
aux Achéniens pour les prier de retirer cette garn é 
renvoyer les érages, fuivant que l'on en éroir convenu des 
La dm Achéniens n'en voulurent rien 

que la faure de quelques foldars ne devoir pas 
tér au peuple d'Athénes, & qu'ils châticroient les cou; 
és. Les Oropiens voyant qu'on fe moquoic d'eux, impla 
rérenc le fecours des Achéens, & comme ils fçavoïenc q 


d'Achaïe , &e lui 
at Elo è ji l'amitié des 
ju (3 Callicrate l'amitié Romains 
Pod ve nie dans le Confeil d'Achaïe ; il va donc 
le trouver, & offre de partager les dix talens avec lui. : 
crate accepte la propoñtion, & dérermine les Achéens à fes 
courir ceux d'Orope, La nouvelle en étanr venuë à Arhénes 
les Athéniens fans perdre cemps fondene fur Orope , en enle: 
vene le peu qui avoir échappé au premier pillage, & emme 
nenc la rite avec eux ; ain les Achéens arrivérenr trop! 
tard : alors Ménalcidas & Callicrace voulurene leur perfuade 
dé ravager l'Arrique ; mais les Athéniens ayant riré du fe 
cours dé roures parts, & fur-tout de , il convin 
aux Achéens de’ s'en rerourner, 
Cuan oïque la on dé Ménalcidas n'eûr de rien fe: 
XIL aux Oropiens, il ne laiffa pas d'exiger les dix talens qui lu 
avoïent été promis ; & quand il les eur, il ne fe p 
d'en faire parc À Callicrare ; il l'amufa durant quelqu 
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ne , puis ildeva le mafque , & déclara ouvertement qu 

ne lui voulait rien donner , ce qui vérifia le proverbe re F 
die {a} qu'il ÿ a loups & loups ; puifque Callicrare qui p qu! 
pour le plus méchant homme qu'il y eût dans la Gréce, et PU 


trouva up encore plus méchane & plus infidéle que lui. 
pendant Callicrace qui ne pouvoir digérer de fe voir rrompêl 


{r qui dr loups. Le texte amère dans 'Oduféeshiw. 194$ sr 
dir 2% es Phükôe Gn'i… flophane dau fer Chou toi À 
Jader Jui à pres Lai mots que lé an provethe n'auroit pas de ' 
n C'était ung-cfhèce de provcibé  çois, ©’ jen 
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guerre à leu 


pe 5 il ajouroie ie qu'ils avoient ere s'aller plaindre à 
ome , A qu'ils lrolent bien-côc réabli par ler mains, 4 
Son avis ayane été fuivi, les quatre s'abfentérent ; 66 d 
comme fi les S) J ” 
Li 
i 
L 
d 
allé alé juñuà re il eûc fervi nas ou s'il n'eût poin - 
é quelque nouvelle intrigue contre eux, es 
foie, Diéüs eur à foutenir les interêts des A ontre le 
q 
lu 
S} 


rs Lx entree, rrcu agent 7 de 
partir, x le temps d 
vér avant eux Ke de tromper l'un les Achéens, iéutre c 
Lacédémoniens : car Ménalcidas fie accroire à ceux-ci qu 
conceflion du Sénar ils ne relevoiene DSP S 
arsrarhre ton que Sparce < 
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Fame Fee D 
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Égerdr he 1 do ie à des el arringe 
en Afie d'interpofer leur dutorité auprès des Ac 
les obliger à mettre les armes bas, & à attendre 
MT re one ré 
reat leurs ordres j'mais voyant que Damocrite alloit fe merti 


re 


bis de LA Roue / 7, 

encampagne ; & qu'ils ne t rien fur prie, ils 
to 4 D Fe Jerali leur côté 

| sr niet Are fur leurs forces, prirent les armes, 

| marchérenc au dévanr de l'ennemi pour défendre l'entrée 

de leur pays; mais battus dans un combar , & ayant perdu 

plus dé mille hommes de leurs meilleures troupes , ils fe re- 

tirérenc avec tation, au: dedans de leur ville, 11 cit 

certain que fi les Achéens les euffénr ivis, ils auroient 

pâentrer dans Sparte pêle-mêle avec les fuyards. Damocrite 

manqua l’occañion, & au lieu d'aller enfaire afliéger Sparte, 

il aimæ mieux faire des courfes dans le pays, & en enlever du 

La campagne finie, il fuc ac trahifon,& con- 

a Du 7 mp me re n'avoir pas 

le moyen de les payer, il s'enfuit feretremenr, & quirta le 


Diéus ayant été nommé Général en f place, Mercllus 
lui dépura auffi-côt pour le prier d'accorder une treve juf- 
qu'd,ce que les Commiffaires Romains fuffent arrivez. Dictis 
confentir ; mais durant ce remps-là il s'avifa d'une rufe qui 
L fur fort urile : il gagna routes les villes au milieu defquel 
Sparte étoir enclavce, & y mir garnifon ;-par-là les Lacédé: 
moniens écoient extrêmement reflerrez ,& les Achéens pou 
voient fondre fur cux de roures parts : cependant Ménalci. 
das que les Spartiares venoient d'élire pour Général, 

la trêve , & voulut rencer une entreprife. Il fic des e 
juqu'aux portes d'Iafe ville firuée fur les confins de la Laco. 
nie, mais qui pour lors a, icaux Achéens; il l'emporea 
d'emblée & la faccages Par cerre hoftiliré il attira la guerre 
aux Lacédémoniens dans un temps où ils n'avoient ni croupes 
nia LA Sr ar incul. 
tés. cette remerité prévo ien qu'il ne pouvoit 
er lu nee Net D'ou Loue ner j 
ainff finit Ménalcidas, homme également faral aux Lacédé. 
moniens &aux Achéens, aux uns par fon ignorance dans le 
Den 9 oem eng ape 

Sur'ces enrefaires arrivent en Grèce les Commifläires que Car, 
le Sépar de Rome avoir nommez, & dont le principal {1 jétaie XIV. 

LA 
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2 LV 1 Pont pris ñ fa Romuin, ee là FOref, 
R Pobybc due Arbres é ont Je even ft grec. 
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Pawsanuras, Livhe VIT 
Orete. Dès qu'il fur {1]à Corinthe, il mandz tour ceux: q 
avoient quelque autorité dans chaque ville d'Achaïe , entres 
autres Diéüs ; & quand ils furene venus, il leur déclara de 1, 
pare du Sénat que ni les Lacédémoniens , ni Corinthe mêmes 
ne dépendroient us à l'avenir des Etats d'Achaïc. Il en dé 
membra encore Ârgos, Heraclée qui eft près du mont Œxa, 
& les Orchoméniens qui fonc ci An, alléguant pour raiss 
fon que ces peuples n'écoient Le Achéens d'origine & 
légard des Fille d'Argos & d clée, qu'elles ne fai À 
horbes Achaïque que depuis peu de rem) Diéüs, 
des : enténdant ce difcours , s donner 
le s d'achever, fortent brufquement 
Dale Eee fur le’ cham voquer le peuple 
nfeur pas plérôr appris l'ordre du Bénat, qu'il entra en furcurÿ 
fe jerra fur les Spartiates qui É trouvéress d Coca & leur, 
fit mille avanies : our ce qu'il y eur de Lacédémaniens q 
ses ou r& 


Éd steel À la chevelure, foie à la chauffüre 
ie, tour fur traité de même, fans refpe& pour la 
fon d'Orefte, d'où Rad 
. En vain des 
pour appaifer cecre 
c'étoir l'étendarr, ras dar or m 
routes leurs remontrances furent ion Re 1 
perde arts onieni 
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ee 
€ ce d 

à l'obliges à ven sttente Dicés CON charge, 
itolaûs lui avoir fuccede : celui.ci le plus inconfideré 
hommes bruloie d'envie de faire la guerre aux Romaï 
A rrivo 
alla à leur rencontre jufqu'à Tegée ville d'Arcadie, fous pi 
texte dé s’aboacher avec eux , mais au fond pour empéc 
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Li PawUsANIAS, Livee VIL 
rétablir les Lacédémaniens dans leurs droies , &c coutes 
villes qui s'étoienc mifes fous la proredtion du 
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"à Scarphée 
alone. Apr le coma 
lonniers. le (3 
ét 
ces marais que les eaux de“ 
a, on ne doit s'étonner: 
qu'il 4 PE rm del u à d' À 
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Phocéens ayant à î & des Ach 
AY NE IE Lee GE ris de Etcotmomttine en ga 
chez cux des qui avoient pris les armes contre 
mains: ces fugirifs contraints de fe retirer par 
néfe,ne purene éviter de rencontrer Merellus 


L du Maliaque. Le Etienne de et Mahi 
CRIS nage ae TE Las ipéer m ques 
golfe de Lama 1 enass furant Plane &  tranfpoñnr les lcires. 


Fe 


Vovacx pr L'AcmAÏE. 1”, 
np er rm pin e ve fanétions de Géné. 
ral ;& érut remédier à vour en faifanr ce que Miltiade & les 
Athéniens avoient fait dans la-coojon@ure du combat de 
para Da liberté arr ee nr 3 

partie , armes à tout ce y 
avoic de “eur les Le porn Abe Bu 
Arcadie , ren, OR rime 
esse fix rue 

prudence en cout le refte : car bien qu'il- 

voue le malleer de Criolals, prose à 
ain ce à réfifter-aux Romains, il fon armée 
pes dé quatre mille hommes qu'il envoya 
 Mégare fous la conduire d'Alcamene , avec, ordre de dé. 


trée du Peloponnefe par ce côté-là. Mais le Général Ro- 
main après avoir défar le corps d'Arcadiens dont pipe 
marcha droit à Thebes. Le l'élan aroicot ES ke 6e 


de monde en ces deux occafons ; de force qu'à l'a LS 
de Mecellus prefque rous rex in fuite, ne A lacs 
spa ne a eo les plaines de Béorie, pars 

s à des Romains en 


aurres. Il ordonna f A ro Pytheis ,on 


le lui amenâr ; on le condamné à per- 
dre la vie: L'armée on var tie #4 


100 PausantiAs; Livas VIT 
veau Général ; ce fur de renvoyer Merellus en Macédoine! 
avec fes Pour lui ,il fe rine dans l'ifthme, jufqu'à c 
qu'il eùe blé eoures fes troupes: Son armée étoit 
pofée de vingt-erois mille hommes d'infanterie, & de 4 
mille cinq cens chevaux , fans 

vois qui l'écuiénr venus joi , écun 


g l'an découragée cer. exem - 

de fee forc belle ai Tr raser 
res 
jufqu'i ce qu'enfin fe voyant en une de” 
te _ 


Mummius avoit 
de bataille , elle licha picd ; & s'enfuit à 
Diéus fe für retiré 4 Corinthe 


quelques volontaires, ayant été bare du fleuve Afin 
DRE frne e chndeun de ce Li mé de monde, à 
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fic'jour à travers les ennemis, &c arriva à Catane avec {a 
ronge nf prenant La réfalanion de rebrouér chemin 


A Aténiem,en Se un god camage, ta hommes 
de f:main ; enfin crible de coups, & ayant eu fon cheval 
tué fous lui, il mourut glorieufemént après avoir donné aux 


bäten la de l'ennemi , Re nn om 

& s'empoi lui-même enfuite , imitateur de Ménalcidas 

er ; comme il l'a avoit été par fon 
avarice. 

Les Achéens qui le combat s’étoient retirez à Co- 
rinthe, en fortirent à la faveur de la nuit, & la plüpart des 
habitans avec eux. re de s ayant rouvé es porres ogver 
tes, ne le s entrer; i (4 
(nine nb neitime ei quels VIe EL Dr 
Tour ce qui s'y trouva mes fur. pañlé au fil de l'épée ; 
les femmes & nn reed à Fencan L oes 
À qui les Acheens avoient donné la liberte pour les 
dans leurs troupes, SR RD ARE da rares 
même fort. Mummius dépouilla les places ,& les 

des dieux de leurs ornemens les plus confidérables, 
les envoyer à Rome : ce qui étoit d'un moindre prix, 
i Pan 
roi us; & ue j'étois à Pergame , on y voyait encore 


que 
emma era oh mg va 


D 6 ser tà Rome, LesRo- ceue J'aspes Lonres qhrl 
Es Eros tel rester Ts 4 fit ts ds Le me 
ax Rome 
PRUTAR RES SO MASOEE 
LL qui 
sn Coral vû chez eux, sgh 
du peixsf'inuigins qu'il lait que 


N üj 
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eurent pitié des Grecs. Ils permirent aux différens 
auparavant, A véqions dans Teens eur pars Mons 


ne fur terminée 


Athénes,en la cent {1} foixantiéme Olympisde « 


apres de Sicyone 
Olympiques. 


dont elle ne 
ie ben Qu SERRE A cr 


En la 160 Oiympade. Plane dit en trainer encore quelque 
LE Olyppiade ais emmen Mpe FT TR T CRT 
percent b prie de Connthe, & Pas (a Cage y bd 
Énnsenméhésdh guencd'Acheis cet 


qui compoñent certe nation, de s'afflembler en corps co 


HUM ET TD PNR 


x 


AIT 


Et 
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jaaffè@té, fembloit croîere & fleurir, lorfque tout d'un cou 
Énirode l'incapaciné de es Chefs raimérros fesefpérances, 
Plufieurs Gecles cnfuice Neron rendit à la Grece per à 
5 Lu ne per D ce dé. 
,il leur aflujercir en même-temps la Sardaigne, 

Certes quand je confidere cerre aétion dans un fi méchanc 
RERO Ty) ruer raifon de dire que 
rs ns its ne fe commettent point par des hommes 
iocres, mais qu'ils partent d'une ame forte & généreufe , 
ique corrumpué par une mauvaife éducation. Mais les 
recs ne fçurent pas metre à profit le bicnfaie de Néron, 


gouverner , 
difant que les Grecs avoient defappris à ufer de la liberté, 
PRE D de de Care 

éens par < 
ARE On Ed ao Le Mie Le La” 
riffée. A {x} quatre cents ftades plus loin eft Dyme, de routes 
les villes qui ji ane Achdess ls fra qu'Eivic 1 
parti de Philippe fils de Démétrius dans la € qu'il eur 
avec ces Sn Dire ulpicius l'ayant 


Domi de Pen. Dyue corps ahcimemes Palies 


elle changes de nom dès le temps qu'elle éroir fous la domi. 

nation dés Ioniens : je ne fçai pas bien fi celui qu'elle prie, 
ri = Per 

El Rd qi aps les nouvelles cartes. D'ailleurs Pauts… 
LG pc a D red qui de mérité d'eotrer dans fa mars. 


Le 
que Plon dir cela. Pl der. Le reste die 
tarque dans La vie de Démécrins rernar- es dt arr here 


que que Démétrins & Marc-Antoine à c'eflpourosot je Lis 
Eur 2e clos Faso, Er po mialel pdd 


ton, 
C2] A guarre crus Pades de ce Reuves commande 
PAL prb Léo pet l'armée des Roenaim dans La goerre 
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vient ,comme on die, d'une femme du 


Adrafle [1] les Phoronides  & qu'a eu 
difent [2] l'Ercéthide. Avanr que d'arriver. la ville 
trouve fur la droite le combeau de Softrare. 
homme du pays, que l'on dit avoir été aimé d'Hercule, 
{mort Hercule qui vivoir encore , lui ft élever une: 
& fe coupa les cheveux fur fa fépulture. De mon cemps à 
DA dns a ro Rp eq re 
£ delle pbs ndoic! 
tous les ans des honneurs à Softrace 
voit à Dyme un remple & une ftaruë.de 
l'un & l'autre d'une iqui 
confacré à Dind 


, & naquit i > 

en Lydie, & il y enfeigna le culce & 

des dus De que ne À che À corne AS p 

en rat 02 , & qu'il fufcira un 1} 

SÉISMES & Dermofthene din l'ocaifoe pre Ce 
"dans de Phoconéc. ma dit me dress mais Harpocr: 
4] L'Eredbrde le defcendant d'E- Suites didene Amen s &, 


ée, nous fomunes plas sccounemes 
3] 81 à Auris. Le sexe porre Ars leçon, je l'ai fervie. 


br. "Wovacéon1'AcHaAîe tof 
| mêmè,/Les Galares { 1] quihabitent Peflinunes, femblent con. 
Éers Errpe She dans leurs sp ils n'im: 

nt jamais rc, ni : Mais dureité la fable qu'ils 

débirenr. fur Are bien rene de ce qu'en die le pee 
Hermélianax. Si on les en croit, Jupicer eur un fonge impur; 

larerre moüillée du fang dé cé dieu devine féconde & produi. 
firungénie de figure humaine , qui avoit les deux fexes. Onle 

nomma Agdiftis. Les dieux épouvantez de ce monftre ne lui 

laifférent que le fexe féminin, & du retranchement de l'aurre 

naquit l'amandier: Cec arbre ayant porté du fruie dans la fai. 
fon:,unenÿmphe fille dufleuve Sangar voulur en manger ; elle 

” cucillirdes amandes & lésmit dans fon fin ;aufli-côc les aman 
des | Lrsure & la nymphe fe fentir grofé ; elle acéoncha 
d'un fils:que l'on expofa dans les bois & qui fur nourri par dne 
chevre, Aleut nom Arris ÿ cer enfant prit croiffance & parue 
d'une beauté plus qu'humaine Adi l'ayant vi, conçue 
une violente paffion pour lui. Dans la foire les parens d'Attis 
J'envoyérent à Peflinunte pour lui faire époufer la fille du roi ; 
déja l'on chanroïr l'hymenée lorfqu'arnve Agdiftis, qui par 
fes enchantemens troubla cellement l'efprit d'Artis &-du roi 
fon beau-pére., que vournant l'un & l'aurre leurs mains con. 
tr'e ils:fe rendirenteunuques. Agdiftis au defelpoir 


le premier Achéen qui fe di À Olympic, On dit que fes 
arriotes sant honoré: voire d'aucun. nn 


silen fut is qu'il fr des imprécations contre rous 


ceux qui difputeroïent ès ui, & l'on prérend qu'un 
A LS A de ren perqurent te 
pris de ce qu'aucun d'eux n'écoir jamais couronné aux jeux 
Olympiques, ilsenvoyérencconfulcer l'oral See eue vu 
en apprendre a raïfon. Alorsils firent iketuné far i®be 

tas dans Olympie, & lui décernérenr plufieurs autres marques 
d'honneur. Incontinent après, Softrare de Pellenc fur procla 


(2) Le Galates qui habiten: l'eff= en Grèce. Ceque ditiéiPafinies pros 
Il nante” Ces Gélates étaient un rofte de … ve que ces Galies n'avotent pas tous 
ces Gaulois Qui avolent échappé ax ÉA  l LV r 
7 Lqu'us portérent cie avoir ii VS 
eme, LI, 
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mé vainqueur dans la clafé de lajeunefle. Les Achéens qui veus 
lentfe fignaler aux jeux Olympiques obfervenrencore aujourss 
d'hui cette coutume, de commencer par honorer Œboras für fon 
tombeau, & de couronner enfuite fa ftaruëlorfqu'ils font viéto= 

rieux, 

À quarante ftades au delà. de Dyme cit l'embouchure dis 
Pirus. Olenc ville d'Achaïe fur autrefois bârie fur les bords 
de ce fleuve, Les poëces Grecs qui one écrit La vie d'Herculen 
en vers n'ont pas été peu embaraffez àrechercher [ 1] qui étoie. 
ce Déxamene roi d'Olene qui reçur Hercule chez lui, & quels 
étoiene les dont il accompagna cet aûte d’holpitalité, 


Ce qui eft de certain , c'elt qu'Herméfianax dans une élegie | 


far le centaure es an agp ne qu'Olene n'étoir au com. 
méncemonr qu'une bicaque, & Fnstee ue dans la fuice fes” 
habirans à caufe de & perireile furent obligez de l'abandon. 
ner pour fe retirer à Pires & à Eurytées. Du Pirus à Patra on" 
compte environ quatre-vingtitades, Le Glaucus a fon embou- 
chure auprès. Suivant les iens qui one traité des anriqui. 


il 


tez de la ville de Parra , Eumelus ori Ado mé a 


mier qui s'y fe un érabliflemenc coniidérable, 
fur le peu d'habicans qui s'y trouvérent, Tri venu 
d'Acrique lui apprit à femer du bled & à bâtir des villes, La: 
premiere qu'il Bic fut appellée Aroé du nom même que les! 
Grecs donnent à la culrure des terres. Anchéas fils d'Eume- 
lus pendant que Triproleme dormoir s'avifa d'areler es draz 
gons à fon char, & de courir le pays femant du bled. Mais le: 
jeune homme romba malheureufemenr & fe run, Eumelus 
Triproleme honorer {mémoire bârirent à frais com 
muns une ville qu'ils nommérene Anchée ; bientôt après 
en fondérent une croifiéme entre Aroé & Anthée, 
derniere äcaufe de fa ficuation [+] fur nommée Meflaris, 
À cé que ceux de Patra racontent de Bachus ; qui fur élevé, 
difent-ils, dans la ville de Mefaris, & les embüches 
des dieux [3] Pans courut un danger , je né m' 
5 droit ce » de. dans Hygia & dans Apolladore, 

éme minste me. 

rare ne 

reres LD) ce 

rt pape one 

quoique ce for ur nor Q 

noms d'un roi: d'Olene our cl patlé 
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où 
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ires villes des environs 


rentrer Patra 
campagne afin de gagner leur vie, 
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cette ville d'une infinité de flatuës qu'il avoit enlevées 
Etoliens & aux Acarnaniens ; en même temps il donna à c 
de Patraune partie des dépatiilles de Calydon , & nommément k 
ftaruë de Diane Laphria , que cespeuples gardent encore préciei 
fement dans leur citadelle. Quant au famom de la déefe, quels 
ques-uns le tirent du nom d'un Phocéen; or ils pretendent ques 
ce fût Laphrius fils de [1] Delphus & petit-fils de Catalius, 
confäcra à Diane cet ancien monument ; mais d'autres veu 

e Diane ait été fumommée Laphria , du mot grec elsphres , qui 
fguiéedex, Lys parceque la colere qu'elle avoit fait fentir AM 
Oenéiis s'a] avec le temps, & que les Calydoniens lui des 
vinrent moins odieux. Quoiqu'iken fait, certe flatuë eft d'or & 
d'yvoite , & répréfente la déeffe en habit de chañe; c'eit un où 
vrage de deux fameux flatuaires de Naupaëte , Menechmus & Sot 
das, que l'on ne croit guéres moins anciens que Canachus dem 
Sicyone & que Cällon de l'ile d'Egine. Les habirans de Patra cé 
lébrent tous les ans une fête en l'honneur de Diane ; & ils ob= 
fervent religieufement les cérémonies qu'ils ont reçüés de leurs: 

. Ils arrangent en rond rout autour de l'autel des pieces 

de bois verd de la longueur de feize coudècs , & au milieu de) 
ce circuir ilmetrent une pareille quantité de bois fec. La veille 
de la fêre ils apportent dé la rerre molle, dont ils font des gras 
dins afin de pouvoir monter à l'autel. Enfüite la cérémonie com-# 
ménce par une procellion où l'on porte la ftarué de la déelf 
avec Nam See imaginable ; une vierge qui exerce le fa, 
cerdoce paroît la derniere, portée fur un char attelé de deu 
cerfs. Le lendemain on prépare le facrifice , & tous u 


fe. Entre la 
& l'aurel il y a un grand 
maux tout en vie, 
en fecond lieu des victimes plus e 
fangliers, des cerfs , des chevreuils, des louvereaux , des o 
feaux , même des loups & des ours ; troifiémement des fruits d 
toute efpece; enfüire on met le fou au bucher, Alors ces anis 
maux qui fentent la chaleur de la flamme deviennent furieux, 
ainfi que j'en ai été rémoin ; quelques-uns même s'élancen 
Fe la baluitrade & cherchent à s $ mais 0 
reprend & on les ramené à l'aurel : ce quil y a de particus 


4} File de € perfs de confirmée par ce que l'anteur 
hu æ 


lus, H faux Tiresawec Sy fixiéme chap. dés Phociques. 
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st au redeccs iln'enarrive point d'ac: 

cidene, re pe Gone ns des DIM ea prtanaé sent 
Eotrele temple de Diane Laphria & l'autel dontje viens de —— 

parler on voit le rombeau d'Eurypyle. Je dirai qui éroit Eury: "Xi" 
ylé &par quelle avanture il-vint À Pacra , mais auparavant 

Î eft bon d'expofer en quel état fe trouvaient les habiçans du 

payslorfqu'il ÿ arriva. Lés Joniens étoiene encore midicres d'A: 

RE d'Aschen: &c de fais; ces trois villes poffédoient en 

commun un cerrain canton avec un remple co à Diane, 

& par cetre raifon la déeflé étoic furnommée [1] Triclaria. Là 

ces peuples célébroient cous les ans une fêce en l'honneur de 

Diane, & la nuit qui précédoit certe fêre fe palloit en dévos 

6on,. La DEMO Diane le mujents nos riesgé ip 

étoit obligée de garder la chaîteté jufqu'à ce qu'elle fe mariñe, 

&-pourlors lefacerdoce pañloirà une autre, Orilarriva qu'une 

jeune Alle. d'une grande beauté , nommée Comecho, étant 

revéruë du facerdoce , Manippss le jeune. homme de fon 

temps le micux fair & le plus accompli devine amoureuxd'elle, 

Voyant 4 ‘il en voir aimé réciproquement, il la demanda en 


mariage à fon Le naturel des vicillardseft de s 
toujours à ce “x ss les jeunes gens , & d'être fur-cour 
fort peu. amours. Par certe raifon, Mi 


er Mn 
# ir de réponfe favorable ni de: : 
pue propres. On vit en cetre occafion conmeen 
bien d'autres que quand une fais l'amour nous 


de fa co LC prnrein de fon -remple fut 
aucun fruit, & enfuire de maladies quiem. 


ortoienr une infinité de monde, Ces pcuplesayanceurecours 
Horcl de Delphes, la Pychie leur Me que mpieté de 
Mi & de Comerho éroitla de tous leurs maux, 
& quelefeul moyen d'appaifer la déellt éroir de, lui facrifierà 
l'avenir tous les ans un jeune garçon & une jeune fille qui exe 

{1} Etat farmemcée Triclaria » de dans le terricoire de erois villes dont 
me, tes 8 de are ferrsbereditar, l'auteure parlé. 
parceque certe décffe écoit honoeie 


"OC 
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cellafient en beaute far tous les autres, De ce barbare fie 


1]  Articher «de mir, Amilichas ,infaavis s » 
D rmhanme jm co ble dr vécus. ge 


VorAaor pu L'ACHATr. fit 
voient her mor de la prédidtion Rs 
été & lils a un € il 
Î qu'il Phi 4 Dent A aber verre Uvinidé étringere 

devoir mettre fin à leurs maux ; c'éroit en efféc l'accom: 
pliffement de l'oracle. Do récouvra fon bon fens, on cela 
d' M 


des homes à l'aurel de la décfe , & le Reuve 
changeanc de nom fuivant l'évenement s'appella Milichus , 
& non plus Amilichus, qe uesauteursattribuent cette avan. 
ture non à Eurypyle le Thellilien , mais à un autre Earypyle 
fils de Déxamene, qui fur roi d'Olene, & qui ayanr accom- 
pp Hercule dans fon expédition de Troye reçur de lui ce 
coffre pour préfenc ; dureftcils adoptent l'hiftoire avec roures 
ces circonftänces, Pour moi j'ai peine à croire qu'Hercule pât 
ignorer ce su avoit dans ce coffre , & qu'en ayanc con. 
noiflance il eric fait un fi funelte préfenc à un prince à qui il 
avoit obligation, Quoiqu'il en foi , ceux de Parra ne con. 
noiffént point d'autre Durypyle le fils d'Evémon, & ils 
l'honorenc encore rous les ans für foi tombeai immédiate. 
ment après la fèce de Bachus, 


Le dieu que l'on garde dans ce coffre eft farnommé [1] Cuar. 
Efymnete. Le peuple choifit parmi les plus honnêtes gens dé XX. 


la ville neuf hommes &-auranc de femmes pour être les Mi. 
niftres de fon culte, Sa fèce fe célébre rous lesans, & la nuie 
ui la précede le prêtre du dieu apporte ce coffre & en vire la 
ut, Voici la cérémonie qui fe pratique enfuire ; cous les 
cnfans du pays fe rendent far le bord du fleuve Milichus cou 
ronnez d'épices de bled, & dans l'appareil de ces victimes que 


l'on immoloir à Diane ; mais aujourd'hui. ils fa feule. 
en eu couronne La ee el 


remple de Dindymene où Attis eft honoré , quoiqu'il n'aie 

po de ne umo il n'en I 
indymene, fa ftiruë cit de marbre, Dans la place publique 
11] Efomunte. péeunar Geniée an! da Macé Le repréfenoie ain 


Jeune homer rbifr. Onavoir doué [1] Surmimée Panachét:, cad 
ce nom à echo parcequ'anpurenmment dire, péotedrice de vou fes Achéent, 


D 
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on voit ua remple de Jupiter Olympien ; le dieu eft_ fr ie 
trône, ayant Minerve à côté de lui. Free joie 
celui de Junon, RD ed np Op p 
vud à l'exception rh rase &e don its 
Len fe conne d'en Gé Ce ae 22 ni 
lui écoir agréahle comme nous le r A 527 


a faite fur Mercure , & où il raconte commen 


fr] Mercure déroba des vaches és ps l'éher d'a Alcé 
Homére:nous avoit appris qu'Apollon fur l'une ces 
taine récompenie voulut bien garder les troupeaux du roi 
médon car voici les paroles que le poète met dans la bou 
de Neptune. 

De la Müipetbé Troye , srchitedte nouveau, 

Prenant moi-même en main l'équierre & le cordeas, 

Je bätidois les mors , j'élevois les défenfes. 

Apollon cepéndan de plaifirs & de dinfes 

” roms re ent 


mater 
molgna 
N ep 


‘Athénes' 
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temple d'Apollon vous trouvez une porte de la ville, & fur cer 
porte des flaruës dorées fentent Parréüs , Preugene 
Athérion. Vis-à-vis de la place & du méme côté, vous 
avez le temple de Diane Limnatis , avec un grand elpace 
confacré À cette déeile. On die que les Doriens s'éant ren- 
dus maitres d'Argos & de Lacédémone , Preugene fur averti 
enfonge d'enlever de Sparte la flatué de Diane Limnatis, & 

u'il en vine à bout par le moyen d'un efclave dont il avoit 

vé la fidélité, On garde cette flaruë à Méca, parce 


ce fur-fà D re à de la dépoler, Mais tous 
el po “2 te e DIR des Maires de la déetfe 
it d'apporter fa flatuë à Para, & de la remporter enfuite, 
le rerrain qui ef confcré à Diane il y 3 plofeurs chapel- 
où l'on-va par deffous une galerie; dans l'une on voit une 


Diane Limuaris. Près du théatre fonr deux autres chapelles , 
dédiées l'une à Néméfis, l'autre à Venus avec des flarués de 


Dans le. même er Vous verrez encore le temple.de 
M sel Cine: parce que la rat & dis 


hommes. Îl aimoit une jeune pommée Cailirhoé : mais 
plus fa ir pour elle, plus il en étoit rebuté. 
Après avoir mis en œuvre tour ce que l'amour fuggere aux 


il le pria de lai être favorable. Le dieu exauça fon miniftre: 


de ee rte st Te 


heurs. is envoyérent confülter l'oracle de Dodone; car en ce 

temps-là tous les peuples de certe contrée, je veux dire les Eto- 

liens, leurs voifins les Acarnaniens, & les Epirotes avoient gran- 

de foi aux qui fortoient du creux d'un certain chêne, 

vu que ient quelques colombes de la forêt de Dodone. 

L'oracle. confütté répondit que le malheur des LA ses 
Tomé 11, » 
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la faire ceffer 
Autel Calithoé ; où 


qu'un qui voudroit mourir 
n'ayant trouvé ni parent, ni 


éoit prêt pour la facrifier ; Coréfüs atrendoit de 

fa ec. Mais il ne la vit pas plutôt, qu'oubliant (on 
timent & n'écoutant plus que fon amour , il s'immola Jui: 
& mourut pour elle , laiffant aux hommes un 


fus, 

für le bord d'une fontaine qui n'eit lon 

. l'on appelle encore aujourd'hui 
le 


ne dois pas oublier qu'à Patra près du théatre il y à 0 
lieu facré qui rtenoit autrefois À une femme de la ville, 


voyez un Bacchus Mefatéüs, un Bacchus Anthéüs , un E 


Aroëus ; & le jour de la fete du dieu on porte toutes ces ù 


dans le 


œ 
Fi 
ee si 


CAE 
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rendre plus d'uné raifon , je la crois particnliérement 

fondée fur ce que Nepruneeit le prémier { 1] quia trouvé l'arc 
de domprer un cheval. C'eltpourquoi Homére, dansia deferi. 
péion d'une courfe de chevaux nous répréfenre Ménélas ex- 
cantde fon adverfaireque, la main far fes chevaux , {l jure 8 
Noprne qu n'aufé d'aucune fupercherie pour embaraffer fon 
Et 


Char, Et Pamphus qui a fair pour les Athéniens des hymnes 
acier apple Nepunse dieu qui a donné aux hom- 
mes deschevaux & des navires. Je fuis donc perfuadé que c'eft 


parceere raifon que Neprune et furnommé Hippius , comme 

ui droit , Je Cursnelier. Près du temple de ce dieu Venus a le 
en où l'on voit entr'autres uné fiaruë dela déeile, qui vinge: 
cinqou trente ans avant mon voyage fur trouvée dans la mer 
par des Lars Mars & Apollon font en bronze immédia- 
tement devant le port, & fur le port même on voie un remple 
de Venusavec une ftarnë done le vifage, les pieds & les mains 
font de marbre, & le refte éft de bois. Ily à fur le bord de la 
mer un bois où l'on s'exerce à la courfe, & qui durant l'été 
fournit des promenades délicieufes ; ce bois eff orné de deux 
temples confacrez À Apollon & à Venus , où ces deux divini- 
tez font en marbre, Le temple de Cerès n'en cit pas loin. Ce. 
rès & Proferpine y font deébour, mais la Terre [1] eft 
afife. rennes Ar a une fontaine qui du côté du 
templemême cit rs mur de pierres féches ; en de- 
Hors on a pratiqué un chemin qui y defcend. On prétend que 
cette fontaine rend des oracles qhi né crompent jamais; elle 
cftconfuleée non fur toutes fortes d'affaires, maïs fulemene 
für l'état des malades. On arrache un miroir au bout d'une f- 
<clle, &on le tient fuff au-deffos de la fontaine ,en forte 


Ge n'y ait que l" ité qui ronche à l'eau. Enfuire on Fair 
priéres à la déefle, on bnile des parfumsen fon honneur, 
&auffi-rôten k danslé miroir on voit file malade re- 


viendra en fnté où s'il mourra | cetre efpece de divination 
ne s'étend pas plus loin. Mais À C en Lycieil y à un 
wracle d'Apollon Thyrxéüis qui cft plus univerfel ; tar en re- 
4 x 
rar eo NE 
gile dir dans le premier Livre de fes GTS Ts faifotent 
Céorgiues, , de ta Tovré use 3 que les Ro 
Dogue à, end préta fronernses PRE ARE 
} 
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r dans une fontaine confacrée à ce dieu on y voit repré 
pté tout ce que l'on a envie de fçavoir. 
Vous verrez encôre à Patra près du spa be Be 
D nel ee Die fils de 
Car ces peuples prérendent qu' refugia à 
inconfolable de la mort de fes + La ne pouvant pis Date pr 
se , ni même Le nom d'Argos, où il avoit tout À craindre 
anatis, Enfin Efculape a auffi fon temple dans la ville un 
: au-deflus de la citadelle & près de la porre par où l'on fore 
ps.alles à Mellaris. 11 y à deux fois plus de femmes que 
‘hommes à Parra , &les femmes y font plus enclines à l'amour 
Fr ét part gagnent leur vie À 
du raifeau, & d'autres EL his 
PEL i dit qui ‘croît en Elide. 
Phares eft une autre ville d'Achaïe 


qui 
lene sq apps D rpg rs On voit fur 


ces rives comme une Le pr ee Re 


vous les trouvez creux 
E var, ee 


ER dB al, pres Li AE 

environnéc de lampes de bronze. ar et 

& foudées avec du , Cel veut. confulter l'oracle) 

de remiéremenr pricre à Val, lement, ilverfe des 

dans toutes les lampes & les: alléme ; puis s’avançant 
ed 
cuivre , c' monno LE sal 

Eh du dieu , ui ir à l'oreille elle qu li 

Après routes ces cérémonies à fort de place ane 


té lot mess ut 


FTLe st in neo aise 


TE 28 


} 
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lesorcilles avec les mains; dès qu'il eft dehors il écoute les 
pallans, & la première parole qu'il entend luf cienr Jieu d'o- 
racle. La même chofe fe pratique chez les Egyptiens dans le 
temple d'Apis: Une autre curioliré dela ville de Phares, c'eft 
un vivier que l'on nomme Home &c Fe cft confäcré à Mercure 


avec tous les paiffons qui fonc dedans ; e‘eft: ionne 
le pêche jamais. La Près de La flaruë du dieu il tenté 
de groffès pierres quarrées, donc chacune eff honorée par les 
habirans le nom de quelque divinité ; ce qui n’eft pas fort 
fürprénant ; car anciennement les Grecs rendoient [1] à des 
iérres routes brutes les mêmes honneurs qu'ils ont rendus 
is aux ftatuës des dieux. A quinze de la ville les 
Didfeures onr un bôis facré vour planté de lauriers ; onn'y voit 
ni temple , ni flatuës ; mais fi l'on en croie les habitans il y à 
Cu aurrefois dans ce lieu nombre de ftatués qui ont été rranf. 
reées à Rome ; préfentement il n'y refke qu'un autel qui eft 
âti de très-belles pierres. Aureité je n'ai pu fçavoir fi c'eft 
Pharès fils de Philodamie & perir-fils de Danaüs quia bâri ls 
ville de Phares, ou fi c'en eft un autre, 
aan] autre ville d'Achaïe en cerre fermeelt encore de 
Ia dépendance de Parra ; Auguite l'a voulu ainf. De Phares à 
Tricia il n'y à gueres que fix-vinge ftades. A van que d'entrer 
feu ville on voitun ma, mes ti ne 
précieux-encore res de Nicias, les 
Ds de Éd die il ft orné, Une jeune d'prionne 
d'une grande beauré eft repréfenrée affife dans une chaife d'y- 
voire ; À côté d'elle cft une de fes femmes qui lui tient une efpe- 
ce de parafol für la rêce ; de l'autre côté c'eit un jeune gar- 
<on qui n'a poinr encore de barbe ; il eft vêru FA apr vo 
& d'un manteau dé pourpre par-deffus ; près de lui ef un ef 
ve qui d'une main tient des javelors , & de l'autre des chiens 
de haie qu'il mene en laïfle. On ne put pas me dire les noms 
deces figures, PRES fans peine que C'étoir le rom. 
beau d'un mari & d'une femme. Quant à la ville de Tritia, 
les üns lui donnenc pour fondateur Celbidas originaire de 


Ur] Kondoirus à des pierres sauter bre plerres, rà d'en faire des flraés, 
dub Ge: L'auseur a alé de dire que [1] Zrirra. Polybe , Stmbon &Ste- 
cela n'eft pas foex fmpeenast, Les Gcecs - phunuxdidnc7 muse, &<'eftapparens- 
n'avaient pas encoue l'art de pailler ces PARPPA A Pl 

} 


_ 
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Cumes [1}enOpique. D'autres 


fleuve Triron après avoir été prêtre ä 
du dieu Mars, ke de ce commerce naquit Mélanippus S 
Dick ne EE au de fa mere l'appella Tia. Quois pl 
Fa en foic vous ue ride e pa un vens : 
u pays nomment Je cemple des plus grands $ 
pa que de terre céléiee Jeur fêre vous les ansa 2 
toures les mêmes cérémonies que les Grecs onr coutume de pra ch 
tiquer à la fêre de Bachus, Minerve y a auf un cemple ave fe 
une ftatuë de marbre ; mais cere ftaruë eft d'un goût FS 
ne; les habirans prétendenr qu'anciennement il y en à fé 
LR x ca Rap pt obfervent religieu 
fément de facritier ous les ans au dieu Mars & à Tritia Voi CE 
roues les villes d'Achaïe que l'on trouve en terre ferme … 
Si vous allez de Parraà Egium par mer, à la hauteur de ci fe 
uante ftides vous rrouverez le cap Rhion. Quinze ftades a d'A 
là c'eft le port Panorme, & quinze autres plus loin! de 
c'eft ce que l'on appelle les murs de Minerve. De ces murs 4; d'el 
Erinée qui eft un pore de mer on compte quatre. vingr-dix ftas died 
des & de ce port à Egium onen compte foixante ; par terre! fini 
le chemin et plus éourt d'environ quarante ftades, fquela Sd dns 
diflance de Parra vous avez le fleuve Milichus & leremple des arte 
Diane Triclaria , où il n'eft refté aucune flarue ; ce cemple à doi 
fur le chemin à droice, Un plus loin c'eft un_ruif ad 
que l'on nomme Charadrus. On a remarqué que les anim & vo 
qui au printemps boivent de l'eau de ce pur: 8 & 
fé l'ordinaire des mâles. C'efipourquoi ceux qui gardenfs qui & 
troupeaux ont foin de les faire boire ailleurs, excepté P# 
vaches ; parceque le mâle de cerre efpece ef plus propre poû meux 
la culture des cerres & pour les facrifices. Maïs en route auer crace 
cfpecc de M CCE cit plus eftimée. Fe ps 
on a pallé le on il die la ville 
Cuav, nes ancienne ville d'Argyre, Po gel ne; la 
chemin on trouve une fonraine qui porre qu'aux 
Beuve Sélimnus a fon embouchure auprès ; ce qui à donne liét Mains 


(1) De Comes en Opique. C'eft le 
pays que l'on à depuis appellé La Cam 
Ft) Fille du frdve Trirem. Le rite 
dur Érapicment s Alle de Taies, & l'on 
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d'un conte que font les du & que je vais rapporter. 
Selon eux Sélimnus unie Si jet fi qui 
plut tant à la nymphe Argyre, que vous les jours elle forcoir 
de la mer pour le venir trouver. Cette pañlion ne dura pas 
LE nn à 5 il mbloic à la nymphe “ le berger devenoir 
moins beau , = 


elle fe d de lui, & Sélimnus en fut fi tou- 
ché qu'il mourut de déplaifr. Venus le métamorphofs en 
fleuve ; mais vou fleuve qu'il écoit il aimoic encore Argyre, 
comme on dir qu'Alphée, pour être devenu fleuve ,ne cela pas 
d'aimer Arerhufe ; la décflé ayant donc pitié de Jui encore une 
fois lui ft perdre enciérement le fouvénir de la nymphe. Auifi 
croïicon dans le pays que les hommes & les femmes pour 
oüblier leurs amours n'ont qu'à f baigner dans le Sélimpus, 
ce quien rendroir l'eau d'un prix ineftimable , fi l'on pouvoit s’y 
fier. Le fleuve Bolinée eft à une médiocre diflance des ruines 
d'Argyre, & fur {a rive écoir autrefois la ville de Boline. On 
dit qu'une jeune fille de ce nom voyant Apollon amoureux 
d'elle fe jetea dans la mer pour évicerfes pourfuices, & que le 
dieu rouché dé fon malheur la rappella à la vie & la rendit 
immortelle, Vous trouvez enfuite un promontoire qui avance 
dans cérre mer. C'eft-là, dit on , que Sarurne jerra La faux 
Es ga rides Ciel fon pere, c'eftpourquoion 
2 e.nom [x repanum à ce promontoire. Un 
au-deflus pont ot vous verrez les ruines de Ke 
& vous n'aurez pas Fair crente ftades que vous férez à Egium; 
ce pays ef lé de deux fleuves , le Phæœnix & le Meganire 
qui rous deux vont tomber dans la mer au-deffous d'Egium. 
Près de la ville on voir un portique bâti par Seraton , fa. 
meux athlére qui en un même jour remporta le prix du pan. 
crace & de la lure à Olympie ; on bâti ce portique afin que ce 
für Jui un lieu d'exercice, Enrre les diveriés curiofitez de 
Ja ville d'Egium il ÿ à prémiérement un vieux temple de Luci. 
ne; la cit couverte d'un voile fort fin depuis la rêre ju£ 
qu'aux pieds, Sa ftaruë eft de bois à la réferve du vifage, des 
mains & des pieds, qui fonc de ce beau marbre du mont Pen= 
télique ; elle à une main éœnduë , & de l'autre elle tient un 
fa + Apparemment pour fignifier ou que les douleurs de 
l'enfancement font cuifances comme le feu, où que c'eft la 


5] Le om de Dripanam. Pnau tn ges fgniée fale , ane faux. 
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déetfé elle-même qui fair joûir les enfans de la lumiere du j 
certe flatuë dt un ouvrage de Damophon Meffénien. f 
du temple dé Lucine eft un lieu confacré à Efeulape, où 
voyez une flatuë d'H 
vers Jambes gravez 
a ee Dane 

1 dakue 


cou! [1 D 
cop fr 6 ve de cela, difoitil, pas nicie 
fee Eklpe Bd Apllon,n sai le £ garden bien de 
donner pour mere une mortelle comme les Grecs , u 
fçavenc Re TeLN Es que la bonne rempé 
rature de l'air, principe de la fanté pour l'homme, 
jure animaux. À mêm 
pe 


pis les Phénlaen. & Lu preuve que je lui en donpois c'eft qui 
Titané en Sicyonie une même fente Efculap 
13 Santé, Er que Je Soleil foir le de la vie, c'eft une cho 
Jui difois-je , qui eft connu de cout le monde , même dé 


En fecond lieu vous verrez à Egium un 
& un bois confacré à Junon. Minerve à deux 


Sale jets de tie: A 68 reprend M baibe Dans 
EE PRES À 7 A DRE A POSE 
eur ; en entrant vous trouvez à gauche deux ftaral 
bronze ; l'une repréfente le dieu fans barbe , & celle.}à: 
pan lapla ancne. vou alerou dre» vous trou: 
une chapelle où il y à un Neptune en Jerre 
Me de Une: ele ee ft] di 


[1] N'fauree éhofe que La bone perfoonifoient pha£curs 
SALES Ce Suhomien aveit  divinésé, 6e qu'ilsenfaltéces 
une fort bonne maniere d'expliquer les dieux éibalncemes ; c’évost-là Je 
Ailes ; mais les Grecuen feavoient at leur 

tant que lus, N sflcertuin que Les Grecs 


h rois 5 À fre publi 
Lie Pire mimi ne) rap 


tout rendre, ma, 4 ils -vou- 
rat spl te LE 


leurs frais ;la gr 
See on sima mieux leur les flatuës. Près 
Ed Apollon & Diane on un rempleen commun, & 
A ivre nie à 
tée dirane de l'arc, On aulfi le combeau du 


A » les Spartiares ne 

D rire dat ru À affa se l'an 

Fee ville Jui rendent des honneurs Font cour Îles ans, 

Du côté de la mer il y a quatre temples confâcrez, l'an à 

Ven, ae à Ney A ner y , & le 
[1] Homagyrius ; dans ce dernier 

Ve Minerte où de Een Le ram c'en 

Viene de ce Famennon ani damesus 

" rar pour fon expédition de Troye ; & 

LÉO Es 


danre done l'eau 

eme deco de: ae us de a 

cp eg hr obfervent 
Corrautres cérémonies de jeucer dans la mer un morceau de 


a ken ee endroit , le darrom conduit af paeurliemnene, 
me À true pus. ARR Yen ges 22, des mois 


fe lr did , , û Me, 2: plie, 
de qe 2 Sa RE Essen pet » 08 péande rer 
fers de Là y tu, fe. 
Ti Lea 


PausantAas; Lives VIL 
neue difencils ;à 


Œ nec autres ftaruës 
fentes D see 
des 


der) 


l'ige bee Di donnoie un 


fortune vers les cûres d'Afe. 


parles Achéens A6 Tetra de Achénee de ls. 
allérenr chere! x 


her 
environs de Miller , forlechemin.de ls fontaine de Biblis cout 
devant la ville, on voirun aurel de Neprune Héliconins , 60 


À Téos on en voir un antre fermé par une unc balüftrade .&c: 
Homére 


ASEPPS TPE PER Opera nanas 


“avertir les hommes: Quanr aux tremblemens mêmes , ceux qui 
D il sera œlitioguenr de plufous Los. Le plus 
de vous ;s'ily a rien. de léger dans an f grand mal ;eft 
où lorfqu'un édifice par une premiere fecouile vien à 

cher june fecouile contraire le redrefle & le rétablir, 
d'ébranlement on voir des colonnes prères à rom. 
Énergies sers Le vd 
s'entr'ouvrir & fe rejoindre, des déplacer & rentrer 
dans leur Mmes a & des tuyaux.qui 
ARS Na drone sEpomenoirséta déranene ire, 
mdr ajufter comme fi La main de l'ouvrier 
forte cft celle où les fecouffes font. f 
Continuelles&-fviolences que les plus folides édifices s’écrou. 
lenc&-combenr , comme eg PNR ET pre vd 
° #Leplus dangereux de vous eft comparé à ce feu in- 
. Ps obama conne 

évre fe mani! icurs & furtout 
Dis de Demi de mime eme es Le 


fes fondemens & s’ouvrant son voirtource quieft 
; s'abimer, fans qu'il en demeure aucun vefti. 
ge & ccfur ainfi que péric Hélice. Au deverre 
on die qu'il fe j un autre malheur caufé par la faifon, 


d'alentour; le bois facré de fur tellement 
rer ed arr ememrtN 
roux du ditu ;armant ainfi dire ces deux élemens cour 
la fois contre f ville, elle fur englourie avec-rous 
fes habitans Un pareil accident fie difparoïtre aurefois {1] 
Midéc avec une autre {:] ville ficuée fur le mont Sipyle ,& du 
côté que Midée abîma en fc dérachanc de la montagoe l'eau 
et à 
Ê Le tous e " LI 
pliCs. jus croi prie» 
EE ta US M 
Vins Srraboe y Lit FT fai Far 


DU 7 R # 
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farmonta & forma une efpece 

On voyoit les ruines d'une ville au mili ï 
que l'eau les cut couvertes de limon 4 & les ruines d'Hélie 
paroillent encore aujourd'hui quoiqu'à demi rongées par 
caux de la mer. 

L'ire du Ciel a ainf éclaté 


jour 
mains des Achéniens ils 
de. ces déeilès que 1 


inerve, 
la décile fur eux & fur toure leur poitericé. Les 


nqueur pour laipremiere fois à Olympic. To 
habitans ayant Mi find ruines, ceux d' “ 


F0 ÉCRNNE 
nt ein aded ere PUR 


Beuve Cerynite , qui tombe da pee Ceryné Gi ARE 
prend fon cours eo er Cette 

deretraire à ceux de Mycenes, dans la né- 
ceilité oi ils furent D Te 
Argiens voulant prendre Mycenes, & n'en pouvant venir à 
Let pie 
Sr ré été rs les LS mas ils prirent le 

5 d'en 


des Euménides que l'on croit avoir été Fondé par Orefte | & 
SP pet do quelqu'un qui eut commis 
auf Sr Rate phder sion 
rôt la lui el c'eftpourqu 

pi a eye a nr ri rh 
re rer tee r_médio. 
ftaruës de mar 


oder SE mena, & À Tu en ee bat, 
ce fonc des femmes te 


Iamer à droire 


abus Le Leurs ftaruts ÉD Mt de ttes Peu RS 
Qi 
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écdelai De mn en 

As ÿ à auifi un cemple. 

vous voyez le fleuve Buraïque, dans uné 

où vous müntréra une perire flicaë d'H 

Buraïque: LA il y a un orac rend fes rép 
3 rement 


st quätre der; caril" 
Das de pt &il ris A Là né able. mp 
marqué de plufieurs façons 
ef la table. D'Héée à de nel con con, 


digne d'Arcadie va comber dans la À , L 
tagne fe nommént Crachis,, d'où É y A fleuve d'Italie 4° 
ris SE Co nom, Sur les bords du Crathis d'Achaïc éroir autre 
Es , que fes habitans ont dans la fire 
d'abandonner À caufe , dit-on, SA: foiblelfé & de Ba 
réduite, Jomére [1] fi ndéterre 


ville dans Ie difcours que Jünôn dent à 
En cfft Neptune éoic particuliérement honoré dans € 
deux villes. En nous éloignaut un peu du fleuve & en pres 
nant À droïre vous crouverez un. rombeau tin) 
figure équeltre À demi efacée, 1] n'y a que 
d'un temple célébré de la Terre , qu'ils ap Le 
Ja déeffe au large fin ; bi are de Bo 4 es plus ane 
SES One RP (Des crefle une femme qui dès con 
moment eft obligée garder roujours lB ch s Encores 
fur-il He oo cle n'ait été marie qu'une fois, & pours 
êrre afluré de la verité, on lui fair fubir une é reuve, qui cit, 
dé boire du Gng de taureau ; fi elle el. coupable de parjure ss 
œ FA à ST pe un à RAR AA ri 


uen am D ga ni ’ 
pr $ Live A l'Iiade ; où 4 
dicà Nepeunes Write 2 Teme mr 

É np tenché de CA Hp die rare 

Greer Qui veux offrent rant de braux (a= prod Gray, 

enfer ; de tant de tiébes der à Hire donsoienttere rs 

Cadet ja cet gpamquol Mo Vdg ÉCRAUE à Pr 


DR PR 
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i c Es d'Egire on compte envi. Cuur, 
| foix & douze ftades, La côte d'Egire n'a rién de, Xxv1. 
rémarql Le port de même nom que la ville en dt éloi 
de douze flades, certe ville eit appelée par Homère Hy- 

is que les fonicris, 

lonevenus s'y ctiblir ; voici à quelle oc lie changes de 


nombre, s'aviférenc de raffembler. 
toutes les chévres du pays, & de leur acracher des fafcinés 
! ps is une nuit fort obfcure ils mirent 


ils-s’écoient (ervis tromper l'ennemi leur avoit été ins 
fpiré par cerce décil : cependant le nom d'Hypéréfe fubiifta 
quelque temps, & c'eft ainfi qu'Orce dan l'ile Eubxee sap- 
péliéencore quelquefois Heftiéa , qui éft fon ancien nor. 

Les curioficez de la ville d'Egire confiftenc premierement 
entun temple de Jüpicer, où le dieu eft reprefencé aifs , c'eft 
une ftitué de re du mont Pentélique, faire par Euclitlas 
On voit dans le même temple une Minerve en hais, donx le 
vilige’ les mains & les pieds font d'yvoire ; le refte de la 
flaruë ft doré, & peine de diverfes couleurs. Secondemént 
enun temple de Diané avec une ftarue de la déedfé qui dit 
d'an'goût fort moderne } ce remple eft delfervi par une jeune 
fille qui éxerce lé facerdocé juiqu'à cé qu'elle foit nubile. 
Vous y Ve Hrebyraog faruë ne rrét-ancien, que les 

Irates gi d'A Ü 

soû croire que Les mo a d'uborl été dédié A1pht 
gévie. Celui d'A; cft à voir pour fon ancienneté qui pa- 
roït fur-cour aux ornemens de la voûce ; la ftatuë du dieu eft 
forcanciennes.c'eft une ftaruë de bois, route nut, & d'one 
grandeur prodigieufe : les Égirates ne fçavent par cite 
mes qui én à gré J'onvrier , mais quiconque a vü l'Herenle 
de Sicyone, jugèra aifement que ces deux-ftaruës fonc de la 


D 


Les Pellénéens font limitrophes des Egirates ; ils fonc 
fivuez à l'extrémité de l'Achaïe entre Sicyane & le pays 
d'Argos; fi l'on s'en ra à eux ,ils ont pris leur nom 

-de Pallas qui évoit un des Tirans ; mais fi l'on en croir les 
Argiens, leur fondateur a été Pellen d'Argos, fils de Phorbas, 
& petit-fils de Triopas, Entre Egire & Pelléne vous avez Ja 

re ville de Go Qui appartient aux Sicyoniens, & donc 
ils prétendent qu'Homére à voulu parler dans le dénombre- 
mène des vaiffeaux ; lorfqu'il a dir: 

Sortis d'Hypéréie, où du roc [1] de Donuffe. 

Car c'eft Gonufé , difént-ils, qu'il faut lire, & Pifitrare 
qui à recueilli les poëfies d'Homére éparfes de côté & d'au. 
we, où quiconque lui a aidé ; a bien pü faire ce leger chan. 

ment où par mégarde, où par ignorancé Le port des Pel. 
lénéens fe nomme les Ariftonautes { il tit À fix-vinge ftades 
de la partie maritime d'Egire , & Jon: en compte foixante 
du Sp d'Egire à Pelléne, Le nom d'Ariftonaures vient, à ée 

; difenr, de ce que les Argonaures mouillérent à ce port. 

Pelléne eft fur une montagne qui s'éleve en pointe, & done le 
Mommer ne fçauroir Etre habité ; ainfi les maifons au lieu 
d'être conrinuës fuivent la difpolition du rerrain , & font hâ. 
ties des deux côrez fur le penchant de la colline, 

En'allant à Pelléne on trouve un Mercure qui a lefurnom Car. 
de Dolius, & l'opinion des peuples ft que ce dieu éxauce XXVIL 
toutes les prières qu'on lui aie il eft de figure quarrée avec 

une grande barbe, & une clpece de chapeau fur la rère, Sur 
le même chemin et un cemple de Minerve, bâti de pierres 
du-pays ; Ja ftatuë de la déefé cft d'or & d'yvoire ; on éroir 
ques c'eft un ouvrage de Phidias, & qu'il ft ccere Minèrve 
avant celle qui cit dans la citadelle d'Athénes, & celle qui eft 


Li] On durer de Dennfe. Sylbusge fou compez, I fout ce: Daenfes fui 
o Le falloir Lire Cesinffe dans ce ant Paufènkass aiitreunont où pe pont. 
vess du cout livrede l'Tlixde, en quoi ‘roit pas dite qe Préftrare , fo 4 
SL efametei@ par vous les trtcepictes “fps à Où pur mégane ie fait 
d'Hemire, & par Œnflathe mbmes Ce Jegse chañgemenr ai vers d'Ho- 
pan FAR ieepeeres Le mére. l'axbiinr 

eme LL; 


— 
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äPlarée. Les Pellénéens di 


Confervarrice, & fermé de murailles : on jure dans le paÿi 
par cette divinicé aux grandes occafions ; nul ne entr 
ronde pod ra € 

u’à des gens du pays, & à des 
naiffance. Vis-à-vis du bois facré c’eit let 


nuit un Aime. 
beaux, & le vin coule dans coutes les ruës. On voit auffi à 
Pelléne un temple d'Apollon farnommé Théoxénies, où les 
diea eft en bronze ; il fe célébre des jeux en fon honneur, 


anses 
Sa PME NE AUTE T 


[1] Glycéers la vous verrez un ancien bâtimenr 
efpece d'académie où les j 


auf qu'il.rem, la victoire far Polydamas, 
ä r en Arr pe 
ceunc fois aux jeux Olympiques ; mais les 


{1} Gycfers dus emoe phoeis» dudit» Featie y doux s agréabie. 


CSREpaau 


œ 
a 


S3588; 


Nbrt nb ar Ac Te 1j 
nb niènr que Polydamas air song deffous dans au. 
por Ib en a irrid Lars &entr'autres 
en vers qui efl au bas de fa ftatuë : 
L'heueux Polydamas eut toujours la viétoire ; 
Scotuile , ru lui dois ta fortune & ta gloire, 


Quoiqu'il en foie, les Pellénéens ont un ét 

la mémoire de Promaque. BR Lai l'égard de Chéron hf £ 

rendir célébre aufli vidoires qu'il remporça aux 

jeux DU, ils ne ape fon nom volontiers, 
parcequ'il abolir chez eux le gouvernement r 

A El a pd br lexandre fils dé Phi. 


on eg on PER di le & 
Sd an _ En de 


ble. Le rem, Meme de , ou le Polti, comme ils ste 
DoMMEnE , ag le Dane ; c'étoir autrefois une bour- 
gade, & même le fiége d'une uribu, mais aujourd'hui c'eft 
un endroit défert , qui pañlé pourtant toujours pour être 
confacré À Neprune. A foixante ftades de Pélléne vous trou. 
= le Myféc, qui eft un se Fé de Cerës Myfienne , bâti, à 

l'on croir, pi  Myfus « CA que les Argiens difène 
ps eu l'honneur ar pb hé lui. Près du remple 
GE un bois facré, planté de roure Des d'arbres, & arrofé de 
a ps ruiffeaux, La fête qui eft infbituée en l'honneur de 

dure fepr jours ; au troifiéme jour tous les hommes 
fortenc du temple ; les Riniés reltées feules facrifient durane 
la nuit, & obfervene voures les cérémonies prefcrites par la 
loi, elles chaffent non-feulement les homi hommes , mais même 
les chiens : le lendemain les hommes ras voir les 


femmes dans le remplie , ce qui donne lieu aucoup Fr 
plaifanteries de” & d'autre, Le rem cer ce 
pas loin du Myfée ils de nomment le Kia 
AT gs ‘Alexandre d'environ I faut 
{, Car Gb rome 
Dave ed 20 lie de ie gaie, 
biement corrompu, Palin Pas SR ED fe 


Et Paiel ps d'Aleunke, l'aurs d'Achente: Qu'il rapporte dans 
étoit comtempo. fs obérvations for Pairtinias , & je 
Ecmgrn aer orl unions | luc 
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beaucoup de guérifons : c'eft un lieu de fontaines ,d 

Ja principale cft ornée dela ftitué du dieu. 11 fort plufcurs 
fleuves des montagnes qui font au-deils du Pelléne, entra 
tres le Crius qui prend fon cours du côté d'Egi oût 
ue ce fleuve eft ainfi appellé du nom de ” 

itans, de même [ 1 ] qu'un aurre fleuve de même nom, qui 

du mont Sypile, & va fe jetrer dans l'Hermus, Du côté 

les Pellénéens confinenr aux Sicyoniens , ils ont encoré {3} 
fcuve"qui va tomber dans la mer Sicyonienne ; c'eft le dern 
des fleuves de l'Achaïe, : 


du resté de Paufanias. Pline, Liv, ç ,ch. 
29, dit que le Crius Beuve de Lydie 
fecce dans l'Hermus , & c'eft auf ce 
que notre auteur a voulu dire, 

£2} Hs eus encere an fleuve » Cri. 


MRCDTS A NTA S: 


LIVRE HUITIEME 
VOYAGE DE L'ARCADIE. 


'ARCADIE [1] cft vournée d'un côté vers Cuar. 
l'Argolide, & de cc côté-là habirent les Tégéa- L 
ZA tes & les Mantinéens, Eux & cous les peuples 
2 d'Arcadie fonc en cèrre ferme, & comme au cen- 

tre du Peloponnefe ; car les Corinthiens oceu. 
pent le fond de l'fthme ; aux Corinthiens couchent les Epi- 
dauriens du côré de la mer Egée. Epidaure, Trazene ; & 
Hermione avoifinenc le golfe d'Argos, &roures ces côtes que 
tiennent les Argiens. Au de-là des Argiens fonc les Lacédé- 
moniens qui ont pour voifins les Meléniens ; ceux-ci defcen. 
dent jufqu'à la mer par [1] Méthone , Pylos, & Cypariffie, 
Du côré du Lechée les Corinchiens font bornez par les Si. 
cyoniens, qui de ce côcé-là font les plus reculez de tous les 


(1 L'Arcadies der. C'eft à préfet n'y en avoit aucun qui ft véritable 
fa partie fepecmionale de la Lacoëie mont der fches. 
dans Ja Morte, Les Arcadiens lon X&- fl l'ar Méthonr, Stciboa & Proio- 
nophon ; éroent Les feuls peuples de la difent toujours Aférbenelaudaias 
h Grèce qui f puñftautire avcéghm sise dit auifi Afarhene, comme aux chapi- 
| digens , C'elbädice qu'ils étoient les ‘tres 4, 24,8 4 5 de fes Meiféniagoes. 
| plus anciens; cat; À Le bien prendre, il RÉ 
LUN 
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| yet de la domination d'Argos. Au.deffus de Sicyo 
'Achaïe qui s'érendauffi jufqu'aux rivages de la mer, 
tre poinre du Peloponnefe vis-à-vis des îles Echinadés, 
font les Eléens qui confinent aux Mefféniens du côté d'Olvn 
pie vers l'embouchure de l'Alphée, & aux Achéens du & 
de . Or tous ces peuples font environnez de la mi 
Le er feuls pr Ver ce 2 des verres, & f0 
ë les côtes ; €’ rquoi lorfqu'Homére {1}n 
les repréfente réa pour le fi de Troye eu 
les v x d'Agamemnon, & non fur les leurs 

Suivant dent c'aticion:, Pages fa le premier borne à 
nee vs. Selon coure ,ils ne veulent 4 

re qu'il S'y foit trouvé feul ; car fur qui auroit-il régné 
crois donc pour {1} moi que Pélafgus éroie un homme et 
traordinairement avantagé du ciel, qui furpañloic les 
en grandeur ,en force , en bonne mine, & en coures les q 
licez de l'eff & du corps; ce qui revienr allez à l'idée q 
le poëre Alius nous en donne, quand il dit: 

Sur le Comet d'ün roc qui menace les cieux 
Pélafgus vlur au jour , héros femblable aire dieux, 

Les peuples d'alentour , d'une humeur [;] mercénäire, M 
En recevant fes loix [4] troavérent leur Salaire, 

Pélalgus ayant donc commencé à régner apprit aux Arc 
Phi £lre des a er res de 
pluye, du froid, & du chaud, en un mor de l'inélémence &i 

à rw £ 
ou Holden lie. 220 
pobtivement que les Arcadicns n'a. 


2] Se crois donc gets 
es LA T Fe 


les o 


Lraet 
+ puidiqu'il n'en parle pas , où qu'il 
root. 


(4) Marion mn/maire, Au lieu de 
bord vivo, 11 faût lice Berèr, natie 


« 


Voyacept Matos "it 
ln or pt vécir de peaux de fingliers, 
comme fone encore À préfenc les paylans de l'Eubæe & de 
la Phocide. Jufques-là ils ne s'écoient nourris que de feuilles 
d'arbres, d'hèrbes, & de racines, donr quelques-unes bien- loin 
d'être bonnes à manger, éroient nuifibles. 11 leur confcilla 
l'ufige du gland, ou pour mieux dire, du fruit que porte le 


la guerre qu'ils vouloient faire aux Arcadiens , 
PR rer: 
ir : Euffiez-vour Jupiter & tous les dieux propices, 
Un peuple qui de gland fair roures fes délices, 
+ Peut ne pas livrer de ternbles combats ? 
e RE 


Dee pe & 
sers 


£o 


blé les peuples de l'Atrique dans une e 
1 ds for Ohrmgiques. Cr prb np 


tion en des temps fi éloignez , qu'à avoir-il alors des 
hommes fur la terre. Si l'on en qu ques-uns , Saturne 
re luccérent l'un contre l'aurre à Olympie, & les pre. 


or or pen a , € fa 
ts réces, Pour Lycaon, je crois qu'il régnoir cn 
CR Pl ae s rt ab régnoit à Arhénes ; mais 

des eux. te de M été de rec 
cr enr fageñle. 11 fur le premier qui 


* ag où Dadty- de l'Etolie & de l'Acarnanie, 
1 a du mont La en Elde, a ot livre 10, voa y to 
difftrtscion fer Les 


Cuare 
IL 


156 ere Livas pue : 
Ia Jupiter | 1} le dieu fuprémeyil dé t ‘on fa: 
le ro ds qui fc animé ,& sr Y 
conrentât de leur offrir des gâteaux du pays, & dé-ces 
ces de gârcaux que les Atheniens appellent encore auf 
d'hui pl d'un nom particulier, Au contraire Lycaon im 
un enfant ne ycéus, & trempa fes mains dans le 
humain, auili, dir-on, qu'au milicu du facrifice/il fur changé 
en loup, ce qui n'eft pas LE Ro bris car ourre que Îe fai 
pour conftant parmi les Arcadiens, il n'a rien contre 
vraifemblance. En cf ces premiers hommes éroient fouvet 
les hôtes & les commenfaux des dicux , c'étoir la réconk 
penfe de leur juftice & de leur pieré | les bons écoient honû 
rez de la vifiee dés dicux , & les méchans éprouvoienrfiüni 2 
champ leur colere y de-läwienc que pluficurs d'entre les ho del 
rent alors déifiez , & qu'ils jouiffenr encore des ho 
nèurs divins : témoin [4] Ariftéc, Bricomartis de Crete, Hi 
cule fils d'Alemene , & Amphiaraüs, fils d'Oiclès ; aufqué ; 
on peur ajouter Caftor & Pollux: Par Ja raifon contraire | 
£ bien croire que Lycaon prit la figure d'une bêre, &q | 
Kiobé fille de Tantale fut changée en rocher ; mais aujob fac 
d'hui que les hommes font généralement cree & 
n'y a pas une ville, pas un coin de verre qui ne foir plein: 
+ leurs iniquitez , on ne voit plus que les dieux en 
auêun, fi ce n'eft par | $) de vaines aporhéofes qu'inves 
flaterie ; & la Juftice divine devenuë plus lente & plus rardit 
fe réferve À punir les coupables après leur mort, Or.de té 
temps les événemens extraordinaires & finguliers en s'él 


C2] Le dien fuprémes où, de rrès- 
haut , rad, Re 
2] D'om me particnlier. 
NE mdr C'Etoit frise ” 
de gâveau Cornu ; & que par certe rai Il 
fn l'on alé diér 3 dho-hà 
certe mépeié: d'Eufhe que J'ai re- 
marquée dans le fécomd chapitre des 
ice ‘À able, Quet- 
Ce qui nef pas incroyable. 
nb cette mÉtaMOE- 


que que 

phofe parole à V'aucasr , je crois qe 
ceux qui ont-dit que L: avoir été 
changé en loup, out fulemsenr vous 
dire qu'il évoir devenu lus crucl que 
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Rp rme des hommes, ont ceflé de paroîrre vrais, 
a faute de ceux qui onc bâti des fables fur les fondemens 

la vériré les depuis l'avancure de Lycaon l'on.a debite 


Qu'un aurre facrifiant à Jupicer Lycéus avoit éré auf changé 
‘en loup ; qu'il reprenoit figure d'homme tous les dix ans, fi 
dans cer incervalle il s'écoit abftenu de chair humaine, & 
qu'aucrement il démeuroir loup. D'aucres.vous diront que 
ee l'été on voir la Niobé du mon Sipyle roue en pleurs. 
Quélquesuns m'onc fait À moi dés contes d'animaux qui ne 
E jamais, comme [1] de griffons, qui, felon eux, ont la 
péau-cachecée ainfi que les léopards, & de Trirons qui ont 
une voix d'homme, & [2] qui jouent. des airs fur leurs con- 
ques comme fur une fure, Ceux qui prennent pläifr au récir 
ess fables, y.en ajoutent encore d’autres de leur propre 
invention, Voili comme la vérité” {e erouve obfeurcie & 
érouffée par les menfonges que l'on y mêle. 


Ce n'étoic encore que la troifiéme génération depuis Pé- Cirar. 
lafgus, & déja il y avoit dans le pays multitude d'hommes UL 


& même de villes, Nyétimus l'aîné des fils de Lycaon avoir 
fuccedé à fon y fes aucres enfans s'éranr féparez bi. 
tiloient des villes, les uns d'un côté, les autres d'un auere, 
Pallantium fue bârie par Pallas , Orefthafum par Oreftheüs, 
Phigalic-par Phigalus. Le poëre d'Himéra, Sthéficore a fair 
mention de Pallantium dans fon Geryon Jupiter. Pour Ore. 
Se en dans la fuice, & fur appellée 
Orcitée du nom d'Orelte fils ANR Phigalie fuc 
audi nommée Philie, à caufe de Phialus fils de En" 04 
Les autres enfans de Lycaon furenc Trapezcüs, DCR 
Macaréus, Héliffon, Acacus, & Thocnus, Ce dernier bâgr 
Ja ville de Thoenie , & Acacus fur fondateur d'Acacéfium, 


1] Comme de 5 te L'us 1er, Virgile dans l'Entide , By. € 

MAR RE em 
L thé Les fl 

PR een dr El meme bin Run de PIB LE 


d'il n'ajoucost pas foi aux conécs 
on 7 le Un Mie ne Aomules cecptum Trites F itedere di 
vent obligé me qua 
Rebel vies de croire , 
cour de qu'il riconte, Autor fax vivem fjamefé imner/rra 
La} Er qui gaie dd aire fer Vous 


Tome. 11. $ 
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Les Arcadiens précendent que c'eft [ r] d'Acacus qu'Hormiéré 
a pris le farnon qu'il donne à Mercure, Le feuve & 1x tilles 
d'Hélifon dûrent leur nom à Héliflon, de même que Macæ 
rie, Dacée, & Trapézunte dürent le leur à fes freres. Orel 
méne alla bâtie Mechydrion , & fur le des Orchomé: 
Et M fi riche en beftiaux , qu'Homére le difti 

par ceree épithere. Hypfus jetez les fondemens de Mél 
d'Hypfance , & de Thyrfée qui fubfifte encore Si l'on 
croit les Arcadiens, Thyrée le du pour 
fondateur Thyréage, qui donna auifi près 
duquel elle eff bâtie. Mantinée, Tégée, & Ménale cetre ville 
autrefois fi célébre en Arcadie, rapportent leur origine à Mé 
nalus | à Tégéare, & 4 Mantinéus qui étoienr encore fils 
Lycaon. Cromes für bâcie par Cromus, Charifia 

fus’ Les Tricolons viennent de T' es 

de Péréchus, les Aféens d'Aféarès , les Lycéares de L 

les Samatiens de Sumaréüs. Enfin Heréus & L 

rénc auifi deux villes 


ESRETIATRDmE sean ge ds 


il 
Fa 
éré de 
“NA Se 
Parmi ce d'enfins L ane « 
armi ce grand nombre ins Lycaon n Re sdjné 
PS 
mens 
de 
o 
“vs 6 
pi ui à É 
Aniflide à 
farnoën ef vers ne 
Da ae: bon ee ln ” rod ca 
© (3) Fr donna fon at cette contrée, prog ï fée 
Cessérii wi. Line, 


à qui écoit 
vagt $$ 80 ve cas 'dtoics 
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malheureufe Callifto évoic groffe. Pour la mere , il la de 


auciel, &en fit une conftellation 5 +8 l'on nommé la pes 
ourfe. Homére en {1} arr lo: rail décrie la na 

d'Ulyffe au fordir de chez la nymphe Calyplo ; cepel 

crois ne veut dire autre chofe, finon que ns 


cetee conftellation Callifto Trans faire honneur à la f 
4 Car après rout les Arcadiens montrent ass “4 


jai la fépulture de 


cette pee 
Nydtimus érant mort, Arcas Ilifto prit poffeffion Car. Cnar. 


du royaume, Inftruit par aHpnEns il apprit à fes fujers à 


femer-du bled, à faire du à filer de la laine, & à en 
faire des étaffes & des ss, {2} comme Ariftée ‘lui avoit 
enfeigné. Sous fon régne Le pays qua le nom de Pélagie 

fges commencérent à s'ap- 


pour celui d'Arcadie al ad 

peller Arcadieos. On l'Arcas époufa non une mortelle, 

D role Heard tee Vo 

Epimeliades ce que les autres à lo. 

Le drop one mention [4] des Naïades. La nymphe 
fe nommoit Erato ; il en eut crois fils, Azan, 


ne Pas une eux. 
fur nommée ie.d’où l'on dir que mr un efaim 
ont répandre fur les bords. du fleuve Pen. 
en Phys, pores ph que l'on ap- 
pelle Sreunos, À) Sr avec les cerres 
adjacentes; de-là viene que Tégée l'hé- 
(OF Fnatdr RE rm 
LULU hay tons mular, 


an pommier. 
4] Des Naïades, Servion dans le 
l'Encide ces divie 
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sitage d'Aphidas ; celui d'Elarus fut le monc Cylléne qui alors « 
étoir fans nom, Elatus au bout de Se pren Rens € té 
le pays que l'on nomme aujourd'hui la Phocide:, fes. ce 
forces à celles des ra Le leur aider à Rte 1}lesu mi 
Phlégyens qui leur faifoienc la guerre avec avantage, & bâtie Û 
en ce pays la ville d'Elarée. toi 
Azan curun fils nommé Clitor : A de 
Elatus on lui donne cinq fils, Epytus, Lans ; Cyllen, I! pl 
&Stymphale. A l'occa! on de la mort d'Azan on célebra des nel 
fé 

ph 

«1 


eur Aléüs 4 po 


x funébres la fois ; je fuis für au moins qu'il 

eut des car de chan at lors deja, IS 
Plus atom ne le un 

ER D ns : 

fon fondateur, Aléus fe-maintine en de: fe 

LIN ll cts da où aux er 

d'Elarus, LL Pme ace ES ylléne, & Srym 

phale donna le fen non-feulement à ARS * abas 

mais à une ville qu'il bâtit auprès, J' Aro 

de fa fille [+] dans mon voyage [ Arg es 

fille ur À 


meux que Les autres, ils 


Dee que 


ie rh das online de 


ue 


| 
Il 


Lu. 


© commerce [1] avèc Aug: 


" VoyAGE DE L'ARCADIE. t4t 
çouleur cendrée avec des taches par intervalles, ils ont la 
vêce large, lé cou menu, le ventre gros, & la quete fort 
courte; ces ferpens & quelques auvres fe meuvent oblique- 
ment comme Îes cancres, 

nd vs eut pour füccefleur Aléüs ; car Agamede & Gyrtis 
tous deux fils de Scymphale defcendoient d'Arcas par quatre 
degrez de génération, au lieu qu'Aléis fils d'Aphidas évoir 
plus proche d'un é. Cet Ales fir bâtir le remple de Mi. 
nerve Alca qui fe voir encore à Tégée , & cetre ville fuc le 
liège & la spne de fon empire. Gyris [1] fils de Srym- 
phale fonda la ville de Gyrtis für un fleuve qui du nom de 
ce prince fur appellé Gyrtinius, Aléüs euc trois fils, Lycur- 
pe Amphidamas, & Céphée, & une fille qui eur nom Augé. 
écarée nous apprend q Hercule étant venu à Tégée , eut 
. Aléüs informé de l'accouchement 
de fa fille, enfeyma la mere & l'enfance dans un coffre qu'il 
abandonna aux flors dé Ja mer: Ce coffre fur porté jufqu'à 
l'embouchure du Caïque , & récucilli par Teuthras homme 
jflant dans le pays, qui l'ayant ouvere fu f charmé de la 
uté d'Augé, qu'il l'époufa, On montre encore la fépul. 
ture de cette princeilé à Pergame fur le Caïque ; c'eft une 
ke éminence énrourée d'une baluftrade de pierres : on 
Voir fur fa rombe une femme coure nuë en bronze, Après la 
mort d'Aléiis le royaume vine à Eve par droit d'ai. 
nelle, Ce prince employa la rufé & l'arcitice pour fe défaire 
[3)d'Aréchus homme remuant & belliqueux , & ce fut rour 
ce.qu'il fr de confidérable, Il eur deux fils, Ancée & Epo- 
chus, ce dernier mourur de maladie, Ancéc après avoir ac- 
compagné Jafon, dans fon expédition de la Colchide, fe 
joignie à Méléagre pour combattre le fanglier de Calydon; 
mais il fuc tué par ce terrible animal. Lycurgue ayant perdu 
fes deux fils, finir fes jours dans un âge fort avancé ; il eur 
r fuccelfeur Echémus ; fils d'Atropus, peric-fils de Céphée, 
arriere petit-fils d'Aléüs. 


3] Gr fl simples Le 
Mo nd Ja ville qu'il 
En dns c'eftGynir 


tinequ'i faut lues car Gortyne étoit 
moe ville dé Crcvesfgadée par ce Taux 


qu qui enleraEétone. 
Tome, 11. 
7. 


{2} Leur commente avec Angé, De 
ce commence naquit Tébéphous, qui fi 
eufinite f célébee par fs tmallieues, 
HE Hart Le défaire d'Aréchas Le 
oe le d'Apollonius l'appel Ævre- 
thaléen. 


"si 
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7 Sous le règne d'Echemus & fous fes ordres, les Achée 

V.  remportérent une grande viétoire auprès de l'ifthme de Co 

the fur Hyllus fils d'Hercule, qui à la vêce d'une armée 

Doriens vouloit rentrer dans le Pe 

LA 


fié ; 
dieu La Rice de 


RE orme 
n'ayant pl revenir en fon pays, le Arcadiens paf 
à Pl que pr von pour perc, Agaméde po 
piles Stymphale pour eg 2 Hipporhoüs ne fit rien dé 
mémorable durant fon regne, fi ce n'eft qu'il eransféra le fé 
de l'empire à uns car pee les rois d'Arcadil 
avoient fait leur {Cjour à Tégée. Ce prince eut pour 
feur fon fils Epytus. Ce fa de fon remps qu'Orefte fils d' 
memnon averti par l'oracle de Delphes, quitra Mycénes 
fe tranfplanter en Arcadie, Epytus ayant eu la rémériré 
crer dans le remple de Neptune à Mantinée, contre la dé 
qui Re 4 
int) il fur privé de la vû, & peu de remps aprèsil n 
nnb mel fon fils Cypfélus, Sous le régne de cel 
ci la flotte des Doriens pénétra dans le Peloponneft, no 
par l'ifthme de + Comme trois générations aupati 
vane, mais en prenant au-deffus du 
Cypiélus en ayant appris la nouvelle, & fi 
da l'invalon, donna fa fille en mariage 4 Ci 
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dEFAIPA'AoMaqUe ; par cette alliance il fe mir en cer 

déne rién éraindre, Son fils & fon fuccefièur fue [ 1} Laïas ; 

ce prince, fouteni ee les Héraclides qui éroienr venus 
lért 


d'Afgos & de Lacédémone à fon fecours ; ramena à Mellène 
Epyrus fils dé fa fœur, Bucolion fils de Laïas füccéda à fon 
pere 4 31 eut aufi un fils nommé Phialus, qui, pour dépouiller 
Pi lus filsde Lycaon de l'hbnneur d'avoir fondé la ville 
de Phigalie, voulut la faire appeller de fon nom Phialie , à 
EL À Br ne réuflir pas coticremenr. Sous le régne dé 
M fils Sins, une ancienne ftarue de Cerès füurnommiée la 
Noire, fut confumée par le feu , ce que l'on prit pour un pré: 
la mort du roi, qui arriva peu de tems après. Pom: 
purmünes fur le rônc de fon pere : il ft fleurir 1€ commerce 
Énis des Eginéres qui vénoienc débarquer à Cyl 
éne,"&Faifoient enfuite voiturer léurs marchandifes en Ar. 
cadie fur dés mulets ; & pour fignaler (à reconnoiflance en- 
vers ces infülaires, il donna le nom d'Eginére à fon fils. E. 
pr régna donc après lui, & eût pour füccefleur Poly 
meftor. 


F pris avéc bon nombre des fiens ; 
5 amplément de Charillus & de fon expé: 


en tr entre les Lacé- 
x.ci dé cout remps éroienc 


démoniens & les Melléniens. l 
liez d'amitié avec les Arcadicos ; st pd ils les 


k fans peine à {€ joindre avec eux, & à marcher contre 
es Lacédémoniens fous les as d'Ariftodeme roi de 
Metlenie, Ariftocrare fils & fucceileur d'Echmis n'abufa peur 


Ckre pas pour une Fois de fon pouvoir ; mais il commit fur: 


Cu Jtatan, AE Mana Hifait Oleats premier ve de 1 shit 
AG QU tétna Ams fée Sc Rein Bye &e mp qu vu 
Cius dans es jé À Mais COR Hoi, 

me l'auteur a a" die Later dans Le 
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Orchoméniens du côté de Mancinée il y a un cemple d 
À Diane Hymnia, & les Arcadiens ont depuis très-long, 
une dévotion finguliere à certe décile , qui avoir alors 
prétrefle une jeune nl x nd en étant devenu 
roux, & ne la pouvant faire condefcendre à fes volonrez 
viola dans le remple même de Diane: fon crime ayant 
divulgué , les Arcadiens l’affommérenc aufli-rôr à coups 
pierres ; & pour obvier à un pareil inconvénient, ils ne 
nérent plus ce facerdoce qu'à une femme mariée. Ce p 
eut pour fils Hicétas qui fur pere d'Ariftocrate fecond, 


ci de même nom que fon ayeul , eur une fin toute femblablel 
car il fur auffi {1 )affommé par les Arcadiens, convaineu.di 
s'être laiflé corrom, les Lacédémoniens, & d'avoir pa 


fa perfidie caufé la 


VL la ancienne de routes eft la guerre de 
a be 


guerre qu'ils rent conjointement avec les fé 


niens contre les Lacédémoniens. La rroifième.eit la part q 
Curent au combat de Plarée contre les Perfes. Hs £e ligu 


F3] Car it doué par ln que lc moins 
pement dans fon quatrième livre, qui ‘véyagd 
contient la des Lacédémomens D 
cope hs Mefénices 

(5) Te la firur déc Acadie mime Bart Le 
Poudasss à déja dix qu'il ne s'éloignott : roujours 


tour une impicré que je veux raconter, Sur les confins:déf 


erérent plus ardens que rout autre peuple de la Grece entrer 


Minor mpirere Voilà pour la nation en commun. A 


Pr rue Prine., & l'autre l'Echele, cé der- 
nier us «& cenom parcequ'autrefois on 
none er ie out de: main d'homme, En 4 
nant ce chemin on arrivé au bourg de Mélangée, d'où coule 
dans la ville de Mantinée une fource de fort bonne eau. A fepr 
ftades de.là eft la fontaine des Méliaites & un remple de Ba- 
chus, où ilscélébrenr les orgies. On voi là auffi un temple de 
Venus dite la Noire , furnom qui vien apparemment de ceque 
les hommes prennent d'ordinaire le remps de la nuit pour avoir 
commerce avec leurs femmes , au lieu que les autres animaux 
s'accouplenc durant le jour. L'autre chemin ph us 
ant 


tes éntre les Argiens & les Mantinéens ; us lorquil vie ä 
prendre fon cours; il tourne du côté des Argiens ; c’eftpour- 
quoi Efchyle & plufeurs autres poëes ne l'appellent point au. 
crément que le Heuve d” 
Quand on à le mont Artémifius, pour aller à Manci. = 
née ün defcend dans une plaine fort ftérile, quià caule de cela Yi" 
lée.#rges y car en grec le moe Arges fgnific émsrile 
del, F Corte lteslicé vienr dé ce que l'éau du ciel qui rombe des 
montagnes voifines dans La plaine la tient toujours inondée à 
tel poine qu'elle deviendrattan lac, f l'eau ne trouvoie une 
ravine par oûnon-feulemenc elle s'écoule , mais elle fe perd 
Témt 11, T 
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Sous terre pour quelque remps; car elle reflore enfuice auprèt 
de Dine vers Generhilium vil fur Jescerres des Argens 

mag pue md formé eh Pod 


la mer fe Sr gro diner douce en paflan 
É prsS non pas fculement dans l'Argolide , mais auffi 
hefprotie aupr cars d'un licu que l'on nomme {1} C4 
ês voit dans le Méandre une chofe bien plus mervei 
une fource d'eau botillante forcir noefedlétene d'une 


ue le fleuve 

fauve. C ans : 

mer yrnne wa nus d'eau chaude 

ona fair une € d'île proficer d 

& ne pas Juif ce bieafas de da narure inutile. À la 

ne dont j'ai parlé &du côté de Mantinée, uni 
où l'on voit les ruines d'un un camp de Philippe & d ( 

FA lé Neltane, Car il paille RE me pe . 

pe campa là, & une fonraine voifine fe nomme encore la fo8 

taine de Philippe. En effer ce prince vint en Arcadie 

nir les Arcadiens d'avec les autres Grecs, & pour 

lesartacher, Pérfonne ne peut douter que P ch 

save & nt ilo' 


Étendre rats 
Delphes fe trouva accompli ro 11 l'avoir conf 
2 guerre qu'il Ne ce les Perfes , & il en avt 
reçü cette réponfe : | 
Déja la viétime et pare, 
Le facrificaseur ef prèe à l'éporger ; 

Je vois le fec tranchant, fa mort ef afürée, 


De À Fi nes 


D —— ns 


VovacrprL'Ancanrr. 147 
L'événement fie voir que cer oracle devoit s'entendre | : ] 
non du toi de Perle, mais de Philippe même. 1 laiffà un fils 
en bas âge, qu'il avoir eu de Cléopatre nièce d'Artalus ; Olym. 
fivjercer la mere & le mr un vaifleau d'airain brulane, 


pias 
&cles ÿ dot jufqu'à ce qu'ils euflent expiré dans les courmens ; 
quelques années après elle fr mourir Aridée, Mais la vengean. 
ce divine pourfuivie RhdTe jufques dans la ité de Calan- 
der, en Otant de ce monde deux fils que Callander avai eûs de 
Theflalonice fille de Philippe. T ice & Aridée éroienc 
nez de deux Thellaliennes, Quanc Alexandre , rour le monde 
{2} fçair quelle fut fa fin : f Philippe dans roure fa conduire, 
Demers certe parole de la { 3] Pychie à Glaucus 
Spartiate 
Qui craint dieu, voit toujours profpérer fa famille, 
il n'auroit pas attiré fiur lui la colere du ciel qui le puni par l'ex. 
tindion de coute fa race & par la ruine entiere du royaume de 
Macédoine, On me pardonnera bien cette petite a ru 
Après les ruines de Neflane on trouve un temple de Cerès, 
quiet fore célébre &où les Mantinéens font rous les ans:la 
fèce de la déelfé avec beaucoup de folemniré, Au.deffons de 
Neftane ce fonc les landes de Mara, ainfi les nomme-t-on ; 
elles continuent l'efpace de dix ftades ;enfuice vous entrez dans 
une ie, & à quelques pas de.li vousrencontrez fur le. bord 
dugrand chemin la fontaine Arné. Les Arcadiens difent que 
Rhéa ayant accouché de Neprune le cacha dans une bergerie 
pour éere élevé par desbergers dant les moutons paifloient là 
auprès, &qu'alors certe fontaine fut appellée Arné du mot grec 
arnes qui figoifie des mourons,Rhéa fit accroire enfuicé à Satur- 
ne qu'elle avoiraccouché d'un poulain, & le lai donna à dévorer; 
comme depuis à la naiffance de Jupirerellefuppofa[æ}une pier- 
SJ da rode Perfr: Philippe fur Hérodore dans fa Erato où @ Livre 
la foideceroracke fecroyoit déja vitto-  raconse que ce Glaweus alls à hes 
ricux du roi de Perf, mais l'omele pour confilter la Pythie für un dépée 
étoit proncacé contre Philippe même, qu'il avoit envie deretenirs il rappoe: 
ai Donne et an double: te Is réconfe de la Pychie, mais Je vers 
Gité par Panfenias n'efl pas cout-3-Eait 
cons. con celui que cire Héreuiote, An 
(ol Tout le monde (Hair quelle far (a telle ce que l'auteur dit ici de Glaicos 
fn, Kuhnlus reprend sci Amufèe , mdr Greà coeriger une loune faute que fai 
je doûre qu'il ie raion. ait remarquer dans le che 14 des Co 
[41 A Glasour lé Sparirarr. Ce Ga rinthisques. 
eus étois és d'E: toi de Sarte, CORAN 
| 


Cnar. 
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ré qu'elle préfenca à De envelop. 

mencement de cer ouvrage 

lors de Fables invetécs par 

et PET 

que les 

tez fous por Eee qu l'on de de am 
cette nature. ‘ilen foit, pour ce dieux, 
ji faur s'en tenir à ce qui dt établi, Toi cormi 
commun des hommes en parle. 

Dé la fontaine Arné à Mantinée il n'y a cut 
flades. 11 eft certain que Mantinéüs pie $r com ir il. 
leursune ville, que les Arcadiens er nr noi 
Dans la fuite Antinoc en vertu d'un certain oracle trans 
les habirans de certe ville en celle done il s'agit 


me 


de cel Sir es quand i 

mis ui LE 

qu'an mp ragon ns a Gr LE 

berau milieu des Troyens, En of mn, 

Dh nee de guide 
er ag 


Er -es où véclatenr , où f dérachene & fe 
éfanillènt, mais à l'eau elle s'amollir & fond comme La Fa 


ques maifons nombre d'habirans, ï 
pe 4 Rene dberée dans plufieurs pr Po Mais 


avolene découvere leur defléin , ils fe haucemenrt du 
arti des Lacédémoniens. Du moins eft.il certain qu'au com. 
e de Manrinee ils combactirent fous les É rirmgirs SJ 


par pos co vo 
leur pays ; après quoi s'étant joints aux Achéens comman. 
der.par Ararus ils remportérent une féconde vidoire, Ls fe, 
comdérent encore les Achéens dans leur expédition contre 
Cléomene ,& contribuérent beaucoup à'abartre la/puiffanec 
des Lacédémoniens, Enfin parcequ'Ancigonus tuteur de ce jeu. 


CT Conte Lagte, Le trs die Poës 2] Car pou à pds dl traitérenr avc 
agé. Le * _(] faRe 


out ft Bagés qu Fur lire , c 3 pu ete 
dam Hérodète 3 et Phtisque droit, il vaut minar favre li loçce & 
ft fentès TU lanserprécation de Kobe. 


Tü 
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ne Phili fur de Perfée s'éroit durant fa rurcle 
pdt CM ru Pere rem 
dirent coure forte d'honneurs , jufqu'à changer le nom de 
leur ville en celui d'Antigonée. Dans la 


comme je crois 
Fiugufe Ent aprè 
x empire ft reprend 


Lycortas; je parlerai dé 

fieurs autres temples ; À 
en ont un de Jupiter Sauveur, un autre dé Jupiter 
comme qui diroit , dé la divinicé donc les hommes 


voue 
plein de gloice 
Hhtez. vous à l'envi d'honorer & mémoire, 
Qu'inceifatament es où par vos foins rapportez, 
Solent au mille de vous déforraais refpeêtee ; 


VoyxAo» DE L'ARCADIN, vpi 


Etquees Jéros mis au rang des Tmoreels, 
7 ou, +205 un temple & des autele, 
Mantinéens dé les cendres d'Arcas dans un 
amet des autels du Soleil. Aux environs du thés. 
a pluficurs monumens dignes de curiofité , entr'autres 
be Alim ls oùils gardent lé feu facré , oùcommun, 


cftune équeftre 
le théatre font les ruines d'un remple de Venas [: ] dire de bn 
fetours avec es flacuës qui nt pe Sur un pr 


vous voyez une in! ces flaruës 
écé contrées ner Nip de! de Pañtas, Les Mantinéees 


ous Le À Ven pour LA ya u'au 
combat naval d'Adium ils RE ele e 
préc pre ere temple & une ftaruë à pres 
Antinoës cftencore une de leurs divinitez , mais fon 
Er be le plus récent de tous , & c'eft pour faire leur 
bas rien qu'ils l'ont bâti, Pour moi le n'ai jamais 
vi Antinoüs, “ie j'ai vi de fes portraits & de fes ftatuës. Man- 
tinée n'eft pas le endroir où il ait les honneurs divins ; 
les iens ont fur le Nil , une ville qui porte même fon nom. 


2] N'emus dite de ben feveurs. Le tete Pandunias ne vint à Koene 
re moet d'Antinoës , le Éroei & 
vée à ils lui avoient domné ce fl de l Hadrien Disa 


fi follesnest, Ancisoü ce Énoui De Richyesase, Cet nie qu'il 
cuir ino6e alla dns mur PAL) Le rm ur ot 
villes de  Birbyair, En effit Etienne de Byfince 


Cuar, 
x 
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thynium quicft au. defus du feuve Sangar. Or les habiräns de 

Bichyoïum font on À Pro inéens d’ 

voilà pourquoi l'empereur Hadrien à voulu qu'Antinotis 

em temple & des Larriens 6e olén s be ë : 

me.en fon honneur dés jeux qui fe célébrent cous les cinq ane 

Dans le lieu d'exercice il y a une maifon où l'on conferve à 

ftatuës d'Antinois, cette maifon eft à voir pour la beauté de 

marbre dont elle eft ornée & fes peintures. Antinotisÿ 

cft peint en plufieurs endroits fous la forme de Bachus , &F'o8 

y [1] voit aulfice combar de la Cavalerie Athénienne , dont 

ya un f beau dans le Céramique à Athènes. Dans 

place publique vougverrez une ftaruë de femme en bronzé! 

FD membre © 
"Arcas, Vous y verrez auf le monument héroïque de Po 


(ol 


Vi 1 
Podarès a pû voir encôreles Romains en république. Mais dk 
mon temps c'éroir l'ancien Podarès qui étoir é des Man 
tinéens. Ecen cfféc ils publient qu'entre rous ceux qui pay: 
rent de leur perfonne au combat de Mantinée, Ci ou 
Lez , celui qui fe diftingua le plus for Gryllus fils de Xé 

après lui Céphifodore de Marathon qui commandoir H 
valerie des Athéniens, & en troifiéme lieu Podarès, 
même donr je parle. 

La ville eft percée de celle force , que de tous côtez il ya 
des chemins qui menent dans le refte de l'Arcadie ; je n'o 
blirai rien de ce qui f trouve de remarquable fur chaqu 
route. En allanc à Tégée, fur le grand chemin à gauche , 8 
près dés murs de Manrinée , vous voyez une pq 4 

au 


BEFEPHRT RÔLy vonc 


ya. 
ei 1 
ilé, dit-on, à caufe de la vie erranre hè le d 
la montagne eft couvert d'un bois confacrél LA 
fait mention de cette ville & cite Vas écoit du tete eff 6 cocromgur qu'il &s 
Lines pour para. Pline & Prolommée fus devince Je fem. + rt 


Got auf parlé. pr SR ; 
HSE Sr. Ce PA rrine a - 


OBSERVATIONS 


DE M. LE CHEVALIER FOLLART, 
Sur la Bataille de Mantinée, Liv. VIL pag. 153. 


Ausanras ef fi clair & fi éract dans la defcri 

de cette journée mémorable, dans l'ordre & la di 

des deux armées , qu'il femble qu'elle n'a nul befoin 
d'éclairciffement ni ni de commentaire. La figure que je donne 
de in ae uv it dot 


Peau pas été embarraifé à donner les mouvement de 
retraite de celle d'Aratus , comme du replimement de fes deux 
aîles fur celles des Lacédémoniens : rout cela elt aufli clair 
De ro & à ceux mêmes qui ne font pas du mér 


IL féroit bien plus difficile de fçavoir où l'Auteur Grec a 
De pied aimant À pate eve non dan 


Fos oni Mi remain ai ma Gt 
füadé qu'aucun Hifloren de ton de a par 

moindre mention ; du moins aucun de ceux 

Done n ile eee den te base 
parler , autres qui nous ont 

D a diese ll 


ont & de » 
ft fur cer événement dans un me furprend. Il par: 
le d'Agis , tour Pi & tant d'autres 5 mais 00 


Éd Uno dont pgee & Rio celle d'A- 
RAS br MES, beaucoup plus cap 
a 


Tom H, 


Si. 


inventer un tel ordre de bataille, 
vie dans les armées , & qu'il joignir 


On n'a Spas ser quoities lasties À æ 
Li à avec 
remargulles & peu conne que Lee nn 14 férens À 


vaillé fur de bons mémoires , où s'il n'a pas ajoëté du e 
faveur de fon éoquence ou de fa Nation y ce qu'un * 


iÿ 

de reconnoît aifément , quand il ve feroit pas démenci 
pacles Auteurs qui ont traité des mêmes 

vifiblement 


pr : dans Tie- De de 
1 i manque , copie prefque toût ; 

min de . en fu ndrok, care us mar 
grement : » dis-je, ce grand Hifo- 
sie dci die LL DE € en ef, ni ce qu'il 
dit, l'en termes ï :un Leëteur à cher. 
che à #i ne s'en pa as IL eff admirable où Polybe 
lui fert de guide dans les chofcs dela guerre , comme dans la 
politique, nulles ténébres ; mais aux endroits cegrand Hife 


fille dans des fr en allez grand nombre , uns 

fort COAM DES mais ce ne font pas ceux a rte 

sfüres de la guerre, où fns doute cette à: das 
3 


sbles de  &-mêmé de:les 
pi ur qe 


trop difficiles pour des nf eranier 
fées & éxercées dans la pratique des grandes évolutions d'a 
mées & changemens d'ordres en prefènce de l'ennemi , qui 
peuvent 'éxecuter à caufe de la foiblefle & du peu de pr 
deur de nos files, qui empêchent que nos bataillons -pu 
fe mouvoir auili legérement & en rous fens , comme la p 


Por 

, où des fur beaucoup de hauteur co é 

pe nor pr on da Fe 
combattre dans un ordre rel que celui d'Annibal à Canne tôt à 


& d'Ararus à Mantinée, ni imiter les Anciens dans leurs di 

rens ordres de batailles , & dans leurs mouvemens & changé 
mens d'ordres , fans les imiter dans leur difcipline militaire gé 
facilitoit tous ces mouvemens, 
Annibal à la bataille de Cannes pouflà en avant le cent 
de fon infanterie ; en diminuant la profondeur de fes files an 
fre qu'elle s'avançoit, & embraffoi plus de vois en s' 
en convexe du refle de la ligne. 

Ce mouvement en avant, & ce convexe du côté de l'e 
hd à la chofe du monde la plus dél 
Ja plus Ê ne pouvait être éxecutée 
ra troupes ae 9 & D < difciplinées. Si An 
et eù affaire à tour autre G que Varron , il éroit, 
du, & fon mouvement en arriere pour former un rentrant 
soir impoñlible. î 
Aratüe qui vouloit combattre fur un ordre femblable à 16e 


tôt à leur valeur qu'à l'artifice de leurs ennemis. À mefure que 
ceux-ci cédent , & perdent de leur terrain, le rentrant devient 


» plus enfoncé & fpacieux : par-là le front de 
erlianse ss sce qu ne oi être 


faire un plus grand effort à ce cemre , comme il arriva aux 
Romains à Cannes : ftratagéme tout récent , & auquel Agi 


que l'enneri ne cede plus, & qu'il fait ferme en F. 
& reconnoillent alors qu'ils font tombez dans un coupe-gorge ; 
car les alles G, d'Aratus qui n'avoient 8 qe 
que l'on en étoir aux mains au cemre, fe replienr con- 
verlions à droite & à H. K. courant les li ponc- 
tuées L. de fonc qu'Agis vit tout d'un coup le centre de 
a ü 


L 
HAE 


À N4 Z'onc 11, 


WOYAGE DE L'ARCADIE, mn 
Cérès; au bas cft le cemple de Neprüne {17} si ni 
éloigné de Mantinée que d'un fade. Je ne faï rien de ce 
Er pré & ceux qui en ont parlé n'en {2 
Le ps orme dents A 
load du du temple moderne que l'on voit aujourd'hui , c'eft 
Li vb seb avec la précaution de commettre 
mpécherque ler ouvre ne 


. Er md ee) énlévañént aucune tion , 


a re sr sr seen ere à 
À lancien, on ju'il fur bâri par À. le 

Trophenius, & qu'eux US la dr ont y à 

bois de chêne, Pour en défendre l'entrée aux hommes ils 

nes nier: ni verroux , ils rendirent feulemenc 
un cordon re oo re foic qu'alors là relipi 

ayant plus d'empire fur l'efpric des hommes , cela für fuifane 

pour leur im de a crains du rfpsd 3 foie que ce cor: 

don eût fon 4 red em en foir, on raconre 

pro fe d'Hipporhoüs fins pañer par- deffus , ni par- 

le cordon, Re coupe, entra danse cm. 

pleau mépris dela religion qui en faifoir un crime; mais qu'auff- 

nr AM sucer en ui lui jaillit an viager, 

mourur, C’eft une vieille rradition à Man- 

palfé fous ce temple. On en dir autant du 

arr Énpareaeu init de 

basent Soie s fc nom. 

Oÿos. Mais Athenes n'eft qu'à vingt halere & 


pu cut de amer une apr de y ylañféens 
M 


ylaffeon compe quatre-vingt flades. Pour la ville dé Man 
tinée, TE rabat rue que la mer ne peur ve. 
nir dans le remple de Neprune que par un miracle. 

Après ce voustrouvez un trophée de marbre , mo- 
nument de la vic remportée fur les édemoniens & fur 
na re Voici quelle fur la difpoñition de l'ane & de l'autre ar- 

Mantinéens, rous gens choifis ayoient laile droite, 
commandez par Podarès le peuic-fils de celui qui fe fignala 
conereles Thebains, Ils avoient aveceux le devin Thraf bule 
Eléen , fils d'Enéus de La race dés lamides ; ce devin leur pre- 
dia. ÉTRPTS lui-même y contribua beaucoup par fa valeur, 


[+] De Nopeue Ploginr. L'e dansun Ebade ln 
pes 07,72 aber ouvrage # 


Herasfon de ce furnons  canfaltez La sable 
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Tous les autres Arcadiens compofoiens l'aile gauche ; card 
SE te avoit fourni un certain nombre de troupes avec 
ins entr'autres étoient menez par Lys 
create Aratus à la cêce des Sicyoniens & dés 
eMail Les Licédémontes 
dé leur côté érendirent leur phalange afin de faire fronc dé 
toutes parts, Agis fe mit au centre, er mes er 
de plus brave & de plus dérerminé dans fes trou, pes. Dès 
commencement du combat Ararus fuivant qu lon dcobe con 
puavec les Arcadiens, fr femblanr de lâcher pied , comme 
pouvant foutenir la furie de l'ennemi. Par certe fei 
te le corps de bataille forma une efpece de demi-lune | Agi 
croyant avoir déja la victoire uir Aratus ; les Lacédém 
niens, ceux même de l'aîle droice , & ceux de l'aile gaus 
mi inventeur pis & tous sr ge nvelo 
es Are: jui en firent un très. camage. 
Fi d'Eudamidas péric en cent occafion. Les Mantinéens di 
fent que Neptune lui-même combatcit 4 
raifon le trophée qu'ils érigérenc lui 
dieux afiftent en perfonne aux 
hommes, ce n'eft pas chofe nouvelle pou: 


pain aug aux combue e Marathon & de Salaire 
dicux prirent les armes en leur faveur, & il pour conftant 
que l'armée des Gaulois fur défaire à Del par Apollon, 
Plus vifiblement encore [1] par D rare ee à c 
ville. Il ne feroit donc pas étonnane que les Mantinéens fuff@ 
PS tmp EP Er arms P 
ne. Ce Leocyde nent gr greg EN 7 : 
mérite que j'en l'ai où dire aux Arcadiens qui 
ri a ni mr de cet Arcéfilas, qui dans Îe ver p 
‘il demeuroità Lycofure, vit un vieux cerf confacré à a 
décte RO Ne ce cerf portoir un & 
te Locales et es iption ÿ F 
Jeune Faon je fus pris, quarid pour aller à Tioye 
Agapénor partoit , pie d'acécer & de joye. 
ce qui prouve que les cerfs vivent Re plus long-te 
que les éléphans. 
{1} l'as tes gémiertitsires de cetié ques» & il en pat encore 
AE Ven a dés parlé Mens fs Are voyage de bi 
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2}. êtie dééaux file de PE ques in lavé fur. 
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Leremple dé Neptune n'eft pas loin d'un bois fort épais, — 


qu'ils nomment Pélrgu, À travers les chênes donc il eft 
ré on à faje un chemin qui conduit A Tégée, & dans le chemin 
mêmeil ya un autel de figure ronde qui fépare le rerriroire de 
Mantinée de celui de Tegée, Si vous aimez mieux prendre le 
chemin'qui ef fur la gauche du remple, vous n'aurez pas 
fair cinq flades que vous crouverez ln hgdinus des filles de 
Pélias, Car les Mantinéens aflurent qu'après l'infigne mé- 
chanceré de Modée , qui fur fi farale à leur pere , elles fe 
tranfplanrérent en ce lieu, pour cviter les reproches qu'elles 
voient mérirez. En effèr Medée ne fut pas plutôt venuë [1] 
d'Iolchos qu'elle machina la perte de Pélias, afin de mettre 
für le chrône Jafon qu'elle faifoie femblant de haïr, mais 
aimoie au fond de fon cœur. Pour y réufir, elle perfua. 
{a }aux filles de Pélias que f l'on veur la lailfer faire ,elle 
rajeunira leur pere qui éroir d'un âge fort avance ; & en leur 
From elle prénd'un vieux bélier; le conpé en morceaux , 
jeceo dans une chaudiere | & après y avoir mêlé je ne fçai 
quelles herbes’, lesretire & le fait voir transformé en un jeune 
agagau, Elle entreprend donc de faire la même expérience fur 
Ja perfonne du roi, elle le difféque de même & le jerre dans 
une chaudiere d’eau boüillante ; mais la perfide l'y laiffa juf. 
l'A ce que le cu l'eürentiérement confume , de forte que fes 
flles ne purent pas même lui donner la fépulture. Voilà 
ce qui fie prendre à ces malheureufes princefles le parti de ve 
niren Arcadicotelles finirent leursjours, &elles y fürencinhu. 
mes, comme je l'ai dir, Aucun poète, au moins dé ceux que j'ai 
Jûs , né nous a appris leurs noms, mais (rs leurs (1 
J'ai vis de la main de Micon re en que l'une s'appelloir Afté- 
ropée ,& l'autre Antinoé. A vinge ftades de ces vombeaux 
vous vérrez une petite éminence enrourée d'une baluftrade, 
c'eft la fépulture des Phoéfus, ce lieu n'a paint d'autre nom, 
Lä le chemin f rerrécie ; où vous montrera aux environs le 
tombeau d'Arécus {3} furnommé Corynéte à caufc de la maffuë 
qu'il portoir. 
Revenons à Manrinée , & prenons le chemin qui va à Pal. 
E 14 léldbes, aujourd'hui lare, ls Mit » où vaots- 
cmd PA pen ville dE mat Fra pe rs co 
Thetiie en Grect 1] Somme Crométes di Es 
N Vi 
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lantium, Quand vous aurez faic crence {tades vous ero 
res du grand chemin ce bois qu'il leur à plu d'appeler le Pé 
gus. Ce fur à qu'il yeur un combar de Cavalerie entre) 
Athéniens & les M tinéens d'unepart , &les Béoriens del 
ere. Epaminondas fur rué dans ce combat , les Mantinéens 
axeribuent l'honneur à un de leurs ciroyens qu'ils no: 
[1] Machérion ; les Lacédémoniens difene que ce Maché: 
étoir de En e, Mais les Athéniensaflurenr que ce für G 
le brave fils de Xénophon,, qui porra ce coup mortel à Epæs 
minondas, & les Thebains en conviennent. Auffi Gryllus & 
at-il toute la gloire dans ce beau rableau qui repréfenre le 
combar de Mantinée, & qui fe voir au Céramique d'Ach 
Les Manrinéens eux-mêmes femblenc y avoir louferit par Id 
pompe funébre qu'ils lui ordonnérenr aux dépens du publi 
& par le monument qu'ils Jui érigérent dans le lieu mé 
ilromba, monumentqui arrefte encore que ce fur Gryllus 


de ce nom n'a reçi aucune 
ni chez les autres, Epaminon 
er comme il pur ; enfuice il obfèrva l'événément du con 
, il le regardoie d'un lieu que l'on a depuis nommé l'es 

fervisoire ; quand il vi la viétoire difpurée & l'avanrage égal 
de parc& d'autre, il débanda fa (we & rendit l'ame avee 
fon fang. Ce grand homme fur inhumé far le champ de 
taille ; on me reflà une colonne à laquelle on ce _ ou 
clier où un ferpenr étroit gravé, pour ma: qu'il évoit dé 
la race de ces hommes. er e ferpenr dontli 
terre avoit été femét: Aujourd'hui il y a deux colonnes 
fon tombeau, l'ane ancienne avec une infcriprion Bébri 

Cr] @witr moment Aféchérion de rent d'honneurs ct Anticrare , qu'ilé 
metres gladias, mue épée, Les Masai 2ifianchiront fes deféctans de tout! 
nécne unaginétent ce noenpout dorer 
quelque couleur à lotr prétention, 

Ca) nef priat comm. Paulntas fe 
trompe, c'étoir Anticrate, Les Lacédé= 
moalets l'avaient fumonuné Macé sde ferpens, dre, Je rcndsainf: 
Dionpitcéque de Min dpée il avoit biefé Ste difos de Gr Spatter, onnefail 
à ver Fpomibondas , & ce fhrnôdi  tételroit pra Faut Lo 
Svodt pulfé à Rs detémans dit Plurèe- de ls Déotis cuplique lui-mémet 
querdans la vie d'Aféfilar. Cet auront c'écoit que des Spurres, 
ajente que les Lacéclémontens copablé. 
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y tre moderne l'empereur Hadrien a fair ériger avec unc 


1 Je crois que l'on pour mettre Epaminondas en parallele avec 
tourice que les Grecs ont eu de plus grands Ciniaines. Ce 
les plusi Généraux foic d'Athénes, foir de Lacédémo. 
ne onteu cet avanrage , de rrouver leur ville en poffeflion de 
D ro Mohouomben 
cette fupi ï ir le courage. Mais Epami mit 
à la tête des Thebains cit éeciene le plus découragez& 
te 08 cependant en très-peu de tem) 
£ iles tira de cet tar d'humiliation, mais il les rendie 
péricurs aux autres, Depuis long-cemps l'oracle de Delphes 
true de ser (1) BE pied rene lene 
'pélager, &. profiter de cer avis il évitoit foi 
de monter np bäriment de rranfport ; mais le dieu 
xouloit dire ce bois que les Mantinéens nommoient /e péheges. 
Cette conformité de noms avoir déja rrompé les Athéniens, 
& depuis trompa encore Annibal, L'oracle d'Ammon avoir 
prédir.à ce Genéral Carthaginois gs rès fa mort il feroie 
€ncerré dans la rerre de Libye. Sur ani de cer oracle An. 
nibal comptoir qu'après avoir défait les Romains il reverroie 
pren &y finiroit (ex reg « mer larib changé 
ce, Flaminius qui vouloir le prendre vi ca Prufasà 
le chañfer de fes CHE il école réfugie. fo 2 en mon 
tant à cheval fe bleffa le doigr avec fon épée qui éoir à de- 
mi forti du fourreau, 11 n'eur pas fair quelques ftades que l'in. 
flammation lui caufa la févre ; au bour de rois jours il mourut 
€ fucenterré dans un village que les Nicomédiens nommoienc 
Libye. aux Atbéniens, l'aracle de Dodone leur con. 
feilla d'aller s'érablir en Sicile 4 mais certe Sicile éroit une pe. 
tite colline peu diftante d'Athénes. Eux , prenant l'oracle dans 
unautre fens, portérent la guerre fort loin de leur pays & juf- 
gree ré pourroit trouver bien d'autres exemples de 


: Un ftade au de-là du combeau d'Epaminondas vous verrez 
le remple de Juplrer furnammé Charmon. Dans les bois d'Ar- 


La Je of qui 4e Crest appellent apyclloiont suffi plages , & voill ce 
LATIN lawer, Mais Fatlout l'anbipuinédel'oecke,  * 
_k Morin es toi aie Le en 

r Vüj 
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éadie il ÿ a des dhènes de plufieurs efpeces ; les uns onels 
feuille forc , d'où ils prenent leur dénomination} 
aurres font des hêcres , d'autres on l'écorce 
légere que dans l'eau cle furnage , & qu'elle peur fervir 
aux mariniers & aux pêcheurs, ü 

r Ét Où ils oncjecté foie l'ncre, foie Lours flecs "fe 
ee. les poëres d'lonie & entr'autres Herméfianax qui 

ir des Elégies pour exprimer certe écorce ün 
qui fignifie du liège, Méthydrium autrefois une ville n'eft ph 
qu'un village appartenant aux Mégapolirains ; ff vous y vo 
lez aller , il y a un chemin qui y mene de Mantinée, Quan 
vous aurez fait environ trente flades, vous entrerez dans 1# 
plaine d'Aléimédon. Au de-H cit le mont Oftracine/où l'o 
vous montrera La grorce qui fervoie de demeure à Alcimédon! 
c'étoit un de ces hommes à qui l'on a donné le nom de’ hé 
ros, Si l'on en croit les Phigaliens , Hercule devine amoure 
de fa fille nommée Phillo , & en euc un fils: Alcimédon 
continent après les couches de fa fille fr expofer la mere & 
l'enfane fur la montagne. Une pie à force d'entendre ériel 
l'enfant apprit à le contrefaire ; f bien qu'un jour Hercule 
paffänt par là & encéndant la voix de la pie cruc entendre 
cris d'un enfant ; il  détourna , vit li mere & fon fils, léf 
reconnut & les délivra du danger où ils éroienr. L'enfant edt 
nom Eemagoras; & une Fonraine voifine fut nommée la Fos 
taine de Ciffa où de Le pie. Quarante ftades plus loin vo 
trouvez un lieu qu'ils appellent Perrefrre, & qui fere de 
rés entre les Mantinéens & les Mégalopolirains. 

Oure les deux routes dont j'ai parlé, il y en a deux a 
tres qui vonr à Orchomene. Sur l'une, des deux eft le Had 
de Ladas , ainfi nommé 


exercer à la courfe. Près de-là on voir un rempl né 
& fur le chemin à droite une petite haurcur que l'on dir étt 
le tombeau de Pénélope. Car la tradition des Arcadiens fi 
Pénélope ne s'accorde pas avec les poëres de la Thefp: 
Geux-ct difént que Pénélo) le retour d'Ulyfe lui 
gro Pr rar x iporche ; mais. les Man 

prétenienr qu'accufée par fon mari d'avoir mis n 


NOR Probigebe. Parcequ'elle écoix née apeès La peié de Ti 
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défordre dans fà maifon, elle en fur chaflée ; qu'elle £ reri. 
ra prémiérement à Sparce, & qu'enfuire elle vinrà Manrinée, 
oùelle finir {es jours, La fepulture de Pénélope rouche 4une 
plaine de peu d'érenduë, bornée par une montagne où l'on 
voitiles ruines de l'ancienne Mantinée , qui conferve encore 
nom {1} de Prolig, & en avançant quelques pas vers le Nort 
on rencontre la fontaine d'Alalcoménie, À trente flades de la 
ville ce fonc les ruines du village de Méra, je ne fçai pour- 
gant sil cf bien vrai que Mera aic eu C2 de pi . 
£ar les A , Qui prérendenr avoir chez eux le rombeau 
de certe filled'Atias, me paroiflent mieux fondez. Mais peut- 
être at-elle eu une D ire qui it venuë s'établir 
chez les Mantinéens. J'ai dir qu'il y avoit une autre route qui 
menait à Orchomene. En fuivant celle-là on trouve le mont 
Ancbifius au bas cftie combeau [1] d'Anchife ; car 
Enée faifane voile en Sicile prit terre en un endroit de La La- 
conie, & s'y arrêta affez pour fonder les villes d'Aphrodifias 
& d'Œéris, Pendanc ce remps-là fon pere Anchife qui étoit 
allé en Arcadie je ne fçai pour quel defléin , mourur & y fut 
Pr eders lieu fur nommé le monr Anchife. 
Etce qui femble confirmer certe tradition , c'eft que les Eo- 
liens qui occupent à l'ancienne Troye n'ont rrouvé 
nulle part le combeau d'Anchife. Près dela montagne on voit 
encore les reftesd'un Re quiavoir été dédié à Venus. C'eft 
pee montagne qui fépare les Mantinéens des Orcho- 
MCRICNS. 


En entrant fur les terres de ceux-ci , À la gauche du che: Gus, 
min quai mene au mont Anchife,onvoir fur le penchant d'une XIL 


LS A anis ges are œ temple eft com 
mun au Ls y ont un pr une prètreife qui 
Fe ve ae L Île & qui menenr une vie fort 
auftere ; l'ufaze du bain & de plufieurs autres chofes permifes 
aux autres hommes leur eft inrerdit , & jamais ils ne font de 


“Ét] Lemmm de Prat, pour Polirmoe Liv. à » Anchif évoir mocren Sicile 

PE fe por & Dee a 
Anprèr quel rf Le tombesn d'A nn ro rrucs 

nu pren en roms la tracée ns mn "É 

tion de ces peuples ; cor ic d'uuttes us ? genie. omaic sure cafaÿque 


(ere ardt étsex eux Le rôen. devamen 


AN 


ANA 


‘Anchaie, Selon Virgiic, Endide,  Amirue Ancbÿem, 
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vibes. J fçai qu'il en cft de même [1] des principauxh 
niftres du temple de Dianc à Ephefe , avec ceuce 


que ceux-ci ne gardent laregle que durant leur année d'exe 
cice. La fêre de Diane Hymnia f célébre tous Îes ans 
chomene étoit autrefois fur la cime de la montagne , of: 
encore les veftiges des murs & de la place publique. Auÿé 
d'hui:la ville pe bâtie au-deflous des anciens murs. CE 
l'on y crouve de remarquable, c'eft une fontaine qui foin 
de l'eau abondamment aux habicans ; c'eft en fecond, lieu 
temple de Neptune & un emple de Venus où ces divinité 
font en marbre, Près de la ville on voir une ftatut deb 
de Diane, placée dans'le creux [1] d'un res cédre, 
l'appélle.c.on la déeife Cedréatis. Au bas de la ville il y a 
moncéaux de pierres à quelque diftance des uns des $ 
je crois que ce fonc des vieux combeaux faies à la hâre:p@ 
des gens qui ont péri dans quelque combat ; mais on ne'pèl 
É ce combar s'eft Éar contre des Arcadiens , ou tot 
tre d'autres les du Peloponnele , parcequ'aucune inf@ 
prion n'en send rien , &queles Orchoméniens eux-mên 
n'en ont point de connoiflänce, Vis-à-vis d'Orchomenc eftut 
mon! forr cfcarpée que l'on nomme par certe raifon! 
mont Trachys. Entre la montagne & la ville il y a une & 
vine,où l'eau du ciel forge une efpece de torrent qui fe 
pand dans une grande plaine, dontun marais occupe une ba 
ne partie, Quelque trois ftades au de-là d'Orchomenc vd 
trouvez un chemin qui vous menc cour droit à la ville de Ca 
phyes jce chemin eft À côcé du corrent, puis courne fürd 
gauche vers le marais. d vous aurez pañléle correnc vo 
verrez au pied du mont Trachys un autre chemia, près di 
quel cit le tombeau de cer Aaue qui viols autrefois 
prétrefle de Diane Hymnia. Les fources Tenées fonc ti 
auprès, Sept ftades plus loin c'eft le village Amilos , quiét 
anciennement une ville à ce que l'on dir, En cer endroit 


niftre qui avoir le nom de roi à! Fe 


2 nes, 

iniftres égolént appelez Hidiatorers [2] Das Le cheix d'in cftre A 
& Fleues comme qui diroit , Epute due des cèdres em Grece , 89 
nus &E Neçn à perceqa'ils préfiloient: feulement dans les pays dont 
aux Oerifoes Éc aux ppasqui en éroient. nicatioi 
un laue, Len étais deméme de ce Mi 


ds 


vorasr pe L'AncanrE 
fs alt dun né à som 
Lire LE va Phénéon. Le chemin de eva 
une mi qui A cho: 
méniens, des Phi a fe 2 ro confins 
il ya moches re haus, que l'on me pero gage vs 

Après moi un L£ » 

Ne no tr pa vd 
à Phénéon ce vallon, au milieu duquel eftun ruiileau, 
&A l'extrémité [1 1) la petire ville de Caphyes. 


ÿ 2 Pape a ville de Phéaéon {1} a AS u 
a encore au son 

Poe se a Sp 
Met my path del'un & de autre il:y 

di fone comme-l'égoñr des campagnes voi. 

re Les Phenéates croyent que ces fofez ont éte fairs de 
main d'homme, & méme par Hercule dansle remps qu'il de: 
meuroir à Phénéon chez Laonomé mere d' debrre: ÿ Car 
ua difene.« Ve 'Alcée.eut Amphitryon ; non conime.on le pré. 
yfdice fille. de Pélops , mais de Laonomé fille de 

Fi "4 & native de Phénéon, S'il cit vrai qu'Hercule ait 
Pos ples, on peut croire que chaffé de Ti. 
+ilne vinr ne à Thebes, mais 


pôût romber, Ces rivaux fonc. continuez l'efpace. de cin. 
rt ie 

eur entier, le canal a trente pieds r, Mais 
comme il n'a LE en Le ue à pr 
ancien cours, su pas pes des montagnes où commencent 
ces foflez jufqu'à Phénéue l'on c environ cinquante fta. 
des, Si l'on en croit les Phénéares, ils onc eu pour fondateur 


La petite ville de Ca 
m0) Rech Sr (eme de évie fa 
vengeance 


a+ pe en pr pe Cident à la d'Apollon , ieri 
Cartes dont il «ft beaucodp .:#é de ce qu'Hercube avoit du 
un temple ,& le 


La plaine de Phénéon s'étend jufques fous Caphyes; cette Cuir 
2 fur aurrefois tellemenci ri que l'eau gagpanc la XIV. 
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à quelques ouvrigèsque l'on rè « 

: Ony ï ire \ 

OL Fe Po 

p Jon eux ce fur à l'accafion de ès cavales qu'il ad 21 
#4 car après les avoir cherchécs inutilement par:t0s x 


te la Grece, lesayan retrouvées chez eux, ilbâric un ce 


pes Diane fous le nom de Diane {r} , & en mé 
me remps il fe une flatus à Neprune Qu 
regie ed mod rt les 
rages des Phénéares , rm on 20 
vaches dans le continenc qui cft visa-vis d'Ichaque. y 
cf ils me montrérent fur le Pre are 
Ne ; t 


Epus ae pes 
ne or qu'Ulyife air une ftatuë äiNe 
pe mn 
elmeal &de jetter en moule. On faifuic une ft 
comme ün qe A Lund repas 
Pre Ar ere me 4 ÿ 
me livre de cet ouvrage en parlant de 
furnommé le Très. Haut, En effet les 


Théodore qui avoir gravé (4) cu Dell étre 
Ados à Polycrace ryran de Samos, & dont 
ane de cas. 


4] De Draer Homnppé sd dune Amafec p'a 
pe me ve Sites ‘auteur comme 


“ed ce note vin - 
Br Foyer pouce el Lanti à 


arm, 
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Sur: le penchant de la montagne où la citadelle eft bâtie on 
ratique un ftide,; & fur la cinfe on voit le combeau {1} d'L- 
lès frere d'Hercule & pere d'Lolas. Les Grecs difene qu'lo- 
tut le compagnon d'Hercule en plufieurs de fes travaux, 
Pour Iphiclès , dès la premiere expédition d'Hercule contre 
Argéeroi des Elécns il fur blcile par les fils d'Ador , que 
l'on appelloir les Molionides du nom de Molione leur mere. 
Ses amis le voyant hors de combat ; le-firenr porter à Phé- 
néon ; où Buphagus & Pronine fa femme eurent grand foin 
delui; cependant y mourur de fa bleffure & y tur enterré. 
Les Phénéars l'honorent cous-les. ans fur ion combeau 
commé. unmhéros Mercure eft de rous les dieux celui à 
Er le ‘plus de dévorion-sils célébrent én fon honneur 
jeaxiqu'ilinomment Hérmèons 4&c ils lui ont bâti un rem 
ple où-le dieu eft en marbre ;: ceue ftatuë it un ouvrage 
d'Euchir fils d'Eubolides Arhénien.: Derriere ce remple on 
voic le tombeau de Myrtil ;'que les Grecs ont cru fils de Mer. 
cure jilécoicl'écuyer d'Œnomaüs,-& il conduitoie fs che- 
vaux/avec tant d'adrefié que fur la fin de la courf fon maî- 
ere atteignoit toujours ceux qui avoir Hi ic ofoicne 
pr 4h ro pur ar iles éshre 
Lot. Myrcil devemrlui:même-amoureux de la princeffe &n'o- 
fanc pas difputer contre fon maîrre continua es fonctions d'é: 
cuyer ; mais on dit qu'il erahit Œnomaüs en Éiveur de Pé. 
lops es avoir fait promertre à celui-ci qu'il le laiferoic 
joir dre en une nuit, Pélops enfuite fommé 
par Myral de lui renir & promele fur fi indigne de fon au- 
dace; qu'il dejecra du haut de fon navire dans Ja mer. On 
ajoure que: fon corps pouffé par les Rots [2] fur le-rivage fur 
recueilli par les Phénéares qui lui donnérent fépulture, & qui 
encore à préfent fonr cous les ans fon anniverfaire durant une 
cercaine noir, Il eft aifé de juger que Pelops ne faifoie pas 


citer, Mais un pêcheur ayant pis dans: lances, dit qu'il fr tué en com. 
fes lets ui foct beau vil en ft bactane contre les ls 
préfenr à Polyerare , & le bonbeur de [à] Pas par fes Pate fer le réagi, 
Ce prince fut tel , que fn dmeraude fe TE veurutire fr Le rivage de l'Alphée , 
trouva dans le vente du poiffom; cm non de La mer ; car lex D'hénéseer com. 
moe f La fortune fe füc cpinilente à fe me les iieret/Atcatiens étoiene bien 
vociéer ce prinéc en cour & par tour.” Jon dé la mer. "Aile Copé de Myrtit 
Le] Apbctét freitrat Henahr de vrre | ANOie pale La er an T'ANDRE 
dl. Diodes de Sie Le norme < 

) 


a 


pays, que c'eit une femme nommée Myrto quia donné on 
nom à certe mer. Les Phénéates ont auili un cemple de 


rès Eleuñnienne, où les myfteres de la déeilé fe celébrenr dé 1 
la mème maniere qu'à sc'cfkmêème chez. eux , fi on 

en croi, qué ces myfleres ont d'abord été infticuez, Car ils Fc 
prétendent que Naüs pour obéir À un certain oracle de Del x 
phes vint en leur pays; & que ce Naüs étoic arriere peric.fil né 
Fm pe- Téla 
— , Près durem Bei 
GA" ce font deux bien jo : pas 
que 

ni 
de 
re d' 
nous 
£ mens 
HISREEO PE dans | 


prend ; 
CS 


fut excepté & pourquoi nyfk 

re qui ne fe révele poinr, Difaulès [1] & Damichalès quid min 

{1} Cents forsammée Cidana. tape sin coifféc » & de Là Le 
une 


RS Cidaria. 

ament de ebçe doe les Pertes fe croient, LE ne C'et ainf 

La ftacué de Corbs droit apparemment Re T ete à 
ol texte, 


À  Voracr Dt 1'AncADIE 16; 
rapport des Phénéares eurent l'honneur de recevoir Cerès , 
ce à Sp au bas du mont Cyllene , 6e lai 


établirene un eulre qui s jufqu'à nos jours. Ce 
ee dédié 4 Th eft à quinze de ts 
ville, 


Sur le chemin qui mené de Pliénéon 4 Pellene & à Egire 
vous n'aurez pas fait quinze ftades que vouscrouverez le ren. 
ple d'Apollon Pychius. Mais vous n'en verrez Se les ruines 
avec un autel de marbre blanc que le temps a épargné ,&où 
les Phénéates facrifienc encore à Apollon &4 Diane, Oncrofe 
ge ce fut Hercule qui après la prife d'Elis fc bâtir ce eimple. 

ux environs on voit la fépalrae de ploficurs héros qui par-" 
tagérenr'avec lui l'honneur de etre Lo ci , & qui péri- 
rent danse combat. Je remarquai éner'autres le tombeau de 
Télamon pas loin du temple fur le bord du fleuve Aroanius, 
&c le tombeau lon'près de la fonraine Œnoé. Mais 
il ne faur pas croire que ce Chalcodo für le pere d'Eléphenior 
qui s pour Troye avec les autres Capiraines Grecs, 
ni que ce Télamon air écé le pere d'Ajax & de Teucer. En 
cfféc commerir Chalcodon nude fuivre Hercule à la guer: 
re d'Elide, paifqu'il avoir été Ée Amphitryon , comme 
nous le fçavons certainement par A ua 
mens des Thebains ? Comment Teucer à-cil bâti Salamine 
BALE de NL Moi ir oh revenir 
€ ü aÿ fe de Troye, & quel aütre ie l'em- 

RE cher Hat pire Téltoio +11 100 
one conchire que c'eft un Chalcodon différent de ce. 
lui de l'île Ecbæe”, & un Télamon aûtre que le Télamon roi 
d'Egine. Car dans tous les remps, comme de nos jours, les 
noms des grands hommes one éré portez par des gens oblcurs, 
Au refte les Phénéates ont plufieurs bornes qui les 
Achéens ; du côté [1] de Cyllene ils onc le fleuve Porinas, 
& du côté d'Egire , le temple de Diane. En deça & für leurs 
HER le cemple BR arr Pythius vous trouvez un che. 
min qui conduit au mont Crathis , où le fleuve de ce nom 
prend fa fource. Ce fleuve va romber dans la mer auprès d'E- 
ges, liou défére aujourd'hui, mais qui autrefois éroit une ville 


1] D hide Je crois avec leurs & la fxice fmble dérerminer à 


Sy! qu'é faurliee y duvéré de Pet certe leçons . 
X iij 


Cuar 
XVL 
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aie, Le Grathis Beuve d'1 ali danse ys(1} des Br. 
a pris fon nom de celui.ci, Sur le mont ilyaen | 
Los rh Pari key cegpvs , où les Arpiens anciennement 


En allänr de Phénéon l'orienc.on trouve le mont GÈ . 
a Rouen tourne à l'entour ; cette montagne \ : 
borne commune enere les Phénéares &ceux de Srynne C 
pui. À la gauche de la montagne les Phénéates fonc encore | x 
C2 par urilieu que l'on nomme Tricrene , à caufe de crois r 
fonçaines qui font-là, & où l'on dit que les Nymphes lavé 2 
rent Mercure lorfqu'il vinç a mande ; Er mp c lieu r 
ft confacre à Mercure, Non loin de là c'eft le moe Sépia où 
a qu'Epytus fils d'Elatus mourue de la piquüre d'un P 
fut éncerré à parceque l'on ne put Fans | n: 


le ra ou dr es À C 
engendre encore des ferpens fort venimeux, mais qu'ils y font: ae 
rarëg4 parceque la érant-couverte de neiges unes je 
bonne partie de l'année, s'ils fortenr de leurstrous ils périllene d' 
dans la neige; & s'ils fe cachenr; la rigueur du froid les faie, de 
moutir fous terre. Comme je fçavois qu rene parlant! & 
des Arcadiens a fair mention da combeau d ee le con. Cr 
fiderai avec foin ; c'eftun perictercreenvironne d'une Lire mac 
dede pierres qui courne tout à l'entour.. Je crois qu'Homère) Le: 
3J'ne l'a vanté que parccqu'il n'en avoit -poine vd de pla LS 
de mème qi ‘il compare les danfes ravées par Vulcainy mo 
farle bouclier d'Achille à celles que D Anse FA 
pourArisdne ; parcequ'il ne connoiffoir rien parfaie € | 
ce:gènre, Pour moi j'ai connaifance de pluficurs combea: LS 
{] 


beauti dignes d'admiration ; j'en cher den en 
| Halicarnalle , Fo ad Va Hecbreux. 
an en te cé 


Ge Crvi qu'Himére ee l'a vaËtE. Per go ja à 


Paunt Line doccére dar Les à , pour dire 
‘ dé A ca tons. po où L'rus 14 
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Ps te que les 
Les pr fees 
DE, ef mu Mans À en NÉE 
di un Émpéreur Romain à entiéremenc détruire ; c'étoie:la 
PRE. d'une fear du pays, pomme ose, porte 
de marbre comme » 
rene ses fins ns 
mac 


Érphetes dés merles Rens aq 
de ce nôm font d'une autre 

t. Pour des aigles blancs, j'en ai vi au 

té nd le prés d'un hiarais nommé le marais de Tancale. 


DE fa & dés oùts blancs, C'eft chofé & commune en 
Thrace que des par jeuliers même en ont chez eux; en Lib 
on nourrit des blancs, comme on nourrir ailleurs 


Kyle, & jai TEReRETE des biches routes blanches, cœ 
Re 
terre forme. } 


quel 
ai voulu rapporter tour ces exc 
De Se Ban aa m4 LR taste 
ns ee Le DA pt lemone 
ve ses 1 Mercure y ste trouvé une 


Sarre 
je D 'cese A ais (ladetde (21 De crremsier, Le mot grec cf 
= = S x EP eme Len = 


Dar sn 


Pour Homére 
ale-plus fouvent. 
moin cet endroir où 
J'en atreîle le Ciel la rerre Ses enfetn à 
J'en anefle de Styx l'eau qui rombe far ceffe: 
Lifemble qu'en homme 
PAT AA 
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toute À travers une groffe roche forr haute, rombe dans le 
ficuve Crachis ; cette Cau eft mortelle aux hommes & 4 tour 


fonc : 
Je plombs, l'eftain, l'ambre, l'argenr, & même l'or , iqu'au 
ie LS FOLIE ne Valtere jai ce Gui e ON 
confirmé par l'expérience. Tant il eft vrai que dieu donne aux 
chofes les plus viles une verru fecretce qui fouvent à certains 
les mec au-dellus des chofes que les hommes eftimen 
le reader pe À ec dos 
le RER nes iamanc qui eft de routes les 


cft le feul où l'on en puiffe garder , & qui réfifte à fon im- 
ji Alexandre fils de Pliippe a ccé empoi- 
avec cerrecau, je fçai féulement qu'on l'a dit. Au-deffus 
de Nonacris ce fon les monts Aroapiens + on y montre une 
‘on rœtus dans leur 
groure où l'on die que les filles de P: dans leur démen. 
ce allérenr f& cacher, jufqu'à ce que Mélampus par ane ver- 
tu fecretre & par des expi les en retira ; pour les mener 
enun licu que l'on nomme Zs/s. La plus partie des 
monts Aroaniens eft habitée par les Phénéares ; ear Lufes 
Roc rc LR DT c'étoicautrefois 
une ville, Du moins elk.il cercain qu'Agéfilas a: ré 
Je prix de la courfe de chevaux , 1 le Ampbon 
rent célébrer les j RUE ñ 
me tem l'on vainqueur , qualifié ci 
de Lu. Ma agonrhaï ere pas le andre ve 
de cerre ville, À Mélampus, après avoir mené les 
de Prœtus à illes guérie de leur phrénéfe dans le rem. 
1] Soit decbryfal. Le rerme Grecelt 2} Er que le [ang de bouc amellis 
JR rsmons PAS ee pe home Had 
Ces Vales Étohent d'un grand pris chez onelbrevens , K la perle de Chopatre , 
une 


dufouee chars du vinsigre , paf sad 
Pour ua conte, 


Y 
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pere om ns SA Dans leur ville au 
place publi sont pluficurs autels confacrez, 
différentes pra Lu flaruë de l'empereur Hadrien. Ce 
que j'ai vü de plus remarquable chez cux f reduit à ceci, ua 
témple de Bachus où ils font la fèce du dicu au cœur de fi 
ver ; les hommes fe froctent de graille, puis ils sont prend 
“ milieu du ae . 
‘plus agréable au dieu, & l'apporcent jufques dans le cemplé 
PTE le ententes En fcond lieu on me ft 
voir à deux flades de la ville une fontaine d'eau froide, on 
bragée d'un plâne. Siquelqu'n eft mordu d'un chien en 
ou que pour s'en être approche ilait lieu de craindre. qu 
accident ,iln'a qu'à boire de l'eau de certe fonraine, ileftg 
ti; auili lanomment.ils Æ/yfoe, comme qui diroir , l'eau qui 
rit de la rage. Si donc Les Arcadiens fur les confins de 
hénéates ont l'eau de Styx qui eft morcelle., ils ont anffi 
côté des Cynérhéens certe autre fonraine qui eft # 
re y ainf l'un compenfe l'autre. Dore qui one: 
gucs & qui vonc de Phénéon za couchant, l'autre 
à Clitorc & s'étend jufqu'à ces travaux qu'Hercule avoir 
pour la communication de canal avec le fleuve Aroanius. 
cerre derniere roure vous avez le de Lycuris qui d 
frontierc entre les Phénéares & ceux de Clirore. 
Gus. Cinquante ftader plus loin c'eft la fource du Ladon ; j' 
XX. oûi dire que les mêmes eaux qui fonr une efpece de is 
dans la plaine de Phénéon , après s'être engouffrées fous 
dont le pris ft 2e remontent & Ga 
certe , ce qui en ft ,je ne i Mais je q 
dans route ls Grèce il n° pp mar, 3 
rable au Ladon pour la beauté de fes eaux ; lei arantures dé 
Daphné ont contribué à rendre ce fleuve célébre. Je 
m'arrête point {raconrer ce que les Syriens { 2 ] qui habicene: 
Cr] Diane Himgncfia ;'ef à dite, jet de Dapbaé. Voyez Philottrereds 
La propice s ds à we. hvid vous den 
rose. DETTES 


DES Ha uen Fe nd où ni 
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bords de l'Oronce débicenc au fujer de vl6s Arcadicns 
ii ft bien différente. 


en ere md merde lej 
pafionnément amoureux de Daphne € om 
si recherche uteremen cn marge à por à 
un refus , pe mn rte eme énéralement =" À +e 
Gene rage on nl 
ee 


donnoient un avantage fur toutes les de 
Daphné , & n'oablioie rien pour luï plaire, il eur bicn. 
tôe fs graces Ceux qui mêlesc les amours 


il étoie she d 
pare qe que difent les Arcadies 


long du fleuve Aroamius. À EE 
riviere de même nom qui fe décharge dans l'Aroanies à 
flades de la ville. gouter rer ré Bel 


{r] Des perte D les sppciloiest  poifèon êmaes de Ævrriis cocbonet » 
AG A CO LIRE EPAEEDRE PARC QUECES ds EN mms, ace 


Yi 
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po & d'Ilithye, [1] Homére de plufeurs décfles IN 
thyes Le Le tait Me Os rois 
cie plus ancien que lui , & qui à faie particuliérement 
ceux de Delphes diverfes hymnes en l'honneur des dieux! 
qualifie la déeffé Iichye de belle fleufe , la dit plus ancie 
Saturne , & la prend pour une Parque où le Deftin. Ci 
Clirore ont encore un temple dédié aux Diofeures , 
appellent les grands Dieux; ce temple eft à quatre 
de la ville, & Pollux y fonc en bronze. Trente 
des au de-là ils one fur le haut d'une montagne unremple dé 
iranienne 
= Mais revenons à le & au mont Géronte qui 
es meet ner dr dbune 
le. Ces derniers ne fon plus cenfez du corps Arcadique , 
puis qu'ils s'en font volontairement fe ne plus 


. de Seymphale que l'on connoît aujou bâries 
une autre qui ne fubfite plus. Ces peuples prétendenr que Ti 
ménus fils de Pélafgus habitoir l'ancienne Stymphale, qu'il # 
éleva Junon, & qu'il lui bâtit enfüite trois fous d 
vers noms fuivanc les crois états où il l'avoit vûë, l'un à 
non enfant , l'autre à Junon femme de Jupiter, &le 1 
me à Junon veuve, après qu'elle eur fait divorce avec Jupis 
ter, & qu'elle fe fur retirée à Srymphale. Voilà ce qu'ils dé 
fenc ; mais cela n'a rien de commun avec la. 1 
bale dont il s'agitici. Aux environs de cerre ville il y aun 
Éeesiie. die l'em Hadrien a fait venir l'eau jufQ 
dans Corinthe, Cerre fonraine forme à Stymphale durant f'h 
ver une efpece de perit lac , d'où le feuve Stymphale fe groë 
L'Ecé ce lac eft ordinairement à fec, & pour lors c'eft 
taine qui fournir de l'eau à ce fleuve, lequelà ue diftai 
cæ fe précipite fous verre, & va reparoîcre dans les 8 


{1e} Hoofre parte de ptafean dédfei 2] Peuir.$li d' Areas, vêree à 
Alitbres s der. Tout cer endroit du te ff l'expeetfion grecque; exp 

te eff fort défectueux. Kuhaius l'aré.  pable 

tabli afiéx beuceulkmert, & j'aifhivi étoic fils d'Elunss, Be 
fes conjeétures. petit-fils d'Ances pere 


F2 ER 90 Dire mu 


& 
re 


ÊRR 


rés des Le SE M ARTS T2 EN 

Je nom d' i 
D en nees qui vivoient de chair 
umaine, & qu'Hercule les eus cous à coups de fléches; PI. 
fandre [1] de Camire die qu'il ne fie que les chalfèr par le 
bruit des € mb, Quoique ui es dla de Arabie 
qui ranc de force dé bêtes , ont auili des oifeaux 
nommez Stymphalides , qui ne font moins À craindre 
Leueraremee code & les lé ÿ car lorfqu'ils 
luivis par les chaflèurs , ils f rout-dcoup fur 


d'Hercule & le nom des Grécs beaucoup plus célébre que ce- 
Jui des Barbares aura fair en Srymphalides 
dans l'Arabie même, au lieu qu'auparavant ils avoient un au. 
tre nom. 
À Stymphale il y a un vieux cemple de Diane farnommée 
nd mp SELS TN prb pe fear à sr 
us partie, La voure ornée 

Pgue loifeaux Se mt mi tro 
ces oifeaux font is ou. de plâtre; mais je les crois plu. , 


[3] de Come, Ville de 6 l'os en croit Macrobe , il avoit aff 
File de RI Ce poëte eft plus an. compo ane hiflaire fabuleuse qui re- 
cien qu'Homése.& qu'Hiéole felon  monvoir depuis fon! pefqu'on ma 


QE ANA set qe Con Lots pare rs de qui 
vivoit ent 3 y0Oympiade. Il avoir comprenait route la guerre de Troye. 
décik qu ven des araux d À icruule ,& 


Yi 
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ôt de bois. Sur le derriere du rémple on voit des faruës de 
marbre blanc qui repréfentent de jeunes filles avec des cuiflès | 
& des jambes d'oifeau. On die que de nos jours les habirans 

de Ps top + ont à Sc la colere du ciel d'une maniere. 
wrrible. La fête de Diane éroir negligée, on n'y obfrvaie 

plus les cérémonies preferices par la courumez Un jour cette 
arcade que l'ona faire pour l'écoulement des eaux du 1 
phale f trouva rourd-coup engorgée, j 

mant à réfluer inonda route la campagne l’efpace 

quarre cent ftades ; de forte que vous auriez dit d'un grand 


els 


moins: 

ille a trois 

temples confidérables , celui de Diane Ephéficane , celui de 
Mincrve Aléa, & celuide Bachus où l'an voir une flaruë du 
dieu, La fère de, Bachus eft appelle [1] Sxrers ; elle fe célés 
bre touslesans, & depuis un cerrain oracle de Delphes une de 
leurs coutumes eft de fuftiger des femmes à l'autel du dieu! 
comme on fuftige de jeunes enfans à l'aucel de Diane Orthia 
chez les S) Kes, En parlant d'Orchomene j'ai dir qu'd 
ue diftance de cerre ville on trouve un chemin qui me 

ne droit à Caphyes le long d'une ravine & au de-là d'unimass 


& 


. rofe 4 Nafes, près d'un village qu 
Là ce aitu donce pr 


C3) La fre de Rackbni 4 appellée où de niche qui la renolr à: 
Sciriia, da smic greg vins mmbra , l'ame foleil. Ps 
bee, parceque la flots da dieu école (33 @'ilr moment de Rent 
pottée dans une efpecc de Tabernacle mot fiers flan sige cales parcequ'ilr 
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de Cephée fils d'Alélis; mais on die Caphyer pour s'accom. 
moder au langage des Arcadiens ; les Caphyaces fe difene 
néanmoinsoriginaires de l'Atrique ; ils prérendenc que chaféz 
d'Athénes Be. ils vinrent en Arcadie implorer la pro 


toélion de Ceplice qui les reçue dans fa ville, firuée à l'extré. 
miré d'une plaine au pied d'une montagne de médiocre han. 
ceur, LS one un cemplé de Neptune & un cemple de Diane 
Cnacaléfia,ainf nommée du mont { 1] Cnacalus où ils font tous 
les ans la fête de la déefié. Un peu au-detlus dé la ville vous 
trouvez une fontaine & fur le bord de certe fonraine un grand 
ro d'une beauté merveilleufe ; ils l'appellent l'arbre de 
énélas y & difenr que Ménélas le plante def main lorf. 
pro réfolu d'aller faire le fée de Troye , il vine lever 
en Arcadie ; ce qui cit de in, c'eft que Ia 

fontaine & l'arbre portenc encore aujourd'hui fon nom, Si 4 
l'occafion de cer ube il me falloie comprer ceux qui fur la 
foi des Grecs onteu une durécextraordinaire , & qui fabfiftene 
encore à préfent, je mertrois au premier rang ect ozier que 
l'onvoie dans le emple de Junonä Samos ; je mettrois au fe. 
cond le chêne de Dodone ; l'olivier de la citadelle d'Athé- 
nes, & [1] le palmier qui éft 4 Délos ; je mectrois au croi- 
fiéme ce laurier que les Syriens vantent can ; après ceux-là 
je crois que le plane de Ménélas eft le plus vicux. Le village 
de Condylée n'eft qu'à un ftade de Caphyes; ce lieu eft con. 
nu par un le & un bois facré de Diane , aurrefois für- 
nommée yléatis; mais ce fürnom à éré changé pour la 
räifon' que je vais dire. Dés enfans jouant enfembleautour du 
temple rronvérent une corde fous leur main | ils la mirent au 
col de la ftaruë de Diane, & craînant la ftacué après eux , ils 
étrangloient , difoiencils , Ia déeflé, quelques haMrans de 
Caphyes les ayant pris fur le fair, trairérent ce badinage f f6- 
ricufement que fur le champ ils affommérene ces enfans 4° 
coups de pierres. Mais leur cruauté ne démeura pas {ns chi 


voit in torrent d'eau en cet endroir. C2} Le pélsier qui #8 à Der. Je 

[1] Da mnt Craralut Orrélins a  lisavec Amie à édit. Jepalier pat. 

confondts Je mort Cnacahas dont il ss coque Paudnias lui-même & plufers 

ritiél aver le mont Cnscadis. Maise'é. susresaieeun parlent d'enpalmicr cé" 

toient deux montagnes différences la Jébre pour fon antiquité, qui éeoir 

ere en Arcades la fconde dansla) vents auprès de l'aurel d'Apollon à 
près deGythhian, Fast n Délos 
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timent ; les femmes du pays furene arraguécs d'une maladies 
qui les faifoit accoucher avanr terme , de forte qu'elles 
mettoient au monde que des avortons informes & inani 
jufqu'à ce qu'enfinayanr confulré la Pychie, il leur fur ord 
ne de faire des funérailles publiques à ces enfans qu'ils avoient 
injaftemenc malacrez , & de les honorer cous les ans fur leu 
tombeau, ls oblervenc encore aujourd'hui certe courume, 86 
obéir à l'oracle de poine en poine, c'eft à Diane 
homenc qu'ils adréllent leurs vœux ; & non plus à Diss 
ne de Condylée. » 
De Caphyes l'on va à Nafes qui en eft à fepr ftades, & l'on, 
defcend roujours. Cinquante ftades plus loin vous rrouvez lé 
Ladon, quand vous avez paifé certe riviere vous prenez pail 
les villages des , des Lycoates , de Scotine , & voufl 
arrivez au bois de Soron , où il ÿ a un chemin qui vous mel 
à Pfophis. Ce bois, comme toutes les autres forêts d’, die 


ag a * 

dont on peut des lyres auffi belles 

desvortuës des Indes, Vers la fin du bois c2 
les ruines. d'un ancien village que l'on nommoit Pañs ; un pe 
loin vous en rencontrez un autre qu'ils lent Sirée 
, qui borne les Cliroriens d'un cèré , & les Piophidiens dé 
l'autre, 

Cxxx La wille de Phophis fclen uns a été bâtie par PÉo 
SY ph ls d'Arrhon qui dreoites drole ne dE NyA 
mus, Car de Ny&i it Periphé : 


gée, ville (+) qui avane le régné de Phegéüs fe nommait E 


[:) 4 Dour Arahomme cl coive un vetsd Oil danse 2° LÉ 
Lun angles. Métamorphoes. 
mme formé du Grece De cales Lignes sue Lhenier 

21 Pale qui avaus te régue de l'hée Ce vers pêche K dans la vue fire & sn 
géars dre. Volet un endroit qui ent à le fs s dans lameforc en faifant loue 
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-manthe, LA Pophis groffé du fair d'Hercule fe délivra de dé 
‘enfans, Te & Promachus , qui dans la fuite donné. 


réned la ville de Phegée le nom de Pfophis leur mere. La cita- 
‘delle de Zacinche s'appelle auffi Pfophis, parcequ'un P{ophi 
dien nommé Zacinche fils de Dardanus ayant débarqué dans 
l'ile y fc bâcir cerre citadelle, & lui donna le nom de la ville 
d'où il éroir, De Siras à Pfophis on compte trente ftades, le 
fleuve Aroänius traverfe la ville; un peu plus loin on trouve 
d'Evymanche ; cetre riviere a fa fource au mont Lampée que 
J'on dir être confacré au dieu Pan. Cette montagne peur être 
éécomme une partie du mont Erymanche. Homére {1} 
nous dépeint le mont Taygere & le mont Erymanthe comme 
des lieux erès-propres pour le plaifir de la chailè. Quanc à la 
riviere d ,après êvre fortie comme j'ai dir, du mont 
Lampée,, elle prend fon cours par l'Arcadicentre le mont Pho. 
Jo qui eft fur la droite, & Thelpufe qui eft à gauche, & 
va tomber dans l'Alphée. On dit qu'Hercule pour obéir aux 
ordres d'Eucyfthée enrreprit de tuer un fanglier d'une gran- 
deur & d'une force prodigieufe qui infeftoir le mont Eryman- 
the; & fi l’on en croir les habitans de Cumes {+ jdans l'O (PS 
ue, ils confervent encore dans le temple d'Apollon les dé 
Lara de cer énorme animal ; mais je n'y vois poine de vrai. 
femblance, t 
- Les Pfophidiéns avoienr autrefois {1 deux temples, done 
l'un étoit confacré à Venus Erycine ; le remps l'a détruit. On 
prétend que c'évoir Pfophisfille d'Eryx qui l'avoit fair bâtir ,& 
cela dieu croyable ; car en Sicile 1l y a fous lemontEryx 
un temple demême nom, célébre SL ame &quine 
lecéde pas en richeffes au remple de Venus qui cit à Paphos. 
el ie des deux fils de Pfophis, Promachus & Eché: 


Haptembere fyllahe de Phorañer qui el fment frvi poor corriger le texte de 

breve, rap Paufnias qui db maniéc Lot 
e Ecymanthe étoient en Arcadie rompu. C* j'a abandonné 

2 en de Phone 1 Brdoe Pre tenir à Ja leçon de 

ï 2] Daul'Opique. C'ftau 

Et cer Afntes cu {plan Eryautte. à ans 'Opique. C'eftaujoutd'bai 


Paslmier. [4] Un remple, Paufanias articale ici 
ter seu dépeint » dr. Cet deux temples , & iln'en notme qu'un. 
Le d'Homére eff an.6* Liv. de Cer endroit dis reate éft donc 

LOéyfèe » &e Kuhnaus s'en cit beureu. ment défeélucux, * 
Tome LI, Z 
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parens d'Aleméon , & l'avaient fuivi à la guerre 


Lt] 5 er Fchimsdei , dre. Onspyele  bonchune de l'Achéloës &: 
Hoi ain phufiers es fratesenere l'en  meices Îles tiroicat 


expédition, par@ 
FH quene dé Te 


Autänr que j'en puis jugér., f les Echinades [1 ] nef 


13 


e FIST ERPAR Remo san à 


Le 
HR 


# 


-,. Vorace me Ada à qu 
encore jointes au Continent de ce côte-là , c'eft parceque les 
Ecoliens chafléz grd sq à 14 
Mal len cèrres Incolees; ca l'A ché ne charriant plus la 
même Serre de limon n'a pâ combler l'efpace qui eften- 
tre ces îles & la rerre ferme. Je n'en veux point d'autre preuve 
que le Méandre qui traverfanc la Phrygie & la Carie, pays 
très-cultivez ,a fairen aflez peu de temps {1 ] un Continenr 
ce bras de mer qui évoir entre Priene & Miller. Les Pfophi- 
diens ont fur le mont he un remple dédié au fleu- 
ve de ce nom , avec une ë du dieu , & les fleuves les plus 
célébres onr des ftaruës de marbre blanc dans le même rem. 
ple,, à la réferve du De en a une de marbre noir; car on 
Croit que , parceque le Nil en fe rendant à la mer arrofe le 
pie iopiens , fes ftatuës doivent être noires. J'ai otii 
: qu'auffi-bien Crœfus roi de Lydie un Pfophidien 
para, For ns heureux cout Eng vie; 
mais je ne le crois pas. Un homme peur bien être plus heu. 
reux qu'un autre , comme un vaifleau peut être expolé à de 
res venrs, à de moindres cempêres ; mais jamais hom. 
men'a été entiérement exempt d'adverfiré , comme jamais 
vaiféau en courant les mers n'a manqué d'effuyer quelque 
tempêce. C'eft ce qu'Homére a voulu nous faire enten 
cës deux ronneaux que Jupiter a, dic.il, en {à puiffance, 
l'un plein de biens , l'autre de maux ; & c'eft ce qu'il avoir 
Iui.même de l'oracle de Delphes , qui prononça qu'Ho- 
re étoit heureux & malheureux , voulant dire qu'il étoit né 
l'un & pour l'aurre fore, 


Sur le chemin de Pfophis à Thelpufe on trouve à Ja gau. —— 


"che du Ladon un village nommé Trophéa. Près de ce village 
eftle bois Aphrodifium.Uneinfcriprion gravée fur une colonne 
D cn que ce font-là 
les confins des Pfophidiens & des Thelpufñens. Les plaines de 
Thelpufé font arrofces par le fleuve Arfen ; quand vous avez 
"pañé ce fleuve , vinge-cinq ftades au de-li vous voyez les rui 
pes [2] d'Haluns, & un remple d'Efculape , qui eft fur le che- 


vin Echinus , où de ce quel'ony trou pour benvcesp de limen avec fes vasx, 

voit Beaucoup d'héridons de rer , ap Conhenpant herbe LA 

pellezen Grec xinr, C2} Lei raines£ Hilaw. Le teste 

C1] 4 fait un Continent de ce brarde dit, de Calemss Erienne de Byfoce 

LU der OËt 4j Outer » en y pure PARAMETERS 
3} 
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min, À quarante flades de ce temple ou environ eft la 
de Thelpufe, ainf lée du nom d'une nymphe que M 
dit avoir été fille du 


me | 
du cèré 


che, Cecte ville eff firuée fu 
plus ce qu'elle écoir autrefuis: 


. 


cour ; il prit la fi d'un € 

baicole, cu 
enfuice elle s'appaifa , & l'on dir 
ler baigner dans la riviere de La: 
donner les furnoms [1] d'Erinnys & de Lufia, le premie 
s&cdt te, Kahaius éyesr pod 
Ed D on 
LU LU (1 Le 

mens ét nn date (F3 Éele sy Fun 


v'a pe pos À une 
graine qui d'u gite dans le 1e Lorere » étre bars de fai à le fe 
due, lave s je me 


FRARREDTOpgumnn 


F 
es 


VoxAGE DE L'ARCADIE LEE 
caufe du mor ui dans le langa des Arcadiens fignifie, 
Etre en td fe réaichagnée sie 
Ladon, Les deux ftatuës qui repréfententc Cerës fous ces deux 
noms font de bois, à la réferve du vifage, des mains & des 

ieds qui font de marbre de Pros. Cerès nr tient un 


ambeau de la main droite, & une corbeille de li gauche ; 
c'eftune ftaruë de neuf picds de haur, celle de Ceres Lufa 
n'en a pas plus de fix. Ceux qui one pris cerce derniere pour 
une ftatuë de Theris fe font affurement trompez. On dit que 
de cer accouplement naquit une fille , dont le nom eft un fe. 
cret pour ceux qui ne font pas initiez aux myftéres de Cerès, 
& qu'il en naquit aufli un cheval qui eucnom Arion ; & l'on 
tient que ce fon les Arcadiens qui ont donné les premiers 
le fumom d'Hippius à Neptune, On alléguc deux RS 
faveur d'Arion,, l'un de l'Hiade , l'autre [1] de Ta Thé aide, 
Dans le premier , Neftor parlant à fon fils Antiloque , lui dic 
qe fuic fes confeils ,iln'y aura poine de courfiers qui puiflenc 
cer les fiens, quand ce féroit Arion ce cheval de race 
immortelle, qu'Hércule donna à Adrafte; dans le fecond le 
poëre nous peine Adrafte fuyanr de Thebes en habic de dettil 
&monté fur Arion, qui avoir, dit-il, le poil de couleur cé- 
lefte, Par cesrémoignages on prérend prouver qu'Arion étoir 
né'de Neptune. Mais Antimaque dit formellement qu'il fur 
dré de la terre; Adrafte, dic-il, fils de Talaüs pouflale 
premier fon char arcelé de deux fuperbes courfiers, done l'an 
croit Cérus plus a que le vent, l'autre Arion que la Terre 
enfanta d'une man: re miraculeufe cp du bois d'Apollonà 
Oncée, Pour dire le vrais fice cheval fortit de la rerre, on peur 
bien croire Sur droit de race divine & qu'il avoir les crins de 
couleur célelte, Quoiqu'il en foit, on ajoute qu'Hercule vou- 
lant faire la guerre aux Eléens demanda Arion à Oncus, que 
monté fur ce cheval il gagna des barailles, qu'il prit Elis, & 
& qu'enfüire il fie préfenr de ce merveilleux cheval à Adraîte; 
céeré tradition et confirmée par Anrimaque ; qui die qu'A- 
drafte fue le eroifiéme qui eur la gloire de dompter Arion, 


[1] DelaThébatde, C'ésoicunpoë- ‘dit qu'on lai doanoit le fcond rang 
me d'Andiniamue, Cet Antimaque école après Homére , & l'empereur Hadrien 
de Claros ville d'lonle, & vivoir dis en faifoir tant de cas, qu'il Le mertoit 
ternps de Socrate, Akavoic fair un poËs * au-déilis d'Homére même, 
me far La guerre de Thebes, Quinuilien 


Zij 


18: PausaAntAS, Livaz VIN, 

Du temple de Cerës Erinnÿs le Ladon va pallèr entre le 
temple d'Apollon Oncéare qui eft fur la gauche ,& lecemple 
d'Eleulape enfant, qui eft fur la droite, Là vous verrez le” 
tombeau de Trygon que l'on dir avoir été la nourrice d'El 
culape ; car les prérendenc qu'Efculape dans fon! 
enfance fu expolé près ends rage 'Auvolaüs fils na. 
turel d'Arcas.l'ayanr trouvé . rd , le fit élever. C'eft 
apparemment pourquoi l'on honore certe divinité fousle titre 

feulape enfanc , outre les raifons que j'ai rapportées d 
le chapitre qui concerne les Epidauriens. Le Ladon reçoit l&. 
riviere de Turhoa auprès d'Hérée fur les confins des Theln 
pufiens ; & la campagne voifine du confluent des deux rivie” 
res s'appelle par excellence la Plaine. Enfuire le Ladon va 
tomber lui-même dans l'Alphée près d'un endroit que l'o 
nomme l'Île aux corbeaux. Quelques-uns ont cru que Stratic} 
Enifpé & Rhipé donc Homére fairmention étoienc des îles 
Ladon qui autrefois éroient Fer ; Br c'eit une 
re ; car le Ladon n'a point d'île us grande: qu' 
bâciment de tranfpores ce à R Périé ya belle riv 
qu'il y air en Grèce, elle n'a pas même fa pareille dans les 

ys 


res , mais elle n'eft pas allez ne avoir des 
ls , comme on en voir fur le Danube & fur Pe. 

Car,  Herée a eu pour fondateur Heréiis fils de Lycaon ; cer 

XXVL ville eft bârie à la droire de l'Alphée moitié fur le pench 
d'un côreau, moirié für les bords du fleuve, On y voic lé 
long dé l'Alphée une efpece de cours planté de myrches & 
d'autres arbres , où les Heréenss'exercenr à la fe, Ils ont 
auffde ce côrélà des bains publics & deux remples de Neprus 
ne, doncils nommentl'un Policès, l'autre Axitès, fans comp 
une chapelle où ils célébrent les Orgyes en l'honneur du dia 
Pan a fon remple dans la ville ; ce dieu eft honoré des Arca 
diens comme un dieu originaire de leur pays. Junon a 
aulfi autrefois un cemple à Herée, mais on n'en voie plus q 
les ruines avec quelques colonnes qui fonc reftées, Démar: 
d'Heréce eft derous les achléres que l'Arcadie a jamais eu 


FE 2E0%12rR> 
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VOYAGE DE L'ARCADIE 
Arcadiens difenc que ce fleuveelt limitrophe entre les Heréens 
& les Eléens ; mais ceux-ci précenden que le combeau de Co. 
nr rap sers it qu'Iphitus le reftau. 
rateur des jeux Olympiques ayant Fabord propolé des prix 

la courfe feulement , Corabts fur le premier qui rempor. 
ta la vidoire, Son épit fait foi de cet évenement & nous 
La pu qu'il veus or confins de l'Elide; ce 
qui fmble prérention des Eléens. 

C D'Hcréevcsaller à Aliphére ; c'eft une perice ville qui fur 
abandonnée de la plüpart de fes habitans , lorfque les Arca- 
diens prirent la réfolutiond'accroître & de peuplèr Mégalopo. 
lis. En y allant vous l'Alphée, & après avoir fair envi. 
ron dix ftades dans dr D gro à une montagne, 
d'où vous defcendez j dans la ville par un chemin qui 
peut avoir trente flades de lo + Aliphére a pris fon nom 
d'Aliphérus auvre fils de Lycaon. Ses temples font au nom- 
bre de deux, dont l'un eft dédié à Efculape, l'autre à Miner- 
ve, déeié à laquelle ces peuples ont une dévotion finguliere 
perfuadez qu'ils font qu' Lie eft née chez eux & qu'elle y a été 
nourrie. C'eft dans cette idée qu'ils ont érigé un autel [1] à 
ie Lochéare , c'eft-à-dire , à Jupiter qui accouche de 

inerve, &ils ont donné le nom de Tritonis à une fontaine , 
à pers ils attribuent cour ce que l'on dit du fleuve Triton, 
La ftaruë de Minerve @it un ouvrage d'Hypparodore , qui mé. 
rite d'être virtant pour {a grandeur , que pour fa beauté, Ils 
ont des jours d'affémblées & de foires en l'honneur d'une cer. 
taine divinité , qui eft Minerve felon routes les apparences. 
Dans ces occafions ils facrifient premiérement {:]à Myiagrus, 
adreflanricurs vœux à ce héros & l'invoquant par fon nom : 
avec certe précaution ils ne font jamais incommodez des mou. 
chesdurant leurs facrifices, Sur le chemin qui va d'Herée à 
Mé is on trouve Mélenée , ville autrefois bâtie par Mé: 
Jencüs un pr de Lycaon, mais aujourd'hui ce n'eft plus 
qu'un vil léfert & inondé en cout temps. Quarante ftades 
Lite D 'Mdese vous voyez un lieu Lay Buphagium, 


C1] Un amv à Guoiter Luchéate, 114 A imaginaire » 
C'off mini qu'il dr  & non pis PAÉN Eh ab gra mfiés 
Létheate ; comme À] y à dans le tettez menthe, & d'énre: capenres purcoqu'ils 
car ce moe Vient de 2epie, parus, eue ui arcribooïent la verm de chaffer les 
Jauemenr. moches durant le Berifce, 


LL! 


ep re Livar VUL 
prend fa fource à c'eft une riviere qui combe 
2 FA las bas cer — 
ns, 
— De routes les villes non-feulemenc de l'Arcadie , mais mê. 
SAVE me me Len la tr récente eft 
Le A puis la funefte 
faille à mie sy à habitans, 
qui porta les Arcadiens à bâtir Mégalopolis , ce fut l'envie de M 
réunir leurs forces dans une ville qui fie comme Rs 
la Stars ys. up 
pl 


juftice 
entreprife; car il erouva le moyén de raffembler les Arcadiensi 
dans ne Rule ville, & il envoya à ces peuples une efcorte d 
mille hommes chofis fous la conduire de Pamments , 

les fourenir au cas que les Lacédémoniens les é 
& qu'ils s'oppofaffent à leur zen rives Les Arcadiens d 
leur côré nommérent des chefs tirez de chaque Province 
Timon & Proxene commandoient les T: ; Lyco 

& Poléas conduifoient les Mantinéens ; Cléolas & 
menoient ceux de Clitore; Eucampidas & léronyme avoienc 
les Ménaliens fous leurs ordres ; Pañcrate & Théoxen 
étoient à la rêre des Parrhafiens. | 
Voici maintenant la lifte des villes qui fait par zéle pouf 
le corn établiffemenc , foir par haïne pour les Lacédemo 


laifférenr perfuader d'en 
re ts À Romain, pres pot 
ü 


ner rase ét Lg org 2 S 
pari cootraie s & après la bataille VOUS de Ta ve ‘4 


FE, à 2 


3 OFYSrrSs, 


| 
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leurs Se sm Mégalopolis: Dans la Province de Ménalc il 


Ai léa , Pallantiut ,Eutee, Sumarie, Aféc ; À F 
élifion, Orelthafium , Dipée , & Alycée. Dans le pays des 
Eutréfiens il y eut Tricolons, Zærée ,Chariñie, Proléderme, 
Craifôns & Parorée, Entre [1} les Epyriens il y eut Scirro. 
nium, Malée, Cromes, Belemine & Entre les Par- 
zhañens, ceux dé Lycofure, de Thocné , de Trapéfunte , de 
Profé, d'Acacéfium, d'Acontion, de Macarie & de Dafée fe 
érent à l'envi. Parmi les Cynuréens d'Arcadie , ceux de 
ortys, de Thife fur le Licée, de Lycoa, & d'Aliphére fui. 
virenr l'ex desautres. Enfin du pays des Orchoméniens 
furent x de Thifoa , de Methydrium, & de Teuchis, 
j T $ ; ne& Nonacris, 
1 Niue ces Dm on pri 
fe du confentement unanime Re mg Leon 
rent volontiers à is. 1 n'y eur que les Lycoutes , 
ceux de no LA &ceux de Trapéfanre 
qui réfiftérent, ne pouvant € réfoudre à abandonner les vil. 
lesoüils avoient prisnaiffance. Encore même [3] des quatre 
je viens de nommer les trois a furent-ils 
En sorte ape gs Trapé furenr les 
w'on ne put perfuader ; ils aimérent micux quitter en. 
Glenn le FI que d'aller demeurer à Mégalopo- 
lis. Ceux d'entr'eux qui purent échaper à la fureur des Arca- 
diens ,5" uérent & allérenr rrouver leurs c i 


[41 quiavoient une aurre Pre far le pont Euxin : 
& qui les reçürent comme leurs 


Ë 


5] Æmiegg ssbme des quaïre pesplet 
Tome, II. Ja 
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Lycofure qui d'abord'avoient refufe d'obéie, ils furenr ép 


eZ par reff r leremple de Cerès & de Proferpine 
ils v'éoient Lo ts De roûtes les aüeres villes dénc ia 


né le déiombrement, les unes fonc aujourd'hui défértes ;1e8t 


aueres ne font plus que des villages qui relevent des M 
politains ; comme “, ma Thifoa dans le d 
Orchoméniens, Mechydrium, Teuchis, Callix, & Hélif 

Pallantiom eft la feule qui air eu un fort plus favorable." 
phére s'eft auffi maintenuë & fübiifte encore, Cette rranl 


même annéc que la’défaire des Lacédémoniens À Leuét 
& peu de mois après. Phraficlidès étoit pour lors Arel 


à Athénes, &ce furen la cent deuxième Olympiade , en : 


‘quelle Damon de Thurium remportale prix du ftade, 


Les Mégalopolitains ayant fait une étroite alliance avec let 
Thebains n'eurent plus rien à craindre de la pare des Lacédé: 
monièns, Mais certe fécurité ne dura pas loug-temps. Eu Si 


que les Lacédémoniens virenr les Thébains engagez 
guerre faërée , ainfi la nomme-con, & acraquez par les P 


Cécns qui éroiénr fourenns de leurs voifins les Béoriens, 8e: 


ne manquoient pas d' rcequ'ils avoient pillé Le 
ple Del hes Fu tils déclarérenc la eo a aux 
diens en général, & fur-cour à ceux de Mégalopolis. 


fe défen renc fi bien , & furent fecourus à propos de t 
€ conliderab 


les peuples d'alenrour , qu'il ne fe rien 
de pare ni d'autre, 11 faue con: 
leur animofiré contre Sparte contribnérent beaucoup à 1 
grandifémenc de Philippe & de la puiflgnce Macédonienn 
car ils ne fe trouvérent, ni à la baraillé"de Chéronée av 


ausrés Grecs, ni aû combat qui fe donna énfüice en The 


falie, Quelque remps s'éleva di eux un 


nommé Anitodeme, Phigalien de naiflance , fils d'Artyla 


&que Tritée un des plus riches cicoyens de Mégalopolis à 
fé ï rt de bonheur pts en é 
eù À rs uration-de vereu , qu'on le furnommoir 2! 
me de bien. Sous La dotsinarion d'A deme Acrotate à la 
d'unéannée de Lacédémoniens fie une irruprion dans 
dés Mégalopolicains ; Acrorare [1] étoir l'aîné di 

La] Aénaté far Faint der fils Acrotite doit fie d'Aritis 
de Clétmene. Pandnias fe trompe ee d'Acrouiees & arricre periteéisd 


gration des Arcadiens dans la ville de Mégalopolis arriva 1 


r que les Arcadiens pa 


L 
léomene dont j'ai rapporté la généalogie, comme es & 


re. Deux génération pain mare d'Ariodene.» Lyc 

np Sp : 

DARRR PE dORTA PES mat: Cas. une. 1 s'étoit 
cu 


fous la 
roi de Sparce, mais de, l 


ments L'Acroksge qui éeoie Eire Clio: 1] Dela dhte da » dans La 
punis À vies le remps Ta ÿ ET 
A l'évenenient den il s'agit WE. !pude de certe oûee & Lanenfrage 
titque dims la Vie N'Agir de Crède Les vaiffesux de x 
pins n'a destemps 


Asïi 
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aücun égard pour la foi des Traitez fe rendit maître de MEN 
galopolis par furprife. Nombre d'habicans étanr accourus ls: 
nuit à la éfente 


ue je parlerai opæœmen: i 
dre nm Lacédémoniens ; le fac de Mégalopoli 
doit pas être imputé, mais uniquement à Ciéomene qui gous 
vérnoir defporiquemenr alors , & qui de roi de Sparte s'en étoit 
it le D RS ; 


Givi a gr Sa gd 
age nommé $ 1] autrefois une Vous! 
RU Ê de d'El : 


muain/de Scopas. Les da lieu difene 
REA Te ER 

ce qui eft de certain € 

& le boue d'une lance, Le 


venant 
nd Je nom de Gortynius à caufe du lieu 
il pañle ÉTÉ Lena dont De k 
les plus fraîches. Car on ne doi pas fimplement appeller 

de certains qui gélenc rous les hyvers parqu'ils oulenr 
vèrs des rerrey A toujours couvertes de néi 


neiges ou 
fous un climac rencrional, Tels fonc le Rhin ; leD: 
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be , le Boryfthene & quelques autres, Mais ces 
fleuves qui fous un climat plus doux, fans évre fujers à géler 
en hyver, peuvenr LE pra a Ray 
RAA Er at Sendo donron peur van- 
ter la fraîcheur, Je mers de ce nombre le Cydnus qui arrofe 
les rerres des Tarfes , le Mélas qui pallé dans le pays des Pam. 

iliens auprès de Side , l'Alens qui embellir La ville de Co. 

; & que les Portes Elégiaques ont cant chanté ; mais 

le Gortynius l'emporte fur eux tous. Sa fourceeft entre Thi- 
foa& Methydrium, & l'endroic où eft le confluent du Gor. 
cynius 8 de l'Alphée fe nomme Rberéer.. Près de Thifoa il y 
a un village qui a nom Teurhis ; c'écoir même ançieanement 
une ville, qui à-ce que l'on dit , leva des troupes à fes dé. 
LÉ reed fiége de Troye, & les envoya fous la conduite 
ua chef particulier nommé Teuthis, d'autres difent Ormy. 
pe NOR or IT éroient arrérez en Au. 
vents res {e.broüilla avec A; non , ÉC 
vod en retourher avec les Arcadiens. On ajoute que ML 


il eutune wifion où il Jui fembla voir Minerve qui lui mon. 
troir (à bleflure ; qu'auffi-côr il comba malade d'une maladie 
de langueur. donc: il mourut ; Ja terre où il demeuroke 


Se ar de H ya pluficurs rem. 
Eee rar les deux plus ht lérables fonc celui de Ve. 
nus 


tombeau le Parébafium, à caufe de la perfidie de Cléomene 
qui furprit MégSlopolis contre la foi des Trairez. Prèsde ce 
rombeaueit une plaine d'environ te flades. À voue 
droite vous voyez les ruines de la ville de Brenthe, & la 
Aa ij 
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riviere de Brenthéare qui auprès, & qui cil 
de:là va fe jercer ilans 7 - an 
Quand on a pañlé ce fleuve on fe crouve dans la plaine 
Trapelunte oùl'on voir encore les reftes de la ville qui por2! 
voit ce nom, En defcendant fur la gauche & en côtoyantles 
Er CE ra cn: 
Bather, & où vous les rois ans ils cel les myfteres de 
randes Déeffes. Li vous verrez la: fontaine Olympias quis 
Liode deux années l'une, & dans le voi ctaquelle } 
fort. de terre des rourbillons de flamme, Si l'an en croir le 


facrifient aux Tempéres, aux-Eclairs, & aux Foudres. He 
mére n'a fait aucune mention des Géans dans l'Iliade ; mais 


Bienc , & périt lui-même après. 
À une mulritude d'hommes. Quant 


VoraAct DE L'ARCADIR. 4 
done fair croufer un autre canal avec beaucoup 

né & de. D il décourna le fleuve & lui fie nd 14 

nid uand le : - rare diée, on y trouva: bn rom. 
k brique, Lo r le moins à" onze coudées, ui ren 
fermoie ut cidre d Mdies randeur, & de figure Air us 
en voures fes parties, Les Syriens ayant confulré l'oracle d'A. 
sr À Claros pour fçavoir ce que c'étoit que ce corps , il 
fat: répondu que c'écoit Oronre Indien de nation. En 
efèc fi dans les premiers remps la cerre encore coute humide, 
venant À être échauffée par les rayons du foleil { 1] a produit 
les ep hommes, quelle partie de la rerre fur jamais plus 


propre à produire des hommes d'une grandeur exeraordinaire, 
que Poe les Indes Lu ae aujourd'hui engendrent des animaux 
cels que les é 
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in l'AI, uélques rente ftades au rare rès des 
de Maplrole en voi un remple de Neprunefurnom. * 
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dE rte 
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hebes partagen 31 
itylene, La place publique eft à droite du côté 
Nors & à l'endroit ou les bords de la ri À 
<etre place eft entourée d'une baluftrade de 
voyez un temple de Jupiter Lycétis qui n 
cun vefübule ; cour ce qu'il contienr cit ex 
regardans. J'y ai remarquai deux autels, 


aigles de même matiere que les rables, & une ftaruë de mat. 
bre du dieu Pan furnommé Je Sinoïs, du nom de la nympha 
Sinoé qui foir en particulier , foit de concert avec fes come 


nes pric foin de l'éducation de ce dieu, Devanc le 


qu le dieu ,& qu'ila q 
re celui | j'en dirai la 


FA l'aicle À la droire de l'Apollos 


tuës « 
les picdeflaux avec une in 
l'on avoir érige une fkaruë à 


._  VorAcr br L'AncADre, 193 
“une flatuë de Diane Ephéfienne , la feconde par une ftatué de 
“bronze du diéu Pan, haute d'une coudée. Ce dieu eft furnom- 
mé Srelite , parcequ'auparavant fa ftatuë étoic fur une peri 
‘te haureur ainfi nommée, laquelle eft dans l'enceinte de Ja 
ville & d'où couleun ruiffeau qui va fe perdre dans l'Héliffon, 
Derriere les + des Sénateurs il y a un cemple de la For. 
raie la dée or mp mme | pieds 
de haut, Le M is eft encore un portique qui fait partie 
dela place, il fu lt des 7. des Pr at. ; 
aprés la victoire qu'Ariftodeme tyran de Mégalopolis rempor. 
pr cox & für Acrorate fils de ben lee Géaérl. - 
Dans la même place derriere lé cemple de Jupirer Lycéüs 
Sa l'exrrémiré du cérréin qui lui eft confacre , on dt pss 
ftavué de Polybe fls de Lycortas, Cerre faruë cit fur une 
biere & ae ire ol eh Pr 
vers ues, ui poree voya, Co 
terre ps mer Ë, qu'il Rciedns He Rae rs 
que fouvenc il appaifa leur colere contre les Grecs. C'eft ce 
même Polybe qui à écrir l'hiftoire des Romains , particulié- 
rement Jeurs guerres contre les Carchaginois, 11 recherche 
Quelle en fur la caufe, & fait voir comment les Romains 
après avoir-eux- mêmes penfé périr, enfin par la valeur de 
un de leurs civoyens qui fur furnommé l'Africain, 
vinrent à bout de déeruire Carthage. On dir à la gloire de 
Polybe que cour ce que le Général Romain fir par fon con. 
fil lui réuffe, & que dès qu'il cela de le croire, il fur moins 
heureux, Toures les villes Grecques qui entrérent dans la ii 
ue d'Achaïe eurene roujours Polybe pour appui ue des 
amains ; non-feulement il les ic, mais il Jes gou- 
vernoir en quelque façon. A la gauche de {à ftarue c'eft le 
Sénat, au portique d'Ariftandre qui cft auffi une des 
béautez de la place, les Mégalopolirains difene qu'il cit ainfi 
appellé du nom d'un de leurs citoyens qui l'a fair bâtir, Toue 
contre & au foleil levanr cit le temple. de Jupiter Sauveur, 
une belle colonnade qui régne rout alentour en fair l'or- 
nement & le fourien. On y Voie Jupicer affis fur un trône, 
la ville de Mégalopolis à & droité, & Diane Confervatrice à 
fa gauche ; ces deux ftatués fonc de marbre du mont Penré. 
lique , &de la façon de Céphifdore & de Xénophon tous 
deux Achéniens, 
Tom 11. Bb 
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TGnxr - Le Portique d'Ariftandre du côté du foleil couchane 
XXXI, ferme un ui cit confacré aux grandes Déellès, 
d-dire , à Cerès & à Proferpine , comme je l'ai déjæ 
dans mes mémoires fur la Mefénie. Maïs les Arcadiens 
nent auffi le furnom de Confervatrice à Proferpine. 
D nr Re Ces 
érpine n'a de marbre que la rêce, lesmains & les picds 
le refte n'eft que de bois , mais il eft caché fous fes h 
ces deux d fliruës ont près il 


têtes. On croit que le ftatuaire Damophon a voulu 
ter là fes filles; ceux qui les K pour des di 
fent que ce font Minerve & Diane qui 
lé compagnie de Proferpine. Aux pied! 


Lau deux heures, & d'un côré le dieu Panjoti 
de lafüte , de l'aurre Apollon quirienr une B. d 


re qu'ils font l'an & l'autre au nom 

+ Vous verrez encore bé verd po 
table ; Naïs porte le petit Jupiter enrre fes bras ; An 
autre nymphe d’Arcadie rient un flambeau. Lanymphe 
dent une cruche d'une main , & une bourcille 


veñlent de l'eau. 
Dans certe grande enceinte qui cft confacrée à Cerès! 
Proférpine il ÿ a un remple de Jupiter Philius, comm 
go Ca préfide à FU RAA Burt un 
Polyclere , & on il une 
Bach Car le dieu eft fenté avec Poyr 
chaulüre, 1 dienc un chÿrfe d'une main, & un gobeler 
ere. Mais ün aigle eft perché fur fon chyrfe, & ce 


4 Saitant Le peëre Ouemacnirr. Ce | tlenne. On croit.que cer: 
A re 2 Perse à © een en e 
CET LEE arts nom d'Orphée do 
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d'HF 
, &des grandes Déellés. Cerës eft route de marbre, Pa 


Sur le devant de leurs piedeftaux on voir deux autres ru 
beaucoup plus petires ; ce font de jeunes filles véruës de 16i 
gues tuniques , qûi portent des corbeilles de Aeurs für leu 


Archiroë & Myrroeflà ont auffi chacune une cruche donrél 


AR TOME 
ole [1] ne convi ï . re.le remple 
de EU PEN de pi As étendu ; fermé par un peus 
mur, & où les homses n'entrenc point, À l'entrée du bois 
on vale une Cerès & une Proferpine , ces flacuës n'ont 

ue trois pieds de haut, Dans le bois même il y 4 un cemple 
dédié aux grandes Déefles & à Venus. Le vellbule cit orné 
de.quelques ftatuës de bois d'un goûc fort ancique , vous y 
voyez une Junon ,un Apollon, &les Mules. On dir que ces 
ftatuës ont été apporcées de Trapéfunte, Je remarquai dans Je 
temple deux ftatuës de bois ,un Mercure &une Venus ; ce fonc 
desouvrages de Damophon, La Venus a le vifage ,les mains, 
&le bouc des pieds d'yvoire. Cerre Venus cit funommée { 2] 
la:Machinifte, & avec raifon ce me femble ; car.qu'eft.ce que 
les hommes n'imaginent point pour réuflir en amour } Vous 
verrez auili dans-une chapelle les ftaruës de ces hommes il. 
luftres,, Calhi ;Meéntas,Sofigene , & Polus , qui, dit-on, 
SPA les jcrs aux: Pape les myfterés 
ndes Déciles, & leur apprirent à les célébrer comme 

ones célébre à Eleulis. Pluñeurs divinitez fonc repréfentées 
dans le parvis du cemple fous des buftes de figure quarrée, 
cntraurres Mercure furnommé Agéror ou le Condudeur ; 
Apollon, Minerve, Neptune , & le Soleil à qui ils donnent 
deux. furnoms , celui de Confervateur,, &; [1].cclui d'Her: 
cule,, Quant: au temple, il eft forc grand, &,c'eft dans ce 
qu'ils célébrenc les mylteres des grandes Déciles. À 

la droite du temple Proférpine a fà chapelle particuliere avec 
tine-flaruë de marbre, haute de huit pieds , donc le picdeftal 
cl mur couvert de rubans. Les Femmes onr.la liberté d'en. 
ter dans certe. chapelle.en cour cemps ,maisles hommes n'y 
fonc: admis.qu'une fois dans l'année, Le lieu d'exercice 
cit au couchant & cienc à la place publique, Derriere le Phi 
lippée il y a deux petites collines ; fur l'une écoir autrefois le 
temple de, Minerve Palias , fur l'aucre celui de Junon 5. ces 
deux remples fonc en ruines, De certe derniere calling coule 


[a] Ce dernier fimbole me cowvions + Alle per base anres pots, 

tnt à Bachur. L'alil écoëtJ'oufèau de Hand” fn 
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une fontaine qu'ils nomment Bathylle 8 Év énane Hé: 
cerce 


lion. Voild ce que j'ai vi de plus rémarqual 
tie de la ville. ; ' 
De l'aucre côté de la riviere &au midi vous voyezun 


fique chéacre!, le plus d qu'il y aie dans route la G 
il GIE orné d'une Flae qui coulé fe ceflé, Non 
théaere on trouve les fondemens d'un Sénat ;oùs'affem 
f! j les dix mille qui préfidoienr aux affaires ç on nommë 
ieu le Therfilion, du nom de celui qui l'avoir confacré 
ufge, La maifon la plus proche , qui eft aujourd'hui 
, furaucrefois bâtie pour A re fils de Ph 
On voir encore devant La une ftaruë d'Ammon’, 
pe uarrée comme ces Hermes, & avec descornes de 
rès de eft un remple quieft commun aux Mufès, à 
Jon & à Mercure, 11 y cft sefté quelques pi 


quent que chacune de ces divinirez avoir fa ftatue ; mais 9 
à plus qu'une Mufé, &un Apollon de fem âc 


des Hermes, Le remps a encore moins une 
Vénus ; ilne s'en eft confèrvé que la partie antérieure 


ervis fharuës de la déefle , l'une fous le nom de Venus la © 
lefte M'aucre fous le ciere de Venus la Vul , & la troifi 


me fans aucun furnom. L'autel de Mars,n 

les Mé ns ei 

du rémple de Venus il y a un ftade qui d'un côré about 
théatre, & une fontaine qu'ils difent être confacrée à Bad] 
A l'autre extrémiré du ftade ils avoient un remple de Baël 


qui fur brûlé par le feu du ciel il y a Én  mr 
en com L 


Hercule & Méreure avoienr auf un rermpl 
vane le fade; il n'en refté aujourd'hui que l'aurel. d 
Dans ce même quartier s'éleve une colline qui regard 
Soleil levant, & ôù Diane furnommée À ou la 
reffe à fon PR Re ri aa + À la di 
de ce temple eft un petit canton confacré à Efculape, at 
Lieu eft le temple du dieu où il eft repréfenré avec la 
Hygéia, En défcendane de la colline vous voyez des b 


Lx] Les dx mille s c'eftce que figni- ces dix mêle choifs dans : 
is EC n0n pas infinies male rer ges Lg" 
trade, comme Amalèe l'a rendu, Xé- affaires. 
nophon& Diculore de Sicike parent de 


Dp22% 20e pmeomin mener an a 


TREÈRF 


CRRASLRREES ERP CEA TETE ESA 


LS 
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quarrez de ces dieux que l'on nomme! 1] Ergares , commê fon 
ereuttt Miverve- Écyioé . Apollon Agyiéüs, Mercure, 
Hercule, & Lucine. Homére arcribuë diverfes fonétions à ces 
crois derniers; car felon lui Mereure cit le Meflager de Jupi. 
D reve Enfers après notre 


mort, Hereule s'eft exercé en une infinicé de travaux plus 
ditfciles les uns que les autres , & Lucine aiffte les femmes 
quifencene les de l'enfantement. Au basdelacolline on 
voltunautre temple d' enfant, le dieueft debour , c'eft 
une ftatuë d'une coudée. A, yeftauff repréfenré mais affis 
dans un trône, certe ftaruë a pour le moins fx pieds de hau. 
teur, On vous montrera dans ce des os de corps bu- 
main d'une grandeur exceffiive. Ils que ce font les 
os d'un géant qu'Hoplodamas la au fecours de Rhéa ÿ 
j'aurai bien-rôt d'en parler plus au long. Près de ce 


rienne lui réfifte, & que SR sen Ge Re EnR 

ou faibles, ancicanes ou fonc également fa- 

jecces À fon empire. Que refte.c.il de Mycenes., qui du par 
de la guerre de Troye commandoir à toute la Grece , & 

Ninive, autrefois la Capirale des Affyriens, & deT hebes en 


cheiles Lg aatgn à Jee PRS AT Lo As 
Minyiens ; Délos qui s'eit vüé fi foriffante par fon commer. 
ceyque fontelles devenues : Les unes à préfenr n'ont pas la 

d'un fimple particulier médiocremenc puiffant , & 
Délos féroit enriérement abandonnée , fans la garnifon que 


1].Que l'on nomme Préate, et. sncices entendoicnt di Brux four 
ddue avifmeu eff, da rot épye , rater s À Dos pas roujaties tn lieu pleis 


CODEN LPS 
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Afhéniens y cnvoyent tous les ans 


LE 
ne érra Ge AE pro fi grandes 
nes villes rues, fi ri & 0 
ee réduites À rien, pendant qu'Aléxandrie en Egypre &s 
leucie fur les bords l'Oronte, tour nouvellement bâties 
& l'autre fonr parvenuës À un cel point de deur & 
puce que que la fortune elle-même femble les avoir 
protéétion, Mais nous avons vû de nos jours quelque 
Ps m de la forrune dans 
l'abaiffement de certaines villes 
quelques autres: Chryfé évoie une hf forcpeu 
pos Doux diton , que Philoëtere ere g' 
le un fe: Cerre île ce pas 
les re re Se) P 
on en a vi parole une autre qui récit pont & que l'o 
appelle l'ile Hiéra, Ainf routes les chofes humaines ne fo 
que pour un rem pe & il n'y a rien de ftable dans le mo 
En allant de D D D Ÿ 
LS GER rade que on croûte Fr pire chemin un re: 


Arme er 2 crois 
qu'ils entendenc les Furies , difencils qu'O: ayan 
tué fa mere perdit V'efprit en ce licu. li, Allez près dure 

le on voit un pocie restre couvere d'une efpece de rombe 
uelle eft gravée la figure d'un doige ; ils a] ce re 
tre la fépulture du doige ; & difene qu'Orefte 
fecoupa là avec les dents un des doiges dé le ion Dans. 
voifinage eft un autre endroie qu'ils nomment [1] cé, p l'A 
cequ'Orefte fur guéri là de fes fureurs, & ils y ont. bâti 1 
temple aux Euménides, [ls KRoRTANE ui la premiere ap 
ricion de ces déeflés, lorfqu'elles croublérent l'efpricà Oref 
il les Me na em ,aprèsq 
fe fuc arraché un doige, iles vit oures ches & qu’ F 
il recouvra fon bon fens; qu'A caufe de cela pour apraitel 
remieres il les honora comme, on à coutume d'honorcéilé 
VS des morts, mais {:]qu'ilfacrifia aux fecondes, Et 
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aüjourd'hui en mémoire de cet évenement ils fe eroyent bien 
fondez 4 facrifier à ces décllès &aux Graces en même cemps. 
or du dieu qu'ils nomment Æeé il y a un autre rs 28 
où l'on ditqu'Orcite coupa fescheveux, & ce cemple a pris de- 
1 fa dénomination, A dire le vrai, ceux qui onr recherché les 
antiquitez du Peloponnefé conviennent qu'Orefte pourfuivi 
par les furies véngereilés de la more de Clyremneitre éprou. 
Ya routes césavanturés en Arcadie , avant que d'être jugé dans 
l'Aréopage. Ts ajoucene qu'il eue pour accufareur , non pas 
Myndare ; car il n'écoir plus au monde mais Périlas qui, com 
me coufin germain de Clyremneftre, demanda la punition du 
crime d'Orefte ce Périlas évoir fils d'Icarius , qui eur même 
pluieurs filles enfuire. 

De Manies {1} au fleuve Alphée il peur y avoir environ 
quinze ftades , je dis jufqu'à l'endroir où la riviere de Gathéate 
après avoir celle de Carnion fe décharge dans l'Alphée. 
La riviere de jon a fa fource [2] dans l'Epytide au-deffous 
du temple d'Apollon Céréare, Pour celle de Garhéare , elle 
viene de Gachée dans le cerriroire de Cromes quelques qua. 
ranteftades au:detlus de l'Alphée , où l'on voir à peine quel. 
ques traces d'une ancienne ville de ce nom. De Croimes à 
LA ave on compte vingt ftades. Nymphas eft un lieu Fore 

uatique & rempli d'arbres, De-là à Hermée lieu conlacré à 

reure on compee encore vingt ftades, Là il ÿa une colonne 
Sun Méreure deflus, c'éft une borne enrre les Meffénicns 
& les Mégalopolirains. 

En cer Endroic vous verrez deux chemins ; l'un va à Mefñe- 


la Meflénie. En prenant ce dernier vous trouverez bientôt 
l'Alphée, & c'eft juftement à cette hauteur que le Mfalluns & 
le Syrus après avoir mêlé leurs eaux enfémble viennent tom. 
ber dans ce fleuve. Après avoir côroyé quelque remps la riviefe 


Gex remarquables, & pour mettent au Ge, , mais ajous c'eft improprement, 
files térémonies que les Ancienspes [1] De Mami ; Or. Le eexre dit 
tiduobene Mit dans leurs Mérifices, Soit de Afamrinre. Mais il fait lire paies 
dns ls manière d'hanorer les morts, avec P'aulmier; Afantinée cftune faute 
van pin dsganin à toût 44 ilurr. éveil de copiite, 

étoitin cuire plus politique que La] Dan l'Epride. Muimier lie 
Fleur, Peus au contraire éroix le culte dans L'Ægyridr , & I en done de fort 
dont on Honomoët des dieux. Paudenias bonnes ralfons tirées che la Reation des 
tnplore quelguefiis Bére pour Aude lieux, 


Cnsr 


ne, l'autre conduit de Mégalopolis à Carnafium autre ville de LX 
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de Malluns qui eft fur la droite , vous la ; & vous 
vez à Phedrias par un chemin qui va toujours en d 
Phedrias eft à trente ftades du confluent dontj'ai parlé 
quinze ftades d'Hermée où l'on voir un temple de certe 
nité que les Arcadiens appellent par excellence le Afabtre 
Ce lieu eft encore miroyen entre les Mégalopolirains & 
Méfléniens, Vous y verrez quelques flaruës de ceree déefés 


chere aux Arcadiens, de Cerèsi, de Mercure & d'Hercule, 
toutes de grandeur médiocre. Cer Hercule de bois fair pat 


Dédale, & que l'on dit qui écoic fur les confins de Még: 
din & dela Metfenie, pourroît bien avoir éré là. 


Le chemin qui va de Mégalopolis à Lacédémonc borde l'AL 


phée l'efpace de trente fkades , jufqu'à l'endroit où la riv 


de Thiuns fe mêle avec le fleuve, Enfoire on life la riviere 


4 gauche, & à quarante {tades du confluent on trouve Ph: 
fies ; d'où il n'ya plus que vingt ftades à faire pour arriver 
temple de Mercure qui eft auprès de la ville de Bélémine, 


Arcadiens prétendent que Bélémine écoir autrefois une vil le 
de leur frontiere , & que les Lacédémoniens l'ont ufurpée fi 
cux. Mais je n'y vois aucune apparence ; car fans recourir 4 


d'autres raifons qu'on alléguer , les Thebains n 


roienr pas uë de faire valoir les droits de leurs Al 


s'ils avoienc c: voir 


tes places qui font fur la frontiere d'Arcadie, il 

foixante & dix ftades. En y allant vous paflez par {1} 

qui n'eft qu'à treize ftades , & où l'on voit encore qu 
reftes d'un temple de Diane Sciaris, bâti dce TA pe 
Ariftodeme durant & domination. À dix ftades delà vo 
voyez Charifium, ou plurôe le lieu où certe ville écoie , & 


À peine en refte-cil quelques veltiges. Dix autres ftades pla 


e C'étoir Leo er autre pm THE ra 
vé qu'un le de Neptune fur une colline ,avecune ft 
env de dicu de Bpése Qurrés , & ua Bols Her qui 


ne le temple ; cetre avoit êré bâtie par les enfans 4 


Lycaon, 

Si v fur la vous arriverez d'Zœrée 
Yquinre Mades de Triéslons, &qui a ei, dit-on, pour 
") ou PA per Sous. C'ésoitapparemnt un tie fouibée 6e ces 


pol juftement rev uer certe ville . 
leur nom, De Mégalopolisà Merhydrium ,& à petis 
: ch pen qe rot 


AM es bee À nn 0 A À à à 


Vovaan pu L'AnCADIE. 201 
1darétir Zuwréus fils de Tricolonus. Paroréüs fon cader fonda 
auf Parorie dix ftades plus loin ; aujourd'hui ces deux villes 
fonc déferres, [left fculemenc relté deux les à Zutée, 
l'un de Ceres, l'aurre de Diane. Vous verrez fur certe route 
des ruines de plufieurs autres villes, comme de Tyréc à quins 
2e ftades de Parorie, &enfuire d'Hypfanre , ville autrefois f- 
tuée fur une monragne de même nom, Entre Thyrée & Hyp- 
fance c'eft un pays de monragaes couvertes de bois & pleines 
de bêres fauves. J'ai déja dir que ces villes avoient été ainfi 

liées du non de Thyréüs & d'Hypfuns rous deux fils de 
Lycaon. A Tricolons vous erouverez fur votre droite un che. 
min qui va en defcendanr & qui vous menera jufqu'à une fon. 
maine Fe nomment {1} Crranés, Trente ftades plus bas vous 
verrez la fépalture de Callifto ; c'efk une éminence où l'on à 
hiffé croîere roue forte d'arbres, foic fruiciers , ou fauvages. 
NE ne ON rermple de Diane [x] furnom- 
mée Callifte. Pamphus eft le cm De AR ne à 
donné ce furnom à Diane à l'imitarion des Arcadiens, Vinge- 
ee au de-là & à plus de cent ftades de Tricolons, lur 
ke in de Merhydrium la feule ville de cette Province 
qui fe foir maineenuË, vous avez Anémofe & le mont Phalan- 
æe , fur lequel on voit encore quelques reftes d'une ville de 
même nom, Les Arcadiens difenr que Phalanrus fon fonda. 
dur évoic fils d'Agélas, & petit-fils de Stymphale, Au bas de 
la montagne elt une:plaine , & après cetre plaine Ja ville de 
Schœnus, ainfi appelée du nom de Schœnéiis Béotien de 
nation, Mais s'il elt vrai que Schœnéus foit venu s'établir en 
Arcadie, je Pere Er le ftade d'Aralanre qui eft auprès 
de la villea été ainfi appellé du nom 5] d'une des filles de ce 
Béovien ,& que dans la füite les Arcadiens onr confondu cette 
Acalante avec l'autre, Quoiqu'ilen foie, on convient que rous 
ces lieux & quelques aürres encore font compris dans l'Ar. 


cadie. 
Merhydrium eft donc, comme j'ai dir , la fule de routes 


ces villes qui mérire qu'on en parle, Elle elt à cent trente: + 


feptitades de Tricolons, Son nom vient de ce qu'elle eft fur 


C1) Ali mrmment Cronnei s di [4] Dame d'anc dei filles de ce Pée- 

Liu , mean qui jaillit, tien. Cet endroit du texte ft fut 

A De Dan fomenmmée Califes char, & pautène aluiré, J'ai fuvi 
Celt-8-dite srér-détle. l'interprétation de Kits. 
Tom 11, Ce 
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une hauteur encre deux fleuves , le Malætas & le Ge 
c'eft Orchomene qui l'a bâtie, Ses cicoyens avant qu'ils 
tanïplancallent à Mégalopolis avoient remporté des viétois 
res aux jeux Olympiques, On voir en certe ville un rem, 
Fes de Neptune Hip, bâti fur le rivage {1} du fleuve Mas 
lctas, Le mont Thaumafius domine le long de ce fleuve ; le 
Methydriens difenc que Rhéa AO de Jupicer fe retira 
certe montagne , & que Hoploidamas avec les autres Géang, 
accourur à fon fecours pour la défendre contre les violences: 
de Sarurne, Ils avotent pourtant qu'elle accoucha dans us 
canton du mont Lycée ; mais fi l'on les en croit , ce fur ff 
Je mone Thaumalius qu'elle trompa Saturne en luipréfenr: 
une pierre au lieu du perie Jupiter, comme les Grecs leracon® 
sent. Ce qui eft de certain, c'eft que l'on voir fur la cime de 
montagne une grotte nommée encore la grorte de Rhéa , 
iln'eft permis à perfonne d'encrer, qu'aux fcules femmes d 
nées à y célébrer les myfferes de la déelfé, A crente fhides 
Merhydrium vous verrez la fontaine Nymphalña ; & de- 
jufqu'à un endroit qui fere de borne aux Mrégalopoli 
More & aux Caphyares on compte encore 

te flades. 

On va de Mégalopolis à Ménale par un défilé qui fe 
me des portes LH, 6 que l'on ra au dell de 1 
liffon, Sur le chemin à la gauche eft le cemple du bon di 
fi l'appelle-c-on, Si nous tenons des dieux cour le bien qui 
nous arrive 4 icer étant au-deflus de cous , il y à lieu d 


ple de Minerve furnommée l'Inventrice & avec raïfon , pail 
que c'eit à elle que les hommes doivent! l'invention des an 
& routes leurs bonnes ces. 

Sur le même chemin à droite il y aun grand efpace cos 
facré à Borée ; les Mégalopolicains lui font des facrifices 
gulieremencrous les ans, & l'honorent d'un culte partit 
en reéconnoiflance du fecours qu'il leur donna fi à propose 
tre Agis qui commanduit l'armée des Lacédèmoniens, E 


T0] La long du fenve Atatetar, Le Poulinler, Malaras ; dont 
texte dit, duffesve Afelafar, Lifez ave déja pari, 
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Voustrouverezla épulrure [1] d'Oïclès pere d'Amphiaraus , fi 
pourtant il et vrai qu'il foir mort en Arcadie, & noni Troye, 
Où il fuivie Hercule dans fon expédition contre le roi Laomé- 
don. Après ce combeau vous voyez le temple de Cerès d'Hélos, 
inf le nomme-t-on ; il eft Se d'un bois facré | & 


n'eft en effér qu'à cinq ftades de la ville d'Hélos ; il n'eft per- 
is qu'aux femmes d'y entrer. À trenre flades de-là c'efb un 
village que l'on nomme Palifcius ; au fortir de ce village vous 
Jaiffez à gauche l'Elaphus ruiffeau qui eft fouvenr à fec,& après 
vingt ftades de chemin vous arrivez à la ville de Perechées 
donr on ne voit plus que les ruines, à l'exception d'un temple 
du dieu Pan , qui s'eft confervé, Là on aie une ravine, & 
quinre flades plus loin on fe trouve dans la plaine de Ménale 
commandée par une montagne de même nom, Au pied de la 
montagne on voitæncore quelques veftiges de la ville de Ly- 
on , & un rémple de Diane Lycoatis où la déeffe eften bron- 
20. Sumatia sure ville ruinée éroit au midi, Sur la même 
montagne il ÿ a un endroir où trois chemins viénnent abou. 
tir ce fur de-là quelles Manrinéens par le confeil de l'oracle 
de Delphes enlevérenc les os d'Arcas fils de Callifto. 11 ne 
reîte plus que des ruines de la ville de Menale & d'un rem. 
pe de Minerve ; mais on voit encore deux ftades , dont l'an 
toit pour les combats des athiéres , l'autre pour les courfés 
de chevaux, Les gèns du pays eroyenr cette montagne parti- 
Culierement confacrée au Re Pan, & ils fonc fperfundez de 
la préfence du dieu , qu'ils s'imaginent pri parer 
joûer de la flure, 

Depuis le temple de cere divinité que les Arcadiens nom- 
ment Le Mabtreffe jufques à Mégalopolis il y a ‘environ qua 
rante ftades, & l'on pañfe l'Alphée À moitié chemin, À deux 
flades du Aeuve on trouve les ruines de Macarée, & à fepe 
ftades enfüire celles de Dafee , d'où l'on compte éncoré fept 
ftades jufqu'au monr Acacéfius, au pied duquel éroit autre 
fois la ville d'Acacéfium ; on y voir encore une ftarué de mar. 
bre qui repréfenre Mercure. Si l'on en veur croire les Arca- 
diens, C'elt-là que ce diéu dans fon enfance a été élevé par 


U41.L4 fépitiere d'Otilts prre d'Am lanki ponvoit bien être celui de 
phiarait. Stlon Apotlodone Liv 42 CR TE ne d'Amkne 
Y dei un ancre Ofeks Arcalien den Panfairr, 
don , & le rotnbeair dont parle lei Pau= 


is l'énrendre 


Ccij 
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les foins d'Acacus un des fils de Lycaon. Mais les Thebaing 
one une tradition bien différente, & les Tanagréens une ame. 
tre auf différente de celle des Thebains. Le de la dis 
vinité favorite des Arcadiens eft à quatre ftades d'Acacéfium. 
La ere ftatuë l'on y voir eft une Diane fa LC 
la uétrice ; c'eft une ftaruë de bronze qui a bien fix piéé 
déhaut autant que je m'en puis fouvenir ; la déefle rienr 
flambeau de chaque main. 


mon voya| 
table où 


Rire à ee Bus Ed PE Se liée 


une ftatuë de Polybe fils de Lycortas, L'inferi porte 
la Grece n'eut pas fair rant de fautes, f elle avoit faivi le 


confeils de ce grand Homme, & que rombée dans de grandi 
malheurs elle n'eut d'efpérance & de reffource qu'en lui, Des 


vante le on voir trois aurels dédiez, l'un à la divir 
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Main un flambeau , & de l'autre deux férpens ; un chien de 

chafle cit auprès d'elle. De l'autre côré près de la divinité 

favorite on voit Fo re dans l'équipage d'un homme de guer. 
ui temple di 


re; les Miniftres que la déc fur élevée 
par cer Anyrus qui éroir un des Ticans. Homère eft le pre- 
mier qui ait parlé des Ticans ; il en fait des dieux du Tarta- 
re dans le fermence que le Tartare prête à Junon. Onomacrire 
a depuis emprunté certe fable d'Homére , & dans fon poëme 
für les Orgies de Bachus, il die que les Tirans cauférenc bien 
des maux à ce dieu. Quanc à An tus , je rapporte ce que les 
Arcadiens en difénr. Mais, que Diane foir fille de Cerès & 
non de Larone , c'eft une tradition Egyptienne que le poëre 
Efthyle fils d'Euphorion a le premier répanduë parmi les 
Grecs. Je “es dis rien # MR ee ae 
res , ni des l'ouvrier a repré: 
Été 1e picdelal fice AA dt le cui Cureres Ref 
Pas fort reconnoiffäble, Les Arcadiens apportent ca 
des fruirs deroure cfpece , excépré [1] dés grénades. En for: 
En SEE vous verrez fur ocre droire $ miroirencaftré 
ans le mur; quand on s'y regarde à peine fe voit-on, mais 
on voit diftinäemenc æ fs grou date dont j'ai par- 
lé. Si vous avancez un adeflss du temple, vous verrez 
far votre droite ce qu' me de Mégaren , où ils célé. 
brent les myfteres de la , & lui font des facrifices anf. 
quels n'ya rien d' Ils ne coupent point le gofier 
aux vidimes comme dans les autres facrifices ; mais ils les 
dépécenr cancôr d'une maniere , rancôt de l'autre füivant 
que le hazard les leur faie comber encre les mains, 


C'éft de roures les déeffés celle à qui les Arcadiens ont le 
plus de dévorion ; ils la diféne [217 fille de Neptune & de Ce- 


que 6 lle bat fielle sé. <ooée dans Les 

toit sbflenué de manger depuris fon en. d'Ovide » Liv, 4 

Jerement. Or il fe trouva que CG] ie La fout fe de Nopisse de 
oc en À promenant aux champs Eh de Cris, Cet: «ft 

avoit mangé d'une grénade , & da por Anufe , qui n'a pes pris Gate 
Japhuus qui en avoit témoin, la dé. de que le vexte éçoir x 
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& ils l'appellent Q la Mairrefle orage 


rès, ï 
Ceré certe auere à et fille de Jupiter & 


phus avanc Homére. Pour moi j'ai eu fcrupule de fai. 
D LEE VE 
À + sr par pen Au-deffas du M. 
ya un bois facré , entouré d'une muraille de pierrés 
Dans ce bois on voir des arbres de coute forte, mais entr'aus 
pepe Enr Pa er écr e 
ne, s ä li æ 
PRE ag pe rm ri 
Hippius , comme au pere de la déeife , & autres en. 
Det prend que le dernier eftun autel com. 
mun à tous les di par des marches faites exprès on 
monte au temple du dieu Pan. Vous voyez d'abord un porti. 
re PE EE grandeer. Les Area. 
mettent ce dieu au nombre des plus puiflances divini. 
vez, qui exaucent les prieres des bons, & fonr fentir lur 
colere au méchans ils tiennenr une lampe perpétuellement 
allumée en fon honneur ; ils croyenr qu'anciennemenr ce dieu 


rendoit des oracles , & qu'il avoit pour à Le 
Era, celle 1 même qui fond Arras El de Calle dot 
j'ai dir ci-devanr une, de ce qu'ils en racontent, Vous 
verrez auffi là un dédié à Mars , & dans le le deux 
re GAME ue fard ee) es bois, 
ancienne. & Minerve fontauifi en bois; 
Mais Cr ape mr ag 
Op Un peu plus loin vous découvrirez l'enceinte des murailles 
xxx vu, de Lycofure , où il n'y a aujourd'hui qu'un petit nombre d'ha 
birans ; c'eft néanmoins la plus ancienne ville qu'il y ait dans 


{19 Frile l'appelleut leur Afabrrefe.  cellence , sais filon les Arcsdiers Us 
L'exproffiqn grecque eft Jireme, demi avoir deux Profrpines ; l'use fe 
si. & de Crrès , l'avtné Alle de, 

pare Cats de. & de La mème Crrès, Cette 
LR » Éllr. On appelait Profèe.  dernéere étoit La divinité fivocire des 
pue Coté, Cfedsdire , ls Alle par ex 
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Le) & le mont facré ; car ils prétendent que Jupiter a écé 

fur certe montagne dans un petit canton nommé Cre. 

rée , qui eft à la gauche d'un bois confacré à Apollon Par. 
rhañus ; c'eft là , difene-ils, & non dans l'ile de Crete que 

| sgireiee par crois nymphes ,Thifoa, Néda ,& Hagno. 

icre bâtic la ville de Thifoa dans spores de 


Par , ce n'eft plus à préfent qu'un village dé 
dance de Mégal &i TR AETRS  Mue 
Nédas, & La donna le fien à une fontaine du mont 
Lycée, dont l'eau l'hiver & l'été cit route femblable à celle 
du Danube. Dans les remps de féchereffe , lorfque la rerre 
De ne pe me le arte le AUS ue 
donne , le prêtre de Jupi Lycéüs tourné vers la fontaine 
adreffé fes pricres au dicu, & lui fair des facrifices en obfer- 
vant routes les cérémonies prefcrices ; Enfuice il jerce une bran- 
che de chêne fur la furface de l'eau , car elle ne va point au 
fond. Certe li agitation qui arrive À la fontaine en fait 
forcir des ex ns qui 'épattiMene 8 Le Farmene en suges ; 
Téfquels recombant bico.côr en pluye arrofent & fertilifent le 
PINS RES RUE Re LIRE sa tenine-comeré à 1Ba 
avec un bois facré , près duquel dt un Hippodrome & un fta- 
de , où de route ancienneté l'on a célébré des jeux en l'hon- 
re [ , mais les 

n'y y i une iption en vers 
CT QD Ep adlent coder 
tion. 


Le mont Lycée cft fameux par bien d'autres merveilles, Il 
p'eft pas permis aux hommes d'entrer dans l'enceinte conf. 


née. On dit auffi que rour ce qui entre dans cette enceinte, 
hommes & animaux , n'y fair d'ombre. Si une bêre pour. 
faivie par des chaffèurs peut s'y fauver , elle eft en fareté ; les 
os ne Cr es ils SE ag en Se 
Is remarquenr que le c cette , Quoiqu'oppofé aux 
rayons du Lola me tale (5j ascane ombre. A Syéne [2} ville 
{x Ne fair aucune seber. Paularias [1] 4 .Sténé ville veifne def Etbie- 
pue hp pain 2e pie s Cre- Voyez Pline Liv. 3. 


Pl mentoient , où da roi 
dus l'ecreus, 


Li 


sof PawSANTAS, Livax VIE 
voifine de l'Echiopie , duranc le cemps que le foleil cft dans 1e 
fignc du Cancer , iln'y a niarbres, ni animaux qui faflent de 
l'ombre , mais dans le canron du mone Lycée doûc il s'agit 
ici, cela [1] arrive en tout remps. Sur la croupe la plus hauté 
de la montagne on à fair à Jupiter un autel de terres rappora 
rées , d'où l’on découvre prefque tour le Péloponnefes Devant 
cérautel on a pofé deux colonnes au foleil levane , fur lefquele 
Jesil y a deux aigles dorez d'un goût fort ancien ; C'eit fur cee 
aucel qu'ils lent À as Lycéiis avec un grand myftere, 
TA ne mi s de ne les cérémonies dé ce facri- 
fice; ainfi por aiflons les chofes comme elles fonr, & comme 
elles ont roujours été, 

” Dans certe. partie du mont Lycée qui eft à l'Orient vous 
verrez inrempled'Apollon Parrhañus, où Pythias, car on lui 
donne l'un & l'autre furnom, Les Arcadiens célébrent tous 
les ans une fête en l'honneur de ce dieu , ils lui fcrifienc ur 
fanglier dans la place publique, & alors c'eft 4 Apollon Epicu: 
rius qu'ils ad: t leurs vœux 4 mais cnfüire ils portent là 
victime dans le temple d’Apollon Parrhafius , en grande - 
FR & au fon des flüres. Lä ils coupent les cuiiles dé la victime 
ils les font rotir ,& ils confommenr le facrifice ; vel eft leur 
ufagc, Au Nort de la montagne c'eft le verritoire de Thifoa 
les gens du liea honorent particulierement la nymphe de 
nom. Le Mylaon, le Nus, l'Acheloüs , le Celadus , & Ie Nas 
philus fone autant de rivieres qui arrofent ce canton, & quis 
vont fe jerrer dans l'Alphée, Je connois deux autres fleuves 
de même nom que l'Achelotis qui eft en Arcadi: , mais beau 
coup plus célébres ; l'un [1] traverfe le pays des Acarnaniens 
& des Eroliéns, &a fon embouchure vers les Echinades, cer 


[1] Cela arrive eu out temps. C'eft 
uneerreur , Pautniat dooër trop crédu. 
le, & l'on voir aufi qu'il érois mauvais 
Aftronome, À Syéné où l'on avoir le are éeranger. Cette formule cit 
feit licubairement fit la rête le : ordinaire à Hèrodoee quanii il parle de 


Jour du folftice , l'égaille du Gnomn là religion des E 
Où ésdran ne donnoir point d'ombre à {3} L'un traverié irpays dei Acad) 
midi, mais if n'en écoit pas de même mien, c'eft de celui-là que Virgile 24 


en 2 
Cal Aa faiffens lerrbifes comme 
aller font à © camane cles eut Ponphirs 
dir. Ces moë renferment une 


Vowaer Dr: LADA. 
PP 4e 4 re NE << 
‘di monc Sipyle , & le niême potre en à fair encore mention 
paclane de Niobé, Ainf l'Achelous qui pa aux exo 
du fonc Lycée et le troifiéme, A la droite de Lycofure vous 
Nüyez de hautes montagnes que l'on appelle les monts No. 
Et or RAT 1 Nes ya fon eme ea de-là La 
un a G de, parceque, difenrils, ce 
HquePani Te dej de la dre. Quant aux monts 
Nomiens, il férote naturel de croire qu'ils portent cé nor à 
feaufe de leurs pârurages qui fon confacrez au dieu Pan, ce. 
| k les Arcadiens difenr qu'ils font ain appellez du nom 
d'une nympbe. 

Le Phacaaifie pale à eravers la ville de Lycofure du côté 
du couchanr, Pour aller à Phigaliéilfaur paller certe rivière ; 
fjuand vous l'avez paille vous crouvez un chemin qui va touts 

&h monranc l'efpice de vrente ftades, Ce ge regarde 

'higalus fils de Lycaon & le premier fondateur de Phigalie, 
<oiiment enfuire Cette ville s'éft appelée Phialie du nom de 
Phialus fils de Hogan & Sp revenu À 

| premiere déno , c'éltce a déja ué 
LE ces mémoires. On raconte beaucoup d'autres € 3 
Mais qui ne me pas forc dignes de foi ; car les uns 
difène Phigalus éroie un Homme originaire du pays, 
Res fils de Lycadm, les autres, que P'hipalie étoie 
Une nymphe du nombre des Dryades. Quoiqu'il en foir , 
Jorfque les Lacédémaniens firenr fa pucrré aux Arcadiens , 
Île cournérene d'abord leurs forces contre Phigalie ,entrérenc 
dans le pays avec unearmée féreueJes ie ju 
dans leurs murs ; & mirent Je fiége devant la ville, Les P 
liens fe voyant prèx d'écre forcer capieulerent & eurone la IL. 
bérté de fe recirer ot ils voudroient ; ils évacuérent donc la 
press qui für rafce fous l'Archonrarde Miltiade à Athénes, 

a feconile snnée de la rrentiéme Olympiade , en laquelle 
Ghionis Lacédémonien fur proclamé vai aux: jenx 
Olympiques pour la troifiéme fois. Ces fugitits aÿaur juge à 
es d'aller à Delphes pour confulcer l'oracle fur les moyens 

rénerer dans leur pays, il leur A FREE Eu vain ils 
Éepuite mérour par.cux-mêmes, qu'ils priffenr avec 
ex cene hommes d'éllee dela ville d'OS tEnt rque ces 
céae hopifiies périroienc tous danélé combat, frais qu'à l'aide 
Tome 11: Da 


Car, 


Pausamias, Liver VIT ; 


"JC eux à qui fenralle- : 
FETES Con 


morable du courage ile ces 


(Notaën D L'ARGADIE OL 
figrandedouleur, qu'il lui { 1] céda la viétoireun moment avant 
Qu'Arrachion étranglé rendic le, dernier foupir. Les Eleens 
rent en faveur d'Arrachion, & cour more.qu'il étoie 
fut couronné, Je fçai que les Argiens.en uférent de même 
envers Crougas , fameux achlece natif d'Epidamne, Hsle pros 
clamérent vainqueur après fa mort , & lui ajugérent le prix des 
Jeux Neméens, parceque Dainoxene de Syracufe fon anta. 
ifte ne l'avoit vaincu que par une lâche trahifon, & en 
Yiolant les loix dont ils éroienc convenus l'un & l'autre, Hs 
devoient furlefoir combattre enfemble au pugilar,& ils écoiens 
convenus en préfence de rémoins qu'après que l'unauroit par: 
téun coup d fonadverfaire, celui-ci auroit fon tour & en por: 
teroit un, réci à l'autre. Le celte ne s’arrachoi 
ns avec FE a AN Fe poignet a dar 
éulement la paume main d'un cuir 

rond faifoic renir avec dés lanicres ,mais de force que ERP d 
demeuroient découverts, Creu (ape le ier Damo- 
xene & lui décharges un coup fur laxère, celuici dit 
à Creugas de renir fes mans en repos , & d'acrendre le coup 
à fon tour y obéir j'aufli-côr. Damaxene lui plongez 
Jes doïgrs dans le Hanc avec ranc de violence qu'il le perça, 
&{:}41coûps redoublez élargiffane Ja playeil lui arracha les 
Ë 5 Creugas expira furie champ; mais parceque Damo. 

xene avoir manqué de bonne foi, & qu'au lieu d'un feul c 
il enavoir porté plufieurs de faire, La mas {3} lechañfé- 
rent honreufement de l'arene, & ajugérent la victoire à Creu. 
D nee Us frene plus, ils lui érigérenr une 
& que l'on voir encore aujourd'hui dans le temple d'Apal. 

Jon Lycius à Argos. | 
Vous verrez auf dans la place publique de Phigalie Ja {e- 


Es Pepe as 2 
te svantite ge fa » & le ë 
née par Eufcbe; mais ni le rexce d'En Clocede A 

ai eclui de {11 Le heutrafrmenr de 
Æxonspes de foutés, & ces fautes deco l'aremr: La latine d'Amañe por 
rendent et emdeou fort ob&ur te, exilé menant ; Le bamnirent j axts 
our Scans l'autre, Pantmier co Kahnius à for bien rernarque que fes 
lle texte de cesdleux auteurs, & &  Hellanodices n'avoient pas le pouvolr 


fipulicioufe que fen'as  d'éxiler, Anti le mor grec , nc figndfie 
pes héfieé À 1 frise. F SU eur cho ; que dif 


Dai 


chauds, 


Nédas. on voit 
& fort antique ; e'eit le temple d 


d'une yes ntité de 
l'accès Eve difficile rer 


nent facrifier ; comme je 

le jour de la fêce, je n'ai pu voir a La 
42 armee ét ne fe Le eu za const de ia ba + O 
Gr Etrprome file de : 


par + 
Jr Ophine & VO- qu'enfiise ya 
céan régnénent paru les Ticximavant  Tartare, Suriirné &' 
Sarre & Ribés, qu'ils furent vaine leur plate. 
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> jaioüidire à des Phigaliens qu'elle éroir atrichée.avec des 


d'or, & qu'elle repréfenroic une efpéce de divinité ma. 
ring qui étoit moitié femme & moirié poilfon , ce qui ne peur 
convenir À Diane. 

La ville de Phigalie eft route environnée de monta $ 
du mont Cotylius à la gauche, & du mont Elaïus à la droites 
Le monr Cocylius eft 4 quaranre flades de la ville ; fur cerce 
montagne il y «un bourg nomme Zafes, où vous verrez un 
temple d'Apollon Epicurius , dont là voûte eft de pierre de 
taille ; après celui de Tégée c'eft de rous les temples du Pe- 
loponnefe le plus eftimé , loir pour la beauté de la pierre , foie 
pour l'élégance & la ymmeérrie de l'édifice, Le furnom d'E) 
urius vient de ce que ces peuples furenc délivrez de la 
par le fécours du dieu, de même que les Achéniens l'appellé- 
rent Aléxicacus pour un femblable Pt Je crois que l'un & 
l'auere nom Jui t donnez durant fa guerre des Athéniens 
avec les Phigaliens & les autres peuples du Peloponnefe, Ce 
€ Ms le perfunde , c'eft premiérement la conformité des 

x noms, & en fecond lieu c'eft qu'Iélinus qui a ce l'ar= 
chitede du temple d'Apollon Epicurius vivoir du cemps dé 
Periclès, & qu'il fur auffi l'architecte du remple Fr l'on 
nomme le Parthenon à Athénes, J'ai déja dir que la fau 
du dieu avoit été tranfportée dans la place publique de Mé- 
galopolis, On trouve À la vérité une fource fur le mont Co. 
ee mais l'hiftorien qui a écrie.que c'eft la fource de la ri. 
Y de Lymax donne Hen-de croire qu'il ne l'a pas vie par 
luismême, & qu'il ne s'en cit pas même rapporté à des per: 
fonnes qui l'euffenr vüt , pour mot j'en parle comme rémoin 
oculaire & comme inftruit par les gens du pays ; eccre fouree 
<furès-foible & fe perd bien-côe danses rerrès. Je ne 
néanmoins dire en quel enitrair de l'Arcadie la riviere de Ly- 
max à {à fource, parcequ'il ne me vioe pas dans l'efprie de 
m'en informer. Au-.deflus du cemple d'Apollon il y a un Heu 
Qu'ils nomment Corylus , où vous verrez un temple de Ve- 
pus & une ltarué de la déetfe , le remple n'a plus de voir, 

Le mont Elaïus n'eft qu'à trente ffades de Phigalie, Ce 
que l'on y.voïr de plus curieux, c'eft une grotre de Cerks far- 

mméo lt Noire. 11 fur avoir que les Phigaliens convien. 

nentde ce qe difent les Thalpufiens du commerce que Nepeu- 

nc cut aveg Cars ; ilrprétendent feulement que ce We 
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PV IA Pipe Gers surrefois nation R chérie, 
s À vous nourtir de gland , À paires dans Les bots | 2" 
out voilà condamner pour la feconde fois." "7 ” 
Mais des maux plus cruels vous menacent encore, 
Oli je vous le prédis , La faim qui vous dévore 
Va croëlfant tous Les jours irriter Vos fareurs, 
Ec vous accogtumer aux plus grandes horceurs, 
Dés membres de (on fils, 6 barbare courage, 
Le pere alfouvira (à famélique rage, 
La mere, de l'enfans qu'elle porteen [on fcin, 
à Pour s'en rallafier’, deviesidra.l'affafins, 
à Ervous périrez tous, fi Cerès offènièe 
2 Dans fonantre profond n'eft par vous encenfle, 
D ef rétabliffäne fon culte & fes autels 
1 "Vois he lui décéroez dés honteurs immortels, 

Les Phigaliens depuis ec oracle rendirenr à Ceréstousles 
onneurs imaginables, & enrr'autrés marques de réfped & 
ie dévotion qu'ils lui donnérenr, ils engagérent Onaras fils 

de Micon , de l'ile d'Egine à eur faire une fhruë de 1x 
déeflé, Jui promeranc RS rERnenls qu'ilvoudroir. On voie 
ff à Pergame un Apollon en bronze qui eft de la façon 
l'Onaras; 'eit une fatuë admirable rant pour fa grandeur 
que pour Îa beauté de l'ouvrage. Le même Onatas fie donc 
une Cerès en bronze, les uns difenc d'après un tableau qu'il 
trouva, d'autres d'après une ftaruë de bois faice à l'imitation 
de l'ancienne , d'autres même d'après une apparition qu'il 
eue en fonge, Quoiqu'il en foie, je crois que cer ouyrage fur 
fair ae es gere après l'irrupeion des Perfes en Gre- 
ce, Car Xerxès, pailà en Europe dans le remps que Gélonfils 
de Dinamene éroic eyran de Syracufe & de route la Sicile. À 
Gélon fucceda {on frere Hiéron j-celui.ci étant mort 
accomplir le vœu qu'il avoit fair À Jupiter Olympien pour 
lificurs viétoires remportées à la courlé de chevatx, fon fils 
Dinamenc fecond du nom l'acquirta pour lai, Il confacra à 
“Jupiter un char de bronze artele de deux chevaux , & c'éroir 
son rage d'Onaras, Je l'ai vi à Olympic avée deux. inferi. 
prions, donc voici la premiere :. . 
Arbitre fouverain des hommes & des dieux, 


PaAusANTAS, Lives NII 
MN Mon pers aux jeux facrez troit fois vidioricax a 
"A von puiffänr fecours dur l'éclar de gloire, 

Ex voulant fignaler fon zéle 8e (a vidoire 

Par on monument éternel, 
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€ fon fcépere béritier j'acquine G promeffe 

MGR dla conjouts inter la CRE 
La féconde elt conçué en ces termes : 

D'Onatas à ce char réconnoi l'indofirie, 

Micôn étoit four pere , Egine (a Marrie, 
Ce Stacuaire vivoir en même cemps qu'Hégias d° 
l'érois venu à P! 


' eût jamais de. Un Fillard m'aflura 
ayant Jui certe ftaruë avoit été 
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* 'un village. On dit qu'Evandre fur le plus-grand 
Ca) Ja meilleur rète qu'il y oûe dé fon remps dans cottls 
te F'Arcadie. Il pañloir {1} pour étre fils de Mercure & d' 
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VOYAGE DE L'AnCADIE, 217 
nymphe qui éroir fille du fleuve Ladon ; ayant ordre 
d'aller Faire l'érabliflément d'une colonie, il prie avéc lui quel 
ques troupes dé Pallanrium d'où il écoir, & vine s'établir fur 
les bords du Tibre où il bâtie [1] une ville qui depuis a 
fait partie de la ville de Rome, & du confencement de 
ceux qui l'avoienr fuivi il lui donna le nom de Pallan- 
dum pour faire honneur à leur commune patrie ; nom qui 
dans la fuice le retranchemenc de deux lettres / & », 
a éré changé en celui de Paarium. Voilà ce qui enga- 

ex l'empereur Antonin 4 combler de faveurs Îles habirans 

le l'ancienne ville de Pallantium., On peur dire à la lotange 
de cr empereur qu'il n'a jamais engagé les Romains dans 
aucune , que malgré lui, Il chätia les Maures peuples 
de Lybie accourumez à l'indépendance , & de ceux que Fon 
a Nomades, mais beaucoup plus difficiles à vaincre que 
les Seyches | parceque montez fur des chevaux , eux & leurs 
femmes, ils vonr crrans à l'avancure fans aucun attirail après 
eux, au lieu que les Seyches traînent leurs cabanes dans des cha. 
rides, Ces peuples avoienc pris lesarmes contre les Romains ; 
Antonin les chaila du pays qu'ilsoccupoient, & les obliges de 
s'enfoncer jufques dans ces déferes qui font aux environs du 
mont Aclas. Il réduifir auffi [:] les Brigances, peuples de 
l'ile Brirannique , qui faifoienr continuellement La guerre aux 
Venuviens , autre peuple de la même île, mais foumié à la do- 
mination des Romains. Un tremblement de terre ayanr dérruit 
plufieurs villes de la Lycic & de la Carie, même l'ile de Rho. 
des & l'île de Cos, Antonin [1] par le foin qu'il eue d'y en- 
voyer de nouveaux habitans & par fes largelles répara rousces 


1] Sur er bords du Tybre oùit bä-  leméc dns fa Géographie, Liv, 2,parle 
Mo ar Virgile a Gatel ces > des Beiganees " fi 
dition lorfqu'il a die Enéide, Liv, & Îles Britanniques dont les Venuviens 
ss ras sgtun à fallaveepres Fifbient partie. C'eit donc Femveiens 
RTE ; nius, On Ur dans Juvenal, Sat, 14: v, 
are ee Dinue Alaxreram attegiar, cafe 
Dalegere oem , Se peluere in mentibns  l4 Entants. 
prhente EL L il eut» 
Fallantis preavi de mamie Païlas om af mp 
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malheurs. D'autres ont dicavancinoi les divers bienfaies 

les Grecs & Les ab i one ms dec Press Le Lee 
foins, & les fommes immenfes qu'il a employées À rebârir où 


voient laiffer par celtament leur bien à leurs enfans, fices en. 
fans écoient Lane eu Gtere ses enes cafi) ALU 
loit qu'ilslaiflaffeneune partie de leur facceffion à des Ciroyens 
poeess rente Role er cop: le droit de 
ifpofer de l'autre partie en faveur proches. L'em- 

. Antonin abolir cetre coutume, faifant plus de cas de 
lhumanicé , que d'une loi donc le bur écoic de grofir fon 

ne. Les Romains le furnommérent le Pieux, parceqi 

it évoir plein de religion & de pieré. Mais à mon avis il 
mérica aulfi le furnom du grand Cyrus , que l'on ie le 
pere des hommes, Il a eu pour faccefleur un fils même 
nom que fui ; cé fecond Antonin a dompré les Germains na- 
de Er Holient: & reg à le Er nlalems ess 
peuples barbares de l'Europe, particulieremenr les Sauroma. 
NA RE aux Romains, 
Maïs achevons de parcourir le refte de l'Arcadie. 

De Mégalopolis il y à un chemin qui mene à Pallanciuns 
&à Tégée, & qui va même jufqu'à un Heu que l'on nomme 
La barre. Sur ce © PS PR as i appel. 
lé Ladocée du nom de Ladocus fils d'Echemus. Aux envi- 
rons.on voyoit autrefois la ville d'Hémonie dont Hémon fils 
de Lycaon avoir été fondateur ; aujourd’hui ce n'eft plus 
qu'un village. Au fortir d'Hémonie en prenant à droice vous 
verrez les ruines de la ville d'Orefthafium & quelques colon 


Aphrodifium , l'autre Athenée. Sur la gauche de ce dernier il: 
4 on temple de Minerve où la déeffe cit en marbre, Vingt. 
des au de-là d'Achenée vous crouvez les ruines d'Aféa, & 
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Vorac»r pr L'AnCADIE 114 
une éminence où étoit aucrefois la citadelle ; on voir même 
encore ques veftiges de murs, À cinq ftades d'Afca près 


du grand chemin on vous fera remarquer la fource de l'AI- 
Fes &un peu plus loin fur le chemin même la fource de 
lEuroras. Auprès de la iere on voir un temple de la 
mere des Dieux quin'a plus de voir, mais où il eft refté deux 
lions de marbre, L'Eurotas mêle fes eaux avec celles del'Al- 
phée ,& confondus enfemble ils coulent durant quelque remps 
dans un commun canal , jufqu'à ée qu'ils f foienc précipirez 
fous rerre l'un & l'autre ; après quoi l'un va roître dans 
la Laconie, & l'autre femble fortir d'une nouvelle fource dans 
le-rerricoire de Mégalopolis. Depuis Afca jufqu'au mont Bo- 
réeon Varoujoursen montant ; fur la cime de certe monta 
onapperçoie quelques reîftes d'un vieux remple, qu'Ulyile, 
dit-on , bâie à Minerve Turélaire& à Neptune , Nil fuc 
enfin revenu de Troye, On trouve enfuire ce lieu qu'ils a 
pellenc Le Basse, & qui fépare les Mépalopolitains , les Té- 
féarés & les Pallantiens. Sur la e c'eft une plaine qui 
conduité Pallantium. On voir dans cetce ville un temple 
confacré 4 Evandre & à Pallas avec leurs ftatuës de marbre. 
Cerès& Proferpine y en ont auffi un , près duquel eft une 
flatuë de Polybe, La ville eft commandée par une- hauteur 
qui fervoir autrefois de citadelle, On voir encore fur la cime 
na bâci à ces divinicez qu'ils appellent Pares, & par 
lefquelles ils one coutume de jurer dans leurs plus importan- 
tes affaires ; du refte ils ignorent quelles font ces divinicez , 
où s'ils le feavene , c'eft un fecret qu'ils ne révéler point. S'il 
cftdonc permis de deviner , je croirois pour moque ces dieux 
CR phare , parceque Pallas ne leur facrifia pas de 
k iere qu'Evandre fon pere avoit facrifié à Jupiter 
Lycéüs, À la droite du lieu nommé Le Harte on trouve ve 
ne de Manthurié ; qui contiauë l'efpace derrente ftades 
les rèrres des Tégéares, & jufqu'à Tégée. En approchanr de 
la ville vous avez à votre droite le monr Crefius qui ne sé. 
rend pas bien loin, & où l'on à bâtiun remple 4 Mars furnom- 
mé Aphnéüs pour la raifon que je vais dire: Aérope fille de 
Cephde & peuire-fille d'Alétis ayanteu commerce avec le dieu 
Mars mourut dans les douleurs de l'enfanremenr. Le- fils 
qu'elle vénoir de mettre au monde cherchant à rêrer & me- 
re, ne lai; pas de crouver fes mammelles pleines de lait; 
s Ecij 
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110 PausaniAs, Livre VIIT 
car, difene les Tégéares, Mars operoit ce miracle en faveur. 
de fon fils. Voilà pourquoi ils donnérent À ce dieu le furnom 
{x} d'Aphnéüs. Pour l'enfant , il fur nommé Aéropus. Sur le 
chemin de Tégée vous verrez la fonaine Leuconia , ainf dis 
te du nom de Leucone que l'on croit avoir éré fille d'Aphis 
das , & non loin de la ville on vous montrera fon rombeau. 
Les Sp prétendent que Tégéarès ne donna fon nom 
cul canton où eft la ville de Tégée. Car alors ces 
ples évoiene gez en plufeurs cantons, Il y avoir les 
réares, les Phylacéens, les Caphyaces, les Corithéens ; 
É Botachides, les Echévéthéens , & les Manthuréens. Sous 
Ie régne d'Aphidas [3] ily eur un neuviéme cantonajouré aux 
huit autres, ce furent les Aphidantes, un à la ville qui 
fubiifte aujourd'hui, c'eft Alèüs qui l'a bâtie. Les Tégéates « 
ont eu part à routes ‘es expéditions qui ont fait quelque bon 
peur au corps Arcadique , je is dire, à ras de Troye, 
à des Perles , & à la bataille qui donna contre 
ER se ones à Dipée. Mais voici d'autres exploits. 


(ra Ancée fils 
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terrible animal , Leoiquil en ele dia dns D 1 
lui décocha la premiere une fléche & l'arccignit , Dee 
récompenfe de fon courage eut-elle la hure & a peau du 

lier, Les Héraclides voulane rentrer dans le Peloponnefe, 
Echemus fils d'Aéropus de Tégée fourint un combat fingu= 
lier contre Hyllus &le cux. Les Lacédémoniensayant fairtune 
irruption en Arcadie , les Tégéares eurent l'honneur de mar- 
cher les premiers contre eux, de les battre, & d'en faire un 
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Pig LE ms des Tégèares eur-mêmes faifient un can 
la er la ville de con à part; mais nul auteur n'a parlé des 
Tégie ne fut pas Ée par Tuts Echévèréens j ce mor 


pourroit bien 
M'OIS Tete êcre corrompu, Au refle Straboa dit. 
ner fon nom au canton où enfhite on auwifi que neuf cantons concribuërettn 
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Aléüs avoit bâri dans la ville de Tégée un temple à Mi 
nerve Aléa ; mais dans Ja fuite les habirans en bâtirenc un 
beaucoup plus grand & plus magnifique ; car le feu pritrout 
d'un coup au premier & le confuma entierement ; ce malheur 
arriva du temps que Diophance étoit Archonte à Athénes, & 

* {1} la féconde année dela RARE PRICE Olympiade 


cn laquelle Eupoleme fut vainqueur à la courfe du ffade, Le 
temple qui fubfifte de nos jours eft pp grand & Je plus or. 
qui y ait dans touc le Peloponnee, Sa principale beauté 
conlifte en crois rangs de colonnes , donc les deux premiers 
fonc au-dedans du remple, l'un de l'ordre Dorique , l'autre 
de l'ordre, Corinrhien , & le troifième de l'ordre lonique, qui 
cft au-dehors. J'ai oûi dire que l'archirecte de ce fuperbe édi- 
fice a été Scopas de Päros , celui-là même qui à enrichi l'an- 
cienne Grece de rant de belles ftatuës, mais particulierement 
l'Ionie &la Carie. Sur le fronton de devant vous voyez la 
chaile du fanglier de Calydon, d'un côté Aralanre, Méléa- 
ge, Théféc, Telamon, Pelée, Pollux, Iolas le fidele com. 
pagnon des travaux d'Hercule, les fils de Theftius, les fre. 
res d'Alchée, Prochoüs & Cométes, rous ces hérosattaquent 
fiéremént le monftrueux animal & le prennent en flanc. De 
l'autre côté Ancée déja bleifé laifféroit comber fa hache s'il 
n'évoir fourenu par Epochus ; près de lui vous reconnoiflèz 
Csftor, Am Haras d'Oïcles , poses fils de es 
© fr. Agamede & arriere pete le Srymphale, 
ein iridhois. Sur le fronton de derniere le feulpreur a repré- 
me le combar de Téléphus & d'Achille dans la plaîne du 
ique, 


Augulte après la bataille d'Adium enleva l'ancienne fHardé Cas. 
de Minerve Aléa avec les défenfes du fanglier de Calydon, XLVL 


pour punir les Arcadiens d'avoir porté les armes contre lui ; 
car rous avoienr fuivi le pars d'Antoine à la réferve des 
feuls Mantinéens , mais Augufte n'eft pas le premier qui 
ait ainG dépouille les vaincus des offrandes faïces à leurs 
dieux; c'eft une coutume des plus anciennes. Nous voyons 
qu'après la prife de Troye les Gréés ayant partagé le burin 


Ur7 Et la focomde année de La 967 Meucfius Duvripe au tie de érrêpe , cat 
On x dam le verte slader. ce fu cetre anoéc- Là que le fo pair ou 
mètre amie de La 06: Olympiades c'eft temple de Minerve 
une rméprufe du copiite , 1} faar lire avec 
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112 Pausanras, Lives VIIL 
éntr'éux , la ftatuë de Jupiter Hercétis échur à Sthénélus fils 
de Capanée. Plufieurs années enfuice lorfque les Doriens allé- 
rent s'établir en Sicile , Anripheme qui les conduifoir, après 
avoir faccagé Omphacc ville des Sicaniens , en tranfporta à 
Géla une ftatuë par Dédale. Nous favons auf que 
Xerxés fils de Darius & roi des Perfes enleva d'Achénes pla 
ficurs chofés confacrées aux dieux , mais entr'autres Ja fharuë | 
de Diane Brauronia ; le même prince fous prérexre que les 
Miléfièns s'étoienc laiffé battre exprès dans un combar naval 

ui fe donna.en Grece contre les Achéniens , leur ecmporta un | 

pollon de bronze qui éroit à Branchides ; mais Scléucus le 
leur renvoya dans la fire, On voir encore aujourd'hat 4 Ar- 
gos deux ftaruës qui ont été enlevées de Tyrinche ; l'une eft 
une ftatuë de bois que l'on garde dans le temple de Junon, 
l'autre eft dans le temple d’Apollon à Elis. Les habitans de 
Cyzique ayant forcé les Procannéfiens de venir demeurer avec 
€ux , ne firent aucun fc le de leur enlever une ftatuë de la | 


mere des Dieux qui étoità Proconnele; c'éroicune ftaruë d'or, 
mais Comme l'ouvrier manquoit apparemment d'yvoire, il 
avoit employé des dens d'Hippoporame à faire le vifage de 1x 
déefé. Ainfi Auguite ne fie que fuivre une courume aurorifée 
de rour remps par l'exemple des Grecs & des Barbares, On 
voir À Rome la ftaruë de Minerve Aléa en allant 4 cetréplace 
qu'Auguite a fair bâtir ; é'éft une flarue d'yvoire Sun ouvra= 
gs d'Endéis. Quant aux défenfes du fanglier de Calydon ; j'ai 
Ï dire que cer animal s'en éroit café une en voulant déchi: 
rer tout ce qu'il rencontroie , chiens & chafleurs. L'autre eft 
Sansune chapelle de Bachus bârie dans l'enceinte des’ jar- 
dins de l'Empereur 5 c'eft une dént | r] longue de plus de de- 
mic auné, 
xxx. - La Minerve Aléa qui fe voir aujourd'hui dans le temple à 
XLVIL ape de chez les Manthuréens qui honaroient erré 
déeif fous Jenom de Minerve Hippiasparceque, difén-ils, dans 
1e combar des Géanfconrre les Dieux, Minerve poulffà fon chat 
contre Encélade. Malgré cétre premiere dénomination il 4 
plû aux Grecs & paraculiérément aux penples da Pélopori: 
nefe de donner à certe ftaru le nom de Minerve Alés, Aux 
{)C'oftane dus tongue d'ae demie fare ide fix piedr , & par conféquent 


ane. L'esjeettion procque cité faut plis d'un anne, 
épris, Pa ipyvdon cnscmdoit une me- 
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côtez de la déeife fonc Efculape & Hygéia , l'un & l'autre de 
marbre du mont Penrélique , & de la façon de Voici 
ce que l'on voir de plus curieux dans le cemple de Minerve; 

ierement la peau du fanglier de Calydon , mais forr en. 
dommagée pare temps & dépotillée de fes foyes ; en fecand 
lieu les chaînes que l'on mectoir aux pieds des Lacédémoniens 
pris à la guerre; car vraicez en cfclaves ils ï 
terres des Tégéates ; rout ce qui s'eik pà conferver de ces 
chaînes eit appendu à la voure du temple comme un monument 
de la victoire de ces peuples ; rroifiémement un lit confacré À 
Minerve, avec une image de la décilé ; quatriémement l’ar. 
murc de Marpeilà ; c'évoir une femme de Tégéc y fut fur. 
nomméc la Veuve, & dontje ferai mention fuire, Le 
facerdoce de la déeffe et confié à une jeune fille, je ne fçai pas 
combien de cempselle l'exerce , mais jé fçai qu'elle le quirce 
fi-rôr qu'elle a atteint l'âge de puberté. Vous ÿ verrez auf un 
autel quel'on diravoir été confacré à a déc par Mélampus 
fils d'Amythaon, Rhéa & la nymphe Œnoé font repréfenrées 
für ceraurel, renanrentre leurs mains Jupiter enfant;elles fonc 
ailiftées d'un côté des nymphes Glaucé , Néda , Thifoa , & 
Anthracia ;& de l'aurre des nymphes Ida, Hagno ,Alcinoé& 
Phrixa, Mnemofyne & les Mufés onc auf leursftatuës près du 
même autel, Non loin du temple il ÿ a un ftide en maniere de 
cerrailé , où l'on célébre deux fortes de jeux ; les uns font ap. 
pellez Aléens du nom de la déel , les autres [1] Alotiens en 
mémoire du grand nombre de Lacédémoniens qui furent faits 
prifonniers de guerre à la bataille dont j'ai parlé, Vers la par- 
die feprentrionale du remple on voie une fontaine près de la. 
quelle les Tégéares difent qu'Augé fur violée par Hercule, ce 
qui ne s'accorde pas avec ce qu'Hécarée nousen apprend. Le 
ede Mercure Epyrus cit à trois ftades de certe fontaine. 
Mais dans la ville même il y a un fecond cmple dédié à Mi. 
nerve Poliade ; celui-ci eft ä par un prêtre qui y entre 
une fois chaque année ; ils le nomment encore le remple du 
Boullevare, parceque l’on y garde [2] des cheveux de Mé- 
C1] Le auvres Aaron, da moe Sven ses) ve mcS 
LL) sprife [ane par Hercule à Su = 
Lromlla ice) a Ê pi one ose de cure de Me 
3] LE peige = Foie à Le fe, en lui Frot à Lu n'avoir qu'à 
sribooit aux Gpsreun de MES use limause fie. ed dl 


e- Editor que Minerve de prélene à Cephée is 
dufe , don ils difenc que Minerve fr 
d'Aleus , en l'affürant qué par 1Ù Tégéd deviendroie ane ville 
imprenable, [ls ont suffi un cemple dédié à Diane Hégémone, 
ou Condudrice , & voici pourquoi. Ariftomélidas s'érant fait 
le tyran de ces Orchoméniens qui habitent un cancon de l'Ar | 
avoir nes gracés pe rix que ce fr ; = 
SL ils des en din Lin CHROME à OL 1e 
jeune au défefpoir de ce que l'on artenroit à fon hon- 
neur fe tua elle-même avant qu'on lamenât chez le ryran, La 
nuit fivante Diane s'apparut à Chronius & lui conicilla de 
tuer le tyran, ée qu'il exécuta, & il fe fauva enfüite à Tègée 
Érembr le à la déeffe. » per æ 
ace{r cft un quarré long, d'où Venus 
CLEYS tr En où Lee Dee Ent de en S UE 0 a 
nu Sie Vous ga se. 
cé des flaruës, , Crœfus ,T: idas, & Pyri 

hote car baron in gra 
qui ont donné des loix aux Tégéares. lafus ft à cheval fur 
l'autre, cenant de la main droite une branche de palmier, On 
dit que ce Tafus vainqueur la courfe de chevaux far couron- 
né à Olympié la même année qu'Hercule le Thebain y réra- 
blir ces jeux fi célébres. Pourquoi les vai font cou. 
ronuez d'olivier à Olympie, & de laurier à hes, comme 
j'ai Ru ra08 El ds mére Gr sic ren. 
drai auffi rañfon de l'aurre dans mes mémoires fur Del Dans 
l'ifthme la couronne eft de feuilles de Pin, & à Némée de 
feuilles d'ache à caufe des avanrures de Palemon & d'Arché. 

RE 

une couronne de ik 
qu'il tient de la 


[1] La plate prbtique cf um mite, La emuniere door j'ai rende le. 
La 2 a La plate pe a fem de l'auteur ms avoir ples de 
la Lee 2 préc, que linérale. 

Ven à puis fon ce ;, rodc L 
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On voir encore dans la place publique de Tégée une figure 
du dieu Mars gravée fur une col ; ils nomment cette fi. 
gure [1] le Gynécothæœne à caufe de l'évenement que je vais 
rapporter. Charillus roi de Sparte à la cêce d'une armée de 
Lacédémoniens ayant fait une irruption dans le pays des Té- 
géares, les femmes du pays prirent les armes & s'embufqué. 
É e G  R ULES lle encore au- 
jourd'hui le mone Phy Les deux <n éeane venus 
ar D DL re FN 
le courage étoit égal de part & d'autre , l'avantage égal, 
que les s fortant de leur embufcade rent tout-d- 
coup fur les Lacedémoniens & les mirent en fuite, On dit que 
la veuve Marpeña fe fignala entre toures les autres , .& que 
pour cela elle fur furnommée la veuve par excellence. 
ajouce que Charillus fut fait prifonnier & renvoyé fans rançon 
après avoir juré qu'il ne feroir pus Ja guerre aux Tégéares, 
k qu'il eut bien.rôc oublié, Les femmes de Tegée fa- 
crifianc au dica Mars en aétion de graces de certe viétoire, ne 
voulurent admettre les hommes à leur facrifice , ni leur 
faire part des chairs de la viétime ; de-là le furnom {2 } de Gy- 
nécothæne , qui fur donné au dieu Mars. Comme ils ont un 
autcldédié à Jupirerenfant , auf enont.ils un dédie à Jupiter 
ep ge Le LR nord AGE à 
fait de ftaruës j'ai remarqué que c'eft cetre 
davanrage aux Arcadiens. On voit dans la même place le 
tombeau de Tégéarès fils de L caon ,& celui de Méra fa fem. 
me que l'on croi avoir été fille d'Atlas. Homére ne l'a 
oubliée dans l'entretien qu'Ulyfle a avec Alcinoüs,& où il Jui 
fait le recir de roues les ames qu'il avoir vûës aux enfers. Lu. 
cine dite l'Agénesillée à auf fon temple & fa ftatue dans la 
<; ce furnom vient de ce qu'Aléüs ayanr marié fa fille 
Augé à Nauplius, & donné ordre à celui qui la menoit à 
fon mari de la jeter dans la mer, Augé écant rombée fur 
fes genoux accoucha en chemin dans le lieu même où eft au. 


texte, Ce moc Sgnife Le comvune des fout d'être kue coavive, & que les 
Srmmer ; & l'auteur doene La caifon de  boeimes de leur pays n'éroicnt pat 
CET honncur, 


T'eme 1, FF 


| 


116 . PausanrAs, Li var VAN. 
jourd'huf le temple de Lucine, Mais d'autres difent ur 
à l'infçu de fon pere accoucha de Téléphus qui fur rs ur 
le mont Parchénius & allaité par une biche ; & les Tégéares 
eux-mêmes ont donné cours À cette derniere tradition, Près 
du temple de Lucine il ÿ à un autel de la déeife Tellus, & 4 
côté de cer autel deux cippes de marbre blanc ; vous voyez 
Elatus un des 


für l'un Polybe fils de Lycortas, & fur laure 
fils d'Arcas, 


_. ris de bronze dont drain sa is orné. ses a 
le ces pi ux je vis des vers clegia me parurent faies 
pour L ir d'ini , tion à la tiarui de Phüopæmen. Les Grecs 
revérent la mémoire ‘de ce grand homme À caufe de la rare 


is. Craugis étant mort, 


r cuceur{z} Caflandre den 


Manrinée , qui banni de fa patrie pour une affaire plus mal. 


A une médiocre diftance de la place publique ils ont un « 
* théatre au rour duquel on voir encore les piédeftaux de 


Var 


BP Est ye gran sus mete n . | 
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& les Arcadiens aies Sp ernmn Pond de la Ma: 
cédoine écoir accouru à leur fccours, Philopæmen eut la 
conduire de la cavalerie, y ee ea 


étoit dans l'infanterie il mit & combattant aux 

remiers rangs il euc les deux Capa & comme enf- 
fées du même crair En cer éeat , fur fes il fe 
raina encore en avanc comme il | , & à force de s’a nee 


de fe debacere il rompic le trait il éroie percé 
cadiensayanteu la vi Phil 

sq a em fra gra se pointe du 
veloc, & de l'autre un tronçon: qui y étoir refté, 


au récir de rant de marques de courage, done il avoir été té. 


moin lui-même , conçut tant d'eftime Philopæmen , 

w'il voulue l'atcacher À fa perfonne & l'emmener en Macé: 

Sr ne es our armures sé 

ge prince, ilaima mieux.aller fervir en Crére , Lo vos. 

les guerres civiles avoient pen conti nns com 
manda un corps de troupes étrangeres raie Cl 
tois. Enfuire étanc revenu à Mégalopolis, les Achéens lui 
donnérent le commandement se leur caraleie 8 de toure 
celle qui fuivoie leurs. dra ps spa me 
peu de temps elle devine pa eq 
Grece, Au combar fe donna près du Page 
Eléens & conrre les Écoliens leurs Alliez & leurs freres il cu 
CRAN DE PORDONEE GEhéral due Ge Tales dés etheg 
& mie enfuice route etre cavalerie en déroute, 

Philo paœmen par tous ces exploits acquit tant d'autorité 


è ï ay Achéens, que maître de faire ce qu'il lui plaifoiril 
fs à pr ropos de changer les armes de l'infanterie, Car au. 


s'éroic End phrase qu piques fort courtes & 
WE rt mais à la maniere des Celres 
& des sil ui ir ere des cura & der brin 
eine des boucliers fémblables { 1] à ceux 


{x) Erdecbonction frmblables à coux four lgers , mais ie be coavrélest 
IR y mr since pra re 
fgate oblongue s ces boucliers éroieme plus ges À la maniere des Argieté 


SRE ds 


dt. À ie À OL. D. 2 ON. re Re sé 
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des Argiens. Méchanidas ayant ufurpé la fouveraine puiffan. 
<e à Sparte, & les Achéens éranc obligez de reprendre les 
armes & de lui faire la guerre , ils élurent Philopæmen pour 
Général. Les deux armées ne furent pas long-temps fans 
fe joindre, Méchanidas à la cêce [1] de fon infanrerie légere 
barric l'infancerie Re dés Achéens & la voyant en fuice äl 

les. 


fe mir à fes trou Mais Philopæmen avec {a phalange 
<albuta la phalange Lacédémonienne , & le hazard lui ayanc 
fait rencontrer Méchanidas qui revenoir de pourfüivre les 
fuyards , il le tux ; de force que par la mort du cyran les La- 
cédémoniens furent dédommagez de la perte de la bataille, Peu 
de temps après comme les Argiens célébroienr leurs jeux Né- 
méens, & que Philopæmen alfitoit à un divercifémenc où les 
Mufñiciens difpuroient le prix de mufque, Pylade de Méga- 
lopolis un des plus habiles en cec are, & Re déja rem. 
porté le prix aux jeux P ychiques fe mit à chanter un cantique 
de [2] Timochée de Miler, intitulé es Per/és, & qui comimens. 
£e par ce vers : 
Héros, qui rends aux Grecs l'aimmable liberté, 

Aufi-rôr rout le monde jeta les yeux fur Philopæmen, on 
bacrirdes mains, & tous s'écriérent que rien ne convenoie 
mieux à ce grand homme, C'eft ainfi que Thémiltocle ayanr 


aux jeux Olympiques, rous les ailiftans fe levérenc pour 


ii faire honneur, Cependant Phili 


fils de Démérrius & 


roi de Macédoine , celui-li-même qui avoir déja empoifonné 

Aratus, envoya fécrettemenr à Mégalopolis des aflaflins pour 

tuer Philopæmen; mais ces fcélérars manquérent leur coup, 

& Philippe ne s'en artira pas moins la haine & l'indignation 

de voure la Grece. Ce fur environ ce remps-là ie les The- 
(J 


bains après avoir défaire les Mégaréens en ra 


car les Argiens étoient les de 
Grece , dont on vanroët qui les 
sr Var 
Ve 4 Re en 
Em 
1)44 le fanterie Légere 
Barrie l'infanterie Dre 3 
sal cet en traduifinr 
Spärtanenmm expediti smilites véteranes 
Achasron fers. Sylbarge & Kih= 
aus ont wés-bien remarqué qu'au Lou 


campagne 


de demaluers À faut lire denfvese * drames 
figniée La même chofe que soul ? der 
foldats anmez à La légere V' d'ailleurs 
come leçon K le fens qu'elle préfènce 
fm confinsez par Plutarque. 

[2] Timerbée de Atitet, C'évoit an 
poëté Dir que ; qui floriffèur 


versa ot rade; 398 ans avant 
J: C. it avoit apparemment 
An cantique firr La défaire des Pers » 
foit à Marathon, Mu |; TU 

») 


130 PausansAs, Livan VII. 
affiégérenr Mégare. Ils étoienc fur le point de donner l'afaur, 
lorfque les afiègez s'aviférenc de femer le braie que Phil 

men arrivoir À leur fecours ; au nom de Philopæmen les | 
Thebains prirent l'épouvanre & levérent le fiége. 

D'un autre côté il s'éleva un nouveau tyran à Sparte j 
c'étoir Nadis, & les Melléniens furenc les premiers Fons M 
du Péloponnefe contre lefquels il tourna fes armes. 1 lesat- 
taqua durant la nuit , lorfqu'ils s'y acrendoient le moins , & | 
f& rendit maître de Meflene À la réferve de la ciradelle, Mais M 
le lendemain Philopæmen écant furvenu avec des troupes, 
Nabis fut obligé de capiruler & d'abandonner la ville, Après 
cet événement Philopæmen voyant fon temps expiré, & 
d'autres Généraux nommez en (à place , prit le parti de paller 
une feconde fois en Créte pour aller fécourir les Gortyniens 
réduits à la derniere extrémité, Mais les Arcadiens mécon. M 
œns de fon dépare le rappellérenc bien-côr. IL revint donc & 
juftemenc dans le cemps que les Romains venoient de pren- 
dre les armes contre Nabis, Comme il ne cherchoir que l'oc- 
cafion d'acquérir de la gloire il monta fur la Aotte des Ro- 
mains; mais en homme peu entendu dans la marine , il ne 
prit pas garde que la galere où il s'embarquoit faifoit eau 

tous de Les Romains & leurs Alliez s’en étant apper- 
us , fe fouvinrent auffi-côr [1] du vers d'Homére où il cftdie 
que les Arcadiens he font pas gens de mer. Philopæmen 
quelques jours après fon combat naval prie une troupe d'éli- 
te avec lui, & s'en alla par une nuit obicure brûler le camp 
dés Lacédémoniens [1] À'Gychtuse. Nabis échapé du dan- 
gén marcha droit À lui efpéranr de le forcer 4 combatere dans 


Us] Der vers d'Homére s où M off dis 
que les Aréadienr ne fon par de de 
mer, Homére au fecond Hvre de l'Hia- 


équipez, parceque les Arcadiens habi- maritimes qu'Auguile avoit fra. 
LEURS Le re terres ne Éstalmhemenonr bn 
quoient jus à la marine, Tiwe-Live, # agree propres 
Liv, fs Ch36 , dit en jurtant de & traque pa nt 
Phübopæmest Prarer Achaera s fout villes des Elouthérolacons, 
sonefrin cttamtin ‘arte gueule > 
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#n lieu défavanrageux. Philopæmen avoit un fort petit nom. 
bre d'Arcadiens de ht: paper braves gens ÿ il fit fem. 
blanc de fuir & cour en fuyant il changea fon ordre de 
bataille , jufqu'à ce qu'ayanr é l'avantage du rerrain il 
fie volee face, romba fur Nabis, lui rua autant de monde que 
l'obfeurité de la nuie le pur permerre , & par certe sen 
augmenta encore le renom qu'il avoit parmi les Grecs. En- 
fuite Nabis obrinr des R une tréve ; maïs avant qu'elle 
für expirée il perdit la vie. Un homme de Calydon fl fous 
prétexte de venir lui propofer une ligue avec les Éroliens 
s’infinua dans fes bonnes graces , & le tua ; auffi les Evoliens 
l'avoiencils envoyé À ce deflein. 

Philopæmen profitant de la conjonéture entra dans Sparte, © 


& obligea les Spartiates à fe déclarer pour la ligue d'Achaïe: © 1 


pou de remps après [2] Titus Flamininus qui com. 
mandoit l'armée Romaine, & banc fils de Diœus Mé. 
galopolitain que les Achéens avoienr élu Préreur, fous pré. 
texte me kes Lacédémoniens tramoient quelque entreprife 
conere les Romains, s'approchérent de Lacédémone avec des 
troupes ; mais Philopæmen tout fimple particulier qu'il écoie 
pour lors, s'étant jecté dans Sparte leur en fit fermer les por 
tes. Les Lacédémoniens pour reconnoîere ce fervice & tous 
ceux qu'il leur avoit rendus contre deux ryrans confécutifs 
lui Eté la maifon de Nabis cftimée plus de cent talens ; 
Philopæmen rejetra fes offres ,& dir qu'il valoie mieux em. 
are cs À gagner ceux qui aux États d'Achaïe avoient 
plus d'autorité fur le peuple ; on a cru qu'il vogloit dire 
Timolaüs, 11 fur nommé encore une fois Général de l'armée 


1] Un brume de Calydon. 11 fe af%a qu'elle ne trompe parle ledteur, 
PACE Es rs qui peut lire le rexte lise lare 


A 
L 


ne . LÉRÉTAANSS ES er ts 
PAchate. partiates étant RSR nr 
faétions , il en chaflà crois cent non-feulement de la ville 


fée dans ces exercices. là mêmes. Mais dans la fuire les 
ms r  A 
exercices accoutumez. 


Manius aux Thermopyles , comme Ariftene exhortoic 
re éens à fe foumerere aux Romaine, 8e À ne rien faire 


eye » Philopæmen lui 
& ne pur s'empêcher de dire d'en ée je dela 
Grece. = enr rot Lies 


Srrpares N RER du Con 
mi lui-même, Enfin l'heure étoir venue qu'il devoie 


Re TE Pr ee Pré 
au me huiriéme cur la dureté de faire 
à Lycortas homme diftingue Ra qe ect 


reproches de ce pes be L por le rer pr 


pig ten avec APE TRS ie 
iL cù ro ht ju fe à Ge gles de Liane 
ju [4 us & 
Er gi à Aller À sg 5 
homunes avec lui tant HA gi fantaffins & faivie Lycare 


FE 
| 
RE 


pe Ed lus Glbrio qua de TieLE 
suis c'eft Amies ve, Liv. 16, rites fair Conti: 
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Pour Philopæmen , en combatrant il reçut une bleffure à [a 
tête , & Sage nc il ss vif bg ss 
on convoqua le r délibérer ce que l'on 13 
fa pos Dinocrate Rles plus ontdésbles d'entre les 
Melléniens voulaient qu'on le fie mourir ; le peuple au con. 
traire prenoir fa défenfe , l'appelant le pere des Grecs & lui 
donnant les titres les plus magnifiques, Dans certe diverfité 
de fenrimens Dinocrate contre l'avis des Melléniens envoya 
un homme à la prifon avec unbreuvageempoifonné que Phi- 

fur obligé d'avaller, ainfi finie ce grand pris 

Lycortas {1 }incontinent après ,ayant levé des troupes en Ar- 
cadie & en Achaïe mic une armée fur pied , & marcha droie 
à Melène, le peuple lui ouvrit les portes, & lui abandonna 
tous ceux qui avoient opiné à la mort de Philopæmen , ex- 
Dinocrate qui pour évirer de tomber entre les mains 

de Lycorras s'écoit déja tué lui-même. Tous les autres furent 
exécurez. Enfaice les Arcadiens recucillirent les cendres de 

( leur concicoyen & les dE abs À La: D ss 

Après lui il femble que la Grece épuifée n'ait pâ porter C3. 
des hommes auffi magnanimes. Car fi Milciade fils de Cimon Lu. 
par la viétoire qu'il rémporta fur les Perfes à Marathon, & 

combat naval.contre ces Barbares fur le premier li. 
des Grecs, op peut regarder Philopæmen comme 
le dernier. En effee ceux qui avant Milciade fe font fignalez 
pi de grandes aétions, comme Codrus fils de Mélanchus , 
olydore de Sparte, Ariftomene de Meflene, & quelques au. 
tres, s'il yen a cu d'autres qu'on leur puiffe comparer, ceux-là, 
dis-je & font rendus infiniment utiles À leur patrie, mais non 
à courc la Grece, Je mers donc immédiarement après Milria. 
de, Léonidas fils d'Anaxandride, & Thémiftocle fils de Néo 
dès, qui rous deux chafférenr Xerxès de Grece, l'un 
deux viéloires remportées fur mer, & l'autre par le fameux 
combat des The: les. Car ni Ariftide fils de Lyfimaque, 
ni Paufanias fils de a ombrote que le combat de Plarée avoie 
couverc de gloire, n'ont fçu conferver le glorieux titre de 


4 Lycertas intumtines » Ge. traitement indigne fair à Ph 
: 4] Ron AT Dre Le Mn fremn oi je ne Gal fi l'on 
front que l'on paiffé pourrait citer un autre exemple d'une 


ARS Né AO ST DS 


; Fe À un homme de juierre ; cepen pareille générafié. 
dant dès que Licorns a pr à du j 
Tome 14; Gg 


334 


rendu d'im 
condé de Léorychide roi de 
iM &le sie fe diftin 


de l'emularion des plus grands Capicaines, 
ont commandé des armées. dans 
conre les Achéniens ; & qui y once. même acquis le plus de 
rder comme des. 
molé tous les peuples de la Grece leur propreambition & 


gloire, an doir les 


À leur inrerêt particulier. 


Conon fils de Timochée & l'illuftre ls de Polymnis Epa- 
minondas trouvérent la Grece ébranlée par les violentes fe. 
couiles qu'elle avoir fouffèrtes ; ils cravaillérent à la rafferz 
mir, l'un en tirant de Do 6 tes des îles & des pays 
mifes dans plufeurs places fituées au milicu des terres, &en 
caflänt les Décurions [2] & autres Officiers créez par les La 
ajouta À la. Grece deux villes con. 
is & Meflène. Je donnerai encore logi 
e la Grece à Léoithene & à Aratus, Car 
Léoithenemalgré Alexandreembarqua cinquante mille Grecs! 


maritimes ; l'aurre en rappel 


cédémoniens joutre ge 
fidérables , Megal 
ere de bienfaireur 


1] Zi Le perdérent tu les deux. Je 
ue fi c'dft une longue ste 
gnce à des maux pareils ; Qui eme fait 
prendre le parti d'Aniflide; mais je ne 
DR pps 


1 mourir fi paivre qu'ilne 
de quoi fe faire euverrer, Ses 


Pausax:A#, Lavam VIN: 

bienfaireurs des Grecs ; ils le perdirenc (1 }cous les deux, ce 
lüici en erahiflant fa pacrie , celui.là en impofa 
aux Grecs habirans des iles, chofe inconnuë avaur lui, Xan+ 
cippe fils d'Ariphron & Cimon font encore de ceux qui one 
us fervices à toure la Grece , le premier fe> 
Sparte défie la Hocce des Perfes 


ne un tribue 


par plufeursexploirs dignes 
purs Poor 


furieux qui ont im 


ifons. que l'on avoit 


Filles furent nourries $C enfite dorées. 
des deniers de v e'eft ce que 


que les Licédémoaient 
durant leur profpérivé & avant la bus) 
taille dé Leudires avoient mis dant 
toutes les villes de leurs Allez à Episst 
minorxlas cfa ces Officiers comes 
autant de gens atuachez aux tentes de. 
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> Horn fervi dans les armées de Darius ,& lesramena en 

e. Se dns er rene SP grandes aétibns en 

dant dés Sicyoniens. Mais pour revenir à Philopæmen , on 
Fake fa ftaruë à Tégée avec certe infcription : 


Tel fur Philopæmen , l'honneur de l'Arcadie, 
Pour le falut des Grecs prodigne de fa vie 

A deux cyrans de Sparte il livra des combats, 
Et lex fr trébucher fous l'effort de fon bras, 
Autant que fon courage, éclarta fa prudence , 
L'un & l'antre rosjours furent d'intelligence, 
Tégée à ce héros devoir fa liberté, 

Paie un fgrand biénfaie par ce marbre arefté ; 
De nos derniers neveux préfene à La mémoire , 
Duhéros à jamais éternifer la gloire. 


Les Tégéares ont confacré per ftatuës à Apollon 

Agyiéus, & voici la raifon qu'ils en apportenr, Ils difenr Cuar. 
qu'Apollon & Diane fe vengérent en tous lieux , & à Tégée 
die: , de tous ceux qui avoient méprife Latone, 
Jorfqu'enceinte de ces deux divinitez elle étoit érrante par le 
monde. Apollon étant donc venu à Tégée, il eur un entre. 
tien fecret avec Scéphrus fils de Tégéatès. Limon frere de 
EP Ne nf y ed 
Sp ap furieux Fee ur fon & 
Ke mai mais Diane le per (sr Heard 

Tégéatès & Moœra a, 

Du dont trois Æ Diane par an Aer, CRE 
dant une extréme ft ayant aflligé le pays, on envoya 
confulrer l'ora mer PR LEUR FA falloir 
pleurer Scéphrus. C'eftpourquoi à la fèce du atiquent 
certaines cérémonies en l'honneur de Scéphrus, es 
une, qui eft que la prêcreffe dé Diane jeun desaffiftans, 


for pourfuivi Diane à s de 
Bb Lopiclon des Tépées cf :: Cydon , Care: 


Archidius.,:& Gortys , tous quatre De Tégéarès allé, 
rent volontairement sérablir en Créc , où ils donnérenr 
Jeur nom aux villes de C: Fons de Gonys, & de Carrée. 
Mais les Crérois n'en cor pas. Ils prétendent an con 
«.. traire que Cydonéroit flude Mercure & d'Acacallis fille de 
de: Ge 
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inos , que Carréus évoic fils de Minos, & Gortys fils dé 
Rhadamanthe, À l'égard de Rhadamanthe, nous voyons dans 
Homére que Prochée predie à Ménélas qu'il ira dans les 
champs Elyfées , où | 1] Khadamanche , dit-il, donne des lois, 
Cynéthon dans fes poëfies faie Khadamanche fils de Vulcain,, 
Vulcain fils de Talus, & Talus fils de Crès, Mais les aureurt 
Grecs font peu d'accord entr'eux fur bien des points, & en 
core moins fur les anciennes généalogies, Apollon Agyiéus 
a quacre ftaruës à Tégée, & chaque tribu a donné la ee 
la tribu Claréoris, la wibu Hippochoïtis , la rribu Apolloës 
néatis , & la tribu Athanéatis , ainf appellées du nom des. 
terres que le fort fieromber auxenfans d'Arcas , à lareferve! 
de la feconde qui a pris fon nom d'Hipporhous fils deCercyon. . 
Il y à aulfi à Tégée un remple de Cerès & de Proferpine 
ils appellent ces déeffès les Carpophores , c'eft-à.dire , les done 
fai de fruir. Près de ce remple eit celui de Venus Paphia 
bâti par Laodice fille de cer Agapénor qui commandoit les 
Arcadiens au fiége de Troyce, ice vivoic néanmoins à 
Paphos,comme je l'ai divct nt. Non loin dei vousvo 
deux remples dé Bachus, un autel de Proferpine ,& une 
pe d'Apollon avec une ftatuë du dieu , qui eft dorée ; 
tuë cft un ouvrage de Chirifophus ; on fçair que cefi 
tuaire étoit de Crête , mais on ignore én quel remps il 
voir & de quelle école il éruir. Ce qui eft de certain , c'eft q 
Dédale fie un affléz long féjour auprés de Minos à 
pour y fonder une excellente école de fcul 
en foit , Chirifophus eft lui-même en marbre à côté d'Ap Ë 
lon, Les Tégéates ont encore un remple où ef ce qu'ils a i 
lent le feu commun des Arcadicns. Li Hercule eft 
té avec une cicarrice à la cuiffe ,à caufe de a bleffure q 
reçur dans le premier combac qu'il eur à fourenir contre 
fils d'Hi; n. Près de la villeil ya une éminence où 
voit f aurels, & qu'ils nommenc le mont de Juj 
+] Clarius, fans doure à caufé que les fils d'Arcas ei 
au fore leurs hérirages. Ils célébrenr une fête en ce 
vous les ans , & ils raconrent qu'un jour pendant les f 
tez de cerre fèce les Lacédémoniens enrrérent dans leur 
(1) 0 Rhatamanthe, dit, denmedes  Serrrtelquepier bé denim Foret: 
Leix. Cet detà que V'irgrile à pris le Fa, Lies 
dée de nonis pelndie Cnonilontantdés {x} Sapirer Claries , pont Ciemiati 
Joix aux piles des champs Elyèes. du mot grec muiger » arr» partages 
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dieu Pan, l'autre de Jupiter Lyceus , & l'on voit encore les 
fondemens de deux remples bâtis à ces divinitez ; ces autels 
ne font liens Dice der ont lei ville, Sepritades plus 
Join vous verrez le remple de Diane Limnatis, où la décile 
a une ftaruë de bois d'ébenc dans le goût de ces ftxtuës que 
les Grecs PR op or ares ed 
remarquer les ruines du tem iane Cnagéatis 

Rcle bord de LAlphée. ca 
Ce fleuve fert de barriere entre les Lacédémoniens & les 


Tégéares. Alpeend & Source à: Phylace  8c-fore près de 8 CL," 


fource il reçoit pl x dans un lieu que l'on 
nomme à caufe de cela le Confluenr. L'Alphéceft d'une nat. 
re rourc différence des autres fleuves ; car il lui arrive plus 
d'une fois de fe cacher , puis de . En cffec 

née ee a ra ae SE les peries ruiffeaux done 
j'ai parlé , il va fous rerre dans un canton du 
rerriroire de Tégée, & enfuice il fe remontre à Afée, puis 
mêlant feseaux avec celles dé l'Eurotas il difparoït une fe. 
condefois ,pour aller fe reproduire à l'endroit que les Arca. 
diens nonimenr les foncaines ; d'où paflane par le cerriroire de 
Pife & d'Olympie , il va tomber dans La mer au-deflus de 
Cyllene, l'arfenal des Eléens. Encore alors conferve.t.il fon 
SR AR ec ER CE Prier ASP ue 

lil travere l'île ie près de Sy * 
22 repcrmsee bn Don LL renal pour Ain She dd ER 
perdre dans la fonraine Aréthuie. 

Sur le chemin qui mene de Tégée à Thyrée & à tous les 
villages qui fonc de ce côté:là, il y avoir autrefois un monu. 
ment digne de ; c'écoit la fépulrure d'Orefte fils 
d'Agamemnon. Les Arcadiens difenr que fes os en onr été 
enlévez par un Spartiate ; auf aujourd'hui dans l'enceinte de 

Ggi 
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ce lieu nevoitson plus de rombeau, En fuivane cecre roucerorts 


côvoye le fleuve Garate ; quand on l'a pale , & que l'on 4 " 


faic quelques dix ftades on trouve un remple de Pan, & aux 
environs ün grand chêne confacré à ce dieu, Pour le chemin 


a va de Tégée à Argos, c'eft un grand chemin forr bareu 8e 
FE comm 


le pour les charrois, certe route vous verrez 
premiérement un remple d'Efculape avec une ftaoué du dieu ÿ 
en fecond lieu à un ftade du chemin fur vorre gauche,un autre 
temple d'Apollon Pythius, mais out en ruines, Si vous re 
venez gagner le grand chemin , vous pañferez auprès d'un bois 
où il ÿ à un remple de Cerès Corythée, La di yet re- 
préfentée avec un cafque , d'où elle a pris fon furnom, Près 
de-là eft le cemple de Bachus furnommé Le Afyférienx ; à 
commence le mont Parthénius , où Téléphus a un temple, 
& roux un canton qui lui efk confacré , parceque dans fon 
enfance il fut , dit-on , expofé fur certe monragne & allairé 
ar une biche, Un peu plus loin vous verrez un remple de Pan, 
ki dans l'endroit même où ce dieu sa; x à Phidippidès, 
& lui donnaunavis important, comme le rapportent les Athé- 
niens & les Tégéates. Le mont Parthénius nourrit 
de tortuës dont l'écaille elt erès-propre à faire des lyres, 
les gens du lieu qui croyent ces tortuës confacrées à Pan fe 
font un ferupule de les tuer, & ne permettent pas non plus 


que les étrangers en emportent, d vous êres au haut de 
la monragne , vous defcendez enluire dans une plaine qui 
borne les & les Argiens, de la même maniere que 


des Argiens font bornez du €ôré d'Hyles. J'ai enfin déerie 
non-feulement couces les parties du Péloponnefe . mais les 
villes dont chacune eft compofée , & cout ce que ces villes 
renferment de plus confidérable, 


Fin du buitiéme Livre, 


LIVRE NEUVIEME. 
VOYAGE DE LA BEOTIE. 


A Béotie [1] confine 4 l'Arctique du côté d'A: 
thénes même & par d'autres endroits, Car Elea- 
there par exemple, & Plarée fonc limicrophes, 
Les Béoriens, pour parler de la nation en géné. 
ral ; one pris leur nom de Bébtur , que l'on croit 
avoir ce fils d'Iconus & de la nymphe Mélanippe ; à l'égard 
d'ithonus ; on tient qu'il écoir fils d'Amphidhyÿon, Plufeurs 
villes de Béorie portent dés noms d'hommes ; mais d'autres 
en plus grand nombre portent des noms de femmes. Ainff 
les Dlaréens que je crois A res de la cèrre qu'ils babi: 

, tiennent leur nom de Plaréa , qui étoit , dir-on, fille d'un 
fleuve 1 eft cérrain que dans les premiers cemps ces peuples 
ébélflüienr 4 des Rois ; car le gouvernement Monarchique 
étoir auerefois érab!f par route la Grece , & le Démocratique 
ou Républicain n'eft venu qu'après. Cependant les Platécns 


1] La Réote, Ce porte au. de grands perfaauges , tels qu'Hééo. 
{ are NA ag de, Pimkare , Epaminoodtes & Phrear 
ne partie de la Livadie, & l'on y voit que , Les Totions patient pour être 
encore phubeurs villes chcne Le mon eft Les mins épérinuele des Grecy , térmods 
Aer mblable à'ochini qu'elles svoient ce vers lation 
murefois. Quoique là Diocie ait porté Busta de paris ; crafägué Job aère mask, 
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ne peuvent citer que deux de leurs rois , fçavoir Afopus , &e: 
{Cichéron qu rgroi avan lu, L'un dot fn mom dun 
Lg rc MN rom a ferois fore 


exploit mili 


Ils fecondérent parfaitement bien les Achéniens en certe 0€ à 


<afion , & après la defcente de Xerxèsen Grece ils eurent le 
gr der pre art ; enfuite 
dans A A PF mor Er ar 
Hritigtanrs énéral de l'armée des Perfes. Deux fois ils 
furent € de leur ville , & deux fois ils furent rétablis, 
Car dans la guerre du Peloponnefe les Lacédémoniens affié. 
érent Plarée & la prirent. Mais quelque remps après , le 
iate Antalcidas ayant ménagé la paix entre les Grecs 
l'entremife du roi de Perte, les Plaréens qui s'étoient ré. 

ice à Achénes, rentrérenc dans leur Soù nt 
Vs virent bien-rôt ex] à de par à malheurs En 

1] quoiqu'ils ne ine en guerre avec les T) 

pra LH ptdr ta qu'ils vouloient obfer. 
ver le Traité à leur ,& que preuve de leur bon 
ne foi ils n'euflént en rien ipé à l'enrreprife des Lacé= 
SARA ess comme ceux-ciavoient 
furpris certe citadelle , les Thebains s'en prenoïent à tous 
ceux qui écoient compris dans le Traité, & qui auroient dà, 
à ce qu'il leur fembloie , cette infraétion. De forte 
les Platéens fe voyant fufpeds, & ayant tour à craindre 

la parc des Thebains écaurionnoient en tenant une 
forte ares dans Platée, Ceux qui avoient des météries 
hors la ville n'y alloient même indifféremment à roures 
les heures du jour, Ils obfervoient le remps que les Thebains 
étoienr aflemblez pour délibérer de leurs affaires , ce qui 
leur arrivoit fouvenc ; & alors les Bourgeois de Plarée for- 
roïent pour aller vifcer leur bien à la campagne. Mais le The: 
bain Néoclès qui pour lors étoit Archonte , voyant la défian. 


Er] En fes quoiqa'ile me fafont d'endrois. Mais en l' 

PE mg ape FE ape arpdente ns 
técit trrès.obécur dans l'ornginal que voulu dire ; & c'eft à quoi je me fais 
pe crois fauuif & corrompu en beat attaché, «& 


| 
| 


— 
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ce & la tion des Platéens rélolur deles attraper. 1 
D tee de fe trouver en armes à T'alémbléc 
du pepe , & au licu de tenir conftil il les mena bruf 
à Platee, non par le droit chemin qui eftà cravers la plaine, 
mais par Hyfes du côté d'Eleuchere & de l'Attique, par où 
il évoic bien für de n'êcre pas découvert. Sa marche fur f 
bien conduite, qu'il fe vicavant midi fous les murs de la ville, 
C'étoit l'heure la plôpart des Plaréens croyant les The- 
bains affèmblez PE a Fe répandus dans la 
cam après avoir fermé fur eux la porte par où ils étoient 
fortis. Néoclès entra par une autre , fe rendit maître du refte 
des habitans, & toute la grace qu'il leur fie , ce fur qu'ils au. 
soient la vie fauve , & qu'ils fortiroient de la ville avan le 
coucher du foleit, les hommes avecun habit , les femmes avec 
deux. 1] arriva aux Plaréens en cette occafion rour le contra. 
re de ce quileur étoirarrivé , lorfqu'ils furent affiégez par les 
Lacédémoniens fous la conduite d'Archidame ; car alors les 
Lacédémoniens les refferrérent dans leur ville par un double 
mur de circonvailation , de forte qu'ils n'en pouvoient fortir 
& lorfque les Thebains les furprirent , ils les empêchérene 
d'y rentrer. Plarée fur prife pour la feconde fois troisans avane 
le combar de Leuêres, JA RMRNEs j'écine pour I iEEONE 
à Achénes. Les Thebains raférent entierement la ville à l'ex- 
<eption.des temples. Les circonftances de ce malheur rourné- 
rent dans la fuite à l'avanrage des Plaréens ; car chaflèz de 
leur ville ils furent encore une fois reçus à bras ouverts par les 
Athéniens, & Philippe ayant remporté la vidoire à Chéro: 
née, non-fculement il mit garnifon dans Thebes, mais pour 
fufcirer un ennemi aux Thebains & häâcer leur rüine, il réta- 
blic les Platéens dans leur patrie. 
Auxenvirons de Plarée fous le mone Cythéron , fi vous 
un peu d droite, vous appercevrez les ruines d'Hyfes 
Fer or can deux villes de la Béorie, 
Même parmi les reftes d'Hyfes vous verrez un temple d'A. 
qui n'eft bâti qu'à demi. Près de ce cemplecft un puis 
dont l'eau avoit une vertu prophétique ; car f l'on en 
croit les Béoriens , ceux qui en buvoient prédifaienr l'avenir. 
Rentré dans le grand chemin vous avez à votre droite le 
QL us étant pour lon Aribente,  c'évoit Socratidès , qui écoit aloes Ar- 
6 de Sicile , Liv. 14, drque chante. 
Tome 11, Hb 
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tombeau de Mardonius j c'eft ainfi qu'ils l'appellene, bien 
qu'il pañlé pour conftanr que lc: corps de ce Général ne fe 
crouva point fur le champ de baraille , & que l'on ne puillé 
nommer aucun Béorien , qui ait pris foin de l'encerrer, Auili 
dit-on feulemenr qu'Arconte fils de Mardonius fit de riches 
préfens à Di phane d'Ephefe , &4 quelques autres 10- 
niens , u'ilsavoient été foigneux de donner la fépulruz 
re à fon pere, Le chemin dont je parle eft celui qui mens d'E- 
leuchere à Plarée. Si vous prenez celui de Mégare, vos trous 
veréz fur la droite une fontaine & un peu plus Join une roche 
dite la roche d'Aétéon , u'Aétéon après s'être farigué à 
la chaffé venoir fe ér en ce lieu ; d'où il pouvoit aifément 
voir Diane, lorfqu'elle fe baignoit dans là fontaine voifine. 
Le pote Sréfichore dir que la déeffe le couvrie d'une peau de. 
cerf, & qu'elle le fie mettre en pieces 4 fs chiens , pour 
le punir de ce qu'il vouloirépoufer Sémelé. Mais, fans recou- 
rir [1] à aucune divinité, je eroirois pour moi que fes chiens 
devinrent enragez & que ne connaiflanc plus leur maîrre , ils 
fe jetrérenc fur Jui & le déchirérenr. Nul ne fçait en quel 
endroit du monr Cithéron Penchée fils d'Echion porta la peine 
dûe à {à rémériré , ni où Œdipe enfanr fur expolé. Pour ce 
ui et de ce chemin qui fourche, & où devenu grand il tua 
pere , on fçair que c'eft un endroit de la Phocide , &on: 
le connoît. 


Le monr Cichéron eft confacré à Jupicer Cichéronius | 
j'en parlerai plus au long , lorfque la fuite de ma narration 
m'y aura canduir. Près des murs de Plarée on voir la fé, 
ture de ceux qui-périrent en combarrane contre les Perfes. 
Les autres Grecs ont une fépulrure commune ; mais les La- 
cédémoniens & les Achéniens en ont une à avec des 
épiraphes en vers élégiaques faites"par Simonide, Non loin 
du combeau commun à rous les Grecs il y a un autel dédié 
à Jupiter le Libérateur ; le rombeau eft de bronze , l'aurel & 
la ftacuë du dieu font de marbre blanc. Les Plaréens célé: 
brent encore à préfent vous les cinq ans { 1] des jeux , où le 


2] Sam reconrir à aucane divinité, te Rte &e ces jeux évoiene à 
PA re mur rempart Ælenheria « ler jeux ph ve 
f_vecfon, Voyez Meuiiet dam Le uateé Gate 


Ca} Des jeux. L'stour die que cet. Pour titre Gracia feriara, 
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px de lu courfé fur-rour et fore confidérable, On courc 
tour armé devant l'autel de Jupiter. A quinze flades de la 
ville vous verrez le trophée que les Grecs érigérent après la 
vidtoire remportée fur les Perfes ; & dans la ville même du 
côré de Jupirer Eleucherius ou le Libérareur on vous montre 
ra le monument héroïque de Plaréa. J'ai déja dit ce que je 

lois de certe Platéa, & ce qu'en penfent ces peuples, [ls 
ont un temple de ui eft à tant pour fa grandeur 
pen s dont il cft orné, En entrant on voit une 
héa qui préfenté à Sarurne une pierre enveloppée de langes , 
comme fi c'étoir un enfant qu'elle eûr mis au monde, La di. 
viniré du remple c'eft Janon Adulte; elle eft répréfentéc cou. 
te droire ,c'eftune ftarué d'une grandeur extraordinaire, L'une 
& l'autre font de marbre du mont Pentélique, & de la façon 
de Praxitele, Il y a dans le même temple une autre Junon 
qui cit couchée ; celle-ci eft un ouvrage de Callimachus. Ils 
la nommenr nn l'Epoufée pour la raifon que je vais dire. 
Junon fe Fâcha un jour contre Jupiter ; on ne fait pas 
ca ï ; mais on aflure que de dépit elle Se tecite Ch 
; n'ayant pu venir 4 bour de la Aléchir , vin crou- 
ver Cirhéron quirégnoiralorsà Platée, Cichéron écoir l'hom. 
me le plus fage de fon temps. 11 confeilla à Jupiter de faire 
faire une ftatuë de bois, de l'habiller en femme, de la met- 
tre für un charior artélé d'une paire de bœufs que l'on rrai- 
neroit par la ville, & de dre dans le public que c'étoir 
Platés la fille d'Afopus qu'il alloïr époufer. Son confcil fur 
fuivi. Aufficôr Ja nouvelle en viene “ere ; qui part dans 
le moment, f rend 4 Plarée, s'approche du chariot, & dans 
fa colere voulane déchirer les habics de la mariée , trouve 
c'eft une ftatuë, Charméc de l'avanrure elle pardonna à ; °4 
priver fà eromperié & fe réconcilis dé bonne foi avec lui. En 
Era; n cet évenement Sr se re prb une certai. 
ne qu'ils appellent [1] les Dédales , ancienne. 
Diet le Rares Lolois étoienr 4, Ré des Déda. 
les, Je crois même ce nom plus ancien que Dédale l'Athénien 
fils de {1} Palamaon , &je me perfuade que Dédale fut fur- 
’ Vli appellent lei Dédalee.  maun. Les autres le font fs d'Enpala- 
ht] one Préperarion Evan. ins 3 je crois que l'alamann eft ne 
 corrrémmnnt faute de copiile 8e qu'il Faut bre, An 
des Platéens, palamar, Ce Dédale defender S'E- 
(2 Dédale 'Aibénien fils de Palas rcélbée toi ad, 4 
Li] 
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nommé ainfi à caufe des ftaruës qu'il faifoie , & que ce n'é: 
toit pas fon vrai nom, Un fçsvant du pays que j'avois pris 
pour m'en montrer les curiolitez m'aflura que certe fête ve, 
noit tous les fepe ans ; mais il fe rrompoit , elle viene plutôt, 
quand nous voulümes fupputer au juite le cemps 
d'une fêce à l'autre , nous ne pâmes en venir à bou, Voici l 
maintenant les cérémonies que l'on y obferve. 
Près de la ville d'Alalcomene eft le plus grand bois qu'il ÿ 
ait dans toute la Béorie ; on y voir de vieux chênes aulli an. 
ciens que le cemps. C'eft-là que les Plaréens s'affemblenc ; ils 
ARPOCRE APR EA CS morceaux de viande cuite, les jettent 
ce bois, & les défendent autant qu'ils peuvent contre les 
corbeaux qui font en grand nombre ; ils s'embaraffenr 
des autres oifcaux, 'ils ne fonc pas fi voraces. Mais fl 
malgré leur vigilance quelque corbeau vient à emporter un 
morecau de viande , pour lors ils obfervenc foigneul fur 
uel arbre il va fe percher ,& c'eft du bois de cer arbre qu'ils 
ne un Dédale où pour parler plus clairement une ftituë, 
Les Platéens célébrenc certe fèce en leur particulier ,& alors 
ce fonr les petits Dédales. Les grands font accompagnez de 
lus de folemniré ; rous les Béotiens y ailiftent en corps mais 
De RES CS nt u'clle fu 
difçontinuée durant rour ce remps à caufe de l'exil des Pla. 
téens. Aux petits Dédales on porte en proceilion quarante 
ftaruës, car toutes celles l'on fait chaque année font re 
fécréns: pole joue dla êre, & il y a huit villes qui tirent 
au fort i aura l'honneur ces ftaruës , Platée, 
Coronée, Thefpie , Tanagre , s Orchomene, Le- 
badée, & Thebes. En effèt après que Thebes eur été réca 
blic par Cafflander fils d'Antiparer, routes ces villes s'étang « 
réconciliées avec les. Plaréens voulurenc être affociées à la 
cérémonie des Dédales, & faire chacune à fon tour les frais 
du. facrifice, Les villes de: moindre confidération_s'uniffenr | 
cnfemble & contribuent à la dépenfe flon leurs forces. Or - 
voici de qu'elle maniere la fèce fe Ces inû 
affémblez portent une ftatuë de femme fur les rives de l'As 
fope , ils la mertenc fur un chariot , & une jeune mariée fe. 
place à côté d'elle, puis ils tirent au fort entr'eux pour voir 
æ aura le pas & réglera la marche. Après ces prieniesie 
ils conduifene le charior depuisl'Afope jufqu'au hauc du mont w 
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Cithéron du côté de Thebes. Li ils crouvenz un autel cour 
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ix, Tout <& que l'on offre en facrifice eft confumé par le 
avec l'aurel, & la Hamme eft fi grande que je la vis de 
fort loin. Sur le même côreau où ils élevent cer aurel., en. 
viron quinze ftades au-deffous , on voit l'ancre des nymphes 
Cithéronides , ils appellent ce lieu [1] Sphragidion, & ils 
affürent qu'autrefoiscés nymphes avoient le don de prohétie. 
Les Plaréens ont auf un remple de Minerve Aréa , qu'ils 
difenr avoir éré bâti des dépotilles remportées au combat de 
Marathon , defquelles les Athéniens leur firent part. La fta- 
tue de la déefle eff dorée à la réferve du vifage , des mains & 
des pieds qui font du plus beau marbre ; elle eft prefque auf 
RL en drees de bronze , qui ft dans la ciradelle 
l'Athénes,& que les Achéniens commeles pré. 


dansie cemple, d'un côré Ulyf maître chez lui aprèsavoir 

tiré vengeance de ces infolens qui afpiroienc À époufer fa fem. 

me ; de l'autre la premiere expédition des Argiens contre 
Theber. Le premier rableau cit de Polygnore, le fecond d'O- 

natas, Ces peintures font fur les murs du parvis. Aux picds 

de la ftaruë de Minerve vous Arimnefte qui comman- 

doit les Placéens à La fa es rer dépuis au 
Combar qui fut donné contre Maydonius. Ourre D 47 

Minerve vous pourrez voir une chapelle de Cerès KES —— 
ne, & lerombeau de Léirus ; ce Léïrus {27 fur le feul derous Cam 
les chefs des Béotiens qui revinr du fiége de Troye: On vous IV. 
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mônerers auf la fontaine Gargaphia, done l'on dir que Mar: 
donius infedta l'eau , parceque les Grecs qui éroiene cam 
auprès n'en avaient point d'autre À boire, Depuis , les Pas 
téens l'onr fair rit Sur le chemin qui mene de Plarée à 


Thébes vous rrouvez [1] le fleuve Peroé ; on dient qu'Afopus 
eut une fille de ce nom, Avant que de paller l'Afope , f en 
fuivane fon cours & en defcendant vous voulez faire re 
quarante ftades, vous verrez les ruines de la ville de Scolum, 
parmi lefquellés s'eft confervé un temple non encore achevé 
de Cerès & de Proferpine ,avec deux buftes de ces déeffes. 
L'Afo Es encore aujourd'hui comme aurrefois le rerri- 
toire des Platéens de celui des Thebsains. 
On croir que les premiers peuples qui ont habité la The- 
baïde éroient les Eétènes , & qu'ils avoient pour roi Ogygss, 
ui écoi np de k terre Es dire La ns 
u pays. De-là vient que part MEN 
Thébés le furnom d'Ogy je Oh die Re? iple pé- 
rit de la peñte, & qu'aux É&ténes fuccédérenr les Hyantes & 
les Aoniens, peuples, comme je crois , de la Béotie., & nul- 
lement étrangers. Enfüire us étanr venu de Phénicie 
avec une armée, il livra combat aux Hyanres & les défie, ces 
peuples fe voyant fubj: s'enfuirent durant l#nuic &allé- 
rent chercher une recraire ailleurs, Mais les Aoniens fe fou. 
mirent au vainqueur qui leur permir de refter dans le pays, 
en force qu'ils ne firent plus qu'un peuple avec les Phéniciens; 
ils gardérent donc les habirations qu'ils avoient dans les vil- 
lages. Cadmus bâtir une ville qui du nom de fon fondareur 
s'appelle encore aujourd'hui Ja ée, Mais cerre ville s'é: 
tant accruë avec leremps, ce que l'on appelloit Cadmée. ne 
fur plus qu'une citadelle Fe rapport à la ville bañé que l'on 
bârir is, Le mariage de ere fuc fort illuftre , s'il eft 
vrai qu'il époufà {21} la fille de Mars & de Venus , comme 
les Grecs le difént ; & de cé mariage fortirent deux filles qui 
2€ furent pt moins célébres, Sémélé qui donna un fils à 
Jupiter, & Ino qui fur mifé au nombre des divinitez de la 


F Le fleuve Péroé, Hérodote dans entend Harmonie, voyez Nonnms das 
# Câlliope appelle ce Reuve Groë,& fs Dionyfaques, Liv. f » & Apollo= 
cette légour s'y tremve deux fois. dote , Liv, 4. 

{3} La fie de Stan > de J'enar, 
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mer, Sous le de Cadmus ces hommes {1} à qui l'on a 
donné le nom de 1 fe rendirent fort puiflans ; Chrho- 
nius, Hypérénor , Pélorus & Udéiüs; car pour Echion 
les fi ic vous en courage , Cadmus le choifit pour en faire 
fon gendre. Je n'ai pü rien découvrir de certain couchant 
la race de ces hommes extraordinaires ; c’eftpourquoi je 


m'en tiens à la fable qui dit qu'ils furent appellez Sparses à 
caufe de la maniere ms Le ils naquirent. 

Après que Cadmus fe fur encore tranfplanté en Illyrie, 
& qu'il eur fixé fon domicile chez les Enchéléens , fon fils 
Polydoreoccupale erône. Penchée fils d'Echion pouvoir beau 
coup tant par fa naiffance que par fà fareur auprès du prin- 
ce. Mais À infolene , & même impie ne be pay 
les myfteres de Bachus il éprouva la ha ,& 
reçut le châtiment qu'il méricoir. Polydore avoit un fils en 
bas âge, nommé Labdacus ; fe fencanc de {à fin, il re. 
commanda le royaume & fon fils à Nyéée. Ici il fau fe fou. 
venir de ce que j'ai dit dans l'hiftoire des Sicyoniens; car j'y 
fan Bere 19 à re ÉHRcTete Ti 
on eut la tucelle du j incé avec l'admi. 
niftration done Quand Labs fes âge de gou- 
verner par lui-même , Lycus lui remit le timon de l'Etat; 
mais il ne ÉRrspaes ren S , Car il mourut peu d’an- 
nées après , de forre que Lycus fe vir encore une fois rureur 
d'un jeune roi, qui était Laïus fils de Labdacus. Ce fur du. 
rant cece tutelle qu'Amphion & Zétbhus à la cête d'une ar- 
mée envahirent le pays. x à qui l'on avoit confié l'édu. 
cation de Laïus commencérent par mertre en füreré ee unis 

& précieux rejercon de la race de Cadmus ; précaution 
qui fuc fort fage ; car les deux fils d'Antiope livrérenc ba. 
taille à Lycus & remportérent la victoire, S'éranr donc em. 

du royaume ils D ap ce que l'on appelloie Cadmée 

Ja ville baffle , à laquelle ils donnérent le nom de Thebes , 


(134 qui lens deuné le mom de avec Codnus damia Béctie , leurs be 
Jane, de. du moe grec rwumrfe. bivstices évoicne éparés de cleé & 
Mnätus s (farfas, parceque fuivant la d'autre, de mor sy, fparfee. Quel. 
fible il étoiene nez cles der de dragon ques-uns difent qu'ils écoëcne au nom 
dort Minerve avoit jonche La verre, bee de creixe , tous Éls de Caruus » 8° 
Maïs plus probablement 1 étaient de diverfes fenunes, 
atnh normes ; parceque + tant établis 


348 Pausantas, Livan IX. 
pour faire honneur à Thebé leur tante maternelle. Homén 
qu'ils fermérenc la ville Sets rs 


qu'aux quatre 
ajouté trois autres. 1 
Vanne phion apprit er de lalyre , pp 

Mon Sent TD D fuivre des bêtes. 

uvages & des pierres mêmes. Myron a rte jui a 

des vers héroïques & des él rapporte qu'Ampl 

est qui érigea un autel à Mercure, & que le dicu p 
Dre fon zèle lui fie d'une Iyre. D'autres 

fenc qu'il eft puni dans les pour s'être auf moqué 

Larone & de fes enfans. Il eft parlé de fon fuplice dans 


citre [1] Le Minyade , où le poëte met Ame 
Pbion & le Trace Than an éme rai, 


il en foic, après la cur moiflonné route 
le SR s'Ampbion tir PT défefpoir de la » 


de fon fils rué Lo depeiies 1e ie ne fai pour quel crime | 


eut fuccombé les Thebains remirent 
fur le trône. Ce es Re NS parun 
Fil deal vie Ccpous qu die en dan 

0 uoi en étanr né, 
te oi PIN l'expofer. = Ed fut inutile. 


La ob fa enfuire fa 

Mais 1 mphe ‘entans , Homére le déclare dans 
dyffée, car re ri avoir die qu 

xe d'Œuipe , la belle 

dente avoir époufé des propr 
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Îe mari de fa mere , UIyfR , dis-je, ajoure en parlant d'Epi. 
cafte ou de Jocaite ; 


Mais auffieôt les Dieux précipieant fes jours 
De cet affreux incete [1] arrécérent le coars. 


En effée comment les Dieux auroicnc.ils arrêré le cours de 
cer incelte abominable , fi Œdipe avoir eu quatre enfans de 
localité » Auili {1} ne les eu il pas d'elle, mais d'Euryganée 
le d'Hyperbas, comme le rapporte l'aureur du d'étui in- 
titulé l'Osdépodie, où, les avantures d'Œdipe, C'eftpourquoi 
dans un tableau d'Onaras, que l'on voie à Plarée | Euryga 
néc a un air trifte & abattu , parcequ'elle atrend l'illuë du 
combar de fes fils, Car du vivane d@ ui , Polynice fortic de 
Thebes dans lacrainted'encourir la malédi&ion dont fon pere 
l'avoir fra) fi Jui & fon frere. 11 fc réfugia à Argos où il 
ë la ê d'Adraîte, &après la mort d'Œdipe donr Eréo. 
cle lui donna avis il revine à Thebes, Mais n'ayant pus'accor- 
der avec fon frere il en fortic une feconde fois, & puiffam. 
mentaidé par fon beaupere il fie une rentative dont le fuccès 
fur malheureux. Enfin les deux freres s'étant défiez à un com. 
bar fingulier , ils fe bartirent & périrene l'un & l'autre de leurs 
bleffures. À Etéocle fuccéda fon fils Laodamas, qui jeune en. 
core fur mis fous la curele de Créon fils de Menœcée, Lorf. 
qu'il fur en âge de gouverner, les Argiens tentérenc une fe_ 
conde expédition contre Thebes. Les deux armées en vinrenc 
aux mains fur le bord du Glifnre , Laodamas tua Egialée 
fils d'Adraîte dans le combar , mais il n'en perdit pas moins la 
bataille ; c'eftpourquoi la nuit fuivance il 4 fauva en Illyries 


Er] De cer affreux inerffe arnérérent… pref , c'eft-à dire, pour un crime qui 
He cours, Dans le ven du livre 13 de demeure caché , qui eft enfevoli dans le 
POdyfféc cité par Paufanias, Homère  flence, Et en effer ce for les À) 
dis quilong-comps après l'avan: 

Ayes d'éslovre où Bipar ditiémurs ture d'Œilipe, pout la rendre 

Tous les intrpertes ont expliqué: fu Hard gr that 
dires par cogaire » velgatas en for Ont que ce malheureux prince 
1e que Rlon eux Homiére veut dire que avoireu des erfans de Jocaftr. 

Jes Di ile crime d'Œ [1]-#ofnrereut-il par de, Copoint 
dupe. iLme parie évident: d'hifioire cft remarquable ; car Les pot- 
que 


domne À ce moe un fns tes tragiques qui pour l'ordionirebeé- 
tout contraires & qu'il le prend pour rent la verint cie l'hniftaire , nous ont ac 
mon ahdita , mon valgara flentié rom courumez à de toutes astres Kides. 
T'eme11e li 
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avée ceux qui voulurent Je fuivre, Les iens maîtres de 
Thebes mirent fur le erône Thérfandre fils de Polynice, 
Quelque cemps après une partie de la forte d'A, 
non s'étaor égarée en allant à Troye, & les Grecs qu'elle 
portoic ayanr éce bartus en Myfie, il arriva que Th dre 
qui s'y étoir excrémement diftingué dans le combar , fut‘tué 
[ré éléphes, On lui éleva un monument dans la ville d'E- 
ée vers les rives du Caïque , & l'on voit encore aujourd'hui 
dans la place publique de cette ville une rombe de pierre 
expofée À l'air | für laquelle les habirans vonr rous les 
ans honorer fa mémoire. Après la mort de Therfandre 
les Grecs équipérent une autre flotre, & prirent pour chef 
Pénélée, parceque le fils de Therfandre n'éroit pas en âge 
de les commander ; mais Pénélée fur encore tué par Eurÿpy- 
le fils de Téléphus , & alors lès Thebains réconnurent pour 
leur roi Tifamene fils de Therfändré & de Démonafle qui 
étoit fille d'Amphiaraüs. Les furies attachées au fang d'Œ- 
dipe & de Laïus épargnérent Tifsmene ; mais fon fils Auté. 
fion en fur perfécuté jufqu'à êrre obligé de f& tranfplanter 
chez les Doriens par le confeil de l'oraclé, A; fon Le 
les Thebains mirent à {à place Damafichron fils d'Ophelres 
& petit-fils de Pénelée. À Damafichron fuccéda fon fils Pro: 
lémée qui eur is fucceffeur Xurhus, lequel far ué dans un 
combat fingulier par [1] Mélanchus fils d'And , mais 
d'une maniere qui ne fit point d'honneur À Mé us. Xu- 
thas fur le dernier roi de Thebes; après lui les Thebaîns las 
d'obéir à un feul homme, aimérent micux être gouvernez 
“par pluñieurs, & changérent la forme de leur gouvernement 
en république. 
Nr à leurs enereprifés militaires | foir heureufes , foie 
malbeureufes , voici ce que j'ai trouvé de plus certain. Ils fu. 
rene vaincus une premiere fois par les Athéniens qui avoiene 
le parti dés Plaréens dans la guerre qu'ils a: contre 
cbes au fujer de leurs limires, & une fconde fois à Pla” 
tée même par les mêmes Atheniens, lorfqué Thebes rechers 
<hal'amirié du roi de Perfe conrre l'interde commun des Grecs} 
faute qui ne doit pas être impatée à Ia nation , mais à un pe 
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ge nombre de gens qui s'éroient emparez, du gouvernement ; 
car alors les loix de l'Ecac &e la premiere inflitution n'écoient 
plusen vigueur, Si les enfans de Pifiltrate cuffent encore exer- 
cé leur domination à Athenes dans le cemps que les Barba 
res fireneune irruption en Grece, il ne faur pas doucer ki 

fer 


les Athéniens n'euflent été pareillement accufez de favo: 
leroi de Perfe.. Mais revenons à notre fujer, Dansla fuice les 
Thebains eurent leur revanche ; ils barcirenr les Athéniens à 
Délium près de Tanagre, Hippocrate fils d'Ariphon qui com 
mandoit l'armée Achenienne jee beaucoup de monde , & 
fur rué lui-même dans le combar. Depuis la rerraice des Per. 
fes jufqu'à la guerre du Pelgponnete ,les Lasédemoniens & les 
Thebains furent. en aflèz bonne intelligence. Mais certe guer- 
re étant finie & la otre d'Arhénes ayant défarmé , peu de 
remps, les Thebains liguez avec les Corinchiens prirent les 
armes contre Sparte; battus près de Corinthe & à Chéronée 
ils remporrérent enfin à res la plus mémorable vitoire 
jamais les Grecs ayént remportée fur d'autres Grecs. Ce 
Faso lors qu'ils caflérenc les Décurions que les Lacédé- 
moniens avoient établis dans chaque ville, & qu'ils chaffé- 
rent ces Intendans Spartiares que l'on nommoit. Hermafes. 
Enfuice vint la guerre Phocique ou Sacrée , comme les Grecs 
l'appellérent, qui dura dix ans fans interruption, J'ai 
dit dans mes Mémoires fur l'Acrique que la baraille de Ché- 
ronée avoir été fatale à route la Grece ; mais les fuires en fu. 
rent fâcheufés particulierement pour les Thebains ; car les 
vainqueurs mirent garnifon dans Thebes , & cetre fon 
} jufqu'après la morc de Philippe, Enfin fous le régne 
Alexandre les Thebains fecotiérent le joug , mais auffi-rôc 
ilseurent un préfage des maux dont ils afloient être accablez. 
Carà : veille se osra se russes les ss que les arai.. 
oient au des porres du remple de Cerës Légifla- 
Se t toutes bros jo 2 VAS Eh ee 
we le G devant Thebes , ces voiles d'araignées rene 
toures . On dit que par un pareil prodige il Ah la 
cendre dans l'Arctique un an avant les calamitez dont Sylla 
affligea les Achéniens. 
Les Thebains chafféz de leur ville par Alexandre s'étane 


retirez à Athénes , fürene dans la füire rérablis par Cafn- © 
der fils d'Antipater. À dire le vrai lés Athéniens y contri- 
liij 
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vi 
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L yppré se érr r auffi-bien que TE 
les Mégalopolitains. Je crois que ce qui porta C: au 
rétabli rot de Thebes, 4 fue ph ms qu'il avoir 
NC fra il entrépric de Ne A rs fa race, ue 
sd us cruels ennemis re, &ilem. 
Faut idees fils de ce ie, Herale mA 
qu'il avoic eus , l'un de Barfine , l'autre de Roxane, Mais 
lui-même périt malhcureufemenc, car plein d'ane humeur 
aqueufe il devine enflé , & les vers fortoient de cous les en- 
droits de fon corps. pete l'aîné de fes fils après un r 
fort court mourut de phuifie. Antipater le cond ayant fuc- 
cédé à fon frere fie mourir Thellalonice a propre mere, qui 
étoit fille de Nicañpolis & de Philippe pere d'Alexandre le 
Grand, 11 prie pour prérexte de fon parricide l'amour que 
cetre malheureufe mere avoir pour Alexandre le plus jeune 
des fils de Cafländer. Mais le jeune prince ayant appellé 
Démétrius fils d'Ancigonus à fon fécours la mort de A 
merc en faifant périr Er frere: Cependetr chti tene ï 
avoit été fon défenfur devine fon aflaffin. Ainf par une j 
5e pr regret 
n régne , comme je l'ai die , Thebes fur repeuplée ; cepen- 
dantles Thebains n'étoient Le RE se la fin de leurs mi. 


feres, Car durant la guerre de Mithridate contre les Romai 

ils & déclarérent pour lui, fans autre raifon , je crois, quel" 3 

fection qu’ils portoient au peuple d'Athénes. Mais à l 

che de Sylla qui étoir entré en Béorie avec une armée ils fit 

sent inrimidez, & commencérenc à rechercher l'amicié des 

Romains. A ra ic Le Re 


ne fongea qu'à les humilier, & entr'aurres ils 
vifa pour y parvenir , il confifqua la moitié de leurs verres," 
<æ qu'il colora du prérexre je vais dire. Dès lecommen- 
cement de la guerre que Sylla eur à fourenir contre Mithris 
fable de ponte Lions rat Are) 
[A re à O] ie, à &a s 
richefés que La pieré des parcalies avoir aux 
dieux , & qui avoient pà échapper aux Phocéens. Avec 
fecours il fie fubfifter quelque cemps fes eroupes, & pour dés 
1] Ar il empois 2 
AO 2 ha A 3 sandre 
fur por lenuçmii de Poiyferhon un repas 
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dômmager les dicux de ce qu'il leur avoir ôré, il leur donna 
la moitie de routes les terres poilédoienc les Thebains. 
Dans la fuice les Romains redrent aux Thcbaisce queue 
Le bre og Rod oo 
4 les réduific à la derniere mifere. Préféncemenc coure La 
le bafë eft en ruines à l'exceprion des temples ; il n'y a que 
la citadelle qui foic babirée, encore ne l'appelle.con plus la 
Cadmée , mais fi: Thebes. 


on a pailé l'Afope, 4 dix ftades de La ville ontrouve ©, 
FA mo dem sales defquelles s'éleve le bois (© Yi 


cré de Cerès & de Proferpine. Vous y 1 ftatuës 
que les gens du lieu nomment les décifès pre 
certain temps de l'année où ils leur fonr des facrifices , & ils 
cbiérvent cer ufage de laiffér aller en quelques endroits du 
bois des cochons de lait, qui f on les en crair , l'année fui. 
vante À parcil remps font crouvez paiffans dans la forêr de 
Dodone ; mais le croye qui voudrs. Li f voir auffi un cem. 
ple de Bachus fürnommé [1] Egeboles, & voici la raifon de 
<e farnom., Un jour que Îles Porniens facrifioiene à Bachus, 
s'étant etes ts RE ane jufqu'à euer le prètre 
du dicu, Aufi-rôc frappez de la peñte ils envoyérent confüuleer 
l'oraéle ; donc la réponf fur que pour appaifér Bachus il fl. 
Joie lui immoler un jeune anehorentés, Ale 23 
berté. Mais on die que peu après le dieu lui:m 

fabiticus une chevre 4 1x place du jeune homme qu'ils alloiene 
égorger ; de.li le furnom d'Ægebelsr. À Potnies on vous mon 
ere un puies, dont on prérend que l'eau rend les cavales furieu. 
fes, quand elles en boivent, Sur le chemin de Pornies à The. 
bes vous verrez fur votre droire une rénccinre fermée 


par 
rés'ouvrit pour engloërir Amphiaraüs ; ils croyent rendre le 
fait croyable, en ajoutant ere ce comm pamais 
mr nc de ie ae 
nes; ni aucun ani ï ca 
ÉR E 
La ville de Thebes dans fon ancien circuie avoir fepe por- 
tés qui fubftenr encore à préfent, j'en Les noms, 
J1ÿ à lagorre Elé@ride, du nom d'Eléftee de Cadmus ; 
[11 Ægrbobes , pont -tere foot diet Fihage Étrane Péslioder dus Len 
s Comte on difut , usen Lacénbques li 
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la porte Prætide du nom d'un Prœrus [1] qui étoit originaire 
du pays, mais il n'eft pas aifé de dire en quel temps.il vie 
voit , ni de qui il defcendoit ; la porte Néïnide ainf nommée 
de ce Ce PL À ce que l'on dit, imagina fous cette por. 
te d'ajouter à la lyre une nouvelle corde qu'ils appellérene 
Méré ; c'eit celle done le fon ft le plus aigu, D'autres difene 
Fes Zéchus frere d'Amphion eut un fils nommé. Néïs qui 
ona fon nom à cette porte. La quasriéme elt la porte Crés 
péa , ainf dite à caufe de la fontaine de Dircé qui cit de ce cô- 
té-là, de Rise Aie lenc la cinquiéme la porte du très. M 

haut, de Jupi très-haut ei sr 

à la porte Ogygie,& re Homoloïde ; le nom 
de AV cit auf récent que le _. de celle-là eft ancien, 
Après que les Thebains eurenr écé défairs par les Argiens fur 
les bords du Glifane , plufieurs d'eux accompagnérent Lao. 
damas fils d'Etéocle dans fa fuice; mais plufeurs autres voyant 
qu'il gagnoit l'Illyrie ne voulurent pas le fuivre; ils aimé 
rene mieux tourner du côté de la T'heflalie, où ils occupérent 
le mont. Homoloé qui eft crès-fertile & où l'on a de l'eau 
abondamment. Quelques années enfuite rappellez par Ther= 
fandre fils de Polynice ils revinrenr à Thebes , & en mémoire 
du mont Homoloé qui leur avoir fervi de retraite, ils donné 
rent ce nom À la porte par laquelle ils rencrérent ; voilà d'où 
vient cette dénomination. En venant de Plarée c'eft par le 
rec Elcéride que l'on entre, On raconte que Capanée fils 
'Hipponoüs voulanrefcalader lesmurs de ce côré.là , romba. 

mort d'un çoup de foudre, , 
Ceue guerre des Argiens contre les Thebains eft, aurane 
else re juger, la plus confidérable qu'il.y ait eu parmi 

les 

Car 
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le dm les Phœmiciennes dicquece appellé ibn moe de Néfs qui étroit Aile : 
Espiss suit celui-là mêvne qui avoit J'Amphion & de Niobé, L 
régné à Argors Scquichaifé par Acri- 
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treve où la paix. Mais l'armée des Argiens vine du fond du 
Peloponnefe dans le cœur de la Béorie, & Adraîte tiroie de 
l'Arcadie & de la Mefenie fes croupes auxiliaires, tandis 
les Thebains étoiene obligez de cirer les leurs dé la Phocide , 
& de la Minyade, d'où les Phlègyens vinrent à leur fcours. 
Le combac fe donna fur le bord de l'fmene ; les T'hcbains 
dès le premier choc lâchérent le pied , & mis en fuice ils re- 
gagnérenr leursrempares. Les Argiens, comme tous les 

les du Péloponnefe, s'entendoient fore mal à faire un fiége# 
leurs attaques éroienr brufques & vives, mais nullement con. 
duites avec arr. Auffi les Thebains en tuérent-ils un grand 
nombre de deffus leurs murailles, & enfuire Faifant une fortie 
à pop ils les culbucérene dans leurs lignes, les taillérene 
en pièces, & remportérenr fur eux une viékoire fi completre , 
qu'Adrafte fut le foul qui leur échappa, Mais cette victoire 
leur coûta cher , & ils perdirent ranr de monde, que depuis 
elle a paffé en proverbe | car pour dfre un avantage rempor: 
té für Fénnemi , maisachèté par beaucoup de fang , on die 
c'eft une victoire à la Thebaine. Quelque cémps après, les 
s de ces malheureux braves voulurene venger leurs peres, 
& marchant fous les enfeignes dé Therfandre ils vinrent en- 
core une fois actaquer les Thebains, Ce n'éroiene plus feule- 
ment les Argiens , les Mefléniens & les Arcadiëns, c'étoient 
auffi les Corinchiens & les Mégaréens. Quant aux Thebains, 
il avoient engagé tous leurs voifins dans leur querelle, & ils 
en éroient puiflamment aidez. Les deux armées en vinrène 
aux mains fur le bord du Gliffanre, le combar fur fore Opi- 
niâere de part & d'autre ; mais enfin les Thebains ayane perdu 
la bataille , les uns s'enfuirenc avec Laodamas leur chef, les 
autres fe jecrérenr dans Thebes où ils furent bien-rôr forcez. 
Toure cette guerre a été écrire en vers, & [1] Callinus qui 
cite quelquesuns de ces vers ne fair pas dificuleé de les ateri. 
buer à Hômére en quoi il a été fuivi par plufieurs auteurs d'un 
tand poids, Pour moi j'avout qu'après l'Iliade & l'Odyffée 
l'Homére jen'ai poine vû de plus belle poefie. Mais e’elt aflez 
lé dé la guerre cruelle que les Argiéns & les Thebains fe 
rent fi long-emps pour l'amour des fils d'Œdipe. 
[a] Fr CalimarsLe voire porté Ca qu'a contraire Callinus étoicun eilé. 


dun ; mâls comine nos ne connolf bre pote legisque , il n'y a pas dedos- 
Fons point d'ancien pobte dc cc nom, Be te qu'il ne Es lire Callimus. 
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Cnaxr, Non loin des murs on voit la fépulture de ces braves ci 
royens qui périrent en combarrane contre Alexandre roi de 
Macédoine ; & près de-là on vous monerera le champ , où l'on 
die que Cadmus tua fur le bord d'une fontaine ce dragon, « 
dont les dens femez fur la furface de la rerre produifirentaus 
tance d'hommes , s'il eft poffible de le croire, Vers la porte | 
Homoloïde à droire il ya fur une petice colline un remple 


ag à 


J, 
2e, & que l'A, 
FER 


encore-aujourd'huila chaife de Manro. À la droite du rem 
leon voir deux ftaruës de marbre, On me dit que c'étoienen 
eniocha & P yrrha les deux filles de Créon , qui fur régenr: 
du royaume durant la minorité de Laodamas fils d'Eréocle, 
Une courume que les Thebains pratiquent encore à préfenr, * 
c'elt de choifir rous les ans un jeune enfant de bonne maifo: 
de figure agréable & de taille avantageufe , pour le rev 
du facerdoce d'Apollon ; on lui donne le nom de Porte-laus 
sier, parcequ'en eflec il porte une couronne de laurier fur la 
rêce, Je ne {çai pas bien. fi durant leur facerdoce ils font cou 
obligér de confaërer un trépied de bronze à Apollon; je nele 
crois pas, car je pe remarquai qu'un perit nombre de trés 
piedsy mais les enfans done les pores font riches n'y manqu 
point. Le plus curicux de rous ces rrépieds foic pour fon ans 
cicnnceé , foie pour la qualité de celui qui l’a donné TE } 
un qui for confacré par Amphitryon , lorfqu'Hereule exers 
goie le ficerdoce du dieu, & qu'il éroir par conféquent. 
d'orie-lusrier, As-deflus du remple d'Apollon Himenien on 
trouvé 
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ærouve une fonraine que l'on die êere confacrée au dieu Mars, 
& qu'il faifoit garder par un dragon, Pres de-Ii et le rom 
beau de Caanthus, qui fon les en croit , étoit fils de l'Océan 
& frere de Mélie. Son pere l'envoya chercher Mélie qui avoie 
été enlevée ; Caanthus ayant fçu qu'elle évoic en la puiffan. 
<e d'Apollon , & ne l'en FE fr tirer , de dépit mit le feu 
au bois Hménien ; mais Apollon lui décocha une féche done 
il le cua , & fa fépulrure cit, comme j'ai dir ,au.deffus du rem. 
e On dirqu'Apollon eur deux enfans de Mélie, Tencrus 
Ifmenus, 11 donna au premier l'arc de prédire l'avenir, & 
r faire hofñheur à l'aurre, il voulue qu'un fleuve porrâr 
on nom ; ce n'eft pas FR ce fleuve n'en eût un auparavant, 
car on le nommait le Ladon, 

A Es RES la porte Ele&tride on vous monrre les rui- 
nes de la maifon qu'Amphitryon vint habiter, lorfqu'il fut 
obligé de quitter Tirynche pour avoir tué Eledryon. Parmi 
ces ruines on voir encore la chambre nuptiale d'Alemene, 
que les Thebains difenc avoir été faire - Trophonius & 

Agamede ; ils alléguent une vieille infeription qui por. 
ae 'Amphitryon Sue époufer Tran fic fâlre ai 
chambre Pre par Trophonius & par Agamede , les deux 


mcélébres archiceétes de fon rempss ils prérendenc que la {- 


pulrure d'Amphitryon eft quelque part là, Ils me auifi 
remarquer le tombeau des enfans qu'Hereule eur de Mégara, 
mais ils ne conviennent pas de tour ce qui cit rapporté de 
leur mort dans des poëfes de Srefichore & de Panyañs, D'un 
autre côté ils ajoutent qu'Hercule devenu furieux alloïe tuer 
Amphiteyon fans an coup de pierre qu'il reçur. Ecourdi du 
“nr il s'endormie & changez de volonté ; auili felon eux , 
ce fur Minerve qui le frappa, & cette pierre fur nommée Le 
Pierre de ben confeil, Au même endroit vous voyez fur une 
efpece de piédeftal fort groffier quelques ftatuës de femmes, 
fonc f anciennes que la figure en elt prefque effacée jils 
appellent fes Enchamierefles à ce font, À ce qu'ils racoh. 
senc , des femmes que Junon envoya pour metre obftacle 
À l'enfanrement d'Aleméne, lorfqu'elle accoucha d'Hercule ; 
mais{1} Hiftoris fille de Tiréfas rendic leur défféin inutile s 
C2} Hfferis » dre, Ce non poreoit quil aifilbétenc aux ooches d'Alemenes 
bien étre corrompu. Antonius Libera.  &il donne un autre nom à celle qui les 
dixdir que £e fiut Uithue & une Parque trompa, 
Tome 14e Kk 
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£ar d'un lieu d'où l'on pouvoir aifément l'entendre , elle fe 
mit à crier que graces au ciel Alemene éctoit heurcufementc 
délivrée; ces Femmesne doutant poinr que cela ne Für wrai 
s'en allérent auffi-côt , & Alemene accoucha enfüite fans au. 
<un erouble ni empéchemenr. 00 
De ce côré-là on voit un remple d'Hercule où le dieu cit” 
en marbre blanc , ils lui donnent le furnom [1] de Proma. 
chus, certe farut eft un ouvrage(:] de Xenocrite de The: 
bes , car pour une autre de bois d'un goût fort ancien , les 
Thébains la croyenc de RÉ T v Da de peine à le 
croire auffi, On dir qu'après s'être fauvé rée il confa. 
cra cette flaruë à Hercule comme une de fa recon- 
noiffänce. En effect Dédale pour préparer Îa fuite fit Iui-mê- 
me deux bârimens fort legers, l'un lui, l'autre pour fon 
fils care ; & afin de f dérober à la pourfuire des vailleaux 
de Minos qui n'alloiene qu'à la rame, voyan le vent favora. 
ble ilimagina de mettre une voile au fien , chofe donronne 
s'étoit pas avifé avant lui. Par ce moyen il arriva heurcufe. 
ment ; mais il n'en fut pas de même d'icare. N'ayant {çu 
gouverner fon vaifleau [3] il fit naufrage & f noya. Le flot 
apporta fon corps dans une [4] ile voifine de Samos , qui 
pour lors n'avoir poinr de nom. Hercule s'étant trouvé là 
re RAS Sn mer fepulture, 
in voit encore aujourd'hui un petir terre far un 
RS re avance dans la mer Egée , c’eft le lieu oi il furen- 
rerré. L'ile & la mer qui l'environne { 5] ont pris depuis € 
rem le nom du malheureux care. 
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trene encore le lieu où elle fe coucha, On y voir un autel 
expofé à l'air avec une ftarut de Minerve confacrée, dit-on, 
par Cadmus. Cerce ftaruë peur fervir à défabufer ceux qui fe 
perfuadenr que Cadmus éroir d'Egypee & non pas de Phéniciez 
Car Siga, [1] c'eftle nom de certe Minerve , et un mot Phés 
picien & nullement Egyptien, Les Thcbains difenc aulfi que 
Cadmus avoit fa maifon à l'endroic où éftaujourd'hui Le mars 
ché de la ciradelle, Ils vous monrrenr encore les reftes de deux 
chambres nupriales , l'une d'Harmonie la femme de Cade 
mus , & l'autre de Sémélé D ils ne laiffene 2 me. 
onne, ues auteurs Grecs rapportent les Mufès 
qu A pm chanté un épithalame aux noces d'Har- 
monic, les Thchains fmblent confirmer ce fair, en cc que 
dans la place publique de Thebes ils montrent l'endroit oû, 
ils prétendent que ces déelles chanrérenc. Lis afirencquelorfs 
Sémélé fur frappée de la foudre, il comba en même tem, 
lu ciel un morceau de bois que Polydore enchaffs dans 
bronze , & qu'il nomma Bachus le Cadméen, Près de-là 
un Bachus de bronze mañif , faic par Onallimede, pour 
ftituë de Cadmus ,elle eft des fils de Praxirele. Là vous 
rez auili unc ftatuë de {:] Pronomus ; c'éroit un cél 
joueur de flûre qui avoit fur-rour l'art de charmer le 
Avant lui on fe fervoit de crois fortes de flüres fuivanr les 
trois modes ou genres de mufique, le Dorien , le Phrygien, 
& le Lydien, Il invenra une Aûre avec laquelle i 
œoute forte d'airs dans quelque mode qu'ils 
O» Le dl éroir aulli excellenr aîteur, & 
niment fur le chéatre par fon gefle, par {à 
coute fon aétion. Nous avans énçore de lui un can 
mic en mufque pour les habirans de Chalcis fur 1 
lorfqu'ilsallérenta Délos dans l'inrention derendreleurs 
aux dieux du pays. Les Thebains lui one: done 
une ftatuë dans le lieu que j'ai die, & auprès eft celle d 
minondas fils de Palymnis. Es 
Epaminondas éroit d'une maifon fort illuftre , mais f pat 
vre ; que fon pere de trouva confondu avec les citoyens du 


4} Car Migas dre. Au lieude la Minerve de Thebes, 0% + d'une 
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bas émige, Cependant il donna une excellente éducation à 
L 2 fils, & ne voulue ln Fe ignore rien de rouvce que les 
hebains les plus qualifiez Faifoienc apprendre À leursenfans, 
Dès qu'Epaminondas eur arreine un certain âge il fe 
de lüi-même à aller prendre des leçons de Lys le Tarentin, 
célébre philofophe de la foéte de Pythagore. 11 fic fes pre. 
micres armes dans la guerre que les Lacédémoniens eurenc 
contre ccux:de Mantinée ; s'étant enrôlé parmi les rroupes 
que les Thebains envoyoient au fécours de Sparte, Et dans 
certe campagne voyant fon ami Pélopidas renverfé par terre 
& dangerculement bledé il eur le bonheur de lui fauver la 
vie en courane lui-même un très-grand ar de la fenne, 
Quelques années après il fur envoyé en ambafädei Sparte; 
£'étoit dans le remps que les Lacédémoniens voulaient faire 
Qurer à rous les Grecs cette paix que l'on nommoit la paix 
d'Antaleidas, L'Ambafadeur Thebain inrerrogé par Agéfi- 
las, files Thebains feroienc ratifier le traité à rouces les vil. 
les de la Béoric , où, Seigneur, lui ditil, grand rawrer les vil. 
des woïifines on alliées dé Sparte laurent ratifié, mais non pas 
devunr. Dans la fuire la guerre s'étant allumée entre les La- 
cédémoniens &les Thebains , Epaminondas eue une partie 
de l'armée fous fon commandement avec ordre de À Apart 
aux Lacédémoniens, qui comptant für leurs forces & fur cel. 
les de leurs Alliez marchoïent droit à Thébes, Pour lui, il alla 
fe pofter au-detfus du marais Cephiffis, ne douane pas que les 
troupes du Peloponnefe ne débouchaflent par là, Mais Clé 
brore roi de Sparre prie fon chemin fon Ambryffe ville de Ia 
Phocide, & après avoir pailé fur le ventre à Chéréas 
gardoir le pañlage de ce côté-là avecquelques troupes, il 
camper À dans la Béotie, Là Cléombrorc & fon ar 
mée eurent un préfage du malheur qui les attendoit. C'éroir 
lucourumeides roisde Sparre, quand ils alloient À la guerre ; 
de mener avec eux un rroupeau dem afin d'avoir 
jours dés victimes routes prêtes pour les facrifces fur-cour 
'ils imploroienc le fecours. du ciel avant que de: livrer 
baralle, À 1e têce du eroupeau marchoienc des chévres qui 
en éroiene comme les guides ; il arriva que les loups s'étanc 
D 208 2 4e é drenr lemourns, &mangérent 
chevres, D'ailleurs les Lacédémoniens irritérent les dieux 
par l'arténtar qu'ils cominiréne contre les filles de Scédafux, 
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Die à lieu, Ce Scédafus avoit deux filles , Mols 
pie & Hippo , toutes deux belles & déja nubiles. Trois La. 
£éémonten , Parathémidat eg re or 2 Pathénius 
rent à o! les violer ; ces jeunes filles ne 
M HUE LE Qi aFroe rangée elle mes à 
pere n'a ant pa obtenir ufice à Sp nee , revenu chez lui fe : 
de déféfpois au pere & aux filles 
Le Date que l'on aie rendre aux morts, & jura 
qu'il ne combartroit pas plus pour le falut des Thebains que 
cette malhcureufe famille. Mais les Chefs de 
Ficmée B ienne n'étoient pas d'accord fur le parti qu'il y 
avoit à prendre , Le icat même forc diffé 
Car idès , & Xénocrate vouloient qu'on 
livräc ille cd are émoniens & tout au plutôt. Dimo- 
ss Damophile,& Simangele étoient d'un avis contraire ; 
qu'il falloie à la fireté des femmes 
Rem ne Athénes Dm rh ar ; 


tiéme nommé re pat 7 les défilez du côté 
du mont Cythéron éranc venu au camp, &ayant été de l'a+ 
vis des pi , tous les autres s'y rendirent, & il fur réfo… 
lu cn rentéroi le Ar ri 3 
Pete Ticraignoit avec. 
mal-intentionnees ne le trahifénr dus 


raifon que ces troupes 
rent le combi: Pour évirer cer inconvénient il fe 


PES les Lctièmes 
niens qui n'avoienr même virent 
Pas rot de LE ie ne 3 à 
haine fecrerte voient contre eux , és dns en quittance 
leurs rangs , & les autres en t la fuite dès que l'ennee 

mi tuurnoie de leur côté. M 3 ce qui rendait La partie pa 
le, c'eft que les Lacédémoniens avoient une 

riefeé das l'arc militaire, joinec à la noble de 
tenir la gloire de Sparte, &:que les Thebains comprénôient 


PPT RENE EE CORRE RER PR RE PT 


ê Vovaas ps LA Broris. 263 
fore bien qu'il ne s'agiffoir de rien moins pour eux que du (a. 
luc de leur patrie, de femmes & de leurs enfans. Enfin 
lorfque brotc eue été tué avec les principaux Officiers 
de fon armée , les Lacédémoniens furent encore obligez de 
demeurer furle champ de bataille , parceque de routes les 
chofes la plus honceule pour des Sparriates , c'eft de lailler le 

de leur roi à la merci de l'ennemi. Mais malgré leurs 
efforts les Thcbaios furent vainqueurs , & jamais Grecs ne 
remportérent une f belle viétoire fur d'autres Grecs. Le len. 
demain les Lacédémoniens voulant enterrer leurs morts en. 
voyérent aux Thebains un héraut pour leur en demander la 
permilion. Épruinces qui {çavoir combien certe nation 
éroit habile à difimuler fes pertes, répondic que les Lacédé- 
moniens enrerreroient leurs morts, après que Alliez au. 
oient La he em 4 Cela se exécuté ainfi , il se 
parmi les Sparte , les uns avoient perdu fort 
Fr de monde, & les autres n'avoient fair aMCUne perte de 
ah y va rod fur manifeitement 
æeconnu pour appartenir aux Lacédémoniens , qui en effer 
a eu Le mille-hommes à certe journée. Les The- 
ins & leurs Alliez n'en perdirenc pas plus de quarante fopr. 

Après le combat Epaminondas ordonna que toutes 
rroupes-du Peloponnefe s'en retournaffènt en leur pays, à la 
xéferveides Lacédémoniens qu'il tinc enfermez dans Leuêtres. 
Mais ayancappris que les Spartiares accouroient en foule au 
fccours deleursconciroyens, il laifla aller ceux.ci fous certai. 
nesconditians qu'il leur fa, & voulant bien rendre compte 
de fa conduice aux fiens il die qu'il valoir mieux éloigner 
FA ere de leurs frontieres asie PUEEr dans le centre de 

2 Cependane qui Craignoient égale- 
ment & la haine invérérée des Thchains & leur fortune pré- 
fence, jugérencé propos d'abandonner leur ville & de fe re. 
æirer à Cérefle. C'eft un wrès-forc château dans le territoire 
de Thefpies ; où Jong-cemps auparavant ils s'eroienr défen. 


2 La Ms de mille bamaner, 1 yavine de ces deux hélboricaseft pei- 
Hotel ou de ur de Tontcur où de f cehti de PauGaiss ; d'ullyes 
“b qurt au Car Diolors Si. Se 0 robe corp Len rm 
cie aprés Kénéphon dit qu'on combat Lever de 

se Leuchres 1 pair pus de Lachièmo. _ ÿ 

miens Qu'il pe s'en lauve. Où de té- 


perte qu'elle fe en cette 


Cuar. 


264 PausaAntas, Livan IX. 
Fa rca De de ee qui éroir een 
Ir pays. Ces T LE on de Delphes ant 
delete emmérne confulrer l'orac nl de im 
14 Lenltres & Al font des re ‘ain 
me, des nid infortnnées de Scédafus qui Lee ent (274 ps 
cauten (ous ma ion : dl fe donnera là 
F £ Sphere des po CN Lan a. 
2 faute Dr te des Doriens auront perdu 
nf, qe lemme ft ira sn nl resere 
fort de Céreffe, mais jufques-là en vain ‘Arraqueras 
oh 


Dons après avoir pris Cérelle & en avoir chaîfé 
us pe aller mettre ordre aux 
“mA u Peloponnele , & les Arcadiens fouhais 
toient fa il porta d'abord chez eux. À fon: 
arrivée il accepea les offres que lui firent les Argiens d'ems 
braffèr l'alliance des Thebains, sdpe are avoit difperfé les 


Mantinéens en pluficurs ol tete dam 
dans leur pl ville, laaux Arcadiens d'abans 


Mt un grand nombre de Ce o qui ne fe pouvoient dés 
Le elles-mêmes, fe réunir tous dans une mème 
rite leur fe bâtir, & que l'on appelle encore aujours” 
d'a M lopolis ou la grande ville. Sur ces entrefaires {a 
À expirer ; © "Eoir un cote el hein 
D de la prolonger au de-là du rerme. Mais 

das croyant devoir par-dellus la loi dans une 

it de l'intérêt de l'Etat continua d'exercer 
LE misen marche avec fes troupes il ! 


Se fqu'aux mais vo: u'Agéfilas 
ke or an £ Ka “e évitoir gr ur Le 


. pures au ne de Meffène. Car c'eft 
minondas que les Meiféniens d'aujourd'hui regardenc c: 
leur reftaurateur, & if le far en fer ,ainfi que que ame 
men expliqué dans l'hiftoire de la Metlénie. Pendane qu'il 
étoir rour occupé de certe entréprife , RER 
bandées firent des courfes dans us AS RE 
te la camps; raies ler 
armée & 9 nd ST avoit déja gagné Le 
chée K ilalloie at pe défilez qui font de ce coté-là, lorfe 
-qu'Iphierare à la cèce de quelque infancerie légere & d'autres 
troupes 
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Athéniennes lui comba fur les bras, Epaminondas le 
mic en fuite ,& l'ayanc pourfuivi jufqu'aux portes d'Athènes 
il derneura là pr temps pour le défier au combat, Mais 
Jphicrace s'érant coujours tenu fur la défenfive , Epaminon. 
rie le chemin de Thebses. 11 n'y fut pas plutôt arrivé 
qu iÈ vie citer en Juftice pour avoir recenu le commande 
menc de l'armée au de-là SE ge marqué par La loi; ce- 
pendant il évica la mort, aucun de fes Juges n'ayant ofé le 
MC ‘ ès Alexandi de Theflie 
que temps a lexandre eyran de T ie ayane 
Poules d'amitié &e comme Allié des Thebains attiré chez 
Jui Pélopidas , eut la hardicffe & la mauvaife foi de le retenir 
prifonnier, Les Thebains pour venger cet affront mirent fur 
icd: une armée donc ils nérent la conduire à Cléomene, 
£ ils voulurenc que le Préceur de Béorie für foumis aux ar. 
dres de ce CR Re n'étoir donc que fimple vo- 
lonraire en cette : Quand on fur arrivé au pas des Ther- 
mopyles, voilà Alexandre ee fort tout-à-coup d'un lieu où 
il s'éroir embufqué , & qui fair mine de vouloir artaquer les 
Thebains, Alors route l'armée fe croyance uë déféra le 
commandement à Epaminondas, & les Officiers Généraux 
furent les premiers À le prier de l'accepter, Alexandre voyant 
qu'Epaminondas fe mertoit à la tèce des croupes n'ofa pas ba. 
zarder une bataille, ï se sq frs il renvoya 
Pélopi nt les T! ins en l'abfence d'Epaminon. 
A coele ÉLR ler Orchoméniens de leurs He silen 
cat unextréme déplaifir quand il l'apprit , jugeant cette hofti. 
lité crès-contraire au bien de l'Etar , & il ne pur or mer 
de dire que s'il avoir été préfént il n'auroit jamais fou! 
Jes Thebains fiffenc une 6 grande faute, Comme fon Re 
n'éroit painr encore nommé , il mena une feconde fois fon 
armée le Peloponnefe ,.& railla en piéces les Lacédé: 
moniens au Lechée, quoiqu'ils caflent reçu un renfort d'A: 
chéens de la ville de Pellene , &un corps de troupes Athé: 
miennes commandées par Chabrias Lorfque les Thebains 
faifoienc des prifonniers de guerre, c'éroir leur coutume dé 
les renvoyer moyennant unc rançon ; mais fi’parmi ces pri. 
fonniers il fe erouvoir des déferteurs Béotiens , on ne 
faifoie point de quareier , ils écoienr condamner ä mort. Eps- 
minondas ayant pris Phæbie pedite ville appartenante aux 
Tome, LL. LI 
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Sicyoniens & pleine de transfuges de la Béotie, il ne crur pas 
devoir ufer de certe févérité ; dans le dénombrement qu'il. 
fie de ces cransfuges il affécta de ne les pas reconnoître pou £ 
Béotiens, & lui-même 4 mefure qu'ils pañloienr en revûé de, 
vant lui, il les difoir de PRE Enfin cet illuftre 
Thebain remporta éncore une viétoire à Manrinée ; mais cette 
vidoire coûea cher 4 fes concitoyens , car ils l'achetérent 

Îa pérce de leur Général qui fut tué de la main d'un Athé: 
nien, Dans ce combar de cavalerie qui eft repréfenté à Achés 
neson voirGryllus portant nn coup mortel à ï 
Gryllus drole Bts de Xénophon, celui-là même qui accont 
pagna Cyrus dans fon ition contre Artaxerxès , & qui 
du fond de l'Afie ramena les Grecs jufqu'à la mer. Au bas de” 
la ftatuë d'Epaminondas il y a une infcriprion en vers élégiss 
ques, done voici à peu près le fens, 


Dans fes chers citoyens Metlene renaillante, 


Tour prêts à fecourir les Thebains allarmez , 

De puilläns Ales Thebe à jamais pourvie , 

Aux Grecs aflujertis la liberté renduë , ‘ 
Sont d'Epaminondas les exploits immortels , « 
Qui pourroient lui valoir an culte & des autels. 


Un plus loin cft un remple d'Ammon. La flatuë dus 
dieu elt un ouvrage de Calamis, SORA PSE Pindare. Ce” 
Le envoya aux-Anunoniens en Lybie des hymnes faires en: 
‘honneur d'Ammon, & demon temps on vayoir encore une 
de ces hymnes gravée fur une colonne de figure criangulaire ," 
rés d'un autel élevé à Jupiter Ammon par Prolemee fils dés 
| ut À quelques pas de-là on vous montre le lieu où Tiré 
fias obfervoit le vol des oifeaux & en tiroir fes HT y 
remple de la Fortune cit tour auprès. Les Thebains difenc qué” 
c'eit Xénophon l'Athénien qui a fair le vifage & les mains 
la déefle ; & que le refte cft de Calliftonicus un de leurs ee 
toyens. La décffé vient Plurus entre fes bras fous la 
d'un enfance , & c'elt une idée affez ingénicufe de mettre. 
dieu des richeiles entre les mains de la Fortune , comme! 
elle écoic fa nourrice ou fa mere, n'imagina pas 
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moins heureufement , lorfque faifane une fhacutt de la Paix 
| Jes Achéniens il la repréfenta renant.le perie Plueus dans 
fon fin. Les Thebains ont aufli plufieurs ftarués de Venus, 
& fi anciennes qu'ils prétendent que c’eft Harmonie qui les 
A confacrées , & als furent faces des éperons de ces na. 
Wires qui avoient amené Cadmus , lefquels éperons éroiene 
dé bois & non de fer, Quoiqu'il en foit, l'une de ces ftatuës 
eft Venus Uranie ou la Célefte , l'autre Venus la Vulgaire, 
&la vroifiéme eft Venus furnommée Apoltrophia; ce fut Har- 
monie clle.même qui leur impofa ces noms pour er ed 
Jes trois fortes. d'amours, l'un célefte, c’eft.à-dire , chaîte & 
dégagé du commerce des fens, l'autre vulgaire qui s'atea. 
che au fexe & aux plaifirs du corps, éfordonné 
He Pare les hommes à des unions inceftucufes & abomina- 
bles. 11 y avoie donc une Venus dire Apoftrophia où Préfer. 
vatrice , parc c'éroic à elle que l'on adrefloic fes vœux 
pour être frédrré de ces defirs déréglez. Harmonie fans 
doure n'ignorait que chez les Grecs & chez les Barhares 
l'amour avoit allimé dans le cœur des hommes les pailions 
les plus odieufes | comme celles qui depuis ont fait tance de 
bruit , & qui ont deshonoré [1] la mere d'Adonis, Terée 
roi de Thrace, & Phedre fille de Minos, 
”  Oncroie que le temple de Cerès bcinsphaos dgifla. 
trice étoit autrefois lamaifon de Cadmus & de fes defc 2 
On ne voir de la ftaruë de la décffé que la partie füpérieure 
& ce que nous appelons le bufte, le refte elt caché, Ongar- 
de dans ce remple des boucliers d'airain, que l'ondie être ceux 
des principaux Officiers de l'armée Lacédémonienne qui fu. 
rent tuez À Leuétres. Le chéarre eft du côté de Ja porte Præ- 
vide, & près du chéatre il y à un remple de Bachus furnommé 
Lyfus , parceque des Thraces ayant emmené quelques The- 
bains So ss Alorfqu'ils furent arrivez au pays des Haliartiens, 
Je dieu fie comber les chaînes des Thebains & endormie les 


Thraces, ce qui donna aux prifonniers le moyen de tuer leurs 
gardes & de regagner Thebes. Dans ce remple outre la fta- 
ruë de Bachus on en voir. une que les Thebains difent êere de 
Sémelé ; mais on n'ouvre le temple que certains jours de 

C9 Re qui eut desbenaré La mere fon propre pere, Voyez Ovide dans fes 


d'Adam. Myerhs qui futatfes infbnièe Méta: ve 10, 
pour devenir amburcufe de Cinyras » 


Li 
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l'année. Près de-là on vous monrrera les ruînes de la maïfon 
de Lyeus , &le rombeau de Sémelé, Celui d'Alemene ne fe 
rrouve poine ; auffi précendent.ils qu'elle fut changée en plier. 
re après fa mort, ce qui ne s'accorde pas avec ce que l'on en 
die À Mégare ; mais il y a bien d'auerés chofés fur quoi les 
Grecs ne fonc pas d'accord encr'eux, Li fe voit auili la fépul 
ture desenfans d'Amphion, Les hommes font d'un côté & les 
femmes de l'autre, 

Dansle même quartier vous avez éncorele temple de Diane 


Vi Eucléa; c'eft Scopas qui à fair la ftaruë de la déeile. On dit que 


les filles d'Antipæne , Androclée & Alcis on leur puces 
dans ce temple shovoiet céque l'on raconte de ces deux illuftres 
perfonnes. Les Thebains fous la conduite d'Herculc étant à 1& 
veille de livrer bataille aux Orchoméniens , furent avertis par 
un oracle que le DA HE le plus diftingué par fa naiffance quil 
voudrait fe donner la mort, procuréroit infailliblement la 
viétoiré 4 fon parti. Antipæœne étoit fans conrediele plus qua 
litié de rous ds concitoyens , mais il n'écoic pas d'humeur À 
mourir pour le falur de patrie; @e qu'il né voulue pas Faire, 
fes filles le firenc ; s'étant donc immolées courageu F 
elles reçoivent aujourd'hui les honneurs qui leur fonc dis. De=M 
vant le cemple de Diane Eucléa il y à un lion de marbre. 
qu leconfacra , dit-on, après avoir vaineu les Orchos 
ménilèns & leur roi Erginus fils de Clymenus. Près delà eft un” 
Apollon furnommé { 1] Boëdromius , &un Mercure Agorétis,, 
certe derniere flatuë et un préfenc de Pindare. Le bucher des, 
enfans d'Amphion eft éloigné de leur fépulrure d'environ un! 
demi fhide ; on voitencore dés cendres ce bucher, Au-« 
rès de la ftatuë d'Amphirryon vous voyez deux ftaruës de! 
nerve dire Zofteria , parcequ'Amphieryon s’arma en ce lieu 
là pour aller combarere Chalcodon & les Eubæens, car les, 
anciens difoient ceindre des armes dire s'anmer. Er quand, 


Homére dir qu'Agamemnon pur far ceinture , où par la maniere. | 


C1] Un Apollon Betdre-  niens dans la gnerre qu'ils avoienx coms 
mtur, du mot grec Gralpémns, axxifiaries tre les Eleufiniens ; pour comfever fa 
auxiliaire, Les Athéniero avoient une mémoire de ce ils infliuérent: 
pes re ds mois Fe a era 
Besdremen qui cé loët à notre mois & Apollon Botdromius ; 
d'Aoûr. Crete a lation doit Fate même fus, Les! ; 
far ce que Xuchus courur les Ari. 
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dont il étoit reins reflembloit au dieu Mars , ik veut dire par 
fon armure. Amphion & Zéthus ont un rombeai en commun ; 
Rod ps terere qui n'a rien de remarquable, Tous lesans 
Jorfque le foleil eft dans le figne duraureau, les habirans de Ti 
thorée dans la Phocide font fort foigneux de venir dérober 
sde la verre de ce combeau, pour la répandre fur le fépulcre 
d'Antiope , s'imaginant rendre par là leurs terres beaucoup 

us fertiles , & nuireen même remps à celles des Thebains. 

x iles Thebains duranr ce temps-là ont grand foin 
de leur rombeau, Ces peuples fe fone mis certe chi. 
mere dans l'efprit fur un certain oracle rapporté Bacis, 
done voici le {ens ; Jerfque T'ishorée invoquant Ampbien G Zé- 
ahas fers des libations en leur heneur, CG que le fera dans 
Le figue du saureu, alers La ville fera menacée d'une grande féri- 
dité. Malbeur à vos moifons f veus fouffrex, que l'on rte de 
La terre du tombeau de ces deux freres, peur la mettre fer 
sure de J'hocus, Par la (épulrure de Phocus Bacis a entendu 
celle d'Antiope pour la raifon que je vais dire. Dircé {1} 
femme de Lycus honoroïc fingulierement Bachus. Les fils 
d'Antiope ayant fair mourir Dircé [1] avec la cruauté que 
tour le le fçair , le dieu s'en vengea fur Antiope, car 
peines que l'on infige aux coupables, quand elles font excefi- 
ves, les dieux. Da ie l'efprie, 
& que hors d'elle-même elle couru roure rece. Phoeus 
fils d'Ornytion & peri Écrire l'ayant rencontrée par 
hazard la guérie & l'époufa . De-là vient qu'ils eurene 


Sri pre ne à ces pi l'on voirau 
bas du combeau SP DT Pope ver dr 


É ques dr La & la Érene inû 
Ad ré voler Éd cri. La taureus lndoemptë & la érène na 


endroit Ci lanpeudion de . sh 
ee mere y for OUT au moies 
Kohnius qu'i s'en futrenir, Vol pourquot Bschus venges La mort 
C2) Até la créamté que tvat le mon de Discé qui l'avoir toujours honoré 
22 Armpbian & Zéthus él d'An. particulierement, 
more agtachérent Dire à la queudus LIE 

) 
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LA Lorfque les Argiens rhcbes sil rokds sis 
Tydée, ru rer d'Adrafté ÿ niais il fur 
lul-méme Amphiaraüs. Près de ce combeau vous voyez | 
trois groi ; ceux qui croyent connoître les 

tez du pays Éfénequec ete lieu de la fépulrure de Ty 
qui fut inhumé là par Méon , & ils fe fondent fur un vers de 
d'Iliade d'Homére qui dit que ce guerrier 


Trouva [a fépuleure aux campägnes Thebaines. 


Les rombeaux des fils Are ten ligne, Je 
n'ai pas affifké aux facrifices qui s'y font ; mais ape 
mien di eux hu l'une que les T 

k à pluficurs autres héros mais particulierement à ceux 
ci; Faq dans le cemps qu'ils fonc rôtir les viétimés. 
Laon nbment en du, qu la flamme & la fumée 


Es 
ue dit-on , un des defcendans d'Hercule, Lorfqué 
vont fâcrifier fur le rombeau de ce Pionis, iben 


és dupe. Centre 

que Tiré: sb eo ilsne 

que comme un Cénora 

le combeau d'Heétor près de 
certe fontaine que l'on Pre carla Car ils. 
difent que les cendres de ce fameux Troyén furent apportées 
à Thebes en conféquence d'un certain oracle conçu en 
termes , Peuples qui habitez La célébre ville de Cadmns, vers 

Lex- vois jotir d'un bonheur durable} Allez recmeillir les ce 
dres d'Hobter le généreux fils de Priam , appertex-les d'Afe che 
veus; "à venir ele fe (aient bonorées comme cles deivest 
ssh 5 rer La fontaine porte le nom d'Œs 


1e femée .… cccañon Paufnis peche, 
A ab nt or vais raifonnement , pot 
foin croyable l'autre ; of dumscette crédulieé. 
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dipe, ce fur dans fes eaux qu'il fc purifia du meur. 
*re de fon pere, Prés de cerce fontaine on voir le rombeau 
d'Afphodicus ; les Thebains difent que cee Afphodicus eus 
Parchenopée fils de Talats dans le combar qui fur donné fous 
les murs de Thebes contre les Argiens, Mais les vers de la 
Thebaïde où il elt parlé de la mort de Parthenopée , en don. 
nent tout l'honneur à Périclymene. 

Sur certe route.on trouve le village de Teumelfe où l'on 
dir que Jupicer tine Europe cachée, On fair aufli un conte 
d'un renard de Teumellé qui fervoit d'inftrumenc à la ven. 
geance de Bachus irricé contre les Thebains. Ce renard, dir. 
on , alloit être pris [1] par un chien que Diane avoit donné 
À Procrys fille d' ce, lorfque lé chien & le renard furent 
DÉSSRE pene À Teumeilé on voit un temple de 

Telchinia , où il f'y à aucune ftatuë, On 
croire que le furnom de Telchinia-vienc de ces Telchie 
niens qui habitérent aurrefois l'ile de Chypre, & dont plu- 
fieurs pañlérent dansla Béorie où apparemment ils bâtirencce 
temple à Minerve. À fepcitades de Teumeffe en tiranc fur la 
gauche on erouve les ruines de Glifas ; & fur la droite 
on voie une petite éminence couverte d'Arbres fauvages 
& d'arbres fruitiers, On rienc que c'eft la fépulture de ces 
Argiens qui fuivirenc Egialée fils d'Adrafte dans fon Sa 4 
tion contre Thebes, Fr ape des Chefs y périrent & en 
tr'autres pers _ F ri Egialée, 
€n parlant des curiofirez de Mégare j'ai déja dit qu'il avoir 
fon tombeau à Pages. Surle chemin Th À Glifas vous 
verrez une enceinte fermee par une baluftrade de pierres ; les 
Thebains nomment ce lieu Le rère de ferpens , parcequ'un 
ge ferpent avoir aurrefois là fon ire , & que Tiréfian 

le cemps que ce reprile levoir la ère , la lui coupa avec 

fon fabre. Au-deffus de Glifas s'éleve une montagne nommée 
de haut Lien ; LE gp Jupicer le Très-Hau y à un temple 
De-là combe un rorrene qu'ils appellent le 
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Ce cher ile fonc foct célébres PAL orale rh pd 
ë. à Aneondun Libers- midie 4 œirums , dus marmiens comte, 

ls & ei padlent , niais diffé. 

pement Vous trouverez l'explication Airis 1/mgers bee, led Lasrare pasarers 

dd ce fe dés Paliplute, 
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ER Si vous revenez gagner le chemin de Chalets 
vers Teumelle ,vous verrez le u de Chalcodon td, 
Amphieryon dans le combat qui fe donna entre les T 4 
& les Eubæens, On voir enfuire les ruines d'Harma & dé M: 
calefe, La premiere de ces villes eft ainfi nommée parceque 
felon les Tanagréens ce po iarais fut en, 

avec fon char, & non dans M [ 


roie que difenc les T 
Pour Mycalefe , on convient qu'elle a pris fon nom, de ce! 
ue la vache qui fervoir de à Cadmus & 4 fes eroupes 
mit à pages dans le lieu où la ville a été bâtie. Ses mala 
heurs fonc décrits dans mes mémoires fur l'Actique. Du c 
de la mer il y a dans cerre ville un temple de Myca. 
léfia, Les gens du pays difent que routes les nuits Hercule 
ferme & rouvre ce cemple ; mais felon eux , c'eft Hercule le 
Daëtyle Idéen. Voici un autre miracle qu'ils racontent, On 
se pieds de la déefle de coures les fortes de fruits qui 
cucillent en Auromne , & ces fruits fe confervenc coute 
l'année aufli frais que s'ils venaient d'être cucillis. à 
En cirant vers l'Éuripe du côté qu'il fepare l'Eubæe de la 
Béotie , à la droire du temple de Cerès Mycaléfa ñ vous, 
avancez un peu vous entrerez dans l'Aulide , ainfi appellée ; 
à ce que l’on , du nom d'une fille d'Og: On y 
voicun remple de Diane & deux flaruës de blanc, 
dont l’une repréfenre la déefle un Bambeau à la main , l'autre 
avec un arc & des fléches, On dit que les Grecs: flon 
l'oracle de Calchas écant fur le point. de facrifier 1 dl 
À l'autel de Diane, la déeifé fubftitua elle-même une 
fa place. Les gens du lieu conferventencore dans le templeune 
ie du roncde ce plarane dont Homère fair mention dans! 
‘Hiade, Une de leurs traditions eftauffi que les Grecs 
arrêtez long-cemps en Aulide par les vents contraires, & 
tour-à-coup les vents étant devenus favorables , chacun fa 
crifia auffi-côt en action de la premiere vidime qu 
k rencontrer , foi mâle , femelle ; que de là eft venuë 
coutume qui s’obferve encore dans le pays, d'immoler à 
Diane coute forre de viimes fans didindion de fexe. On 
vous montrera la fontaine fur le bord de laquelle étoir de 
tane d'Homére, & l'on vous fera remarquer für. une 
éminenee un feuil de cuivre qui éroit devant la tente d 
memnon. Autour du cemple ya des Palmiers dont le 
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p'efkipas Porc bon , non plus que de ceux de la Paleftine ; mais 
- encore cibil meilleur que les datces qui viennent en lonie, 
-L'Aulide n'a qu'un erès-petie nombre d'habitans qui pour la 
a t travaillent en poterie, Les cerres font cultivees 
Pabirans des villes voifines, Tanagre, Mycalefc& Harma. 
. Sur les confins des Tanagréens du côté de la mer eft la 
ville de Délium , ou pour route curiofité vous voyez une fta. 
tuë de Diane & une de Latonce. Quanc aux D Duer: Ventre 
leur origine à Pæœmander fils de Chéréfi ème 
d'lañus & arriere petit-fils d'Eleuther , qui f on les en 
croit, étoit iflu d'Apollon & pevesle de Neptune, Pæ-. 
mander époufa Tanagra qu'ils difent d'Eole, contre l'o- 
is de Coiane qu da ds ver Fa fi nn 
+ Ils ajoucenc T: car une vie fi longue, que 
ac 54 ne la pc autrement que Grés , 


re, la vieille, nom À la ville, & qui lui eft demeuré 
fi long-temps, qu re ne lui en donne point d'autre dans 
LA RS AV RME PAT 


nom, À Tanagre on voit le tombeau d'Orion, & le mont Ce- 
cius où l'on die que Mercure a pris naïflance. Le Polofon 
encore un lieu remarquable ; c'eft-l4, dit-on, qu'Arlas 
avoit courume de fe retirer pour obferver le ciel & pours'en 
foncer-dans l'étude de la nature; ce qui a donné occafion à 
- Homére d'en parler | 1} d'une maniere f ifique. 
Dans le le de Bachus on voit une très-belle flatuë du 
. dieu; elle cit de marbre de Päros, & de la façon de Calamis. 
Mais il ÿ a un Triton qui eft encore plus admirable & les 
Tanagréens donnenr À cecre ftatuë une.origine qui mérite 
d'êvre rapportée, Ils difene que les femmes les plus confidé- 
tables de Tanagre éroient initiées aux myfteres de Bachus ; 
qu'un jour étant defcenduës fur le rivage de la mer pour fe 
Dre elles évoient dans l'eau, un Triron fe jerta 
once era tente 


fr MAT x odocro EA d'une bantear fouviont La 
, C'eft dansle premier Livre  mafe de laterre la malle machine des 
de LA rer) deux, Or ces cxpreffions poétiques f- 
fr: Ulyife évoit retene lon Paudniss , égnifent folement 
de fille du Âge Arlas, ie qu'Atlaséroicun Li 
LL » tort tous ler nome qui étnlloit la nature , & obéér- 
Abies de Ha nier, © far der célummes voix le couts des afres. 
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fœux À Bachus , qui aufli-côe vine à leur fécours , combar 


diele Téicon& le eua ndant d'aurres raconcenc le fie 


d'une autre manicre, e rend à la veriré moins mervéilé 
Jeux , maïs plus probable. Selon eux'un Triton caché fous ! 
l'eau fe jetcuie fur les beftiaux qui venoiene boire où pe 
ce lieu {il acraquoit même les pêcheurs dans leurs barquess 
Les Tanagréens s'aviférenc de mettre une cruche de vin für 
le bord dé la mer j le Triton attiré par l'odeur ne manqtæ 
pas de venir boire ce vin, dont les fumées lui porcant à larês 
te l'endormirenr , & en dormane il fe laiffa comber du have” 
d'une falaife. Un Tanagréen qui fé trouva I par hazard l'ayant 
vû lui sig la rêce avec fa hache, delà vienr qu'il eft re2 
préfenté fans cêre, & parceque l'yvreffé avoir été canfe de fa 


more, on imagina que c'éroit Bachus qui l'avoir tué. à 
Parmi les curiofirez de la ville de Rome j'ai vi auf wi, 
Tricon , mais plus pecie que celui qui eft à Tanagre. Voici 


maintenant comment les Trirons fonr faits quane à Ia à 
Ils one une efpece de chevelure d'un verd d'ache de marais 

& vous leurs cheveux fe viennent , de maniere qu'on Re k 
les Een Le refte du corps cft couvert d'une écaille auffr feu 
êe auifi force que le chagrin. Hs ont dés nageoires au-deffous 
des ouyës ; & des narinés d'homme , l'ouverture de la bone 
che fort large ,avec des dents extrémement fortes & ferrées, 
Leurs yeux autant que je l'ai pu remarquer, font verdâtres\ 
Ils ont auf des mains , des En & des ongles qui reffeme 
blent 4 l'écaille fupérieure d'une huître; enfin Le x voyez 
fous l'eftomac & fous le ventre des parres comme aux Da 
phins. J'ai vi plufieurs aueres animaux exerxordinaires, come. 
me def taureaux d'Ethiopie , autrement appelez Rhinocés 
rots , parceque fur chacune des narines ils onr une corne , SM 
uncautre plus petiteau.deffus , fans en avoir à la rête, des ram 
reaux de Péonie , ont de grands poils fur le corps, pars 
diculicremenc fous la gore 6 fur l'éftomac ; ds hr 
des Indes qui fonc de la même couleur que les Léopards{ 
enfin an animal qui naît dans le pays des Celces & que l'on 
nomme {1} Alcé ; c'eft une efpece qui fmble cenir du ci 

du chameau. Cetre bête cit la feule qui fçache fe déroberi 
la connoiflince & aëx pourfüites des Chaflturs, Elle ne 


Lt] £e que l'on nomme Alcé, NL en à déja été parlé, voyez la table, 


1 


dENLSA AS — 
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vonrqu'en Libye les afpies, quane 4 la couleur , fone eout fem. 

blablés aux afpies d'Egypte, & que ceux d'Ethiopie fonr noîrs 

comme les hommes qui naiffene en certe contrée. C'eftpoura 

ga quand on encend parler de quelque mérveilleufe proi 
uétion de la nature, on ne doit ni croire Se 


fe montrer incrédule, Je n'ai jamais vd dé ferpens ailez ; ce2 
pe ne puis douter qu'il ne s'en trouve , depuis que je 
ai qu'un Phrygien apporta en Tonie un fcorpion qui avoit 
dés aïles comme une faurerelle, 

Près du temple de Bachus à Tanagre il y a trois autres 
remples , l'un confacré 4 Thémis , l'autre à Venus, le crois 


* fiéme 4 Apollon; dans'cé dernier Diane & Lacone one auifi 


leurs ftatuës. Mercure a deux temples dans certe ville , l'un 
fous le nom de Criophorus ou Porte-bélier , l'autre fous ce2 
Jui de Promachus, c'eft--dire, le défenfeur. Le premier fur- 
nom vient de ce que les Tanagréens étant affligez Rd 
Mercure détourna d'eux ce Aeau en portanr un bélier fur fes 
épaules autour des murs dé la ville ; c’eft la raifon pourquoi 
lamis qui a fair fa ftaruë , l'a repréfenté de la forte, Er en 
mémoire de ce bienfait tous les ans le jour de la fête du dieu 
ils choififfene le plus beau garçon d'entr'eux faire lamëz 
me cérémonie, Le fecond furnom eft fondé fur une autre mari 
que de pror«tion que ce dieu leur a donnée, car ils racontent 
que les Erétriens s'érant embarquez à Eubæe pour venir 
affiéger Tanagre, Mercure à la rêce des jeunes gens de la ville, 
Jai-même fous la forme d'un jcane homme & armé d'une 
étrille atraqua britfe lesennemis, fur-rour les 
&les mit en fuite, Danse temple de Méreure Promachus on 
conférve encore les reftes d'un arbre, fous lequel on prétend 


RS ni eft le théatre & 
s du ere un portique. Les T: s m'ont paru 
Er jeux que tous its peu ep mg mb | 


ont bâti leurs temples dansun lieu féparé du commerce des 
hommes, où il n'ÿ a point de maifons, & où l'on ne va que 
pour adorer les dieux. Is-onr choifi l'endroit le plus appas 
rent de la ville pour y placer le rombeaa [1] de Corinne, Ia 


[1] De Corinne. Cetre Cocinne fut tinne sax femmes qui & fee dl 


fi cMlhae par Fo efprit & par À beauté Ces doux avantages j; Ko 
1e der ces tent Laisse mu 


- 


| L 
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feule femme de Tanagre qui ait fair desodes & des cantiques. 


ceux de Pindare, mais en un we les Eoliens je 
voient entendre plus aifémenc y 2 Fulleucs c'étoie la is 
belle femme de fon emps , à en juger par fon portrait, J'ai và 
à Tanagre des coqs de deux efpeces, les uns qui aiméne à fe 
comme les coqs ordinaires, & les autres que l'on nom. 
me des merles. Ces derniers font de la groffeur deces oifeaux 
[o) de Lydie, ils ont la chair noire comme le corbeau , la 
re & les barbes de couleur d'anémone, l'extrémiré du bec 
Ro Gnes raidenrex Voilà à peu près comme 
t 


+ Dans cerre partie de la Béorie qui eft à la gauche de l'Eu- 
L ripe il ya le monr Mellapios, & au bas Anthédon ville ma- 


côte, & que l'on croit avoir été fils de Neprune & d'Alcyone 
fille d'Atlas. On voir au milieu de La ville un temple des 
Cabires, & près de-là un bois facré de Cerès avec un rem. 


ple de P: ine, où la déeffe eften marbre blanc. Bachus 
a auf fon remple & fa ftatuë devanr la porte de la ville du 
côté de la rerre ferme. Là vous verrez le rombeau des enfans 


css. On dir ce Glaucus étroit un pécheur , & qu'a: 
d'une certaine herbe fut de u9 dieu marin, 
P fe perfüadent qu'il prédic encore l'avenir , & tous 
les ans on voit des étrangers qui paflent la mer pour le ve- 
nir confulter; particularité que P: & Efchyle avoienc 
apparemment apprife des Anthédoniens ; car l'un en touche 
pr Ou" CET ne te Li dm 
7 md gg 


vers 
mais , ajoata-+.elie, j'aurai mon tour ; quand je:sonstiendrals 
vous auffi un canti 


il. faudra bien faiez en mon hon: 
neur. Pindare ne vêcur pas dix jours après ce Iyavoic 
à Thebes une c £ poëte , & 
chantoit fort bien fes odes. Une nuit qu'elle * 
vit en Pindare qui lai chanta un qu'il avoie 
fair pour Proferpine ; certe femme à fon fe le 


Le 

De-Hi on va à Acrephnie par des plaines qui régnent uge 

F brrféures ; de meris , enlever Proérpine , l'avoir acachés 
BE en corrige 24" destiens bus. 

des couremer , paacogue pour 
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bonne partie du chemin, C'eft une petire ville bârie fur le 
mont Peous ; on dir qu'elle éroir autrefois du reflorr de The. 
bes ; ce qui efl de für, c'eft que plufieurs Thebains s'y rec 
rérent lorfque Thebes fuc détruite par Alexandre ; car ceux 
qui ne fe fencirenc pas aflez de force pour fuivre les auvres 
jufqu'en Accique, prirent le parci de s'éçablir 1à. 11 y a dans 
certe ville un emple & une ftacuë de Bachus qui méricenr 
d'être vüs, Quinze flades au delà vous crouvez le temple 
d'Apollon furnommé Ptots, parceque Proits fils d'Achamas 
& de Thémifte donna fon nom & au temple & À la mon. 
ragne , comme Afius le die dans fes potfies. Avant l'expédi. 
tion d'Alexandre contre les Thebains & la ruine de Thebes, 
le dieu rendoie en ce cemple des oracles qui ne trompoiene 
jamais. On die qu'un Européen nommé Mys étant venu de 
parc dé Mardonius eye confulrer Apollon, il lui propofs 
fes quettions {1} dans la langue de fon pays , & que le dieu 
répondit en langue barbare, Quand vous aurez pailé le mone 
Prous vous verrez fur le bord de la met Larymna ville de 
Béocie, On eroir que cetee ville a pris fon nom de Larymna 
fille de * dont jé donnerai la géncalogie , lorfque j 
parlerai des Loeriens. Cetre ville étoir anciennement de 
ee Se pr era me ee sb 
un (4 e gloire & se! joumie d'el 
ke même etes On y voit un temple de Bachus, où 
le dieu eft repréfenré debout, Près de la ville eft un lac qui 
a cela de particulier que fes rives même font d'une profon. 
deur exeraordinaire ; & au-dellus ce fon des montagnes cou: 
verres de bois, où l’on trouve quantité de fangliers. ? 
Au forcir d'Acrephnie voustrouvez un chemin qui vous 
mene droie au lac Cephillis , aueremenr die Copaïs ,& vous 
par une plaine que l'on nomme la plaine d'Achamas ; 
u'Achamas y avoit autrefois fon habicarion. Le lac 
Ecphilis cit ainf appellé à caofe du Acuve Cephiflas qui s'y 
décharge ; ce flenve vient de Lilée ville de Ja Phocide ; en 
le defcendant vous allez jufqu'à Copes petice ville fieuice fur 
ke bord du lac, & qu'Homére n'a pas oubliée dans fon dé. 


= 11 “er lancer de fon pay, bar pdbeaen 2 ig 

° Co Uranie où Livre en laayose bad apparemment en 
hairidme raconte ceure svencit fon Carien, & ps EE 7 rompu 
Mu long , & dique Le dia répondit leur 
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nombremenr. Cerès, Bachus, & Sérapis y ont chacuruil 
temple. Les Béoriens aflurent qu'il ÿ avoir autrefois deux aus 
tres villes bâties fur ce lac , Athénés &Eleufs, & que lelaër 
groiii la fonte des neiges écanc venu à fe déborder ,ces 


villes furent fubmergées, Ce lac n'eft pas plus poiffonneux 
qu'un autre, mais on 3, trouve des anguilles d'une grofeur 
t 


ae & d'un goûr excellent. Halmons eft à douze fta 
des de Copes fur la gauche , & Hyetre eft à fepr ftadès 
d'Halmons 4 ce font deux villages cels qu'ils onrroujours été: 
Mais je les crois du rerriroire des Orchoméniens auffi-bien 
que la plaine d'Athamas, C' rquoi , dans l'article où je. 
me réferve à parler de ces peuples, je raconrerai Er j'ai 
oûi dire d'un Argien nammé + & d'un fils de Sifÿphe 
qui avoir nom Halmon, Du refte le village d'Halmonsnemés 
rite pas de nous arrêter plus MERRORES 3 mais À rate il 
auntemple d'Hercule où les malades vont SR mes 
rifon. La ftatuë du dieu n'eft nullement cravaillèe, c'eft-unes 
ne pierre route brure comme au vieux cemps; D'Hyerceàm 
yrtons on compte vinge ftades; c'eft une petite ville qui fe M 
nommoit autrefois Cyrtonce; elle eft bâtie fur une montagne. 
fort haute, on ÿ voir un cemple d'Apollon & un bois facréy 
Apollon & Diane y font repréfèncez r. Une fourée d'eau, 
froide qui fort d'une roche forme une fontaine, près de la" 
quelle eft une chapelle confacrée aux nymphes, & un petit 
bois, où pour mieux dire ,un verger planté d'arbres fruitiers 
Pañle Cyrrons vous achevez de monter la montagne, & vous 
trouvez une autre petite ville nommée :} Corfees. Au bas &c à 
demi ftade c'eft un bois facré , au milieu duquel on voir une 
Pas flatuë de Mercure expofée à l'air: Quand vous êres 
la plaine vous voyez le fleuve Plaranius qui -bien:tôr, 
après va {€ jécrer dans la mer, À la droite du fleuve vous avéz 
r frontiere de la Béotie la petire ville d'Hales près d' 
ras de mer qui fépare le Locride de l'Eubæe. F 


Cuar. Je reviens encore À Thebes..Pres de la porte Néïride on 


. Vous fera remarquer lecombeau de Menæcée fils de Créons… 
Eve fe cua lui-même en conféquence d'un certain pracle dé: 
clphes, lorfque Polynice à la têce d'une armée d'Argiens 


Lu] Haliemss de. Ca ain eu'il La 2 Co on ln ga da D 
fai Lite ates Onébui & Paule, malthene, & dans Dioduce de Sicie 
vint 
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nera [1] fi je ne faisfais pas fa curiofité fur les Cabires, 
fur les cérémonies de leur culre & de celui de Cybele, Tour, 
ce qu'il m'eft permis d'en dire, c'eft que l'origine de ces myftes 
rescfkrelle que les Thebains la raconrent. Leur tradition por 
te qu'il y avoir autrefois une ville en ce lieu, & des hommes. 
appelez Cabires ; que Promerhée l'un d'eux & fon fils Etnéüs 
ayanr eu l'honneur de recevoir Cerès, la déeffe leur confia: 
un dépôt, ce que c'eft que ce dépôr & l'ufage qu'on en fais, 
voilà ce que je no sb ra . Mais du moins peucon tes. 
nir Lane tan “= m A A am 
un préfenc que Cerès leur fr. 2] les Epigones eu 
cd pris Thebes, les Cabires our die par les Ar. 
iens , le culre dé Cerës Cabiria demeura incerroi 


& les autres Cabires que là guerre avait difperfez fe raflem.. 
blérent en ce lieu, Quelque cemps après en vertu d'un ora 
cle de Dodone on décerna les honneurs divins À Pélargé, 
il fur arrêté entr'autres chofes que l'ansne lui facrificroit point” 
autrement qu'avec une viétime qui eûe été couverte par le 
mâle , & qui foroic plaine, Au la religion des Cabires 4 
la fainteté de leurs cérémonies n'ont jamais été violées 
punément ,commeje pourrois le prouver par plufieurs exeme 
ples. Quelques particuliers de € ayant voulu prati. 
uer Fr ml villes les mêmes cérémonies FE pacs 
Thebes , dans le moment ils furent punis déleur. À 
Durantque Mardonius commandoir | 


LD 
{119 Mpe foifil pes Gi cm ré ce enot d'Fplgemes «il fsarentondre let 
de. Ce que Paudunias n'a fui enfans de ces braves Chefs qui 
16; Chémenr dAléeatele Le Fait bre: rent devant FR b < 
ment ctains fon exhortation aux Gentil fuerre jar il y en eut deux qui cd 
j'y renvoye done le lecteur, Prirént deux générations, * 
Ca) Lofque les Epigenes , dre, Par 
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andre après la prife de Thébes mir cout à feu & 4 füng 

> Le Macédôniens n'ayant pas plus épargné le cempl 
bires que Le rite dis pays | vous périrenr par le fou da 

ie] ; tanr ce lieu a toëjours été faine & vénérable. 

… A'la droite du temple des Cabires eft une plaine , dire fa 
de Tencrüs, di nom d'un devin qui éroir fils d'A. Re 

pollon &'de Métis, On'y voit un cémple d'Héreule furnom. L 

mé [r] Hippodere , ue l'armet des Orchoméniens 

étant venué en ce lieu-là , Hercule pendant la nuit attacha 

Aeurs chevaux à des chars &les embarraffa fi bien , que le len- 

demain les ennemis ne purent s'en fervir. En avançanc un 

Nous verrez là montagne ;où l'on dir que le Sphinx faifoir fes 

ravages ; tuant i blement tous ceux qui ne pouvoient 

devines fon énigme. D'autres difent EEE ee AVG 

d'abôrd'infefté coûte cetre mer qui eft da côté d'Anthédon, 

&' qu'enfüire ayanr occupé la montagne il défoloir tour ce 

canton , jufqu'à ce qu'Œdipe parti de Corinthe 4 Ixrêre d'u: 

né nomb: armée arraqua le monftre dans fon rétranche: 

ment éclcrua. Mais il y en à qui prétendent que Sphinx éroie 

une fille naturelle de Laïus, & que comme fon pere l'aïmoit 

fore, il lui avoit donné connoiffance de l'oracle que Cadmus 

avoit apporté de Delphes. Or'en ce témpslà les rois dans 

les affaires les plusiimportantes [x] en rapportoient à l'or 

cle ;"& ne renoient pour certsin que ce qii'leur venait de 

certe part. Après la more dé Laïus fes ‘enfans s’entredifiut- 

térenr le royaume, car ourre fes fils légitimes ilen avoit laiffé 

lufeurs de diverfes concubines. Mais le royaume fuivane 

Force de”Delphes ne devoir a: ee qu'aux enfans de 

Jocafte, Tous s'en ra. éréne à inx qui TOUVEr 

En de es fees dt arokee le Ree de Etes » er Co 

tous des ions caprieufes ; &/ceux'qüi n'avoiént poine 

DA pr pe red 

me n'étant pas habiles à fuccéder, Œdipe inftruit de l'oracie 

L _. fonge s'étant préfenté à Sphinx, fut déclaré fucceileur 
us. 


1] Sarnemmé Hippedete, C'eft sin pas Les copilles. J'ai thché d'en 
pes Eee Cet ss He Ta de 
te comme Îly à dans le teste. tent moi-roËme de moes A 
IS CE PE foüdroir . doot il faut pourtant fe conseneer JC 
Bù Dipe pour cipliquer cour ceren qu'à ce que l'on alt trouvé un taf 
droit du texte j te D eft obitur& dé. crie plus correct, À 

Naoij 
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M quiue haden de montage done 
£ ftides de 
voir les ruines d'Onchefte, où. l'on die rer qi 
Oncheltus fils de Neptune, Quoique cerre ville fois dérruice, 
on ne laiflé pas pr voir encore un temple & une ftaruë de 
Lieuryns, achiiess Ben bois facra qui ornées a célébré: 
ag EE te D gs 
: vous 
che, vous n'aurez pad fait cinquante ftades Rene 
rez À Thefpisyville. ftuce au bas du mon 
L'on _croir avoir pris fon nom de Thefpia l’une 
l'Afope. D'autres rare pag ru ss 
ene lieu , 2 NE A PS & ils font ce” ee 
pius fils d'Ercéthéc, -Quoiqu'il en foire, Vous verrez à T! 
unc ftatuë de bronze de Jupiter Sauveur, La tradigion 
habitans ft que 4 mr a un-horrible dra. 
ordonna de faire ire an fer chaque ang 
Jeunes gens de la ville, & d' au monftre ce. 
juif qui Le Joe sowerir He pére ain ii 
les noms fontignorez. Enfin fur Cléoitra. 
æ,Méveltrate qui l'aimoir paffionnément fongea à le fauver. 


il lui nm pm op pe 


Le jeune homme ayant endoile la cuirañe fe livra de bonne 
grace au danger , & véritablement il y peric comme les au 
+ mais le monitre périr au. Vol oeisdoniest 
ser 0 ut a Mine Éané 
une, une yEcia, & une, 
à côté d'elle. 


it j n'a jamais été mife en œuvre, J'ignos 
RÉ E ues ne mr s 
En à nc l'honorent-pas 4 
Jones & di Era 
He & au) auf du.droic de bourgeoife Romaine, 
vulgaire s'imagine que Se PEN ED plus jeune des 


} rite aire hs di de ton dans fo banquet dit que l'A 
RLlgs nsaint. Amie lit ; ff Le plus ancien dés diese à 
vent Romane, cbéËens aux À » fniss à eaifon de dire mue li 
Je mot rations Éénife sacre chat, 

Le] FA le plu peune des éveux, Vige 
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Ari 


EPSRTES 
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croit fils de Venus. Olen a compofé 
les Grecs des hymnes d' Ds quite me Ds 
en l'honneur de Lucine , FÉES am. 
phus & Gare are après Olen, firent aufien l'hon. 
peer de Copier mms, qu {rl les Lycomides ont 26: 
coutumé de chanter dans ls rAébason de leurs myfteres , 
PT Re cut Robe en conmuniqua 
De LS us <onverfation, que j'eus avec lui , mais 
rar run Ru Lana we 'Héfiode 


nee Tape Rand Ter. de er 


Eee Pr & le. quarriéme À l'Amour, Car pour 


or as _— SLA er want leur en 
avoit {1} unde ce beau marbre du mont Pentélique. Jai 
Pa sua se a cr 
à bour de fçavoir le cas que Praxirele faifoit lui-même de 
cette flatuë Les Thefpiens difent qu'elle leur fur enlevée 
par Caïüs empereur des Romains ; qu'enfuite Claudius la leur 
envoya , & Néron les en -dépoñilla encore & la fie 
home ome où elle fut confumée par le feu. Mais 

li de ces deux. empereurs ne demeura pas impunie ; on 
PRE UER er tonnne Kent de get à te À icravec 
la-boufonnerie & les obfcénirez qui lui étoient ordinaires, 
fur rué,par cer Offcier-là même. Pour Néron , qui eft-ce 
i ne-connoit pas fa cruauté envers fa mere , fes atrentats 
Bla padicre femmes, {es fureurs, enfin cous les crimes 


& fa Bo cragique Le Cupidon que l'on voir aujourd'hui à - 


cit un ouvrage dé Ménodore, Athénien qui a imité 
celui de Praxitele, Mais on y voicaulfi une Verts & une Phry- 


3 Ne arr grid Paulmier de pole de dire d'où ils tisobent 
bien remarqué que 


RÉ yen nee 
avec res La ] Praniolt axparavant «a 


LT ie Rs so Te Ch, 4 » idees 
ee ft lé Cophson 
N 


1e 


wnc famille Athéniconc ; mat m'eft 
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né en marbre , qui font l'une & l'ancre de Praxirele même 
Dans un autre de la ville vous verrez un temple 
de médiocre gran 5 r Rand = see Mélénis ; erifüicefa: 
lace publ & le théatre font d'une grande beauté, 
É de pr d'une fhacub d'Héfiode en bronze. Près 
de-Hà eft une viétoire auffi ‘en bronzé , & une chapelle conf 
crée aux Mufes , où chacune à fx ftirue de marbre. 
Les Thefpierts one auffi un remple d'Hereule , dont la pré 
tree fair vœu de chaîteré perpéruëlle. La raïfon qu'ilsen 
nenc eft qu'Hercule en une même nue débaucha les cinquan- 
té filles [1] de Thettius , À la réferve d'une qui ne voulue point 
condefcendre à fes volontez. Hercule piqué de fes refus 1x 
condamna À demeurer roure fa vie, & cependant il 
l'honora de fon facerdoce, J'ai oui dire à d'autres que toutes 
ces cinquanté filles s'étoient laiflées son re | 
& qu'elles lui avoient donné autant d'enfans mâles ; que mé 
me l'aînéc & la cadette éroient accouchées de deux jumeaux. 
Mais c'eft un conte qui n'a rien de vrai-femblable. Je ne vois 
nulle apparence ni qu'Herculecücabufé des filles dé Theftius 
qui étoir fon ami , ni lui qui pañoir fa vie à rer les 
injufbices, à punir les fcélérats , 4 venger les injures aux 
hommes & aux dicux ,'f für donné de fon éd un 
dieu, jufqu'à vouloir avoir un temple & une pr . D'ail 
léürs 1€ remple dont il s'agit eft crop vieux, pour avoir été com 
facré à Hercule fils d'Ampbitryon. Je crotrois done que c'eft 
RE l'on Sade éens que les dt 
lent ; Car ai réens &« 
Is Tynes, ont dei dun Der mg 
om né le connoiffent , 
felon 


ur propre témoignage, ce fu ce Hal qu ve La 
garde du temple de C + Mycalefiz. 
L'Hélicon eft de roures les montagnes de Grece la plus 


fertile , celle où il y a le plus d'arbres de route ,&où 
croît fur vout le meilleur pourpier. Ceux qui l'habirenr a(fs 
rent que l'on n'y crouve aucune herbe , aucune racine vénéz 
neufe ,& que par cetre raifon les ferpens n'y four pas dange- 
De This. Diodore de Sicile née , Clément d'Aleranurie , Arnobé 
pe ST bejprus & fait Thefphis PE es Ainé chacune de ces dent 
roi des rene d'un autre cité Apale leçons à fes autocitez. 
lodore dit Theftis &c après lui , Athée 
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eux; de forre Gun QAR PART ETEE S G ne 
s'en embarallé pas plus que fi l'on éroie für d'avoir À poinc 
nommé quelqu'un de la race des [1] Pfylles , ou d'excellen. 
te thériaque, Ailleurs il ya des ferpens donc les piquûres fonc 
mortelles non-feulement aux hommes , mais aux aueres ani. 
maux ; 4 quoi la qualité des fucs de la terre , & la nature 
des pruvent beaucoup contribuer. Un Phenicien que 
j'ai connu m'a afluré que dans les montagnes de Phénicie les 
vipéres font Furieufes , quand elles ont mangé d'une certaine 
racine, Il me contoit auili qu'un homme fe voyant pourfui. 
vi par une vipére monta au haut d'un arbre , que la vipére ne 
pos l'atteindre jetta fon venin contre l'arbre, & que dans 
moment il avoie vû l'homme expirer. Au contraire je fçai 
que dans le pays des Arabes les vipères qui ont leurs erous au. 
près des arbres d'où coule le bähme , ne font aucun mal. Ces 
arbres fonc de la grofleur de nos myrthes , & leurs feuilles 
reflemblent affez à celle de notre marjolaine, Les vipéres fe 
plaifenc forr fous ces arbres, elles en aiment l'ombre & enco- 
re plus le fuc ou l'efpece de gomme qui fait le baume. Lorf 
que le temps cit venu de recueillir ce fuc , les Arabes vien. 
nent avec deux baguertes de bois à la main , & en frappant 
de ces baguettes l'une contre l'autre ils font du bruit pour 
challer les vipéres ; car_ils fe donnent bien de garde de les 
tuer, les regardant comme facrées & comme les génies ruté- 
laires de ces arbres. S'il arrive que quelqu'un en foir piqué, 
vous diriez d'une bleflure, faire avec la pointe d'une épée; 
mais ilne faut pas craindre qu'il y ait rien de venimeux , 
ue tout Le venin de cés animaux cfktemperé & comme 
fe l'odeur & la vercu du précieux donc ils 
f nourri Ceique je dis et un faic connu. 

On rien que ce font pen & Ocus qui ont facrifié les —— 
prémices aux Mufes fur le mont Hélicon , & qui leur ont EURE 
Conferé cerce montagne, On croit auf que ce fonc eux. qui 
ont bâti Afera. Hégéfinous nous l'apprend dans fon poëme 
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für l'Acrique ; 1 d'il die N ayant eu les bonnes 
graces de 1s bellé fera; 1e d'elle un fils nommé Œoclus, 


qui de concere avec les fils d'Aloëüs bâric la ville d'Afcra a 

État an monde, in je-ne (a jrs D mal Callipé 
au ne ji 

de Cérinehe dans don fre: des Orehoméniens cie là 

droie rapporte, & F emprunté. 

ville den n'a rien aujourd'hui de sed 

une tour qui s’eit confervée, Les fils d'Al 

culte de crois Mufes feulement , & nommérent ces trois Mu: 

fes [1] Méleté, Mnemé , & Aœdé. On dir que dans la faire 

Piérus Macédonien , celui-là même qui donna fon nom à 


éta— 
neuf 


ménE filles: &c qu'il leur donna les mêmes noms dont on ape 
Hoie les Mufes,, d'où ilefkarrivé que fes L 
ans l'efprir des Grecs pour &rre les en! 
nt Mimnerme , qui a écrit en vers 


En ailanc au bois facré . 
he la fontaine panne appelée du nom d'une fille” 
fo au Permeile ; car le Permetlé coule aurour du mont Hé- 
n, Si vous reprenez enfüite le chemin du bois vous verrez 
une ftatué de marbre d'Euphemé qui fur, dir-on, la nourrice 
des Mules. Près de certe flaruë eft celle de Linus dans une ni- 
che de rocaille ; creufe en maniere de grote. On croit que 
, éthes trois 
Reset prfrnnrentre 
ni qué ces fi d'Alodtis pis Eds ana ma A re ét 
+ 


Lextoems aix Mürés , ne fuifbient que 
Linos 


LL ghèae À 0 x ln RS 
‘à 


r 


FU, 2,75, Din En 2, 6 7 he 


. 


Voyxacrs Dr LA Broris. :89 
Linus évoit fils d'Uranie { 1] & d'Amphimarus fils de Neptune. 
A für le plus excellent muficien Fr l'on eûe encore vi , mais 
Apollon [31e tua pour avoir ofé f comparer à lui. Les ha- 
Bitans du mont Hélicon fonc tous les ans fon anniverfaire 
avaor que de facrifier aux Mufes, Linus fut pleuré des nations 
les plus barbares, jufques-là que les Egypriens ont une chan. 
fon que l'on le inciculer Zen, où regrets {; La mort de 
Linus, & qu'ils appellent eux Maneren En leur langue, Mais 
les Poëres Grecs ont parlé de cetre chanfon comme d'une 
chanfon grecque ,& Homére qui fçavoir la malheurcufeavan. 
rüre de Linus dir que Vulcain avoit gravé für le bouclier d'A- 
chille entre plufieurs autres ornemens un jeune muñcien qui 
<hantoit la mort de[ VRAIS Pamphus qui a fair pour 
les Athéniens les p i hymnes dont nous ayons 
<onnoi les regrets de la mort de Linus fe 


uün feul mot, en Liens [41 Ocrelinns, comme qui 
x Lefbos ‘à 


. Et Saph: employant 

Je même mor après Pamphus chanta tout À la fois Œcolinus 
& Adonis, Les Thebaïns aflürenr que Linus avoir fa fépulrure 
dans Jeur ville, & que Philippe fils d'Amynras après la ba- 
i i sets Grecs , fur la foi d'an 
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290 Pausanras, Livraz IX, 
reconnoirre. [ls difénc auffi qu'il ÿ a eu un autre Linus moins 
ancien, fils d'Ifménius, qu'H dans fà j eut pour 
maître de mufique & qui fur tué par fon . Mais nile 
Linus, ni le n'ont jamais fait de vers , ou s'ils 
en on fait , leurs pa point À la poftériré. 
Les fhituës des remierés Mules font de la façon de 
ifodote, Un peu plus loin vous en voyez trois autres qui 
font encore de lui. Les troïs qui fuivenr font de Strongilion, 
de cous les ftatuaires celui qui réuififfuir le mieux à repréfen: 
ter des chevaux & des bœuis. Olympi a fait les crois 
dernieres. Mais le mont Hélicon elt orné de bien d'autres 
ftaruës, Vous y verrez un Apollon en bronze, & un Mercu- 
re, ces dieux k difpurent une lyre, Le Bachus eft un ouvra- 
de Lyfippe. Il y en à un autre debouc qui eft de Myron, 
Ê la plus belle flatuë qui foir fortie de fes mains après l'E 
rcéthée qui eft à Athènes ; c'eft un préfenr de Sylla , non 
qu'il ds es faire à fes re s , mais il l'enlcva aux Éare 
méniens de Min (J aux Thef ; ce que 
Lo à re rs des dieux avec Fe nets On 
voit Du flacass de coques pales & da ques muf. 
ciens celébres, ener'autres [1] Thamyris déja é d'aveu. 
glemenr, & voulanrencore joier de fa lyre coute qu'elle 
cit, Arion le Méchymnéen | 2] ef ailis far un dauphin, Maïs 
celui qui a fair la ftatué de Sacadas d'Argos , pour n'avoir pas 
en : Reg es Less ode de rare où il E- 
lé de ce jotieur te , l'a repréfenré , que 
ec cft aufli grande lui Héfods of au reprenne af 
ordre Qt DAS EN ge por 
ymbole de ce poëre, car nous apprend 
Er vers une branche de laurier à la main. Fen'aities 
oublié pour râcher de fçavoir en quel emps Héfode & Ho». 
mére ont vêcu, mais comme je Pise plufieurs écrivains 
ont rraite certe queftion avec beaucoup de chaleur, & partie 
culiérement ceux qui de nos jours fe fonc appliquez à Ia poë 
fie, je m'abitiens de rapporcer [3] mon pour ne pas 


CATRMNS drame en pes où de Macaris, Nous avons des médailles 
pus d'un emtooit, Frocques qui ont été frapécs à Mée: 

(2) Amen te Afecbyamren. Méthym.  thvmne, { 
pe ville de l'Île de Leïbosavoit pris fes (47 ie anahfenr de rapporter mea 
ao de Méchyenna qui ésuet une Alle fontrmens. C'eft dicmmage que Puis 


— d'éôté de lui, il eft environné de 
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D nt de Thracea la Réligion 


res féroces qui fonc tou. 
ces en bronze ou en marbre, 

Enere les fables que les Grecs débicent comme des veritez 
on peut mertre celle-ci , qu'Orphée étroit fls de Calliope, 
tens la Mufe Calliope & non une fille de Piérus ; que par 
douceur de fon chant il attiroir les bêtes fauvages après 
lui; que même il defcendie vif aux enfers, & qu'ayantcharmé 
Pluron & les divinicez de ces lieux fouterrains if en retira (a 
femme. Ce font auranc de fiétions au travers defquelles je crois 
démêler qu'Orphée fur un grand poète, fort fupérieur à 

vous ceux qui avoient été avan lui, qui fe rendir ref 
bleen en aux hommes les cérémonies de la Réligion, 
& en leur perfuadanc qu'il avoir erouvé le fécret d'e les 
crimes , ceux qui les avoient commis , de guérir 
les maladies, & d'appaifer la colere des dieux. On dir que 
des femmes de Thrace lui drefférent des embüches pour le 
Et qi fâchées de ce que leurs maris les abandonnaienr 
pour le fuivre, La crainte retint ces femmes durant quelque 
cemps , mais s'écant enyvrées elles s'enhardirent, & execu. 
térene enfin leur mauvais defféio ; de.là, dit-on, la coutume 
u'ont les Thraces de n'aller au combat que chauds de vin, 
vant une autre tradition Orphée fur tué d'un coup de fou. 
dre ,& ce fur une punition des dieux , parcequ'il avoit revé. 
lé à des profanes les myfteres les plus fecrets. On dir suffi 
qu'ayane perdu fa femme il alla dans un lieu de la Thefpro- 
de que l'on sb Aornes , où anciennement il y avoit 
Mn oracle qui Ie fes ré en év nt les morts. Là 
Orphée vit à chere Eurydice, & s'érant Harté qu'elle le fui. 
, quand il vine à regarder derriere lui il fur f affligé de 
ne la plus voir, que de défefpoir il fe cua lui-même. Les 
Thraces difene que les roffignols qui ont leurs nids aux envi. 
rons du rombeau d'Orphée, chantent avec plus de force & 


mis ne fe foie pas expliqué fur cette Re AT 


paroi nt Ci] Ouen 
les 2 en mme Mermer. Ce rsor 
AS} fe de Thrace ala Réligimà et peu , avt; fous à & 

ts Le terme grec eft vives, qui d'un 4 peivatif On 02127 
fpnife pluie Le wferr. Mais où n'ai. sinf parceque les qui en 
Joit pas cotrmhi ce mac , & d'aillents fostoient , étoient mortelles aux où 
le myfere ci Giprogec dla Réligionque faux 
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de mélodie que les autres, Mais les habitans de Dion [1} 
ville de Macédoine près du mont Piéria prétendent qu'Or. 
hée fur tué dans leur pays par des femmes , & qu'il y à fa 
épulture, En effer à ri vinge flades de la ville vers la 
montagne , on trouve fur la droite une colonne qui foutiene 
une urne de marbre, où les du pays afürent que l'on a 
renférmé les cendres d'Orphée, Le Aeuve Hélicon qui paie 
auprès continué fon cours l'efpace de foixanre & quinze fta- 
des; ps difparoiffant rout-à-coup il reparoît vingt-deux {ta 
des plus loin, non plus fous le nom d'Hélicon., mais fous ce. 
lui Vs Eos & lors devenu navigable il va enfin fe 
Farc mer. Les habitans de Dion difenr qu'autrefois 
'Hélicon confervoit fon lie fans changer denom, depuis fa four. 
ce jufqu'à fon embouchure, mais que les femmes qui tuérent 
Orphée ayant voulu fe purifier dans ce fleuve, il rentra fous 
terre pour ne pas faire lervir fes eaux à cer ufage. 
Ceux de Larifie ont une autre cradition que je tiens d'eux, 
& que "je vais rapporter. Sur le mon Ds du côté que 
certe mo touche à la Macédoine , if ÿ avoit ancienne- 
ment la ville de Libéthra, & non loin de cetre ville étoie la 
fépulrure d'Orphés. Les Libéchriens ayant envoyé à l'oracle 
dé Bachus en Thrace fçavoir quelle feroir la deftinée 
de leur ville , la ré da dieu fur qu'aufi-côe que le foleil 
verroit les os d'Orphée, Libéthra feroir détruite par ce Pris 
l'on appelle en Grec {2} Sas, Les habirans crurent que l'o- 
racle vouloic dire sn jrs Au refte perfuadez qu'il n' 
avoit poine de bête au monde capable de renverfer une vil 
le comme la leur, & que le fanglier éroie un animal qui avoie 
plus d'impéruoñré que de pres ils ae re re 
& ne tinrenr compte l'oracle, Cependanc lorfqu 
but à Dieu due defféins ; voici ce qui arriva. Un 
* fur l'heure de midi s'éranr couché s du rombeast 
d'Orphée s'endormir, & cout en dormant fe mie 4 chanter 
des vers d'Orphée, mais d'une voix f douce & f force qu'on 
ne pouvoir l'enrendre fans être charmé, Chacun voulut voté 


Un} Adair des babisaus de Dions 1 Sur, rôven Grec fignife Sas nn pores 
yavou plufeues villes de ce nom. mais il fignifioit audi un fleuve noëe 
voycx Etienne de Byfance qui en diflin. mé de Sas, De-là l'ambiquiné de los 
sue fic où hp, race & la méprife des Libéchriens, 

Ca) l'arce que l'emappelle en Grec 
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une chofe fi finguliere ; les desenvirons &rouree qu'il 
avoit degens répandus dans la AE Er ous 
5 ce fut à qui s nr paehon gl rs s du berger. À force 
de fe poufler les uns les autres , ils renverfenc la colonne qui 
dtoie fur le combeau ; l'urne qu'elle fourenoic combe & fe caille. 
Le {oleil vir donc les 05 d'Orphée, Dès la nur fuivance il y 
eue un cffroyable ; le Sus un des rorrens qui tombent 
du mont LG LE ae du ciel , fe del ,inon: 
de Ja ville de Libéchra, en jetre à bas les murs , les remples, 
des maifons , gagne enfin de ruë en ruë avec ant de préci. 
pitation & de violence , que certe miférable ville avec tout ce 
l'elle renfermoit d'habitans fur enfevelie fous les eaux, Ainfi 
uk accompli l'oracle, qui par le mot de Sas n'entendoie pas 
un fanglier , comme les Libéchriens fe l'écoienr imaginé , mais 
un torrent qui it. ce nom. Mon hôte de em'ajoura 
Es ce. ; les Macédoniens sv babitene à Dion 
portérent chez eux les cendres d'Orphéc, Quant à fes 
hymnes , ceux qui ont étudié les poëres n'ignorent pas qu'el. 
les fonc fort courtes & en petie nombre, Les Lycomides les 
vent par cœur, & les chantent en célébrant leurs myfteres. 
u côté de l'élégance elles n'one que le fecond rang ; celles 
d'Homére von devant, Mais la Réligion a adopté les hym 
nes d'Orphée , & n'a pas fait le même honneur à celles d'Ho- 
mére, 
Revenons encore une fois au mont Hélicon. Vous y ver- 


rez la flaruë de cetee Arfinoé que Prolemée époufà , quoi. FITES 


qui füc fon propre frere, Elle ft cheval fur ne autruche 
ue u c'eit une eff k Fe per qui a des ailes, mais qui 
ne vole point, qu'i Gi il ne s'élever en 
l'air, On vote Faq lieu eh be er le perie 
pipes fils d'Hereule, enfaire un bœæaf, &un peu plusloin 
une ftaruë de Priape qui mérite l'arrention des curieux, Ce 
dieu.eft particulierement honoré de ceux qui nourrifiènt des 
rrodpcaux de chevres , ou de brebis , ou des mouches à miel; 
gas le peple Li] de Lampfaque lui eft plus dévor qu'à 
une autre ré, & le croic fils de Bachus & de Venus, 


Lu] Lumpfogue ; ville de l'Afe mi. des Dandwelles. Elle droit auerefois 
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294 Ab ar qe IX; 
vous montrer aulli plufieurs rrépieds, parmi lefquels fl ÿ em 
A un fort ancien , qu'Héfiode, diton, ta ix dé 
fic à Chalcis fur l'Euripe, Tous les en di bols feré 
ont habitez, Les Thefpiens y célébrenr chaque année une 
fre en l'honneur des Mufes, & uncautre {1} eo l'honneur 
de Cupidon, Dans ces fêres il y a des non-feulement 
pour les mufñcicos, mais audi pour les achlétes qui fe difin. 
guent le plus, Vingr ftades au-deffus du boix an egouve la fon: 
taine du cheval ; où l'Aippuereer, ainfi appellée, le 
cheval de Bellérophon la fit fortir en frappant died con 
Lre terres 
Les Béoriens qui ont leur demeure autour du mone Héli: 
con difént que c'eftune ancienne tradition parmi eux , qu'Hé- 
fiode [+] n'a fair d'autre ouvrage que celui qui a ll. 
des œuvres des jours encore en retranchent.ils l de où 
l'invocation aux Mufes ; prétendant que ce poëme commen: 


ce à l'endroit où il eft parlé des É fortes d'ambi: 
tion qui-cravaillene les Ils me montrérent même 
par a nershrerstr ne mb, où cour She 
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ajourenr qu'Héfode a; ‘des Acarnaniens l'art des devins, 
& l'on he de lui fur la divination des vers 

j'ai lûs, avec unéexplicarion de plufieurs prodiges qui y 
Lies OÙ nr es d'écce fur les circonftances 
de la mort de ce 5 car on convienr bien les fils de 
Ganyétor , Cri & bus, pour avoir tüé Héfiode, fu: 
rent de s'enfuir de NS ne 

les 
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côté de Thefpie il y a un lieu nommé 
[:) Hédonacon, où l'on voit la fontaine de Narcifle , célé. 
unc avanture fort extraordinaire. Car Narcifle à ce 

que l'on dir , fe miroir fans ceffe dedans, & ne comprenanc 
pas queen qu'il voyoi, Dr fon ombre 
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fait eft raconté par d'autres, Dei ca 
fleurs qu'on appelle des Narcilfes fi l'on en croit 4 
re anciennes que certe avanture. Car long-remps 

arci le T'haipien füc né ; ce poëre era 
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ceaux Lacédémoniens ; d'où il arriva que ce prélomprueux 

accepea le combar aupres de Colophon ,& qu'il fur entiere. 
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nes graces 


potame ; Lyfander le temps leurs matclots étoient 
allé 22 À gr orage . fondant rour-à coup 
far cecce Aorte il s'en rendic le maitre. Line fignals pas moins 
fa juftice dans une occafion que je vais ra ag ne 
fameux achlére donc j'ai vü la ftatué dans le Pryrance d'A. 
thépes, croit en avec un Spartiare nomme j 


Lacédémo. 
miens qui furenr rue: 20 combar des les. 1 rendit 
A nation encore plus odieufe ,en établifant routes les 
» , Temeri4. Pp 


$ Pausanras, Lives IX 
les alliées de Sparte des Décurions & des Intendans Lacéi 
démoniens. Avant lui on méprifoit les richefles à Sparte ,&e 
l'on y refpedtoit un ancien oracle qui difoie qu'il n'y avoir 
ee del er pe Sn me pren 
Par ces 
EF pm A ronde | ta des Pers j'ai 
à fait plus de que de bien à fa patrie, 
Lu + fon rombeau on voit le monument héroïque de Pan" 
Ko dion ad Le re en & la foncaine Til._ 
rage L'on les Argiens Sens qui Cériceus 
il é en Grece, irent 
fs de Polynice dans lon eds Lo 
prife de cerre ville alléreor à Del) 
conduire Tiréfias avec les dé 
tées fur leurs ennemis, mais 
ayant bû en chemin de l'eau 
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qu'il rencontreroit en rentrant dans Haliarte. On 
rm er et 
Con au travers homme, 
Pcdlentes ble, me ai par de & painee sort 4 
min, & par tout où la verre étoit arrofce de fon fang , il en 
fortoir de l'eau , d'où fe forma un fleuve qui à caufe de cet ac- 
cidenr fur nommé le i 


, mais di Triten Beuve d'Afrique qui ef formé par les 
eaux du lac Tritanis , & qui va fe jercer la mer de 
pa Re Pravidbtes + nent À nos ados la fe , l'iié quel. 


sou, qui done Jen 
pi 
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Ÿ: d'Amphidyon. C'eft là que fe tiennent les Etats de la Béorie: 


Pavusantas, Livar IX, 
1 ER rt re à Coronée on trouve le rem 
ple de Minerve Iconia, ainf appellée du nom d'ftonus fils 


On voit dans ce temple une Minerve & un vie icer de bron. 
2e; ce fonc deux ftarués d'Agoracriee éleve de Phidias & l'ob- 
jer de les amours. Les flaruës des Graces font modernes & 
ont été mifes de mon temps. On dir qu'lodamie étant 
trefle de Minerve entra de nuit dans le rémple ; que la 
ae FRE portant fur {à robe la cêre de la Gars 

ans pas plurôr jerré les yeux 
Fetes lee ve Véccifée. Depuis ce cemps-là une femme a 
foin de Ds cu Le je dE feu für l'autel d'Iodamie ca 
criant par trois fois en langage du pays, qu'lodamie eft re 
vance & qu'elle même demande du feu. 

À Coronée on voit dans le un un autel de Mecuté 
[1] Epimélius, un autre aurel confacré aux venes , & un peu 
cas ple de Junon où il y a une ftatuë fort ancienne 
laïc par Pychodore de Thebes; La déefé porte des Sirenes 
fur fa main. Car on die que ces filles de l'Achéloüs encoura: 
ed ir) Er bn ar ane 

uses , & les défier au combar ; mais que les Mur 
fes sn ma de leur arrachérent les plumes des ailes 
& s'en firent des couronnes, Le mone Libérhrtas eft à q es 
Su y dé leo ete Mufes & les nymphes 

chrides y ont leurs ftaruës. On y voie RE em 
done l'une Akai Libéchride , & 1 autse fimplement la Ro 
che ; routes deux forrene d'une groffe roche dont La figure 
rire le ein d'une femme : de maniere que l'eau femble cou: 
ler de deux mamellescomme du lait. Tiny: a aù plus quevinge 
ftades de Coronée au mone Léo. ae RE 
facrée à Jupiter furnommé auf Laphyftius; le dieu y eft en 
marbre: On dir qu'Athamas érant Étape immoler Phi 
xus & Hellé fur cetre monra ant voya à ces mal 
héareux enfans ce Fame bélics à per ne due, ds 
écane montez ils fe fauvérenr. Un peu plus haut vous voye 


ne d'Hercüle (a s les Béoriens 
qu'Hereule monca par Hi, lorfqu'il emmnens avec lui le chien. 


3) De Merçurr Epemélres , famoen  pousx étaient ren gl 2e ne 
api Ppaeige r tion de Mercui e1 
Des à nn Hrmpoan , Parceque Îcr Ou 


ÉASTS TS POBNENSE remuv boom nos e—. . ns 


Vovxacx pr LABrorrr. sos 
Pi enr Sr hero où l'on defcend du mont 
de 


Eantoa , où celui.ci bâtie villages 
me aimons mas as ire ce nom cft refté à un fcul 
LL À 

Pri 


+ 527257354839. 0006 [31H25 LL LL SR ec 


PausaAntAS, Livaz 1X. 
Béotiens difenr qu'Eréocte 


; lequel à ce 
Phaënna ; dénomination 1} 
bien que celle que les Athéniens leur donnent. Car de toute. 
ancienneté ces les ont auf connu deux Graces{:] fous 
les noms d'Auxo, & d'Hégémone, Pour le nom [3] de Car: 
fs c'eft le nom d'une heure , je veux dire , d'une faifon de 
& nullement d'une Grace. L'autre heure , où pour 
mieux dire, l'autre faifon eft honorée par les Athéniens con 
jointement avec Pandrofe fous le nom de la déeffe (4) Thal 
Préféntement, à limitation d'Etéocle l'Orchoménien, nou 
bonorons trois Graces. De-là vient que ces célébres flatuaie 
rés Angélion & Tiéteüs ; qui onr fait l'Apollon de Délos, & 
que d'autres même qui ont fair des flaruës de Bachus, ont 
répréfencé ces dieux trois Graces fur leur main, On. 
_ ou la citadelle d'Athènes crois Graces 


#4 


mens 
Ë 
La 
F 


î 


& 
TÉRSTROLETREDREIS DRE 0 DO mmamn à ce 


: Midi put PR 
nomme Fu * À 
‘Earynome, & X s' e 3 &, 


Rene Le ORNE PAS BA ROOS des Gest» PAG 
SALES PR parc 

cree hercho des age fes, Hi pa dé. 

, où le premier peintre 

gel iné de repréfenrer les Graces toutes nuës, Car à 

yrne dans le cemple des Némefes, entre plufeurs flaruës 

on voit celles des Graces qui (g06 be: 2: que FO Ene Er 

ique.on voit une 

Grace peinte par Apelle, C'eit auili Bupalus qui à fait les 


&quiont été faires par Socrate fils de Sophronifque. Or dans 
tous ces monumens de l'Antiquité les Graces font rêtuës. 


font venus depuis one changé cette maniere ; car aujourd'hui 
& depuis long-temps les uns & les autres reprefencenr les Gra. 
ces toutes nuës. 


Etéocle étant mort ,le royaume paffa aux defcendans d'Hal. 
mus, Mais Halmus Jai-même n'avoir eu que deux filles, Chry. ae 
On dit que de ità Maraun 
as, & ce fut lui qui fuccéda à Etéocle mort 
lors coure la contrée changea de nom, & com. 


oit auparavant l'Andréïide , elle fur nommée 
fon fondareur. Phlégyas y. en ajoura une 


avec une 


Aie TO REATRERSORER SRRFERPRRESRPRSES TX 


liliade où à pote po 
Fer qui <e dieu pour pere j 
mdr re ro les cn ri le même rang mr 


ilentend ces 
 denee aux Ph L'eucl 
Le Ac renom de 
par 
ETATS Ps 


Phon fans enfans , & eur pour fuccefleur 
& de rage fille d' ns 


les avec la derniere 
qu'ils n'ont [3] rien dir du tréfor royal de Mi 
ai de Tirynthe qui n'étoienr pas moins admiral les 
Pyraini: es, Minyas eut pour fils Orchomene, Ce fur fous le 
pe re 2 la capitale 1e le nom pate 
habitans furent RS ES A 


H: 
eus contraint de fuird'Argos, pour avoir ué Molurus fils d' 


sifbas tes ris en adultere avec {à femme vint 
me Ori qui touché de fon malheur Jui! 


donna ce petit sur cs le village Hycteus, 
5, é 

gg mr 4 Fos Rs dons rune de Kolaften 
pros ra n HO Leurs plus célees bei 


ME a amies Ale de lues RE m 


Boom & dit qu'il fut furnnenrné 
A Nepage, en mhme le fouvaet. Pr 
critique Courigé À nf 
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Vovacz DELA Buorit. 30$ 
AA roger sat Se gere 

fes qui ont r titre, ler femmes illsfres dé 0: 
rien. Wy'ett deu apres “di qué Molurus l'adal: 
terc de fa femme, M tes fe retira aupres 
d'Orchomene fils de inyas ; que - ros le reçur avec 
bonté, RE Ro DtierEpanier vi "il poffédoie. C'ett le 


puni: Car Dra 
ES icegéenr ds Aou vinrlong-temps après. Pour 
Ji durant SD la re ordonnances pour La 

réformation des mœurs, pré tdoà 
féveres. Les ES étoiene montez à un ff 
haut d elée fils de Cre. 
chèus cbr om ren mt 


temps: OrchomE nav. 
Pcchieen pbs pal à D XXXVIL 
nus ffsde Prefbon, & petit. the Cépuinceeu con 
fils, Erginos; Seratias , Arrhon ;, Pylétis ,& Axeñs? It 
malhsureufement,car un joar que l'on celébroir La fêce de 
tünéOncheftius , il fur cué par des Thebains avec qui il a: 
ln quérélle pour un fort léger fujer. Erginus l'aîné de fesfils 
faccéda , & voulanc venger la mort. de fon ille- 
va une a-mée avec fes freres , vint attaquer les Thebains , 
les tailla en piéces , & ne mie les armes bas qu'à condi: 
PRE Jui tous Jés ans on cribue par maniere 
aspire aber à quis'éranr 
Fait le prorcdeur des Thebains , ne rarda à les affranchir 
Fr honteux tribut, bartir les C Dar à 


urrance, Erginus voyant 
trèmité fie la paix avec Hercule. Enfuice uniquement occu. 
DE de on de réa ren de recouvrer fon ancienne 


CESR es 


Che $lle. Le & Ces fille d'Hañas. 
rire 
Si à 


LETTRES Mimyens il ne “piges RUES 
nee 


ee 


ira n 
F8 un anscronifise Dhs s 
FOUyie » Li re. 


… Tome IT. Qa 
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06 PavsAnurA#, Livar IX, 
lavoir mets ce defr il alla confulter l'oracle 
de Delphes. e ir en termes él À 
qu'il psg Len tard ue TS pouvoir 
beaucoup efpérer d'une jeune femme, Conformément à ce 
oracle il époufa une jeune ne, &ilen eut deux fils, T'ros 
pos aps néanmoins ont cri 

Se 

té ire, & <'eft une ue 
a Re Va AREA pans : ré 
il en foir., on dit que Trophonius & Agamede ex. 

A mn & l'aucre lacs P'Acchentiace & qu'ils s'enten 
doient fur-sout admirablement bien à bâtir des temples poux 
les dieux, & des palais pour les rois. Ce furent eux qui bâ. 
tirent le cempled'Apolloni Delphes, & le crefor d'Hyriéts, 
Quant à ce dernier édifice ,en Le conftruilantils y pratiquérene 
un fecrer dont eux feuls avoient connoiffance , & par le mo 
duquel en étant une pierre, ils pouvaient entrer fans que l'on 
sen r. Hyricüs y ayant mis fon argenr , chaque nuie 
ils en ient quelque chofe. Le réfor paroïfloit coujours 


téndre un piége auprès des grands, vafes qui concenoient fes 
richeifes, DT Er En au pié- 
ge, Trophonius voyant ce malheur arrivé, ne fut faire autre 
<hofe que de couper la rêre à fon frere & de l'emporter , afin 


qu'on ne pür reconnoître le , & decrainre qu’ 
ne fût le s é ueftion & n'avolér que 
T ius étroit. complice du vol. Telle.fur. ja fin d'Agame. 


alléréotau fiège de Troÿé, Er 1 fils de Codrus fi- 
ro Û 
er he hs pe < 


CELA AES LS SAT 


LE 


VoxAcr px LA Bt'oT1#, 307 
füite chaflez d'Orchomene par les Thebains ils y furent réca. 
ar el og 4 Mais depuis ils one coujours 
eu la 


ré juclles pierres qu'ils difenr être 
du bee me Ë ne dur 


mn RO Fetes cé dea le de mon 
ge Sr eq ans es 

r puifer de l'eau, aù tréfor de Minyas, c'efkune 
A en rm rh are) ice auf fpesbe qu'il 
en ai dans tour le refte du monde. 1] eft tour de marbre, c 
de roronde done la voûre fe rermine infeafblement 
en & l'on die que la pierre la plus exaucée de l'édi- 
ce, eftcelle qui en toute la &la 


eh bath ux , ils en. 
conluler l'oracle orne mi à qui 

br 1 Pier répondie de Het bah. vd. maux , étoir de 
chez eux les os d'Héfode . qui érciens ns bons 

DA Cie d'en , qu'ils cuffenc 
done à les chercher, & qu'une corneille leur indiqueroir l'en- 
droit où ie éroiec,/Ces Envoyez éanr alle [1] du côté de 
nets apperçurent affez près du grand chemin une 


LE LES 2 


e op pe pi al ir de que ce ne für le lieu 
CE Se: d'Héfode ils creuférene La verre fous cecre 
» roche , Mon SLR 
s Or ram Freno] 
LE & honorez d'une À pres le fens ; de férrile A, 
L La patrie d'Héfiode , 6 lerbraves Orcheméniens É'A 
#1 ut reel fi cons sien a du difternement arr 
dd alba eu) nom ef célébre dans toute la 


A en d'niete Pr td) sahorbegremspe 
La] Br (rest à Orchemée pas Le que 
, HE at dos le exe, Eh dr 
A “ei 


Ces les ont un cemple de Bachus, & un autre fort an C 
cién , confacré aux Graces. Ils conervent avec beancoip de XXXVIL 


[LA 


308 PausAnmras, Livar IX. 
Si nous en croyons les Orchoméniens ; on voyairsatrefots 
rome d'Adéon fur-une roche , & ce fpecbre caufoie 
beaucoup de mal & d'effroi dans le pays. Pour cn être-dé, 
pers A 


en bronze l'image dé ce , & de l'arracher à la roche 
avec des liens de fer. Ils luivirent ce confeil, & j'ai vi cetre 


vierc de Mélas a fa fource en ce lieu.là ; cerce riviere. fe jerre 
dans le lac Hop rires 
& qui même l'hyver, fur-tour par 


je pd 


de la 
4 bou 


manquoient pas d' 
L'élée du: 


ARS STE ST ei 200 0e 08 mem — 
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Voracr pe ta Brorrk. 309 
Du côté des montagnes les Orchoméniens confinent aux 
Phocéens, & du côté de la plaine ils s'étendent jufqu'à Le- 
badée. Cerre ville étoit aurrefois fur une havreur , & s'appel- 
loir Midée du nom de la mere d'Afpledon. Un Athénien noms 
mé Lebadus étant venu en cerce nd nue aux bsbitans 
de defcendre dans la plaine , & leur bärir une ville à laquelle 
il donna fon nom, Du reite on ne dir poinr qui étoit fon pere , 
ni À il étoit venu dans ce pays ; on fçait fulement 
que à femme rappel Nic, Lébadée ot une ville auf 
ornée qu'il y en dir dans coute la Grece. Le bois facré de 
Frophonius n'en cft que fort peu éloigné. On dit “ed 


l'encour ; de forte qu'on les e. & Hy- 
ps peur-êrre que c'eft Ti SH AS 
férpens ne fonc pas moins confacrez à T: 4 


Blé. On vor a fu er du ve roman {1 


ñ 


mn à rt ee career drole) 
rophonins avec flatuë 

raxitele ; cecre ftaruë aufB-bien qêre 
5 reffémble à celle d'Efculape. En fcond 


k 
a 
È 
| 
î 
| 


HE 
: 
d 
# 
? 
Ë 
# 


Lung mue LA paires 
, . Laconiques., at 
cerninement une faute de cogulte, 


Qi 


Cnar 
XXXIX. 


exceilive , foir À caufe des guerres qui 
venués , & 
mumetue obferve quand 
tem, on a 
ps pl mere 
dans fon antre eft RE Paper Cr 


chapelle dédiée au bon Génie , & À la Fortune, Rev 
ce temps À pee l'abftinence de routes les 

licites , & par Leo bain froid ; car le bain chaud luieft 
ANRT PE laver que dans l'eau du fleuve Hercine, 
IL£e nourrit de la chair des ; qui ne lui eft pas épargnée, 
& done il fair jumême les frais eur eftobligé de Gerifer 
À Trophonius & à fes enfans, de Apres 
Jupiter Roi,à Junon Héniocha, & à farnomméc Euro- 
pe, que l'on die avoir été la nourrice de Trophonies. Un de. 
vin {ur l'infpeétion des entrailles juge f Trophonius agrée le 


ec & l'on fe promer un heureux fuccès. Voici néanmoins 

quelques cérémonies qui fe auparavant, Cette mé. 

me nuit on vous mene far le dufieuve Hercine ; Lâ deux 

CRE TNA de trous tous free QUE 

vous lavenr & vous on les nomme [1 Mercu- 
PÉCEOYENE j 1] 


Gr Bron royal od Pr es 

œrdh , der Canmolien. Ft dan les des Roumains dommoscns le eme de 

8 de Sxmochexces Mercure éeoit ape Conan nn 

RSR Ve EE diflingrece, is frvotess à l'auteh, 

LITE er" , (a) Le fous à LAN CRIE 
smendt 9e, de l'oubli, comene la fontaine de 


Remise Camion. masasd pars Con Molulyne soit la fontaine qui dé 
12727 noi de la mémoire. 


CHER T ÉRPrSRADRL Barébanmnansxs- - 


OYAGE DE LA Br'orrr. 
Sienne gg Mnémolÿyne, On vous fair boire d'abord à 
, afin que vous perdiez le fouvenir de roule pale, 
à la feconde, rip ont pilies cralirer D eu 
mur EU vous devez voir ou enrendre dans l'antre, 
ta ia du dieu 
Fe mes nu un Ac el refervé unique 
ment À ceux qui viennent Vous faites vos 
prières gr raser pa nn rare eg 
tre, vêtu d'une tunique de lin ornée de bandelertes, & chaulé 
à la maniere du pays. Cer antre eft dans une montagne au. 
deffus d'un bois une baluftrade de marbre blanc 
ou mou ct alairadeapudu coude 
ro Ru gr aol mn pr im 


Er huit coudées de hauteur ; mais il n'y a poine de mare 
pour y defcendre. Quand vous ÿvoalez entrer ,on vous 
ree une échelle fort se Fa qu fort légere. Vous defcen. 


sé eur Apparemment (CRE Eee cn Ace 
Lérehiaré re RES Le 
Ur k Fe ete Dé, EP TRCHES 


Car 


XL 


LE Pausanias, Livaz IX. 
On dir dé tous ceux qui jufqu'ici font defcendus d 

l'antre de ji 

cellire de Démérrius qui 


ee es cp ee 

EE 

an te ed Ar rm ou 

Quand vous êtes forti de l'antre , les prêtres vous 

fur le crône de Mnémofyne qui pr ou demae 

Rens die aies 

en avez rendu compte, ils vous mertent entre bar 
commis pour avoir foin de vous. Ces gens vous po 

ne mener 


sen Sn Poe 

L'oracl i 
tie, & voici comment il devint célebre. Le pays fur « 
d'une fi grande fécherelfé qu'en deux ans il n'yéroir pas 
de pluye. Danscette calamité les Beotiens 


{3 ob cendre dans l'autre Len 5 gente œ 


Le qu op que phonèn. Mai je croës que ce 
ci modgre cc À icbre de lotte F 
RTE ARS eh &e 
Le gene de Sourate J'irtroiiiet un cer 


e 
STARS DRASS LAEX 


OPEN T. 


gran 


pRPIR ET: 


VorxsacrpeLaBrorir y 
de Trophonius qu'il en falloie attendre , & qu'ils allaffenc le 
chercher à Lébadée. Ils obéirent , mais comme ils ne 
voient trouver d'oracle en vetre ville ; Saon le de 
tous a, un cffaim de mouches à miel, & ob de 
quel côté il vournoïr. 11 vie que cesabeilles voloient vers un 
ancre ÿ il los y fuivir , & il découvrie ainf l'oracle, On dit 
Le T: l'inftruifie lui-même de routes les cérémonies 

fon culre , & de la manière donr il vouloir être honoré. 

Les Béoriens ont deux flatues rires [1] par Dédale, feavoir 

un Heroule qui eft à Thebes ; & le Trophonius que l'on voit 
À Lébadée, [1 y en a deux autres en Créte, une Britomar- 
vis qui eft à Olunre , & une Minerve qui eft à Gnofft, où 
l'on conferve auffi ce chœur de danfes ileft parlé dans 
l'Hiade d'Homére, & que Dédale fr pour Ariadne ; c'eft un 
ouvrage en marbre blanc. Je connois encore à Délos une Ve. 
nus du même ouvrier ; une perice ftaruë de bois, dont la 
main droiee eft fort endommagée par le rempx, & qui fe cer- 
mine en , tar elle n'a icds, Je érois qu'Ariadne 
avoir de Dédale certe , & qu'élle l'a avec 
elle le fuivit-Théféc. Les habitans de Délos difene 
pie héfée après avoir perdu fs maïîrreffe confacrs cette 
à Apollon, de crainre qu'en la portanc à Arhénes, elle 

ne lai rappelle fans ceffe le fouvenir d'Ariadne , & ne leren. 
dir malheureux. Voilà routes les ftaruës qui nous font reftées 


les Argiens dans le remple de PR be 


+ Chéronée eft la ville la plusproche de Lébadée, Elles 
pélloit autrefois Arné du te fille d'Ecle qui bâcie ee 


114 PausanrAas, Livre IX. 
Se Dre rc 
ns la donna à la premiere , qui depuis s'eft cou. 
jours lée Chéronce, On dir que ce Cheroa étoile 
d' & de Théro fille de Phylas ;& c'eit ce que rémoigne 
PE enr 

» diet, fa La flle da grand els , la charmante 
dis De on ie ue: Jin eu |) deux 


NI, il a die le fleuve d'Eg: 
née on MPa ay Vc à 


& par Sylla 
dires / Eicnte. @ ss à Ptiippe 6h d'Amymr 


il n'en a Aucun ; nià ni ailleurs 6 
he SRE 


pe a LE Cu es 


Dane è: le renverfer. L'hiftoire ajoute que Cara. 
pus comprit par là Sn baton ae j fagement en donpane 
aux Barbares de fon un juite os En reve 
Eh np a &: 
L aucun EE 
fe faire un saine ds 


confirme certe 


L3] Danrls crunate de fe 
Pipe en mare dm Lans Mae «ei tt 
yes eaté pur Passant à mans dl Ernst Sen 
a chap, #7 de LA 0er mener pr 


è 
_ ffhione LRRTET Leg e mamans 


marque 
l'on n'ya point mis d'epitaphe rcéque la fortune 
nelé lou val, Le prisée diioicé des 


" -sbandonnérent volontiers 
DATE R AADe que 1e Leger Jean emares he” 
à bien de l'apparence qu fur apporté dans la Phocide par 
Eleäre fille d'Agamemnon, On n'a point bâti de remple pa- 
blic 4 cerre efpece de divinité ; mais chaque année un prêtre 
à nn de garder ce Lcpee dan à ma, où cou jones 


* de Téléphus & un ouvrage de 
tonner qu'ils ignorent que ce fonc [1] Théodore & 


heure 

«fa La Thécders & Rhe. Saumon, Pier Liv, 44 , nous 

LL Le DT ver om ce mme Théodore avais été l'en 
“ artalane . Rimncus ls de Phae Lachine éshbrrmhe & Sens 
denis , & Thhéodoer ds de Tetéchèssque 8 Arilhone dans Le al 
touvérens les permis l'a depétter tiques, chap, 11, dit que ce 


116 PausanrAs, Livar IX, 
tous deux de Samos | qui les premiers ont trouvé l'art de 
fondre ce métal, Les habitans de Parra dans l'Achaïe acer. 


Re cer qu ar lui. même dans l'encre. 
tien qu'Ulylé à avec Eumée avant que T' für reve. 
nu de Pylos, il mec ces paroles dans la é 

marchand l'héaicien, bemme fin &- droit entra dans le 


rar comme pour ordre Med) arni d'et. 
ce préfents Pénélope amans, 
Eur entr'aurres lui donna ep 


A" ï 

Loue, que L'on reenfen Latin pas dde ver celieu-dà, quoiqu'on ait croi fer 

énmnFs par Le immo d'u cer céer &s mains darant dit Fe | 
teur, 


Voysaar pt LABroris. fr7 

pour le collier d'Eriphyle il ne dit point qu'il fe d'ér & de 

pierres précieufes. D'où je ce de vous les Ed 

de Vulcain , le fceptre que l'on garde à Chéronée dt le 
nous foie reité, 

Au-deffus de la ville 11 y a un endroir for cfcarpé , qu'ils 
nomment Pétraque, & où Îl ifene que Rhéa trompa Satur- 
pe en lui préfentant une pierre au lieu du pecir Jupirer qu'elle 
Mt pre Cia the At pre 
une € de Jupicer de moyenne grandeur. é- 
ie ou Me ge compofé de rofes , de lys, de 
Narcifles & d'ris, qui eft crès-bon pour les douleurs de rhu 
matifime, "11 sy en fair encore un autre avec des rofès , qui 
défend le bois contre les vers & contre la pouriture ; & l'on 
en froce les flatuës pour les conferver. L'Iris efk une plante 

à naît dans les marécages ; elle cft à peu près de la gran. 
: ko lys, mais la fleur n'en ft ni fiblanche, ni d'ancodeur 


Fin du neuvième Livre, 


OUT SUN TA. 


LIVRE DIXIEME 
VOYAGE DE LA PHOCIDE. 


L pale confiant que dès les temps les plus 

RE ns es F) la Phocide Si avolite 

A] Delphes & Tichorée avoir pris fon nom de Phocus 

[fils d'Ornytion natif de Corinthe. Mais quelque 

Icemps après les Eginiètes fous la conduite d'un au 

tre Phocus fils d'Eacus ayant débarqué en ces lieux & s'y 
étant établis , du nom de ce dernier Phocus on s'accoutuma 
infenfñblement à appeller Phocide cour le pi cft aujour. 
d'hui compris fous e nom, Les peuples qui l'habitenc , du cô. 
té qu'ils regardent le Péloponntf ; & du côré de la Béorie 
s'écendenr jufqu'à la mer, du premier par Cirrha qui eft le 
port & l'arfenal de Delphes, & de l'autre par la ville d'An- 
ticyre, Car du côté du golphel 1] Maliaque les Locriens Hy- 
émidiens fonc entr'eux & la mer ; & au de-là d'Elarée ce 
Es Scarphes , comme au de-Hà d'Hyampolis il y a les 
Abanres ei Rabient Opunte , & Cynos l'arfenal des Opun- 
tiens, Paffons mainténant À ce que les Phocéens ont fair de 


Ti] De golfe Maliaque, Letertedie  Myfances de Tite. Live, & de Pline, & 
dx poife de Lama us mais Annféc alù c'eflainé qu'il Faut Lire, 
Mahaque fur l'auotité d'Eucnné de 


Vovacr ps LAPnocipe FIL 
mémorable ; lorfqu'ils ont agi de concert & du commun con 
Sencement de rour l'Etat, Premierement ils allérent au 
de Troye, En fecond lieu avant l'irruprion des Perfesen Gre- 
< ils eurent la contre les Theilaliens & y acquirent 
beaucoup de gloire, Car ayant appris que les liens 
le in, d'Hyam pour entrer dans la Pho- 
f portérenr de ce coré-là, & jonchérent la cam 
LE bone Ve her Nil n'évoit 
de s'en appercevoir. La cavalerie il 
nt avec confiance & à roues brides romba dans ces 
embarraffa & fur taillée en piéces, Mais ce man. 
ne rebuta pas les Thetläliens, Aucontraireanimez 
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Songlanstombats , tons les denx remporrerent La vifloire , mais le 
mortel aura [1] lat e. 

Sur-cétce réponié les F'hocdens donnenc à Gélon crob cent 
hommes d'élite avec ordre de partir la nuie, & d'aller obfer. 
ver Les mouvemens des s , mais fur.tour d'évirer 
le combar & de revenir rahod amdre fentiers décournez. 


ne vd ane. as 
leur defefpoir: Réfolus ou ir, tous 
Ps die is mettent en un même lieu pate 


ertél aûra L' 2 de den. Cove réponde de l'es. 
es sa À de bei Re 


VON GUeC pme gants dne qui DES 18 duos la: 


le déféfpoir des Phocéens a pallé en 
D uen qe 
avoir ail 
4 chefs Rhœus 


drois aux ennemis, Ils avoient 
le d'Amb: F} Fra ao 
pq e 


de la vil 
& Déi 
commandoir la cavalerie, Tellias 


de ce ianole de plus cher an monde 8 le fort de l'Etat 
dé du fucces de la bataille. Animez par cerre 
fécils firene des prodiges de valeur & fe battirent ent 


rez. Enfin le ciel fecondant leur ap Et oi 
plus belle viétoire done il foie fair < 


(1) Toltiar Film. Ce Telliss ft  Clytiades 
chef de La Famille dce Teilintes cédé. curene pour acteur 


| 


; 


ae me 


; Voracr DE LA Pwoctpr: LL 
Lt barbotillez de plâtre & en avoir blanchi leurs armes. 
2 Three crurent voir des fpeêtres ê furent fi efrayez 
ée de rire défir entierement, On attribuë 
bre ce aragéme à Tellias. On dir Fe lorfque stars. 
des Perles pailà cn Europe , les Phocéens furent caneraints de 
loïpatti de Xerxës , mais ils le quitrérenc d'eux-mê- 
mes, & ils yérenr de lours perfonnes avec les autres Grecs 
4 la farieule journée de Plarée, 
Dans la fuite ils furent condamner à une groffé amende 
À rer hiétyons, & l'on ne die poinc pourquoi. Je ne fai 
fi ce Fur pour quelque délice impuré À cour le Corps, du 
fee ne fureur point les Theffäliens, qui fuivant les mouve. 
mens de leurancienne animofiré contre les Phocéens, leur at. 
tirérenr ce mauvais crairement, St ju'il en foit ,commeils 
Avolenr peine à s'y foumerrre & que efprits étoienc déja 
forcirritez , me ra res Ce Philomélus 
étoit fils de Théotime, natif de Lédon ane des villes de la 
Phocide, & 11 ne le cédoirà perfonne ennaiflance & en digni: 
té. Ayant donc aflémblé le peuple, it lui repréfènta que l'a- 
mende impolée par les Amphidyons érôit fi forte qu'envain 
s'efforceroic-on de la payer ; qu'il n'y avoit pas de juitice à 
exiger une fomme f exorbirante , & que s'il en éroit cru, on 
feroic bien mieux de fonger À fecoûer ke joug , & à aller | 
ler le temple de Delphes. I n'oublia rien pour faire goûter 
cette nr pofition, & il die entr'autres chofès qu'ayant cou- 
amis des Achéniens & des Lacédémoniens ils n'a 
ES DNS leur pare, & que s'ils écoienr craver. 
les Thebains où par quelques autres , ils auroïenc 
amer ee fur eux , tant par leurs propres forces , 


Flers phe tue foi “et de oûc fr 
ue pré OC 13 es k fra 
De Fdrraidelese SRE E 
er NA Le Religion. En un mor ils ré 
lors “aomeph arret l'Ar- 


même, vends = 

Dites, à Panne nc Age 
du 

21 fhiendas On te mai Pr Polyenun dix Philomedèr , & Para. 


die Sicile j mais que. 
Tome 11. st 
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gs AE SET pres x. pacs 
Le) iade en Prorus(1 yrene remporta . 
da aie:S'émntrerdue suture) Vds ace re 
ps dans le remple , ils ne cnrs je de bon. 
nes croupes qu'ils tirérenc de routes | la Grece. 
ee si ei Thai eur écar ny Du 
m rent pas une fi belle occañon témoi, 
rféuimene qu lils avoient depuis long-cemi ee 
erre dura dix ans entiers , pendant lefquels cans 
mis es P océcns aidez de croupes étrangeres eurent l'avan. 
& rantôt les Thebains. Enfin dans un grand combat. 

po rod auprès de Néone les Phocéens mis en 
éroute. Philomdlus contraint de prendré la fuire fe préci. 
piea da haur d'un rocher & fe tua. Les Amphi con: 
damnérent au même genre de mort sers Sos l'avoient 
fuivi. Après Philomélus, Onomarque commandement 
de l'armée; Ce fur en ce np Pie de Macédaine 

avoit faie alliance avec les Thebains Fer à lu 
“ha far les Mo 


Ilus fur faie Général en {à Mais à avoir- 
RER nes - la 
ps ri ? 


Sega 


GE eut ne bn ent mn M Mme me — 


écus ; mais il fue bientôt révoqué pour 
tp Le delnn L dép Aer ART care 
que avec ceux qui voulurent le fnivre, Phocéens, ousutres, | 
ps it mr son re & parceque Cidonis lui refufa l'argent qu'il 


15} Prrus Diodore de Sheile le rien ira de Pubs formés 
rome J'oquse fier l'autorité de Décntoge de Sicale 
1] hat y frgétté s dre, J'ai fai. 


Ras 


devanr cerre ville ; mais il = 
troupes , & il Rire? ne 


F Frs que dres 
facrée, ou la guerre Phocique. Théophile était. 
. lors Archonte 4 Athénes ; & ce fur la année de la 


, n'écoient nullement connuës avant la re Pho- 
cique. Toutes les villes que je vieris de nommer , ites de 


we ruine ÿ audi Jes habitans n'avoicocils cû aucune part à La 


nn te 
ils ne ä des Dé- 
Li ts Généraux de la Grece, & le drair de fuffra. 
qu'ils y avoienc fut cransferé aux Macédoniens par les 
tirent leurs villes, & campagne les aller 
habicer S 


deleurancicanc rm to 5 D Ce fu- 


À] Comme Trachys de Midéen, 1 Pantin kes di durs le texte 

A on dues La naar 

Phocide , l'autre auprès du enoet Œes, mme if ne d'age ici que de la Phocides 
+ fi cr cette dilibion inutihe, 


sfÿ 
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Voyaoz px LA Puocine, ss 
vs Secrets en l'honneur de Bachus, Or ces femmes foie en 
chemin, foit À Panopée , foit ailleurs danfene coures enfem. 
ble une cfpece de branle. C'eft donc à ce que je crois par 
ra aux danfes des Thyïades, qu'Homére a donné cèrre 
ete à L ville de Panopée, 

Surle chemin qui menc à la ville on voit une chapelle bi. 
House toute cruë Sn a Pay de 
marbre du imone Pentélique j e'efk un Efculape quelques. 
uns |; & felon d'autres un Promethée. Ces derniers fondent 
leur opinion fur ce que le long du rorrent il y a des pierres 
d'üne li prodigieufe Leon qu'une foule eft la charge d'une 
charetre, Ces pierres fonc de couleur de bouë ;mais d'une bout 
mêlée de fable comme dans les correns & dans les fondrieres, 
elles one même à ce qu'ils difenr une odeur de chair humaine, 
D era nne mu Long eg que ce font les reftes 
SE D Do Re « Près 

torrent Vous VOYEZ Ticyus ; c'eft un tertre 
dont la circonférence n'a pas plus d'un tiers de {tade, Ce Tie 
tyus ef celui-là même dont Homére a dit dans l'Odyflée ; 

Neuf arpens rour entiers lui fervenr de rambeau, 
ce que les Panopéens précendenc devoir s'entendre de: la 
LR où eft fa fépulrure, non de la grandeur 

+ Sos mp et en ae ae pt 
Cléon du pays de ces Magnéfiens qui fonr fur les bords [21] 
de l'Hermus avoir accoutumé de dire qu'il n'ya poine de 
gen plus incrédules que ceux qui avoient pañfé leur vie fans 

voir d'extraordinaire ; que pour lui il n'avoit nulle peine 
Acroire que Tiryus & les autres géans fuflent de la grandeur 
donc on die qu'ils étoienr, Il racontoie à ce fujee qu'érant 
venu[3] à Gadès ,il avoit été obligé de fe rembarquer & 
de quitter l'ile avec coure fa fuice par l'ordre exprès d'Her. 
dule, qu'enftice y éranc rerourné il avoie vû un Officier de 
Marine cué d'un coup de foudre, que l'on avoir jetté für le 

022 l'ai déja die 2} Sur (es bond de l'Hormms. C'eft 
Pa Les ordre m4 anne Sarabat » Dpt 
me Vu er big Narolie , qui fe décharge dans le 
pont Lea mûlhqu À phurie une perche de 3 
Ve" 4 c'étoir La fitréme partie a] À Gadis, c'e asjourd'huai Ces 
Com prêt, 
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» cure awefare d'anrvison 
Sri 


SR à pe ads de P Certe ville n'eft 
TRE an ee ie è 
ocide. Roses 
L cæ 


Sœur. de Progné fur auf en ,& 
encore Terée pour le <lle de 

pre ur rar es ee à une 
ancienne ftatuë de la 4 mais celle qui eft de bois 


que homme de ré, à la guerre, & les 
LG vpn pe {on Von pense 
Fr bgp prs p Lo rombesa 


juqu'au baue du mont Parnaifé Pro il 
vérité, mais moins dificile que celui qui mene à 
certe montagne, 
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Si en forrant de Daulis vous prenez le chemin de Delphes, 
LE Epaornieeutrael Me oaahsen À 724 
un que l'on nomme le ique, parc cet: 
k rm les Etats généraux de Là Phreide 8 que us 
ville envoye fes Dépurez. C'eft un grand édifice qui efk fou 
tenu en dedans par dexcolonnes. Entre les colonnes & le mur 
il ÿ a de l'un & de l'autre côté des marches où les Dépurez 
Le ro ae eee 
lonnes ; rem une ftatue pren 
Re nirhne ce dar de Case 
gauche. Ses de ce vañle édifice vous verrez un 
€ndroie que l'on nomme Le chemis gai foerche. Ce fur.là qu'Œ- 
Eos em illé des 
de fes avantures en bien d'aurres lieux: Dès qu'il fur 
né on lui 20h mbe poN er , & on l'expofs fur 
le mont Cithéron près de P Il fuc enfuire nourrià Co: 
rinche & dans le pays qui eft aux environs de l'ifthme. La 
À a pre amp ee tement brie 
l'on appelle encore aujourd'hui /e bem qui foarche Fur foüillé 
du fang de Laïus. FÉADES ésda fric come de chitie an 
mariage inceftueux qu'Œdipe contrats avec fa mere, &en: 
fuire aux injuftices & aux furcurs de fon fils Ecéocic. Maisle 
meurtre de Laïus fur la fource de rous les malheurs d'Œdi. 
pe. On voicencore au milieu du chemin là fépalture de Laïus 
& du domeftique qui le fuivoie ; de belles pierres de aille en 
a ee On EE 
cœ 'amafiftrate qui, pendant ità Plarée, 
1e rat. ni ptet 
rez un grand-chemin qui mene à Delphes ; c'eftun chemin 
su ae pence que ile qu'une porôase foir à 
s € n'y pañfe point peine. 
sr ds À np or SE 
de es; & il yen a encore plus touchant l'oracle d'A: 
ne horde aémriene pe ae étoir le lieu où 
Sgen om mme ut 
montagne fur préfider. 
_— fl Pr “use ” 
& qu'ilsareribuent 4 Mufée fils d’ ll die 
Teste pronançuit ce MS I NS OURS EE vd 
que Neptune y rendoic Les fiens par le miniftere de Pyrcon. 


Cnar 
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vi rer 


der sbabter avoix bis la #' ', 
RULES ARTE 
eonfotmué du moe de Préras que des abeilles “ 


de cuivre, 


Map LS La Puocine. x 
Dore paroître fort étonnant ; 
qu'Acrifius a rase gd rire me À 
l'on voir encore à Sparte le remple de Minerve Chalciæ. 
saint appdié parcequ'il cit rout de cuivre, A Rome le 
Heu où l'on rend Re no 
Le aa tt que l'on y admi c'e un 


eee régné d'un de y Ainf iln'eft 


Dir Fs qui ait ie LÉ peter on ser ap 


ne crois point LS ele fade ‘or 
à > de comme Pi or né 
Fe es Sirenes d'Homére autanc que j'en puis . On 
pas d'accord rouchanc la maniere dont ce cemple a été 
décoiie, Lesens den que la terre rouvrir 8e l'englourie:Jes 
autres que le fou yayant pris, le cuivre dont il étoir fair fe 
fonce. Quofquil en foie, le cemple d'A) a fuc bâti une 
quatrième fois par Agamede & par Ti ; pour lorson 
Se rire rpd sm 
iclide à Achénes, la premiere année 

huitieme Olympiade qui à fat remarquable par 

î er que Diognete de Croroné remporta aux jeux Olyns- 
Pour le semple qui fabfifte aujourd'hui, ue les 
ne yons qui l'ont fair faire des deniers peuples 
rene de Spintharus = ena 


re moe À deg 5 oh are les plus reçue — 
Dee caca ui ae eillience ML eo Ce 
De nu rmne Cid :& comme roux les autres héros; YL 
il patte patois pour avoir deux pres. 
x C'étoie 
Le mont P: ee 


“de guides sity re ei ville qu'ils nommérent L: 
cére raifon, Cependanr uneaitre tradition porte qu'A pol. 
eur de lanymphe Corycia RES RACE 
Tome 11. 


5° PausantAs, LivazX. 
Ditle de Lycorée, & celui de {a mere à un antre voifia que 
l'on appelle encore aujourd'hui l'anrre Coryeius, À cela où 
ajouce qu'Hyamus fils de Lycorus eur fille Célæno qui 
eut un fils d'Apollon, Ce fils s'appelait Delphus , d'où Lx 
ville de Delphes a pris a dénomination. D'autres difenr que 
Caftalius e de la rerre eut une fille nommée Thyas qui 
la premiere fur honarée du facerdoce de Bachus , & célébra 
les Orgyesen l'honneur du dieu ; d'ou ileft arrive, difentils, 
que routes les femmes qui éprifes d'une fainte yvreile ont de- 


puis voulu les Ernie mer lées 
LA 2 n cux k d' Kdecene 
EC res ee 4 NE a 


réméersdaart nommé Pychis, qui écant venu À 
donna fonnomä la ville. Mais l'opinion la plus commune 
Te AS 
‘du 
MO 


metres done le fens était rel , 4, decechers ane Réche 
sed contre le Bmdit du P. © Févendra à fes pieds. Sesilé 
Lane # vil, dhaura recours à des Crétois peur dsre parifié, ces 
évenomess fera célèbre à jamais. 


ce bandit de l'ile Eubuce bes Orchoméniens P! 
foire Pyrrhus fils d'Achille fe propolérent auf ‘de le piller. 
io de l'armée de Xerxès eut le même deffcin. Les 


ment aux ere 


Re Ge mp Minimes cent 
LÀ + amsn er acbregr à eus n04 dieux, 
grd ragga pie red On dir 
pu confiftoient anciennement en un combat de poë- 
L'imiqe. dont le [rtdpn eee Don avoir 
fait & chanté per as Lymne en l'honneur da dieu eu. À la 
hryfochémis de Crète fur vainqueur , 

Ft dec Carmant qui avi ar lon. Après 
Jui Philammon fils de fochémis remporca la vioire , & 
‘enfaite Thamyris fils de Phi n, Car on tient que ni Or- 
phée qu'une hante fagelfe & ane parfaire € des 
myfteres de la réligion rendoient recommandable , jules 


Qui faifoit profefbon d'imiter Orphée en vout , ne 
jamais s'abailler à le prix des jeux y 
qu'Eleuther fur EP DE RE cer 


Di con On em qu téliode nee rend dique 
ne à 

tie 5x pures ilne voie pa accompagnes _ 

our on vint à Delphes 
— or oran fr 

Lu ml te dehnere dPerde re 


l SEn la oi Glaucias de Crorone 
Ê Se nr e _ 
aux 


Leremple d'Apollon fur donc expofé des le commence. — 


332 Pausantas, Livan X, 
fimplemenc. Le mème Sacadas remporta le prix de la Aüre 
aux deux Pychiades fuivances, Alors on inftieua à Delphes les 
mêmes jeux , les mêmes combats qu'à Olympie ; le ge 
fut feulément excepté, Les enfans par unë loi ex; furent 
admis à la courfe du fade fimple, & à la courfe du fade ré. 
peté, Mais incontinent après, je veux dire, en la Pythiade 
ae ro re ur abolit Les prix ,& il 

réglé qu'il ar Sn les vain: 
queurs, On retrancha auili l'accompagnementiles flûtes, par. 
coque cer accompagnement avoir je ne fçai quoi de erifte , &e 

lamentations & e 


ne pouvoir convenir qu'aux aux élegies cé. 
toit en effc 1 va l'on en fait. Nous en:aVon este 
dans le qu'Echembrore fit à Hercule d'un tré. 


pied de bronze avec cette infcriprion, Æébeméreie Arcsdies 


Phliañic cinq Olympiades Demarare d'Hérée 
Pnarvass F4 rames ratamaceus buieme à 


mença à'voir un char atrelé de deux qu'en la foixane 
te &neuviéme Pythiade, Lycormas de Larillé eue le prix 


Vovracr pa us Pnocinr. “15 
lacourfe du poulain ; & Prolemée le Macédonien far vain. 
dla courfe du char, Je l'appelle ainfi par arceque les rois 
n'étoient pas Éichez. qu'on mel Maccdoniens, 
comme ils l'étoient en efèr. La couronne de laurier eft 
re \ qui n'a je crois, d'autre 
ment que n'oûù l'onefk qu'Apollon aima Daphné {i 
eue 7 MN se qu'Apo api ] 
ph commun id yon 

de Denclion qui Ba à Delphes 'allemble de des Luis Lé 
éraux de la Grece, & que de fon nom ceux Peas 
pit fonc appelez Amp Ce. 
dans fon hiftoire de l'Attique, dir que de 
les voifins de Delphes & firuez com. 
leurs Députez, pour y délibérer 
ends: 
ni Parromrpae Le 
D demander, Ceux 


a st {ses loniens, ee 
ar les Magnéfiens, les Maléens , les rent lei 
Doris les Phocéens , & enfin les Locriens qui fonc voifins 
de la Phocide, & qui häbirent les environs du mont Cnémis, 
Mais dans la fuice A a A 
lon, &-1a rs ar be rar avoie al 
ai bour x'ans, il yeut trvesaarises) 
Een Ampbhiétyons, Car d'un ere les Macédoniens y fu. 
rêne admis, & de l'autre les Phocéens, &les Lac 
Dasens d'extraction ;en Aer exchüs les 


GRAN TE 7, 


T1) ma Dapiné , usb, di 1 Se chofé que wnfnrfnr, déni faérarés à 
Travers Pre Val 
ST non éme 
sp us qi Eu da 
cms Tamidren 


Tri s 


Cuar 


ont été confacrez au dieu, Car 
pour les ftaruës de ces tes &c de ces muficiens qui n'ont es 
que le mérite de leur are, jen'en parlerai point. Les célébres 
athiéres n'onr pas été RS 
Mais je n'y ai pas compris Phayllus de Crocone , 
n'a jamais été coarondé ü i 


mue 


Bermr: 
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hes , apres avoir faie un grand nombre de prifonniers fur 

2 perd Pc qui étaient venus ravager leurscerres, Vis. 

d-vhs de ces Boule Vous/vecrez colles que ie LA lémepies 

offsirenr en adtion de graces de la victoire qu'ils avoient reg. 

Dr nn Caftor 

re ap en Diane srl fanderfils 

une couronne de La main de ce dieu, 

Buts A bas ui Æ Tevole de devin dans l'armée de Lyfander , 

&-Hermon pilore de la Capirane ME Dr gg 
flatuë d'Hermon eft un ouvrage de Théocofme de M 

sarl y eur droic de Dourgeoite, Caitor & Pollux font 
d'Argos s le devin à éré fair bin de Calaurées 


sax Trzéniens, 2 Nepoune & Lya 
fander font de la façon de Damias ; fon 
de celle d'Achénodore, ces deux. ps rcadiens 


de la ville de Clitor, 

+ Derriere roues ces (latuës & au fecond rang on voir ces 
care Officiers qui Mean Abies Lys osee LA Eeriese 
tame, came it parte, de Sparre, comme Araçus, 

de Lacédémonc , le fecond {21 Béorien; 
pr ns : à même ville, Céphifocle, Hermophante ,& 
Hicéfius tous, crois de Chio , Timarque & Rho. 
diem, Théodame de Gnide : Ginmérius d ; Eanthi- 
das de Miller , tous fairs par Je centre Tor Ceux qui 


tent acde Là main d'A onien ; avoir T'héopo 
pe de Midée, Cléomede de A Arifode de Ca 


enEubæe, Antonomus d'Erétrie, Atiftophante de ire 
de Trœzéne, & Dion d'Epidaure fur lex confins 


Apollodore 
des À leu fe vous ST Or llene 


de Sicyone , pyd de Corinche, Té- 
Ne je Enaneidas mbracie , enfin Epicyridas 
&Etépoique de Lacédémone, On.erait. ue ce font autant 
d'ouvrages de Patroclès & de Canachus, i'otcetia quels 


ap beme Joae spl, prb co Flusen capté à Le 


Le LATE DE dl mon tr sie 
ne doper . linifos 
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34 Pausanias,Livez X, 
Athéniens furent bien battusà Egefporame , maison convient 
S s'étoi 


où plurôe une Sibylle 
que les Athéniens alléguent en leur faveur ; dot alers que le 
puiffant Dieu qui Lance le tonnere fera fontir fs colere unx Atbé: 
ions. ha toner sales vw. veste - 
da 'chnemi par ee Œ La ie des Commandant. 
a 
4 des A1 par de G 
vent ane horrible tempète, mais ils Le dre En 25 
vont aux dépens d'ane ville ennemie. La mème Sibylle avoir pré. 
dit que fi les Lacédémoniens & les Argiens en venolent aux 
mains. pour leurs prétentions réciproques fur la ville de Thyÿe 
rée, l'iluë du combar feroit douteufe, rade se 
rent avoir remporté l'avantage , & envoyérent à un. 
cheval de bronze à l'imirarion dà cheval de THE) ct un 
ANS NU TEE PER ” 
Pret Mt ARE pre re Car prenne 
; û cer : À 
Le lime da becs qu les Athéniens frenc er les Perfes au 
€ombat de Marathon, Ces ftatuës fone une Mi. 
nerve & un Apollon, En fecond lieu Mi 
dé l'armée Achéni troifiémement [} 
nes Eretthée , ; Pandion , “He à 
Hercule eut de Midée fille de Phylas , enfuire Egée, & 
camas l'un des fils de Théfée, Car tous ces héros aurorifez 
par l'oracle de Delphes donnérent leurs noms aux tribus des 
Achéniens, Mais on y voir aulfi Codrus fils de Mélanrhug, 
Théfée & Phyléus , aucune tribu ne porte leur nom 
ris dhième partie de dépolls rompu En PER 
éme des 
Dans la füite les Arhéniens en Delphes ls 
flatuë d'Antigonus, celle de fon hls Démétrius , & celle de 
Ptolémée roi d'Egypte ; les deux premieres pour faire leur 
a} Leu Le dix , Céléir semain du noeribee ile ces à 
{al texte ps FE dans og 


ailenser croit gece caifoa qu'il deux nous ax 
12 Lén, pacogie CO n'eft point 


FARFSRBEEER 9 S2ReTamamDn sam nu 


par par amour pour Prolémée, 
Sr nr RE 
tes Argiens, Ce les ftarués des principaux Chefs 
desk paie Pol pice , & qui marchérenr avec lui 
contre Thebes, Adraîte fils de Talaus, Tydéc fils d'Œnéüs, 
les defcendans de Prutus, comme Ca: ARE Le 
& Exéoclus fils d'Iphis enfin ra bre ui-même & 
LA Resp cp donnes 0 
phiaraüs avec Baron fon parent & fon écuyer, qui 
M one Ldodee dec AN one elle AD: 
therfe.….Ce font autant d'ou d'Hyparodore & d'Ariftoi 
nn LA tcp xl ARS la vidoire 
ils remportérenr conjointement avec les Athéniens fur les 
scédmenins aoprs d'Qnoë vil de Feu d'age. Je 
crois que ce fur $ la même occafon qu'ils donnérent auffi 


Ln Q  ce À E a8r 
gien; enfuire Promachus, Therfander, Egialée & D: . 
et entre Egialée & Diomede. Vis-ä-vis ce fonc d'au- 
tres flatuës que les Argiens ofrirene encore , après avoir réta. 
bli les Mefñéniens de concert avec les Thebaïns fous la con. 
RS one per Ash MR ya lus 

des rois. are, Hypermaclre lune des 6 & fal 
qui conferve mains pures, auprès d'elle Lyncée, puis ous 
ces héros qui defcendoïenr d'Hercule & même de Perfée en. 


core plus ancien qu' 

Suit le préfent des Tarentins qui confifte en des chevaux 
de bronze & en des ftaruës de Caprives qu'ils confacrérent à 
Apollon en adion de graces de la viétoire qu'ils avoienc rem. 


K fur les M , nation barbare de leur 
“chevaux & les Caprives fonc dela façon d'Agéladas d'Âr. 
gos Les Lacédémoniens envoyérent anciennement une colo 


SRE 
RER 
vi 


EEE SERERRSEE 


4 


340 Pausawras, Livaz X. N 
térpretes ap over ae les Barbarei & 
les défie, mais Gins pouvoirs (rer d'aucune ville , nid'aus 
Pt tapas int À D 
mi il ne fe 
Be pur rein, pa le rt 
menée avec lui, le du mieux qu'elle pouvait. Un 
jour qu'alfis devaor elle 11 avale lacêce dans fon giron, & 
elle lui accomumodoir les cheveux, elle Fur fi touchée dé « 
Riou dE foi est qu'il vip Eee de , 
forte Phalantus 


en avoir déja le corp . Les 
leur tréfor , j'en vais dire la raifon. Ils 
leur île; Apollon teur demanda 


ere ces mines Ils donc bârir 


à 


É 
Fe 
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ss Pausautas, LivarX, 

cés À Del Elis, Licédémong, Sicyüne. id Mer 

rt “, dépoñilles À agde 
( ue un ë 
Val i frone de Loupe Reribees à Thelée & à Nepruné 
fur le promontoire [1] de Rhion. Enfin la mème infenprion 
fait, ce me femble, un grand éloge de Phormion fils d'A: 


Au-deflus de ce il y a une groffé roche ; où l'on 
dit RARE Lors ect dr de s'affcoir rendré 
fes oracles, Hérophile fue fre Le Sh 
EN ancienne dont j'ai connoiffance, 
Mu aNoeR doi qui ncienne à été 1 por 

, On l'a: me à été la 
Fe Sa IE A ne te 'elle fuc 
nommée Sib MAÉ À ter icains, L'Hi ile dont j 
parle Gt poiféricure À l'antre ; quoiqu'elle aie vécu avant 
Br Mo 
Sparte pour le malheur de l'Afe, & qu'un jourelle féroit 
RE ent ia ruine de Troye. Les ha: 


: cet fs z : 
see Une en 


vers le mont Ida en Phrygie on voir en. 
la ville 


moymais one fçauroit avoir x 
{11 La Roue Aimé. Le route &h ; be frvve Laben 1 Et une cootint fee 


PausaWiass; Livre X. 


à APP RER y À feulement dans le 


d' a ane pete, urne de marbre où l'on dirque lescen. 


dres de cene Sibylle fonc rénférmées. Après Démo les Hé 
breux qui habivene au-deilus de la P: one mis au node 
bre des IR marée certaine Sabba qu'ils fonc fille dé 
Bérofe & d'Erymanche. C'telle-même que lesuns a 
laSibyllkde Babylone ,&lesaurres laSibylle d'Egypte, Phaen. 
nis fille d'un roi de Chaonie, & les Péléades chez les Dodo: 
néens ont auili été doliées du don de prophétie, mais elles 
FD et man nom de Sibylles. Quant à P'haennis , il 
cit aifé de recueillir: fes oracles, On fçait aulfi qu'elle. vivoie 
dans lé.cémps qu'Antiochus fie Démerrius prifonnier , & qu'il 
s'émpara du’rrône de Mac Pour les Péléades , on les 
tient plus anciennes que Phiémonoé , & l'on éroir qu'elles font 
les qui ont chanté en vers ces paroles, Japirer aéré, 
As. © fera. 0 grand Fupiter, Coff par ten feceurs La Terre 
nous 1 43, AVons Matre METE titre. Pare 
done fe Noms la difons à jujle titre. P. 
mi les hommes on a regardé comme prophètes Euclus de Chy- 
 Mufée Athénien, fils d'Anciphème , Lycus fils de Pan. 
, &Bacisde Béotie ,qui fur. dit-on , infpiré par lesn 
De er mo De é celles de Ly. 
us, Voilà tour ce qu'il ya: eu jufqu'ici de femmes & d'hom. 
En a ën w croire que dans les fiécles à 
venir il yen aura d'autres, Je reviens à mon füjer, 


de taureau cit ee us le à 
envie; car il n' 
Pre Es rse VAUT comme ve bals ces duel. On 


on étend de vieux.euirs & on d'huile ,añn de les 
rendre plus glians. Alors dés bien 


montez 
lebufe de «& côré-là, L'animal n'a pas plurôe mis le pied fur 


ces cuirs que.venant à gliffér il fe précipite en bas. Léon Je 
CPE de 4 nr appelle park da les Comeentaisres de 
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* raconre de certe hache, On dir que Cycnuséroir fils de 


146 PausANIAS, Livar X, 
Ceftune tradition à Del 


Lrmkret li était encore cout foüillé du Er Do de 
mu rer br se le de 2 
un LL s lerce: 

pe» Ge on pe ll de Camps “câr auparavant Hercu! 
be À Lea lors Er 


Lacédémone, & un es Loin un bin r marquer 
rer a vo Car ph Assis) d'a 
border en elle il fr maafrage dans La mer Grille  & qu'un 


1 hate phenet shruo préfoe de Peel 


fils d'Euthymaque de la ville de T. Voici cœ que l'on 


ja: 
de Protéfilas, Cycnes eur de Proclée une fille & un fils. Sa 
fille fe nommoir Hémirhée, & fon fils Tenès, Sa femme étant 
morte il éponfn en fccondes nôces Philonomé fille de Crans 
gafus. Celleci prie de l'amour pour Tenès fon beau.fils. Mais 
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me 8 qu'il rèpna à Colomés ville de La Troude près de lle à 
le 

… 

le 

GI 

“ 
H'ayant pà s'en faire aimer, pour fe venger elle réfolue de le x 


M nl eucophrys qui du 
5208 s s'eit depuis ay Ténédos, le ter 
‘À s déboires Pate & la méchante de ten. 
Me, set has x rt ai fa ui come CJ 
PA tan fil 
ete sa pere nnreuer ul 
que are où À rocher, Tenès prénd une hache :&e 
le cable, le s'éloigne & vogue au Rae 


en Sp Leo qu rc 
‘on tem) 

À Tenés, roue u'il fuc cué depuis dei pr Ac Dar Qu 
dant fon ile contre or la fuire les Ténédiens con. 
fidérave leur foibledé ju de ne faire plus qu'un 
peuple avec 1 base le d'Alexandrie , qui eft dans 
cette partie du Continçor que l'on nomme la Troade, Mais 
reprenans notre fujer. 

Les Gréës qui combartirent contre le roi de Perle , ayant 
remporré deux viéloires fur mer, l'une auprés d'Arémiur , 
l'autre à Salamine en ation de graces un fi Fbien- 


(oh Phodi  MRCN 


fait, envoyérent un Jupirer de bronze à pie un Apol. 
lon à Delphes, On dit auffi que Thémittoc à Delphes 
pour offrir au dieu les iles des Médes ; & era 
mandé à la Pychie , sil ls meceroit dans le , lle re. 


core (propoñgion avec durecé ; garde rai, lui dir-clle, 


ln pré tai. On peut s'étonner avec raifoo que 
émittocle für le feul dont Apollon ne voulfe pas recevoir 
M dm de que 
dieu eût rejctcé de même toutes dépotilles des Perfes ; fi 


pas recevoir fon: <a and mme pr 

avoir marqué par un pur or umo religieux lahaine 

mg Le ru ho eds ; Qt ques 
e x 


QUE tot 


de Phryné, faire de la main de Praxirele , qui éroit amou- 
PAT I pr qe Ce fut Phryné elle-même qui'en 

A 
Trar. NO RE Cat dus ie dr Se 
XV. donnez, l'un par les Epidauriens, apresune vidtoire remportée 


fur les Perfes dansle d'Argos , l'autre eee 
pour avoir défait les Athéniens auprès de Niffèe. une 
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f Da fre Pr 
gui fe trewverent far leur 1e, 4 habitent le long des à. 
re Mais bien.sht D tre pa des venger. PA (2 
dir du mont Taurus un généreux prince gui exterminers ces Pare 
durer. Phacnnis vouloit défigner Artalus roi de Pergame, 
lelle res un houriflon du Taurus, & Apollon lui-même 
fine lufon au mot sawrus, qui Ggnific ny suwreu , le qua- 
Lifia de prince, qui avoit les cornes & la force d'un raureau, 
Vous verrez enfuite les flacuts équeftres des Chefs fous Ia 
conduire de qui les Phéréens mirenc en fuire la Cavalerie 
Athénienne, Du même côté éft un palmier de bronze avec 
une Minerve dorée , monument de deux combats dont les 
Athéniens fortirent victorieux en un même jour , l'an fur terre 
s du fleuve imédon , l'aucre fur le Aeuve même. Cerre 


inerve eft à dédorée Hi ris plufieursendraits, 
ce que j'attribuois à l'avarice & à l'impieré des hommes, Mais 
j'ai 1 dans Clirodeme le plus ancien hiftorien qui 


ait craite de l'Arctique , que dans le remps que les Achéniens 
équippoienr une Hotre pour aller faire une defcenre en Sicile, 
où vit paroître à Delphes une nuée de corbeaux qui affiégé- 
rene cetre fharuë, & avec leur bec la mirenr dans l'érac où elle 
ct, l'hiftorien ajoute que ces ’oifcaux briférent non-fculement 
pos les choterres qui fonc les fymboles de la déefe, 
auf les branches du palmier & les fruits dont il étoic 
chargé comme un véritable palmier, Clicodeme ra 
ficurs autres prodiges qui der ee Laon 97 
dérourner lex Achéniens de cetre malheureufe expédition, 
Au même endroit on voir Battus fur un char. C'eit un don 
des Cyrénéens qui fous les aufpices de Bartus quitrérenr l'île 
de Thera pour aller s'érablir en Afrique. Cyrene conduit le 
char elle-même, & la nymphe Libye couronne Bartus. Ce 
monument eftun ouvrage d'Amphion de Gnofle, fils d'Aceftor. 
On dit que Battus Apr avoir cod fa colonie à Cyrene , 
recouvra la parole d'une maniere fort extraordinaire, Erant 
allé faire une courfe avec les Cyrénéens dans les déferes de 
l'Afrique , il apperçue un lion , & la peur qu'il en eut lui fit 
un ei bien articulé, Près de fa flaqpé il y à un 
Apollon qui a été fait par ordre des Amphiétyons, & de l'a 
ménde impoféc aux Phocéens pour l'actenrat qu'ils avoient 
commis cotiére Le dicu, Le 
= xi 
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Ménélas , qui fur femme d'Orefte fils d'Agamemnon, & 

auparavant avoit été mariée à fils d' t 
c'eit Eurydame qui commandoir les Etoliens, 

remporrérene Îa viétoire fur les Gaulois. Cette flaruë cit de 


é roi de L £ œS 
ape re Le La es fe voyez Hère 
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VorAGE DE LA Pnocipe. 5x 
Jeur fortune en devenoit plus ftable , & qu'ils pouvaient dé. 
DR RS lens Dertes ee eos Br Bareenc DA 
tués de pluficurs itaines avec un À & une Diane 
| = ame NET Eroliens É 
renc 


Macéris fon pere n'eft Cons un qu'il 
fie à Delphes Pour 1 PL das 6 de Libyens à 


[#7] Comduier par Sander. Ce trait feveem la Sardaigne avec çes mots » 
D Sardu parer. 


à Ponts piras X. 

Tina. RE uoi l'ile quitra fon rer 
prendre celui pa illuftre RO Lésanciens s faire 
ne furent néanmoins pas chaflèz , ils fe virent feulemenr con: 
traints de recevoir ces nouveaux hôtes, qui ne s'entendant 
Labinene qu'eux À bâcir des villes habitérene comme eux 
dès cabanes , ou dans les premiers ancres que le hazard 
leur fit trouver. Res praprès Ariltée aborda encerte 
île avec une 0 Grecs ri _. fuivi {à fortune, 
On dit qu'il étoit ils d'Apollon mphe Cyrene, & 
'inconfolable du malheur arrivé à , il quirea la 


me tem) pire gs la puifance de 

Minos s'enfuie de Crére, & qu'il fé joignit à pour lui 
aider à établir (a colonie. Mais on ne me perfuaders 

re avoit époufé rep fille de Cadmus ait pi 

aidé dans aucune entreprife par Dédale, qui vivoit dans 

le er qu'Œdipe régaoir à Thebes. il en foire , les 

hareng pr 

die en Sardaigne , San ils étoient trop 

NET pour pouvoir venir à bour d'un 


Aprés Ariftée vine une peuplade d'Ibériens conduite 
Norax, Ceux-ci bâcirent une ville, & du nom de Jeur 


l'appellérent Nora. On tient que Cela premiere qui ait été 


bâcie en certe île, PR NeE Norax éroit fils de Mer- 


cure & d'Eryrhée fille de Gé ne 
d'une autre commandée par si ser Thefpiens 
aufquels s'écoient joinrs De de lue Sn 
re e les did do doi : &« Sd Apr 


ainfi nommée par les Achéniens QE du en de 1 
de leurs eribus | foir du nom d', us an des de la 


colonie, On voit encore aujourd’ des lieux 
Em portent le nom d'lolées, & dont pres rendent 
honneurs à Jols. Aprèsla pe de Troyeles Trayens 


parent échaper au fac de certe malheureufe ville, s'étant 
2, TESTS fe fauvérent avet Ende. Deceux.li uné 
parde fur halte Er favo. 
rablement des Grecs Y 5” elle né fit 
du nes TUBES aux 


#4 Pausanias, Livre X. 
Se, mais l'air renfermé entre cel ST 
foie à caufe des fes épai Me roi apporte le voifina; de la mer! 
foit parceque ke vent du ol Reg raie 
ces hautes montagnes (] empêchent 
| que dans les plus ‘chaleurs le vent du Nord ne vienne 
rafraichir l'air & ue lu de Go dé la Sardaigne. 1! 


ès mène fort hautes , ne permecre pas au vent 
PRE pr en Sar. 


daigne, On né voit ni s, nibêtes , name 
cuns loups dans cetre île. ouate 
des qu 5 mais elles retfemblenr 4 ce bélier de cerre 


D er on ro 
ce qu ont lus menton, & 
_ ha ee pd ar hr lache Eu e 


1 cor de lache, non di que cu qui 
Jui se rire efpéce de left 
ont certe rire qui n 
pe crie nee ne 

$ des ent, na ele ne coin 
Eh ra ES pur 

re fort peu ee Nés Gris di te 
ER, PRE Le iv de Send on vote un cheval bropie 


ES me Verts pr qd c'elt Callias Athénien En 
ee 
rares Îles érables. La 


qui fuir fur donnée par les grrr lorfiqu'ils 
eg 


fils avoiene déj 3 

Arc he] Re rh 

pt nm on dre À La fers 

prendre La que ven gaauheq r Fe 

or Ep Parlà 
1] 


ess foumetirer bien.sbe cette ville que Jes belles teurs rendent f. 


RS SE mt 


ts Mai les A Puocine ss 
ergrrillenfe } Achéens n'a rien compri 
+ Genre y à porn 
de force qu'ils ne fongeoienc plus qu'à lever Le: fége &c à fé 
rem . Déja les Affiégez riaient de leurs vains efforts, 
qu'une femme eur la hardieffe de fortir de Ja ville 


ville de Un peu plus loin esta he de bron- 
parles au fujer d'une viéboire qu'ils 
fur les Moloilés durant la nuir. Car on raconte 
que les Moloffs s'écoienc embufquez la nuir pour furprendre 
uifoir à la ville 
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Pausanias, Livaz X. 
de fer. On comprend aifément combien il eft diff: 
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Caïlander | Olympi à fon 
éniens fr léver le fiége à ce La 
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énvoyérent une à Delphes, & c'eft certe cêce debron. 
æ à 38 l'on rat er as gr Scyllis. 


à les ont confacrez en ce lieu. Dans ma defcriprion d'A. 
,cn du Sénat des Cinquante , j'ai déja dir quel. 
chofe de HE ST aa ReUTE ais à pré. 
que j'écris l'hifloire de Delphes, je crois devoir traiter ce 
La ru À amp er apr 
dont Del fut menacée Grecs 
leur coura reviens . 5x] 
La eypédi rm cree PV 
s pené- 


,& combien étoient: fupéricurs en nombre. 
Après certe curreprife ils en rentérent une féconde à l'inftigz 
tion de ceux-là même qui avoient faivi Cambaulès , & qui 
secoutumez À vivre de rapine & de brigandage ne pouvoienc 


que de cavalerie, ils la partagérent en crois corps, Ils donné. 

enr le premier à Ceréthrius avec ordre de marcher contre 

des Thraces &: contre les Triballes. Breonus & Acichorius 

commandoient le fecond & devoient entrer dans la Pannonie. 

Bolgius à la 1ère du eroifiémealla faire la Lier HE 
Ÿ 


de l'autre l'< de fes villes en comparaifon des villes de 
la Gaule, la richefle de fes sen un mor la quantité 
d'or &d'argenr & non monnoyé qui alloir devenir 
la proye du vainqueur. Par ce difcours ; ‘encore plus par ces 
eff il fes comparriores. Auffi-côr il affocie 
au des armes les plus qualifiez de la nation, 
fur-rouc Acichorius. On leva une arméc formidable | com: 


mille fervoient dans l'armée des Perfes ; & que l'on noms 
moit des Jmmerrels, avec cette différence pourtant que les Per. 
les pe remplaçoicnr leurs marrs qu'après le combat ; da 
licu que’dans la cavalerie Gauloife les morts écoient rem | 
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placez duranc le combat mème. Les Gaulois appellent cerre 


d 


de cohfiance mena fon armée en Grece. 
mais les Grecs ne furent plus confternez. Mais la gran. 
du danger donc ils éroient menacez ne fit que leur ou. 
bre 5 Bec ï nb ein réfolution 
le re patrie. Îls comprirent ne s'agifoir 
de leur liberté , comme avec rap vod 
t la terre & l'eau, ils ne rendroïent pas leur condi. 
lleure, Ils fe repréfencoient Dre pee br À 
, en 


HA 


fl 


des Gaulois avoir caufées en T. 


peine que dans cerce fatale il falloir où vaincre 
où Pour peu que le ledteur foit curieux de voir qui 
füreor les de la Grece, qui défendirent le pas 


qui 
Thermopyles contre Xerxès, & qui furenceeux qui armérent 
SI Ci, afin Re: leurs efforts enfemble 
dans l'une & dans l'autre occañon, il eft aifé de le farisfaire, 
Lorfqu'il furqueition de combattre Xerxès, les Lacédémo. 
nn ns de ne RS 
idas , en envoyérent cent, & les Manti: 
Len te Orchoméniens d'Arcadie en donnérenr fx 
, Klesautres l'Arcadie en fourni. 

re top me » 1 vint de Mycenes quarre-vinge hom. 
mes, deux cenr de Phliunre ,& quatre cent de . Les 
Béotiens contribaérent de cent hommes , Thebes & 
Thefpie de quatre cent, Les Phocéens au nombre de mille 


ne marque point fut leur er 27 fl dit 
feulemenc qu'ils envoyerenr np arts villes qui 
leur république d'où lon e] <on- 
pro nl Ar HE er 
nlensaw Combar de Ma: ne faifoient pas plus de neuf 


+ & Alim Mina 
NPD ere es TE per 


xs il n'y eur que les Lacédémoniens,, les jen 
Mantes qu rent ferme ; tous Les autres fe PSE 
dre l'iffué du combar, 


x puce infinies, La ville de 


au juite de combien étoir leur cavalerie; mais leur ini 
ifoicau moins fept mille homes ,- (ans compeer une cen. 
teens in ape à à 


Re ne 
dire cinq cent Syriens des bords 


MAD ne 


Vovaot Du LA Puocipe, ér 
de l'Oronte, quiéroienr fujers du roi Antiochus, Kaulévoleer 
Téléfarque pour chef, 

Toutes ces troupes s'éranc affemblées aux Thermopyles , 
on ne (ur pas plurôc les Gaulois arrivez fur les confins de la 
us de la Phrioride ; que l'on déracha mille hommes 
d'in LA & ce qu'il y avoir de meilleure cavalerie, 
avec ordre d' gas Sperchius pour en difpurer le paifa- 
ge aux barbares, La premiere choferque fit ce dérachement 
€n arrivant , ce fue de rompre les ponts, &enfuite de camper 
for les bords du fleuve, Brennus ne manquoit ni d'adreilé, ni 
d'expérience ; même fuivanr le génie des barbares , il écoie 
als fercile en rufes & en expédiens, quand il s'agiffoir de 
tromper l'ennemi, La nuit même d'après que les pes curene 
été rompus, ce Général fans fe métere en peine de cet incon. 
venient ; envoya dix mille hommes vers l'embouchure du 

us , premiérement afin Éd me pair fans is les 

récs s'en à ,&en eu ue là ce 
fleuve, au LEP AS couler rapidement comme En cn 
droirs , fe Se cp la campagne & forme une cfpéce de 
Ir parmices dix mille hommes les uns fçavoñenc 
parfairement bien nager, & les autres écoient de la plus han: 
teraille , avanrage que Brennus trouvoir aifément dans fes 
troupes , les Celres furpañane cous les autres peuples en fta- 
ture, Auffarriva-cilquece détachement pafla le Acuve durane 
Ja nuit , partie à la nage , ou À la faveur de leurs boucliers 

i leur fervoient comme de nacelles, à gué , la gran. 

Ex ee ils éroient leur xs ee facilité. Les Grecs 
côré qui éroient au haut du Heuve, à: i 
leurs es que l'ennemi l'avoic"pallé, Gr rh 

le gros de leur armée. 

s pes À ceux qui Le A de 
ï Maliai jetrer un pont fur le Sperchius , ce qu'ils 
Rrme an sue À tale de terreur “leur CE 
infpiroic , &e avolont une ext: i de 
devoir fre eur pays 4 prévoyant bien que sil y faifoie 
“unplus long féjour il les accableroir de couté forte de mal. 
heurs, Le pont étant achevé, les Gaulois s'avancérent du cô: 
téd'Hérschée, pillanr rout ce qu'ils rencontroienc | & tuant 
one qu'ils Pen rose dans Ja cam 
V Mswepricent ile, qu heures 
Due. ‘ro de 
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Du tomes. eme 
cléores le foumettre à eux , & 

orme ve ville de sur domination , He éroient 


la l'auroie 

Fhcmnpil pen en ; 

réuflir, Ayant donc ER Re TE 
transfoges du vi étar recs , moque 
petie nombre , & réfolue de leur livrer baraille des le 
Rs Din at Cie, à aie fe pes | 
ea aucun réc , & quine é f 

yo robes Lg aa ge 

ces barbares fe mettent fort peu en peine. 

Les Grecs marchérenr au combar ordre & dans ua 
grand filence. Au moment de la mêlée leur groffe infanterie 


fe jerter fur l'ennemi avec une 
des bêtes féroces, Pourfendus à 


LERELE LI CT NN NT TU 
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étoient fur ces galeres auflicôt l'ennemi en flanc, 
lui décochérent mille & mille craits. Enfin les barbares 

faifant fort peu de mal dans leurs défilez, &en fouffrant beau. 

coup, leurs Généraux firent fonner la retraite, Mais ils fe re- 
tirérent avec eant de précipitation que combanr les uns fur 
les autres , pires furent foulez aux picds de leurs com 
pagnons, & d'autres en grand nombre demeurérent enfoncez 
dans ces matécages que Forme là le voifinage de la mer, de 
forte qu'ils ne perdirenr pas moins de monde dans leur retraite 
‘ils en avoiént perdu dans le combar. Les Atheniens fe 

à cette journée enrre tous les Grecs ; mais mul 

d'eux ne marqua tant de valeur que le jeune Cydias, qui fai 
foie pour lors fes premieres armes. Son courage ne le fauva 
pourtant pas, 11 fut rué par les Gaulois, & es proches confa. 
<rérenc {on bouclier à Jupicer le Libérareur avec certe in. 


4 Ce bouclier que rm vois f & qui cf anjeard'hni 
car pu fer Sas de ar gs on qui 
E cr dog à ac hag cc ag his cembatrans contre les 
\ Cette inicriprion ras ri bg Sylla, 
- ue 

us ou le Libérateur divers ornemens , entr'autres bon nom. 
bre de boucliers que l'on y confervoir, Telle fur l'ifuë du 


are ab mat rg orqu Dm 
cet recs enterrérent leurs morts, 
Re Upon Les Later qui 


dé bataille, Les Gaulois ne fongérent feulement pas à 
un héraur demander pan ps sie E Yo A 
&ils EN RS RE TORRENT 


Iparceque ceux qui avoienc péri dans les marais ne fe rerrou. XXI 
Vérent point , & 11 y en étoit péri un grand nombre, 

Sepe jours après le cambar , de nouvelles troupes de l'ar. 
mée des Gaulois ayant filé le long des murs d'Héraclée en. 
treprirent de paller le mont Œra, Ces croupes h 

2 
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aller par un petie fentier qui conduit à Trachine, ville ruiniée. 
dés lors , au-deffüs de lai M de ot re 1 
avolen enrichr de d'offrandes. Les 


, Les rom faïfane ln re 


qui avec un dérachenenr ge 
de ce côté.là, tomba f à propos fur les bar: 
En LE LA périr lui-même , &° fur 


de l'avenir par le 
da füccès de leur en- 
Qu n'y eue que 


I lui vie de lee à és tp à fol green & 

obliger les Evoliens à sen retourner chez eux , il mertrôie 

aifément fin à cette guerre, 1i fe donc un détachement de 
ne mille hommes d'infanterie & de huit cent chevaux, 


la ville de Callion, & qui 
SNS que je ne crois pas 
dans le/mon et 
D he den à 


[x Ve dd ro we fer matilé. mem extiécrunr, L'asoue SeSénnes 
aol roxhi cet enutroie. aid pement ce que je bai fais die. 
qui Gb à peer q um d 


AMOR sun bdavrnben mm, 
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fon incontineuce ; car mortes où mourantes elles n'étoienr 
pas à couvert de {a brutalité. 
seigle eu nouvelles de ce qui f pañloiechez eux, 
des Th Énoprie de né fongérent plas 
sn ue Pa nine os du defr de ven. 
heureufe ville de Callion, & de fauver celles qui 
menacées d'un pareil trairèmenr, Des qu'ils furent 
Pom es Dersertne de por. 
ter les armes, Accoururent an les vieil! 
Bliérenc leur âge , & foi néceflité ; fêic courage ils voulurent 
faivre les autres. Les femmes encore plus sn À queleshom. 
mes prirent sie rite" 
Jé la ville spi & accagé cempler & maifons, charge Ce pre 


br se og Le gr Ar me ongé 


bras cemen avoiene une adreffe mer- 
dE Emidelnn as roures pelantes qu'elles 
étoient. Elles donnenc brufquement fur les sp 
un carnage , mais accablees par le nombre & ourrées de 
elles perdoienc cout efpoir , lorfqu'heureufemenc les 
vinrencles joindre. Alors vous cuifiez vi hommes & 
agen See oi border le chemin par où patient 
Jes Gaulois, & lancer far eux ane infiniré de traits , donc leurs 
boucliers 1 comme ils four , les défendoienr mal. L'enne. 
LE ti les pourfüivre , auifi-coe il lui échappoient , & 
dès qu'il fe remerroie en marche, ils évoienr a fes troufles. En 


une crifte re Si MA plas a. 
bic des cruaurez exercées par & par les C: 
« Curént au moins ce 


drone art eee cher reed 
Be au camp des Thermopyles. Voici maintenant de quelle 
maniere les affaires cournérent aux Thermopyles mêmes en. 
are ee DS 

- Du bas des le haut du 
mont Œira par deux f ne: & fort rude 
mmene au. deffus de Trachine, l'autre plus facile & par lequel 
D ete enr UNE Les 

lue celui-ci que tint le M 

vint prendro/Eéonidas pra & She on ri: v4 

züj 
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ment, Les Ed violer tout-d-coup que Brennus tenoit … 
certe route , conduit par les Héracléotes & par les Enianes , 
non que ces peuples cuflent aucune mauvaile volonté con, 
tre les Grecs, mais parcequ'ils vouloient fe délivrer eux-mê, 
mes du voifinage des barbares, & n'en pas fouffrir plus longe 
4) ce qui vérifie le dire de Pindare, que chacun eft fort 
à fs propres maux, & fort peu touché de ceux d'au. 
trui, Brennus donc encouragé par les Enianes & par les Hé: 
racléotes laifla Acichorius au camp , lui difant que fi-tôr 
qu'il auroit monté la montagne & gagné les derrieres , il le M 
Jui feroit fçavoir , & qu'alors il marchât afin d'enveloper les 
Grecs de tous côtez: ss 
choifis dans toute l'armée , & fuivie fes Lin) res 
ju'on lui enfcignoit, Le hazard fie que ce jour-là le mont Œta 
couvert d'un brotillard fi épais , que le foleil ne pur fe 
montrér , de forte que les Phocéens qui éroient de 
ce côté-là, curenr plutôt les ennemis fur les bras , qu'ils ne 
dre Lors Dans cet extrême danger les uns coms 
batcenr les is , les aueres foutiennenc leur furie, rous 
fonc des efforts incroyables, mais forcez ils quirtene enfin A 
leur pofte & abandonnene les défilez. Tour ce qu'ils purent 
faire , ce fur d'accourir un camp des Grecs, & deleurannon- 
cerle où ils étoiént avant que les barbares cuffenit eu M 
le cemps re nee Auii-côe les Athé- u 
niens à] leurs , les Grecs fe ‘ 
tous enfuire fe diff a gr s'en ping 1, 
Cuar. _ Brennus enflé de ce fuccès, fans ÿ le 
XXIUL fc venu joindre, marcha droità Del 
nez s'étant réfugiez vers l'oracle , le dicu leur déclara qu'ils 
p'avoienr mn en enren red ras us 
rece qui prirene les armes des interëes 
ss feu font aifez À comp Chaque ville de la Phocide 
envoya du fecours. Amphi cenr hommes d'iñs À : 
fancerie péfamment armée. Les ns au premier bruit de: 
la marche des barbares fournirenc un nombre de rrou- 
ro pa a us amena douze cent 
ommes., Îls n'encdonnérent Vantage, parcequ'ils cours 
nérent leurs principales pra contre l'armée d'Adichorus à 
qu'ils ne ceférene de harceler , évirant coujours le combar ; 
mais tombant fur fon arriere garde, pillant fon bagage, & 


BÉLSLILDEEIYEH: nos LrUYgEN maman nan. 


de {es troupes dans fon camp près d'Hé- 
raclée pour garder les richeffes qu'il y avoir Mas 25 
aux Grecs qui s'étoient rendus Delphes » ils fe mirent en 


fe commaniquoie à ceux qui étaient auprès , & les réduifoie 
en , eux & leurs armes. On vit paroïtre en l'air des 
héros de l'ancien remps, qui animaient les Grecs, & com. 
icnt eux-mêmes conere les barbares, je veux dire Hy- 
bus, Laodocus , & P Sante les habirans 
ajoutent encore Phylacus autrefois un de 
part Cependant de Phociine perdirent beauc 
de braves gens , entr'aurres Aléximaque jeune homme qui 


ignant une grande force de äun avoic 
a sb Dés Er arr 
fon portrait à Delphes pour être con à Apollon. 

LA Galés acte avoir efluyé ranc de craintes ,& rant de 
malheurs durant cout le jour eurent une nuir encore plus fu. 
nefte. Car il fun froid morrel quidevinr encore plus cuifanc 
par la quantité de neige qui romba. Ercomme fi rous les éle. 
mens avoienr conjuré leur perte, il fe décacha du mon Par. 
pañlé de groflès piérres, où pour mieux dire desrochers en. 
LR ann fur.eux n'en écrafoient pas pour un où 

à Ja fois, mais des rente & quarante, felon qu'ils 

ient où commandez pour faire fentinelle | où ateroupez 
enfemble pour prendre quelque repos. Le foleil. ne fur pas 
plarôc levé que les Grecs qui étoient dans la ville frenrune 
, tandis que ceux qui étoienrau.dehors attas 
po l'ennemi par dre En même remps les Phocéens 
fcenilirent du Parnalle à cravers les neiges fd des fenriers 
qui n'étoienñe connus que d'eux, & prenant les barbares en 
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queue ils en tuérent une infiniré À c fléches 

poire Ralenenc& défdre 1} #9 Cr Que les” 7 k 
rennus , ous gens choifis & d'une caille C â h 


Corps & à l'emporter. Ce fur alors que les barbares 
Re pren fe, & pourne pas ir en la pui 
ce des Grecs ceux qui étoient , Ou qui ne pouvoient 
fuivre, ils les ruérent tous lement. 

Dans leur fuire ils campérent où la nuir les furprir., & 
cette nuit-l même ils eurent une terreur panique; Car ait 
nomme-t.on ces tes qui n'ont aucun fondemient réel', 

l'on les croit infpirées par le dieu Pan. L'horreur de 
Érreis leur © donc poire ous Bale aline 1e cam 
faifie d'abord un nombre de foldars qui erurenk enten- 
dre un bruir de & avoir l'ennemi derriere cux. Mais 
bien-rôr elle f communiqua aux autres ,& l'épouvante fucfi 


ni diftinguer la forme de leurs boucliers, fi différence decelle » 
des Grecs ; de forte que chacun d'eux feméprenoir 
& à la voix & aux armes gra étoir 


de es dans ls chaiapss & l'on fe en foyre que le 
ne paient grain 

fon qu'à la poinre de l'épée, ce qui lex afama bien.côr, Le. 

combat qui fe donna dans Ja Phocide leur couts 

mille hommes ; le froid de la nuit faivante & cette rerrèue 

panique don j'ai parlé en fie périr plus de dix mille, &fex-n 


& 
: 
: 
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trême diférre 4 laquelle ils furent réduits en emporta bien 


voient joint Brennus que la nuir précédente , tant les Eto- 
Tiens qui éroient continuellement à leurs erouifés avoient re- 
tardé leur marche, Les barbares eurent donc bien de la peine 
À regagner leur camp d'Héraclée, & il ne s'y en fauva qu'un 
fort petie nombre, rennus n'étoir pas fans cfpérance de gue- 
rifon; mais on dir que fe regardant comme l'aureur de cous 
malheurs arrivez aux RE me cr mere 

coyens il A mener lui-même. Après fa more 


s'expoférent nouveaux dangers en tentant 
repailer le toujours art les 
Ecoliens, Fran 79 ce fleuve, les T iens & 
les Maliens leur dreflérenc une embufcade , où les ayanc fur- 
la is nérene , s'il fauc ainfi dire, dans leur Ang, & en 
rent une fi horrible boucherie , qu'il ne s'en fauva un 
feul, Cerre i des Gaulois en Grece & leur Lee 
arrivérent fous l'Archontat d'Anaxicrace à Athénes, la deu. 
xiéme année de la cenr Na mr 
duftade, L'année 


à 
ft 


rs ra pie le de Delphes on voir de belles fen- 
Elles ae due de l'on appelle 

Ÿ LL l'on com. 
munément 


de ville re à ces Doriens qui s'établirent en Afc 
le cquiére drole Solos Ac Ve Gé Clon ) 
Sparte, quelques-uns comptent pour le feptieme Périandre fils 
Tome 14. Ass 


LÉ Die. Coton NE DE ei ER 


font d'une grande utilité pour la conduite de la vie, Cmar. 


Dpt allo Ann mur À G place 

Cyplelus, mais {1} ‘ mer à M 
pa ji Chenée , qui étoie autrefois un Doug du ce MA 
Ces grands perfonnages étant venus à Delphes{:} y conf 
crérent À Apollon les préceptes dont je parle , & qui depuis 
ont été dans la bouche de rour le monde, comme par exeme 
ke, ceux-ci, consei-tei rolbme, rien de trop, & les autres. 
Vous verrez dans le mème Heuune flatuë d'Homére en brone 
2e, élevée fur une colonne, On lit au bas certe réponfe de 
l'oracle , l'on die qui M uma y même , bem 
réux © we, carte es né pour l'un © pour l'astre fort, s 
| sm venx fjaveir quelle ef ra « Borne 14 curiofté À'connsl. 
tre Le puoys de va mere 5 elle étois de L'ile d' Les eù tu finiras tes 


jours, Sois feulement en garde contre nue énigme, Les hab 
] d'os montrent encore aujourd'hui la fépulture d'Homère 


mn 
25 À 
di 


feux, 8e fl wtiles pour la conduisc de 
vie, 


GE 


fi 
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envers nalvre le plus grand des pottes, la divine T hémide fers 
selle qui lai donnera le jeur, Faveri des Mefes @ cberthans à 
S'infraire; l quittera fon pays natal G--S'expafera aux demvers 
= dé la mer pour aller wifiter toute la Grece. Eafsise 1 asra l'hon- 
nesr de chanter le premier lei combats Les diverfes avantsres 
Pons Mug men (4 fonmerrel € lemeis à 
temps n'éfacera À tour ce que 15 dire d'Ho. 
peste At po Ds LS Sets 
j'ai connoiflance , mais fans 


‘anciennement tout ce Heu lui appartenoir. On y voit 
flatuës de deux Parques. Jupicer Mæragere & Apollon 


Pindare, elle eft de 
. Toutes les fois que Pindare venoit à Del , on dit 
qu'il s'adéioie Là pour chanter les hymnes qu'il avoit faites en 
ns RC A ‘FANS PEU 
ont la liberté d'entrer on voit une autre ë d'Apol. 
, Qui éft d'or, Au fortir du remple fi vous prenez à 7 
vous trouverez unc cnceinte fermée par ane , où 


me Lopu eopaRur coms vous continuez à 
monter on vous fera remarquer une pierre: jenne 

que l'on frore d'huile EN ma TR mê: 
me de laint cruë aux jours de fête, C'eft, dit-on, la pierre 


En 
ds, il y a au-devanr un petit mur par-deffus lequel il faut 


la voir, On dit que l'eau de cetre fontaine va 
terre dans le lieu le plus fecrer du ; se 
LR pe pépapereredo see pr 
D] une 
mé Ca ren. : 


Au-deffus de certe fontaine on voit un édifice ,où ilyades 


Asaï 


péintures de Pol dédiées à Ap les G FCnan 
On nome cé lieu rem des 2xV- 
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l'on venoit converfèr, Par les paroles 11 
Mélancho dir à Ulyffe dans Homére il arctt mec 
qu'il y avoir de ces forces d'endroits dans routes les bonnes 
villes de la Grece, miférable , lui dic-elle , gue me vas-tu dors 
mir dans boutique de forgeron! P l'amsfestu sé 
à jafer sam gb pr an Ze ! Cri gr rex entré 
dans celui dont je parle, vous verrez fur le murà main droite 
un tableau qui repréfente d'un côté la prife de Troye, 
de l'auere les Grecs qui s'embarquent pour leur recour. On: 
pique le vaifféau que doir monter Ménélas, Vous voyez ce 
vailfeau avec MORE . composé de foldats, de lots & 
de jeunes enfans. Phrontis le maître Pilore efk au milieu une 
rame À la main, Dans Homére, Neftor entretenant Telé> 
maque Iui_ parle de Phrontis qu'il fair fils d'Onétor, 11 die 
que c'éroit un excellent Pilote, qu'il conduifoir le navire de 
Ménélas, & qu'il avoit déja paifé le cap de Sunium en Ati 
que, lortqu'il fine fes jours. Neltor ajoute Sn lui Neltor 
avoir faic le voyage jufquesli avec Ménélas, & que le roi de 
Mycenes , s'arrèra en ce lieu [r] pour élever un combeau à 
Phrontis,& pour lui rendre les derniers devoirs avec la diftin- 
tion qu'il méritoit. C'eft ce Phrontis que Polygnote a vou 
lu peindre, Audeffous de lui on voit un certain Ichemenès 
qui apporte des habits, & Echæax qui defcend d'un pontavec 
el se tres Policès, Strophius & A! ns déten. 

willon lénélas qui éroicun peu é vaiffeau, 

& Aropéiales engend un pv lus PRES ul d'Am- 
er il y 4 un enfanr done le nom eft hronris cf 
feul qui ait de Ja barbe , & le feul done Polygnore 
is le nom dans Homére ; car je crois qu'il a inventé les 
noms des autres M de parler, Briféis 
eft debour , Diomede s d'elle & Iphis auprès, ilspa- 
roiffént admirer la beauté d'Hélene, Cette belle perfonne eft 


Pour Éever nn tombeau à bras. vé aix dépens du public , ces masques 
étaient les mœurs terms hoenrmes 
Aou Mal un bon piles n'eE QU DA sue Vol ja 


Alors €'éroit un boenene utile à [2] Avec ane ane debremze. C'était 
» EC toux roérite glorieux oxutile l'une où l'on avoir rem 
À l'érar avoir eécmpenfe. Une in Les cendres de Plontis, 
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af, d'elle je crois que c'eft Eurybate le héraut 
gun Penser de barre lions à dd 8 

avec Panthalis & Eleétre. La cit au- 
près de {a maitrelfe , la fonde lui attache 4 chauffure. Ho- 
mére La 7 épars onp l'liade ,lorfqu'il nous re. 
Een qui va avec fes femmes vers les miurs de La 


Au-deffus d'Hélene il y a un homme affis ; il eft vêeu de 
,& il paroîr extrêmement trifte, On n'a pas [1] be- 


r 
Priam, À côté de Lt Mopti rec (on bear eue E 
comme {+} Lefchée de la ville de Pyrrba, & fils d'Efch 
nous le ce dans fon a die 
D Dern paintet Liek mêue ar ville lee pl 
À 


sc des r. On 
dc RTS ve panne ÉTÉ SEE 
_ es Dh lmeaies des ones es mean cs. 
Lo quel à 4] Comment di peurs motive Eibra 
Le senheneag need e pe avou repoétesé 
‘vent d'éne belle tapifitrieou d'unbens  évoir: Voali une de ces parti. 
ant Eng poux cop, Es eg 4 
l'enclligeoce du fier, & nscrcobent le capcive dus Jeep des Gate. D ee 
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mertre Ethraen liberté, Les Argiens prétendent que de la fille 
de Synnis il naquic à Thefèe un fls qui eur ser) 
& qui dans la fuite rem, le prix de la courfe , 1 
Epigones ‘célébrérene les jeux Néméens qui avoient ecé inftis 
LUE ne mp ar on s fes poëfies qu'a. 
près la prfe de Troye Ethra vinr au camp des Grecs , qu'elle 
Y fur réconnuë par les fils de Thefée , & que de: 
manda fa liberté à Agamemnon , quine voulut pas l'accorder \ 
fans (avoir auparavant fi Hélene le rrouveroit bon. C'eft: 
l'on envoya à Hélene un héraur , lequel n'eur 
de À la Aéchir. On peut donc croire qu'Eurybace eft 1 
og pets fa commillion , & faire pare à Hé> 
de la volonté d'Agamemnon, Sur Lnême igne on voit 
des femimes Troyénnes qui fonc & gémi On 
diftingue fur-cour Andromaque & fon fils qu'on lui a arraché 
d'entre les bras. Lefchée dir que ce malheureux enfant fur pré- 
cipicé duhaue d'une rour , non de l'avis des Grecs, mais 
par un eff de la haine que PE RE 
relles de Priam , qui écoie érablie à Pédéon ville dont parle 
Homére, Hnitle: 


fes cheveux notez par derriere à la maniere des jeunes 


fonnes. Lés nous apprennent qu'elle fur immolée le 
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Ab-deffus de ces femmes qui font encre Nettor & Echra il 
‘à tre autres caprives , Clymene, Créife, Ariltomaque 
énodice, Stéfi dans fes vers fur la Fe de Troye 
mor en effér Clymene au rang des caprives. Le poëce Ennus 
! 1] parle d'Ariflomaque ,illa aie fille de Priam , & femme de 
is fils d'Icécuon. fe ne connois ni joies x ni hiftorien, 
qui aie fair mention de Xénodice, Pour Crétife , on die que 
a mére des dieux & Venus l'enlevérent aux Grecs, & Juiren- 
diren la liberté, On croit auifi qu'elle fur Femme d'Enée , 
"quoique Lefthée & l'aureur des Cypriaques donnent à Enée 
pour femme Eurydice, Au-dellus dé ces fentes vous voyez 
quatre autres caprives für un lit, elles fonc nommées Déino. 
me, Mérioque, Pifis, & Cléodice, Défnome cit la feule qui 
Soit connue , il en eft parlé dans ce que l'on appelle Le perite 
Aliade. Je crois que P' D les noms des crois 
aueres, Epé nud ;.& il renverfe les murs de 
Troye, on voit le fameux cheval de bois , mais il ci a que 
fa tête qui pañleles autres figures. Polypæcès fls de Pirichois 
a la rêce ceinre d'une cfpece de bandeletre, Acamas fils de 
Thefée éfE auprès, la rêre dans un Ses vu avec une aïgrette 
deffus. Ulyfié eft armé de fa cuiraffe, Ajax fils d'Oilée tienc 
fon bouclier & approche de l'aurel comme pour fe juftifier {x} 
fon ferment de l'artenrat qu'il alloir commettre contre 
dre, Cette malheureufe np at nd terre 
devant la ftatuë de Pallas elle l'embraffe , elle veut ler 
ter, elle l'a déja ôtée de-detfus fon piédeftal , mais Ajax l'ar- 
rache impicoyablement de l'autel, Les deux fils d'Atrée ont 
auf leurs calques , Ménélas a de plus fon bouclier fur 
cards palm Las Aule valce darts 
on ù 3 
Mo memer À, o 
CiEre pe Fnuue, Ce poëce «ft Apeès y avoir bien poni® ; je crois 
incommd, 1 sat peut-être Ce que l'auteur voit dire ; ell qu’ 
le, Fuel pos Caifandee carie 


auleun, 1ù ame Ac l'asreue font s Virgile murdonne-til Ajax pour te 
dmilyn buis pôe 14 Kaéci pes vibes abus vb mena de furias Oltei, 
pu, peratures lv fdinete in Cafandeam. {3} Les Arrides ventent Alias 


d'Achille cit roujours nommé mais l'auteur des 
mn 
ke nom de N: 


pr 
emple de Di 


fai 
rap gr eo 


le corps de Pacrucle. Polygnore a 
éloignée de l'autel commen'érant pas du nombre des 
En cfer jamais aucun poëte ne l'a mife de ce nom. 
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et donc 
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bre, & il n'eil pas vrai-femblable que les Grecs l'euffentrenut pri- 
fonniere. Car d'un côté Howmére dit dans l'Iliade qu'Anténor reçut 
chez lui Ménélas & UlyiTe , & qu'Hélicaon fils d'Antenor époufa 
Laodice à & de l'autre Lefchée nous apprend qu'Hélicaon ayant 
étébleflé en combattant de noir, for reconnu & (auvé par Ulyffe s 
d'où l'on peut ve Er les Atrides ne pouvoient manquer d'é- 


ce. piédettal 
Ares laure ta entr ele Eine 

lacuvette. ee € d'Himéra , fçait que cette 
Médu Ao e des les de Fam Prèsd'elle ous Htc 
vicille femme ou peut-étre un Eunuque, qui a latéte rafée , & qui 
teur {ur fes un enfant tout nud, Cet enfant par un mouve- 
ment que lui infpire la frayeur, met (a man devant fes 

. 


Le pei Re en spa 1 
s'offre Ala vôé ef celui d'un nommé Pélis sil eft dépouillé 8 
fur le dos, Au-deifous de lui nn nee D. cent 


fous la cuvette, Au-deffüs d' & d'Admete, c'eft le corps 
2] de Corecbus fils de M . lequel PU ae 8 
fique tombeau des Phrygiens & des Teétolagess 
d'où il eft arrivé queles Phrygiens ont eu le nom de My 
miens en poëfie Son fils étoie venu à Troye dans le deffein d' 


fer 

Caffandre ; mais il fut tué, felon la commune opinion , 

sm nl po LD Au ee 
i 


rœbus on remarque les corps de > d'Axion & d' 
10 de Chatir. Ce pose gone jer Led pur Li cab 


ue RÉ Lg mas Cat ce = pas fant 
dés beset & de one rs Ch Len de Crau. Ce 
Haies nous qui ie fon € scie Venbme deep 
voue coneye fa vral-fomblunce , &c_ Ci bia spa) pal 
Rene 
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Vovaor Di LaPnocine 17 
femenr dans fes états. Voici quelle eft la difpofition du ra- 
bleau. Vous voyez d'abord on fleuve ; on juge alfément que 
Cet l'Achéron ; fes rives font pleines de jones ; & vous apper- 
cevez dans fes eaux des figures de polffüns , mais des figures 
fi minces & fi el , que vous les prendriez plurôe pour des 
ombres de poi Ext emma auquel mêmes. Sur le feu. 
a un ba, re “à Re rt 

rame. Je crois que a fui intitulé 
Mt où le poire pa pot de T'hbtée de de Piri 
chous dir que cvs héros écant arrivez fur le bord dle l'Aché- 
ron, Elfe erouva que le vieux Nauronnier qui pañé les morts 
dans f barque, écoie de l'autre côré de l'eau. Car ila 


Charon d'un âge avancé { a] d'après certe idée, 
On ne difti gt à rural ER Gare Le 


j ’ 
que le porte Archloque fe dle defcendu d'un Tellis , & en 
x 
Recie qui ps es l'ile de Pâros à Thafe le pris on 


fur fes , l'aurre fa mere. Quelque dili. 
ice qu Gas. 1 me purent Qvite dêUE coupez p 
RSR ep mn ed 
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Sad VoyAc»pt Et sf 
la le plus, Pour Iphimédée ,elle reçur de grands hon- 
nours à Mis bi à de Carie js 

les 


Plus haut ce fontles com « d'Ulyfé, Pétimede & = 
re 3 qui apportent des vidimes pour le facrifice, Ces Xx1x: 


fonc dés béliers noirs, On voir enfuite un homme 
afis , l'infeription Le nomme Ocnus il faicune corde avec du 
jonc, & une nelle qui eft auprès mange certe corde à mefu- 
re On di que cit Ocous un homme laborieux quiavoie 
une femme fort peu ménagere , de forte que rour ce qu'il 
pouvoic + , f crouvoir auffi-côt dépenfé, Ec voilà , die- 
TEE re 'olygnote a voulu faire enrendre par cette ânellé 
qui inutile tour le travail du cordier, Je fçai pour moi 
qu'éncore aujourd'hui en Jonie pour dire que c'eft bien de la 
péine perdu, on die par manière de proverbe que ff Le 
corde d'Ocnus. An refte ily a aulli un offcau que l'on nomme 
Ocnus, il elt forr connu des dévins qui tirent des augures du 
vol : ES une cfpece de sr fort Lrbrs Pr 
ra Sera re, que l'on voir après à for- 
Er Vrai ol ri pe 
defféché & n'eit plus qu'un Fanrôme. Pour aller de füire, 
après Ocnus la premiere figure qui fe préfence eft Ariadne. 
eftadife fur une roche, & elle jerre les yeux fur Phédre 
fa fœur, qui élevée de verre & fufpendue 4 une cordequ'elle 
teur des deux mains, fmble fe balancer dans les aîrs ; c'eit 
ainff que le peintre a voulu [a couvrir le genre de mort done 
on dir que la malheureufe Phédre finit fes jours, Quant À 
Ariadne, foir hazard, foie defein prémédiré ; il ft certain 
se Bachus qui faifoie voile avec de plus grandes forces que 
hefee , lui enleva cerre princellé. LA cher vd 
c'eft le même Bachus qui le premier pouila fes conq 
jufques dans les Indes, & di 


es one Le penet Es rm a vues à 
Eu ALT Eu ar ren ue 
crime me 
ri ce peus de mat here, RSS dans les enfers , 8e 

fe balançanc du ‘on 


3%a Pausanras, Livar X. 
l'Euphrateä l'endroit où depuisona bâtiune ville, qui pour con: 
ee lamémoire de cer événementa été pe End 
On y voir encore un cable fair dé farment & de raméaux de 
ierre, dont on dirque Bachus fe LA dose fon pont 
aux deux rives du fleuve, Les Grecs & les Egypriensoncbeaus 
parlé de ce Bachus. 
u-delfous de Phédre vous voyez Chloris qui eft couchée 
fur les x de Thyia. On peuceroire que ces deux fente 
mes s'éroient fort aimées de leur vivant, Chloris étoit d'Or= 
chomene en Béotie, On dit que Nepruneeut les bonnes gra. 
ces de Thyia, & que Chloris fur mariée à Néléus fils dé 


ri, À la droite de Clymené on voit Mi , tlle étoir The. 
baine & femme d'Hercule , mais ayant perdu roux 
on er it rfi rm & 
ma x au! ne ï 
pris ny fe au-deflus 
déboudcdus de pu es dog par da 
€ M oi tunique & 
À fon col , comme pr her coller don 
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dans des ,T Pr & je le iteis palren 
au Not dde pe ie Le vu ré. 
concilier Agamemnom &e chille plubeurs grands 
Péronmges qui avais vs das à june ; & qui bien que 
anciens ne laiffoiene de déférer à fes avis, & il cire 
cocr'autres Pirithoës & 


tés d'ou qui conviennent à des femmes ; & quand elles 
Las + Venus remonra au Ciel pour: de 
accorder un heurcux mariage. Mais en l'abfence de Ve. 

Voili ce La en 
QE enuronnés HE feu da le tableau de P. , 
élles jouent aux dez, on les nommoie Camiro & . 


æ,& qu'il 


due 


fort peu connu, La coute 


Pandare leur pere éroir de Milet ville de Cré- 
complice non-fulemenr [1] du vol Gerilege 
Lantrer de Taurale. Ce opinion ft que Tanrake cit puni dns 


de Mi Les enfess avoët Érri eux der 
a Lors les A à Pélops fo Éle Mais 


184 Pausantas, Livan X. 
deTancale , mais aufli du ferment qu'il ft pour couvrir fon 


Après elles vous Ani sila K. Milouds à 
&il fa vêre & fan mains, 
pierre, mr nette A 


ac nr à 
tient un bâcon de commandement à la main. Procéfilas affis 


pes eft Adéon(: fils d'Aniiée | mere eft 
nene un faon de biche }8& font aifis fur une 
peau de cerf, un chien de chaife eft couché à leurs 3 
<e font autant de fymboles qui ont durapport à la vie d° 


mn ce road & fr PL Ep ep 


de Dfphe. U y 2 vec 3 deux 

peine Led por air 
aux Moctehs. À ol à " pe me Hrpermeste 
PTE nee 2 SONORE MTS 
bi) paper ends EE yann at e di 
Rome staos File de Crète. bi vd. Ru be Ace 
Pr Fes yr an Prncle rise pe a 

dires Gaveir nes. C'eit doecdFun fer Sémdlé ; où de ce qu'il avoir vù 
En ax ts que Paufanaus fut Daane dau le buis , d fict mis eo pééces 
allation. + pot do chars. 


Vorac px LA Puocinn sts 
@ à la maniere dont il mourur. Au bas du cableau derriere 
Patrocle vous voyez Orphée ; il parie ailis fur une éminen. 
RON re re ne mn Ans 
| re branches de faule de la main droite. 11 fem. 
que Polygnote ait voulu repréfenter ce bois facré dé Pro. 
ferpine, dont Homére & qui évoir rempli de faules & 
Nu re rphée eft habillé à la Grecque ; il n'y à rien 
ni fes vécemens , ni fur fa tête qui fente le Thrace. Pro. 
arr ap Serge Es por r Fe 
croyent que ce Promédon eft un purement 
ges pars penere ane ue < Lara remous 
mul en général, & particuliérement pour 
air d'O même côcé on voir Schédius qui comman. 
doit les Phocéens au de Troye. Après lui c'eft Pélias 
ais fur un fiège, ila la & les cheveux cour blancs, &c 
arrête fes yeux fur Orphée. Schédius tient un rd ,& 
aune couronne d'herbes champêtres fur la tête. Thamy- 


annonce fon affliction, Il a jerré fa lyre 
fes pieds, eft toute fracaffée ,& lescordesen fonrrom. 


Lt Es à joier de la Bôre, eff 
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mida par fes airs Phrygiens , & par le débordement de fes 

- Si vous les au haut du » VOUS ÿ VErrEZ 

a fees nr Do 
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x Hs d'Oée les regarde ce. 
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qui n'ai polar de barbe. à 

, Homére dir que les Furies avancérent la fin de 
fes jours, à caufe des imprécations qu'Alchée avoic faires 
Fo” etes read 
il rapportent l'un & l'autre qu'Apollon pri Fe 
dis Ce bts Palense Le que 
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fils de P l'a débicée le premier dans {a piéce 
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Scene us ville de fem. ce mom, mais pollérieurs 
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beau de Memnon où l'on ne laiffe croitre niarbre, ni herbe, 


yaun efclave Ethiopien pour marquer que Memnon écoie 
roi Sd Tr re non 
du fond de l'Ethiopie, mais de la ville de Sue en Perle & 
des bords du fleuve Choafpès , après avoir fourmis à fon em. 
pire toutes les nations qui érolent entre-deux. Les Phrygiens 
montrent encore aujourd'hui la route qu'il cine, fesmarches 
& fes divers campemens. Au-deflus de & de Mem- 
non, Polygnote a repréfenté Pâris encore & fans barbe; 
j ane maniere ruftique, & par ce bruie 

il femble inviter Penchefilée à approcher, Penchéfilée le re- 
mais on juge à fon air qu'elle n'a que du mépris pour 
ne uné jeune vierge , elle tient un are tout 
fembia x des Scyres j& une peau dé Léopard lui cou- 


femmes paroîr encore jeune, l'autre cit d'un âge plus avancé. 
Uneinfcription commune à l'une & à l'autre rémoigne qu'elles 
avoient négligé de fe faire initier aux myfteres de Cerès, 
Plus haur encore on voit Callifto fille de Lycaon, la nymphe 
+ Nomia, & Péro fille de Néléüs, lequel en la mariant de. 

Due [1] des époufail. 


cadie, Les nymphes, nous en croyons les poëres , vivent 
von rempr, mas lle ee pa mure. Après 


car vs mo er + Run sell La ronde à & fie 
, un lu 
fieurs Sn font fur une roche, Une de ces femmes 

lard, & aulfi fore Agéc. Plufieurs 


[1] fout der 4 confidérable À fon besu-pere, 
PNEUS eu res Fetes 
Ceci 


384 Pausanias, Lives X. 
rdc l'eau , la vicille verfe dans le tonneau le peu d'eau 
que fa cruche qui eit caffée peut contenir. Je crois que le pein. 
trea voulu exprimer le fuplice de ceux qui méprifent lesmryfte 
res de Cerès d'EleufGs, Car de rous les myfteres c'étoiene 
ceux que les anciens Grecs refpcétoient davantage, & avec 
d'autant plus de raifon que les dieux font au-deflus des héros, 
Un peu plus bas on voir Tantale au milieu des courmens dé. 
cris par Homére, Il ÿ a de plus une roche qui paroît route 
prêe à comber fur lui, & qui le cienc dans, un effroi conti. 
nuel ; c'eft une idée que Polos a empruntée des poëfes 
d'Archiloque Noyer Archiloque en a été l'inven. 
teur, ou s'il l'a prife de quelqu'aurre poëte, Voilà ce 
dennene les deux beaux tableaux du peintre de T! 
—— _ Un théatre magnifique eft conrigu à l'enceinte du cemple, 
er En defcendant du facré parvis vous trouvez en vorrechemin. 
une ftaruë de Bachus , qui eft un préfenc des Gnidiens, Le 
ftade cft dans l'endroit de la ville le plus élevé ; il écoie bâei 
de ces pierres qe ie le mont Parnañlé , mais Hérode 
l'Achénien l'a fait revêtir de ce beau marbre du mone Pen. 


L 


quelques foixante ftades de Ja ville vous voyez une ftaruë de 
ro Là le chemin commence à prb) 


feulement pour les gens de pied , mais auffi les mulers 
Fc poe cher Qu FAABR Cartier fi déja “qe 
antre, le plus Ssrg pu inss. <) Raptor On 


r le rivage, foic fur 
les côtes de la mer; mais les Grecs & les Barbares en ont 


cs DE LA Pnocips. je 
, Hercule, Apollon & Mercure les 
r de cette fureur, Ceux qui commandoient dans la ville 
fürent avertis en fonge par ces dieux qu'il y avoir un antre 
habicans froient en fureté, eux, leurs femmes & leurs 
s. Cer antre leur fut montré , & ils y trouvérent en 
effèt leur falur. C'eft en mémoire de cer évenement que l'on 
encore aujourd'hui devant la porte de l'antre de petites 
D ne PS 


ileft arrofé de plufieurs fources. Du refte on ne voit aucun 
chemin qui y conduifé, la voûre en eft extrêmement baffe, 
&iln'eft éclairé que par un foible jour. Dans le pays des 

près du fleuve Lechée il y à un village nommé 
, & dans ce vi Re ER 


, ils arrachent de gros arbres , & les porcene für 
leur dos par les fentiers les plus étroits & les plus difficiles, 
Mais l'aotre tas Gurpaie en grandeur les deux dont je 
viens de parler. On peur aller jufqu'au fond fans le fecours 
d'une lampe. La voûte en cft nablementexaucée. On y 
trouve beaucoup de fources , fans comprér l'eau qui diftille 
d'en haut, & doncla terre eft coute mouillée, Les habirans 
du mont Parnafle difenr que cet antre eft confacré aux n 
pe . au Lu Depuis ce lieu FA haut ue ar 

chemin pénible , même , 
car cetre s'éleve au-deffus de nuts. Ceft RP En 
fommer que les Thyiades éprifes d'une fainte fureur facrifiene 
Da vile de Tiboo ch à quatre-vinge flades de Delphes 
» Lavi one 
le chemin de la montagne , & de quelques flades ? us 

ée parle chemin quetiennenc les voirures, Je fçai qu’ 
rodote à l'endroit où il parle de l'irruption des Perfes en 
Grece , ne s'accorde pas avec les propheties de Bacis fur le 
nom de certe ville. Bacis donne le nom de Tichoréens 
[11 Oui pris leur démeminathen, Le da mce enisre, … 
PAIE ra me. TE ce os 
, ceñj 


390 PausaAnias, LivaszX. 
auxipeuples de ce canton, & fclon Hérodote ces mêmes 
à l' des Barbares fe réfugiérenr à Néon, 

done il parle comme de la feule ville qu'ils cudlenc , donnant 
le-nom de Tichorée non pas à une ville, mais à la cime du 
mont Parnañé, 4 crois pour moi qu'avec le temps ce‘nom 
fe communiqua à vont le canton , & que PRET 
quitté leurs hameaux fe raffémbler dans la ville de Néon, 
certe ville pri auf dans la fuice le nom de Tithorée, 
qu'il en foit, les naturels da pays difent qu'elle à été ainf 
RE es ee qe 
ciens poëres naifloient des arbres , & particuli des 
chênes. trénte ans avant ma naiflance la ville de 
Tithorée eut la fortune contraire , & fà ruine fuivir de près. 
On y. vait néanmoins encore une figure de chéatre., &les 
veftiges d'une ancienne place publique. Mais ce j'y ai 
remarqué de plus confidérable ; c'eft un bois facré de Miner= 
ve; un temple avec une flaruë de la décle, & le combeau 
d'Antiope & de Phoeus, J'ai raconcé les avantures d'Antio= 
dans la defcriprion de la ville de Thebes. On a vi que 
irrité, contre elle lui avoit troublé l'efprit, au poinr 

qu'elle écoir devenuë farieufe, & j'ai dit par quel crime elle 
s'éroit actirée la colere du dieu, ÉRene apines rares 
d'Ornyrion devenu amoureux de cette princelle l'avoir épou. 
fée , & qu'ils eurentune fépulrure commune, J'aimêmerap: 
é l'oracle de Bacis tance rosé De see 
d'Amphion & de Zéthus ; je ren donc le ledteur à cec 
endroit, Voilà rs que cerre er rap 
remarquable, ve Cachalis murs & 
fournir de l'eau aux habirans. 


d dit ére, Ce dieu eft en grande vénération 
gr cons re pra rm re 
er ep ve ne parvis. Le le 
au] rein 
prete pe y ben marbre avec ane grande Barbe 
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cette divinir ptienne le plus faine & le plus qu 
y ait en Grece. no} à pr or à aux environs, & nul 
ne peut entrer dans ce {ain lieu , hormis ceux que a déty 
invite elle-même par les fonges qu'elle leur envoye. 1 em 
de même en quelques villes au.deflus du Méandre, Les dicux 
ux que l'on y honore ne fouffrent dans leur temple: 
les perfonnes dont la préfence leur eft agréable , & qu'ils 
avertifenc par des fonges & des apparitions, À Tichorée il ÿ 
A chaque année deux foires en l'honneur d'Hfis , l'une au prin. 
temps, l'autre en automne. Trois avant la foire ceux 
ont la d'entrer dans l'intérieur du temple one 
de le purifier par la pratique de és cérémonies 
qu'ils tiennenc fecrertes , ils en ôrene les des victimes 
immolées dans la précédente foire , ils les portenc en us licu 
deftiné à cer ufage & les y enrerrent; ce lieu eft él du 
temple d'environ deux ftides, Voilà ce qui s'obferve le pre. 
mier des trois jours avant la foire, Le fecond , les marchands 
fe bâtiflene des boutiques avec des rofeaux ; &d'aurres maté. 
riaux de ectte nature. Le troifiéme., la foire eft ouverté, on 
a pt ep drag pis 5e sr pri 
ijoux d'or & d'argent. L'après midi on n'eft oecu) 
de facrifices, Les riches ru des bœufs & des pe vd 
dre ras ue &de cette volaille que l'on a; dés oi- 
rs 1}de Méléagre. Le porc & la chèvre fonc des animaux 
Après les vidimes one été immolées, on les porte 
nr Grtaaie où le bucher eft tout préparé ; il faur que 
les bandelettes dont elles font ornées foient de lin ou de foye. 


Tel cit le rie qui fe en & qui a chez ces 
Doplens Tone cul rt Lapi uit avec pom. 


ple mettent le feu 4 leurs jues & s'en vont. On die qu'un 
profane étant encré fans dans le Heu Caine au mo: 
ment que l'on allumoit le , il-vir cour ce lieu rempli de 
fpedres affreux , & que de retour à Tichorée , après avoir 
, ES Ton send g vd es olfemux , come le racoete Ode» 
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conté le mauvais fuccès de {a curiofité , il expira. J'ai oùf 
raconter à un Phénicien pareille chofe arrivée en Les 

Sp Etc an Verger E mhce croyent 

we 4 pleurer la mort d'Ofris , & c'eft le remps que l'eau 
At 


u! 
il commence à monter, ce qui fair dire aux ï 
que le Nil après être ra Pr pret gr 1 


nement de l' un homme entrer dans 
Lo, 6-2 y entra en effer ,& vint rendre 


de dire que 1° ne voic les dieux impunement, Au 


divers onguens, & cetre huile eft f bonne que l'on en en: 
À l'Empereur dés Romains avr br 
De Tichorée il y a un chemin qui mene à Lédon, C'étoie 


rent, Mais de même que les P. , ils ne laiffene pas 
d'avoir droit de fuffrage à l' lée des Etats x de 
la Phocide, Leur vi eft à quarante ftades des ruines de 
l'ancienne ville de » qui avoir été ainfi lée , di 
fen.ils , du nom d'un des fils de la Terre même. Les mauvais 
ont de tour remps attiré de grandes calamitez à leur 
. Mais deux villes entr'autres nous en fourniffent un 
exemple mémorable, Troye dont la ruine entiere fur la foire 
de l'injare faire à Ménélas par Alexandre fils de Priam , & Mi- 
Jet dont le défaftre ne être imputé qu'à la 
d'Heltiœus, qui par la de vouloir ranrôc une 
ville dans le pays des Edons, tantôt gouverner l'efprit de Da 
rius ,& ranrôc revenir en Jonie pour y exciter de nouveaux 
troubles , jeta enfin fes concitoyens les derniers mal. 


dénmenenure Fpttensesn 


Aile danale golfe de Venice, & qui a. 
beurs, 
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beurs, C'eft ainfi que la ville de Lédon a été la vidime de 
l'avarice & de l'impieré de Philomélus. 

Lilée et une autre ville à une e journée de Del. 
39 fi le mon pri 
loi us de cent quatre: flades, Cerre vi 

Ps rot mp cree RE 
enere les mains des Macédoniens. Afiégée par Démétrius & 
obli de capituler ,elle reçue garnifon Macédonienne dont 


, battic les Macédoniens , & les força 
Bree la ville. Les habitans pour reconnoïtre 
un fi grand fervice lui érigérent une flatuë dans la ville de 
Del TR 
des bains avec deux cemples , l'un dédié à Apollon , l'autre 
à Diane, Ces dieux font debout , ce fonc deux ftatuës de 
l'école d'Athénes , & de ce beau marbre du mont Pentéli. 
que. On dit que Lilée écoir une Naïade fille du Cephile, 
& qu'elle donna fon nom à la ville done nous parlons. Ce 


calme & tranquille en forcant deterre ; l'après midi für-rour 


ne. Mais en byver le froid y eftextrémement äpre, à caufé 


À vinge ftades de Lilée il ya la petite ville de Charadra, 
RE ES mA nee eo 
à l'eau. n IVENE a tor- 
ri qi obmmese Charsbres  & quierus sien plus bas 
va romber dans le Céphiffe. C'eft de -ce rorrent felon coute 
apparence que la ville a pris fon nom. Les Charadréens ont 


autels expolez aux de l'air , fans autre dé- 
Dati qur où entendent les Diofcu. 
res, & d'autres les héros du pays, Les terres qu'ar. 


xofe le Céphiife fonc les de coute la Phocide. Les 
arbres, les grains , & les paturagesy viennent bien, 
r mieux k C'eft ce 
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n'avoie pas prétendu défigner une ville en particulier ; mais 
pl vous les peuples qui habitent ce canton. Opinion qui 
& trouve réfurée par Hérodoré , & par lesmanamens que l'on 
a des victoires remportées aux jeux Pythiques, Car ce furene 
les Amphictyons qui firenr célébrer ces jeux la premiere fois, 
+ &l'on Fe qu'Échméas Paraporamien y remporta le prix du 
ar ür les enfans dé fon âge. Hérodote parlanr des vil 
es de la Phocide qui furent brülées par Xerxks n'a pas ou. 
blié Paraporame: Corte ville ne fur rérablie ni par les Athé- 
miens, nipar les Bévricns, Ses habirans combez dans la mi. 
fre fe difperférenr & furent incorporez dans d’aurres villes. 
ant à celle-ci, il n'en relte aucan veflige , & l'an ignore 
même où elle éroir bâtie, 

De Lilée à Amphiclée on compte foixance ftades. Ce font 
les habitans eux-mêmes qui ont corrompu le nom de leur 
ville; car Hérodote l'appelle Amphicée, comme on l'appel. 
loir anciennement, Maïs Les Am) os féele décrerqu'ils 
rendiréne pour la deftruétion des villes de la Phocide , don. 
nérenr à celle-ci le num d'Ophitée, Voici la rafon que les 

du pays en difenr. Un perir ne avoit a+ fits cnbas 
se ur-les jours de ce fils qu'il crayoir en 
F2 ñ É met le fc élever dans eh ee où 
il lui D 
Kéteer für cer enfant, un ferpenc  croniva HA 
fene, & s’entrelaçant autour de pape sil re de fes 


Jon, k arrive le 11 eroirque le 
PP a eue Min déni cle Race 2 du lee 
coup eux le ne & le Des ers du voifinage lui 


} decrrtain ; of que le ohfervent mème non eft 
Lo om À recent 
EE k appelle cette Bis le nhar Amos dv hr 2 
share à Pardiet soie Fc pores dur le 10ème 


Voyacr be LA Puocives. s9$ 
üù l'on célébrée les orgyes en l'honneur de Bachus, On a 
Ï dan chemls Qué 7 ncue als vous F7 VONT 

. Les Amphicéens difène que ce dieu cit leur oracle 
& leur médecin , qu'il les inftruic en des remedes 


Cet vie 9 re AR à 
une plai une p'a 
ble, De-là à Drymée il y à Firg ado. LE chemin A 
d'Amphicée à Drymée, & celui qui vient de Tichronium fe 
croifenc l'un l'autre près du ie. LA vous voyez un bois 
facré d'Apollon avec quelques aurels& même unrémple, mais 
fans ftaruë, Si vous prenez le chemin qui eft fur la ; 
vous AR ri EL Es À x ï np ae 
phicée rymée, Car € :)qu ote la norme , 
uoique fan ancien nom foir N ire 
Bin ot RTE NS ATaos DA E: 
où , La déefe en 
mes does fe Le re tous les ans, > 


À 
D en Le COR 0e Le D ru à rit fur fes 
ün Lee noi le 
He LAS ete EE Sie VON RARE du 
Dre Lattes été afiègez par Cailänder roi de 
proue le f de rent avec tant de qu'ils lui 


le , & quand Taxile Général de l'armée de 
rire D dans leur ville, ils lui en fermérene 


leurs cerres, Quans à leur 


1] Ænvirn quarrr-viutt de l'erreur dans l'an où des l'autre 
] dei Drruie. rail noesbee ; comme Paulier l'a rermur. 
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de difpare, Ils fe difene .& fortis d'Arcadie. Car 
les Phlégyens vinrent pour pile 


Phocide , où il fonda Elarée, iqu'il en foie, certe ville eft 
du nombre de celles qui firent fyälées par les Perfes. À cetre 
calamité prefque il faut aj fes malheurs 


culiers qui lui ré sind par les entreprifes des Macédo. 
miens. Véritablement Olympiodore l'empêcha d'être pis 
de Démétrius , ayane 
dès Largefs fe ro n <o a Fe 
Titus Flamininus envoyé de Rome avec une armée 
tirer les Grecs de l'efclavage où ils étoiene, fit direaux 
Élitéens que s'ils vouloienc quicter le parti des Macédoniens, 
il rétabliroit l'ancienne forme de leur gouvernement, Mais 
foic fédudtion ou accoutumance au joug , ils demeurerenr fide. 
les à Philippe , & foutinrenc un fé Re etes 
temps après Taxile s'étant ant ia place, 
ge he mA en rene re 
ils  réconciliérent avec les Romains & recouvrérent leur 


liberté, Demon temps les Caftoboces, troupe de 
avoir ee tie li Grece, D SR np 


me Mnéfibule qui avoir pliécurs fans jueur à la cour. 
fe ,& qui en la cent rrenéc-cinquiéme O! rem. 
ta le prix du fade fimple , & du fExde avec fon 

Hier. Une ftaruë de bronze qu'on lui a érigée fur le 
ébène pres de 1e vie auetie © 


1 feutémentc pe re 
temple d'Efcalape où ke dieu repréfenté avec une 

barbe, Sa ftatuë cft un ouvrage de deux Athéniens, 
voyez un théatre K une Minerve de bronre qui 


ancienne, Les habitans difénr que certe divinité les course 
contre l'armée de Taxile, 


te en cit fi douce Mamma rar hra de < 02 7e © s 
ei cfcarpé 
ne 


vous paroîe ni fort hage, ni fort grand; c'eft farce ro 


ue Le tem LP A En À EN ve 
Spa de L pour lés Miniftres Nr see 2 
tour poir le de Minerve. Ce prêtre eft choïl 

enfans qui n'onc pas encore arreine l'âge de puberté , &il quirre 
même le facerdoce avanr que de parvenir à cer âge 

te que on miniftere ne dure pas plus de cinq ans 
léquel cemps il eft aftraine à un certain de vic auprès 


du le, &ne f lave que dans une de baquer à ls 
Me done La Ci ée comme fi elle 
alloit au combat ; fon bouclier eft copié d'après celui de Is 
Minerve d'Achénes que l'ona, Large, 


la mon , vous irez à Aba & à H CE sd 


té; Car en prenant un peu fur la be on trouve un chemin 
mene à Aba, Si l'on en croit les habitans de certe ville, ils 
originaires d'Argos & vinirenrs'écablir dans la Phocide 

Fous la conduire d'Abas fils de Lyncée & d'Hypermoeitre fille 

dé Danaÿs. Leur ville écoir anciennement confacrée 4 À 

lon qui même ÿ rendoie {es oracles, Mais le domaine du di 


ne fur pas refpccté par les Pérfes, comme il l'a été depuis 
Rose En ce les Romains ont rendu à ces 3 


bares, C'eft par cérre raifon que l'on voir encore 


prés d'Athénes , & celui de Cerès à Phalere même. Je mi. 
Magine qu'illen écoir ainfi du temple d'Apollon à Aba’, avacx 

mp ete 
NA ROASTIR TO SRE" 
1 


Carnéa , le chemin qui y conduit ra en péne, mais la pen- 


Cnar 
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ke fecond incendie qui à achevd de le ruiner, Car durantla 
te facrée un de Phocéens ne pouvant plus 
eforc dés ennemis fe réfgia dans la ville d'Aba & de la ville 
dans lé cemple, Mais les T'hebäins curent la cruauré d'y mer. 
tre encore Je feu : auifi de ous les cemples de la Grece ce. 
lui-là eft-il le plus endommagé ; comme ayant été brûlé deux 
fois, la par les Perfes , & la feconde par les The- 
bains, Près de ce grand édifice il y en a un moins valte , que 
l'empereur Hadrien a dédié à Apollon ; il cft orné de ffaruës 
d'une plus grande anciquité , qui ont été données parles ha. 
birans, Apson, Dianc, & Larone y fonr debout en bronze, 
On voit la même ville un théatre & une place publique. 
lun & l'autre d'un goûr furt ancien. 
Si vous reprencz le chemin d'Opunte vous viendrez à Hyam- 
polis, ville dont le nom feul marque allez l'origine de ceux 


“qui l'habirenc, Car les Hyanres chaflez de T par Cad- 
Mus vinrent s'établir dans ce canton de la Phocide, & y bà- 


Gene une ville que l'on appella un la ville des 
tes, Mais es l'ufage à voulu gr figoifier pu 
€hofe par un feul mor, on dic H lis. Cetre ville fuc br 


lée par Xerxès & entièrement il Philippe. Cepen. 
Rs ÿ voie encore quelques ME dress place 
blique in édifice dé médiocre où le Senar s’: 


ble, & un théarre qui n'eft pas loin des L'em 
Hadrien y à fairb Re para DRE EE = 
ce. Il n'ya dans route la ville qu'un its , &°les habi. 
tans n'ont point d'autre eau pour leurs diférens befoins , fi 
ce n'eft quelques eaux du ciel qu'ils confervenc du micux 
qu'ils peuvenr, Tsont une dévotion particulierc à Diane. Cer. 
re déeifé a fon temple dans la ville ; quanc à fa ftaruë ,jen'en 
rien dire , parcequ'ils n'ouvrenr ce remple que deux fois : 
l'année ,& EN füis pas entré. 1ls ont coutume de choi. 
fir dans un eroupeau les bètes qu'ils doivenc. immoler à Dia, 
ne durant le cours dé l'année, & ils prérendenc que ces bêtes 
deviennent plus que les autres & qu'elles ne font fujer. 
tes 4 aucüne maladie. F 
On ne va pas {eulement de Chéronée dans la Phocide 

le chpnio guise Delphes ni Gr er den 
nopée, pale auprès de Daulis & au Chemin qui four. 
che. 11 y én a én£ure un autre fort rude, par lequel en mon: 
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tant prefque toujours on arrive enfin à Stiris autre ville de la 
Phocide. Ce chemin peut avoir quelques fix-vinge ftades de 
longueur, Les Stirices fe vancenr d'êrre Athénienst ine. 
Us diféne qu'ayant fuivi la fortune de Peréus fils d'Ornétis 
Chaïle d'Achénes par Egce, ils vinrenc s'établir dans un coin 
kr la Phocide, Ets irent une ville tn ner 
, parcequ'ils étoient pour la pli, bourgade deSti- 
fium qui fair partie dé Rebii de Pandisn: Lis habitent fur 
la cimé d'un rôc fort élevé ; par certe raifon ils 
fouvenr d'eau, particuliérement en été ; car ils n'oneque des 
les done l'eau n'eftpas même fort bonne; affine s'en fervent: 
s qu'à f lâvèr & à abreuver leurs chevaux, ls font obligez 
de déféendre quatre fladès pour aller chercher de l'eau d'une 
fontaine dans le roc, On vole à Sciris un temple de 
Gerès furmommée Stiritis, ce temple eft bâti de brique cruëÿ 


tre fort anclénne couronnée de bandelerres. Ces peuples ren- 


& l'on ÿ va par une plaine qui éft entre deux montagnes. 
Le chemin eft bordé de vignes À droite & à gauche, & tout 
lé pays eft un vignoble. Mais entre les ceps de vigneon éle. 
veunc cfpece dec verd the ESS les abtres Grecs 

es Galares qui habitentau-deffus 
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Era de l'ycufe, Son fruit eft à peu près comme ce. 
ï ape es le, &dé Deep 8 chiche, H #7 
engendréun petirinfedte qui, lurfque ce fruirelt mir, acquiert 
des ailes, s'envole & reflemble à ces moucherons que nous 
appelons des confins, Mais d'ordinaire on cucille ce fruit 
avant que le ver air eu Réenps de le former, quoique le 
fang de ce petit animal foie auifi ture bon pour la. des 
Jaines, La ville d'Ambeyfm eft firuée fous le mont Parnalfe , 
au delà c'eft Delphes, On croit qu'elle a pris fon nom du 
béros Ambryflus. Les Thebains, ayanr entrepris la guerre con. 
tre Philippe de Macédoine, fortifiérenr certe ville par un dou- 
ble mur, qu'ils bâcirent d'une pierre noire, mais fort dure, que 
Von trouve dans le pays. Ces deux murs one près de fix pieds 
de largeur , & plus de neuf de hauteur aux endroits où ils fonc 
entiers, encre l'un & l'autreil y à l'efpace d'un pas. Les The. 
bains n'y nm ni tours , es re Fs er 
= n'en eurent le remps. € ique 
dou teens, &la pléparr des facubs de musbre qe 
en faifoient l'ornement font brifées. à 
Anticyrecft fur la gauche. Le chemin qui y mene va d'a 
bord en montanc, mais au bout de deux FRA 15 ve 
A la droite du chemin vous voyez le cemple de Diane Diäyn. 
née, à laquelle les habitans d'Ambryffum ont une devotion 
LA RE La décile y eft en marbre noir , c'eft une ftaruë 
de l'école d'Egine. Depuis le remple de Diane jufqu'à Anti 
re.on défend roujours, Cette ville fe nomimoir autrefois 
& , & l'on:croit qu'Homére à mieux aimé l'appeler 
ainti dans le dénombrement des peuples de la Phocide bien 
que le nom d' re füc déja connu de fon temps , comme 
ayant été donné à la ville par Anticyréüs qui éroit contem. 


ruines de Médéon , aucre ville dont j'ai parlé au come 
mencement de cé livre! & que j'ai dir ee pans do 


D delle de l'yrofe Kulieu de de potre houx et une eféee 
pes» lis avec Sagmalie d'yeunite, L 
Panlrnler , sms, qui fe touveitaes Deere Û 
coanéfiries, Poulain: veut en olamain s ya 
pe les fléilies dir Kent font ces de morclle, J'opre 
plus woudtres 6e jilas enelles que céiles 
encreprife 
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fe facrilége contre le cemple de Les Anti. 
re ni font + Rens Pepper la pre. 
miere par Philippe fils d'Amyntas, Sa fconde par [1] Ti 
bis Flaminius de l'armée Romaine , 
de eur attachement pour un autre Ph fils de mir 
Car Flaminius avoir éré envoyé pour lecourir les Achéniens 
contre ce roi de Macédoine, Les montagnes qui environnent 
la ville font pleines de roches, mi ul ei ve 
quantité d'ellébore. plante médicinale ; il 
pr Pom qu pee ventre l'autre 
dt en er Lcd ä 
l'autre re l'on l'Anricyre 
ornée de Bemmes de bidons: se on voit un 
temple dé grandeur médiocre ; canfacré à : pce rem 
ct bat de for bel pres & blanchi en dedans Le 
cm Hmee le far an dauphin, 
Comme mônrer deflus, il a une m Re Ou che &de 
l'autre il dent un triden. Les Anticyréens ont deux! lieux 
Casta me or gt 
&beaucoup ancien, vous 
Than de bare de Keno ace ae po ss 
que ce Xénodame étoitun citoyen pen Arr 


SUR 

Om res rs ix du Pancrace dans la clafle 
be à "97 pluie vel il eft à croire que 

D jo min deux cene on. 
on marquée dans les 


Pnrenmerpas 
delà vous trouvez un rombeau 
pes. On dit que c'eft la fépuleure er rt HS 
l'un vine et as merde 

l'autre nommé Séhédius mourût devant Ta Fon 


rapporta fon corps à Anticyres/ à 
o ve. tte ‘ 
LT Par Tiens Framimier. VE nôbi ee Ÿéd' ide 
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l'effroi des chevaux dans ce Cirque 
béros, ni à aucûne caufe 
aux environs de Cirrha demeure toujours inculte, on 
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qu'Homére dans “Tliade & dans une 


ai 
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ul 
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i l'on droit les ar- 
facriléges. OR dd la pALerrg à cette 
Clifthene eyran de Sicyone , & l'én fe venir d'A- 
Solon pour fervir dé confeit À ce Général’ L'oricle 
ayanc été confulré fur le faces de certe guerre, 
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‘abandonner leurs remparts, tres de 
la ville! châtiérenr les habitans, & vengérent l'injure faire à 
Apollon, Ce fut alors que Cirr ce le port de Del 
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& dans l'autre on coaviene le nom d'Ozoles vient de la 
mauvaife odeur qui fe dans ce canton ;. mais les 
uns difene que cette mauvaife odeur cit caufée par les exha- 
D es Jon nn td rang 
autres pré l'elle naïc ire {1 )d', 
RD ep on un Sn Le 
passes . On die M gr on 
certe, contrée qui étoient enfans de la Terres ne fçachant 
por derfabciquer dés pour s'en habil- 
, Æ couvroient de au Sent Are Dam 
,& parer , ils portaient la fourrure 
cs D'où FA avr de a rt € 


+ Amphiffe la plus ville & La plus renommée qu'il 
PE RP PR débri ades de Del 


Amphie originairement aux 
cfiens, Cet vil rs fn nom d'Amphdà fur aimée 
d'Apollon, & qui étoit fille de Macar fils d paie 
encore beaucoup de carioficez, entr'autresla fepulrure d'Am- 
phifle, & celle d'Andremon , où l'on dir que femme Gor. 


lecles. Or quelque recherche que j'aie fais des monumens 

ns ; le Us eue 

eee ie fr RE 
s Ecct 
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fort haute, Vous y voyez un bois facré avec un au 
dédié à des dieux qu'ils nomment Débonnaires, Ils leur 
font des facrifices durant la nuit, & leur ufage eft de con 


refté aucune , Près de la mer les Locriens ont Œan- 
thée , dont le verritoire touche à celni de N : Tou- 


hui fous La domination de Parra ville d'Achaïe , à 


q afll Naupa&e por 
certe ville aux Mefléniens qui s'étoienr rh 
Lhome, & comment enfuite lés Al ayant été bateus 
à ke , les Lacedemoniens chafférent à eur rour les 
Ceux-ci écant forcez d'abandonner N: * 
ue pre ré oe hriro 
de ce que les Grecs a r les pot aupaétien- 
D On Le ie NP os Erin ol per de Milet ; 
mais Charon fils de Pychéus les crôie d'un de Nau- 
pade même , qui fe nommoie Carcinus ; & le fntimenr de 
<et hiftorien de Lamplaque me paroït plus vrai femblable. 
Car fur fondement & par quelle raifon un homme de 
Miler écrivane conere les gen en tn inditulé fon où- 
L spebfies Nuvpatliennes ! On voit aupaëte un rem. 
D ne Nébian Re D bord de li mer | le dieu eft debour 
£a bronse, On ÿ voit auffi un cemple de Diane, où la déefe 
ten marbre blanc dans l'attitude d'une femme qui tire de 
l'arc, Cerre flatuë cft nommée Diane l'Etolienne, Venus a une 


pe i lui eft confacrée , où les du pays viennenc 
ir." Br Pac Lee PE 


veulent fe remarier, Efculape avoir aurrefois un remple dans 
Ja ville, ce cemple eft aujourd'hui en ruines ; c'écoit un par- 
diculier nommé PhalyGus qui l'avoir bâti , & voici à quelle 
occafon, Phalyfus ayant mal aux yeux jufqu'à en étre pre. 
Mage des , le dieu d'Epidaure lui envoya par Anyté , 
que fes potlies avoient renduë célébre, une lerrre ca. 
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